
 



Chaque jour, Dieu t’aime. 
 
Dieu t’aime ! Toi, oui, toi ! C’est bien toi qu’Il aime! A travers les pages de ce livre, le Seigneur 

utilise une trentaine d’auteurs pour te montrer combien tu es précieux(se) à ses yeux. Il est attentif 

à tes besoins, à tes joies et à tes peines. Il veut prendre soin de toi. C’est lui-même qui le dit : « Je 

t’aime d’un amour éternel. » (Jérémie 31:3). 

Alors, pars à la découverte ou à la redécouverte de ce Dieu merveilleux qui veut ton bonheur. 

Embarque-toi pour une aventure qui va durer un an et qui t’apportera des éléments pour toute ta 

vie. 

Dans ce livre, tu découvriras des méditations qui s’adressent plutôt aux petits enfants et d’autres 

qui s’adressent aux plus grands enfants ; d’autres encore s’adressent aux adolescents. Certaines 

méditations tiennent sur une page (ce sont des « méditations classiques »), certaines sur la moitié 

d’une page (« mini-méditations » représentées par le logo     ), d’autres sont plus courtes (« micro-

méditations » représentées par le logo       ) et enfin il y en a qui sont composées uniquement d’un 

verset et d’une pensée (« nano-méditations » représentées par le logo      ). La grande majorité des 

méditations sont des réflexions ou des expériences vécues mais quelques-unes parmi les micros et 

les nano méditations sont des prières.  

Peu importe la forme et le message de la méditation, rappelle-toi qu’à travers elle, Dieu veut te 

parler et te montrer qu’il t’aime, quel que soit ton âge. 

 

Une dernière chose :  

Tous les auteurs de ce livre ont vécu sous les tropiques. Et presque tous ces auteurs viennent de 

l’Union des Antilles et de la Guyane françaises. Si tu habites dans ces régions, et que tu les croises, 

n’hésite pas à leur poser des questions sur leur vie avec Jésus. Ils ont des forces et des faiblesses 

comme toi. Ils essayent de s’accrocher à leur Sauveur et ils voudront certainement partager avec 

toi d’autres expériences et d’autres pensées qu’ils n’ont pas pu mettre dans ce livre par manque de 

place… 

 

 
 

 ♥♥♥♥♥♥♥♥♥♥ 
 
 
Merci aussi à toutes celles et tous ceux qui ont contribué directement ou indirectement à 
l’élaboration de ce livre. 
  

Merci à notre Dieu qui a dirigé toute chose pour que ce projet aboutisse. 
 

Gloire à son nom et qu’il soit loué pour son amour et sa bienveillance ! 
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1er janvier 

Fais de l'Eternel tes délices, et Il te donnera ce que ton cœur désire. Psaume 37:4 
 

 

 

...3, 2, 1... BONNE ANNEE !! 

Quand on commence à être assez grand, quel plaisir d'être debout à minuit pour célébrer 

avec les adultes ! On fait un maximum de bruit et on souhaite à tout le monde d'être heureux durant 
l'année qui débute. Et on se projette dans cette année, on rêve tout éveillé et on se dit que celle-ci 
sera meilleure que la précédente. Nos parents nous encouragent à rêver ainsi. Je me souviens, et 
peut-être que c'est la même chose pour toi, qu'ils m'incitaient à prendre des « résolutions ». 
Sais-tu ce que c'est ? Une résolution est cette décision que l'on prend de faire un changement 
majeur dans sa vie : faire du sport tous les jours, maigrir, passer plus de temps à faire quelque chose 
de bien, etc. Il y a autant de résolutions qu'il y a de points sombres à nos yeux dans notre vie. 
C'est une bonne chose de prendre des résolutions. 
Le problème c'est que, souvent, elles ne tiennent pas plus longtemps que la moitié du mois de 
février ! 
Quand j'avais autour de 10 ans, je prenais chaque année, entre autres résolutions, celle de lire ma 
Bible en entier en un an. Et sans surprise, je n'ai pas tenu bien longtemps ! Année après année, je 
relançais la même résolution... avec le même manque de succès ! 
Avec le temps, j'ai fini par comprendre que désirer quelque chose, et même la désirer très fort, n'est 
pas suffisant. Pour atteindre ses objectifs, il faut un plan, des moyens et de la force…mentale. C'est 
cette volonté de fer qui saura résister et tenir bon quelles que soient les circonstances. C'est souvent 
à ce niveau que nous avons des problèmes, car il y a toujours quelque chose de plus agréable ou de 
plus facile à faire. Tenir bon à faire quelque chose qui demande des efforts n'est pas très engageant. 
Lire la Bible était un devoir de chrétien. Or, généralement, devoir = effort = peu de plaisir. 
J'ai fini par comprendre aussi que lire la Bible était beaucoup plus qu'un devoir de chrétien. C'est 
passer du temps avec Dieu (qui m'aime et que j'ai envie d'aimer plus) et l'entendre m'encourager, 
me conseiller et me fortifier pour la journée, pour la vie... J'ai compris également que cette force 
mentale pouvait m'être donnée par Celui qui est la source de la Force : Dieu lui-même ! Alors je la 
lui ai demandée... et Il me l'a accordée ! 
Je ne cherche plus à lire la Bible en entier en une année ; cependant, avec la force de Dieu, je la lis 
tous les jours ; et même plus, j'ai envie de la lire, j'ai besoin de la lire, j'ai du plaisir à la lire. 
Résolutions de Nouvel An ? Pourquoi pas ! Mais si tu réalises que tu ne tiens pas longtemps, ne 
baisse pas les bras. Demande à Dieu la force… Et Il te donnera ce que ton cœur désire ! 
 

 

Guylaine MUSQUET 
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2 janvier 

Il te couvrira de ses plumes, et tu trouveras un refuge sous ses ailes... Psaumes: 91.4 
 
 

En ce début d’année, je t’invite à regarder autour de toi et à lever tes yeux vers les différents 

oiseaux. Dans les îles de Guadeloupe, on estime qu’il y a 283 espèces différentes d’oiseaux, et en 
Martinique, 229 1. En Guyane, qui est en Amérique du Sud, et dont une grande partie des terres est 
recouverte par la forêt amazonienne, on compte 753 espèces d’oiseaux 2 ! Quand on pense aux 
oiseaux de Guyane, on pense souvent aux aras (perroquets) rouges, verts ou bleus, on pense aussi 
aux différentes espèces de toucans avec leurs gros becs colorés. Mais il y a vraiment toutes sortes 
d’oiseaux. On y trouve aussi des colibris. Trois espèces de colibris vivent en Guyane, quatre en 
Martinique et trois en Guadeloupe. En Guadeloupe et en Martinique, on trouve le colibri huppé 
(huppé veut dire : qui a une touffe de plumes sur la tête), une espèce que l’on trouve uniquement 
aux Antilles. C’est un des plus petits colibris (d’une taille de 9 cm et pesant 4 g 3), mais il est prêt à 
tout pour défendre son territoire.  
Une fois, j’ai observé un colibri huppé mâle harceler un merle, un oiseau trois fois plus grand que 
lui et vingt-cinq fois plus lourd ! Le merle a fini par céder et s’est envolé. Les nids de colibri sont de 
véritables petits cocons douillets où les minuscules œufs sont déposés et protégés.  
Le tyran gris est un oiseau que l’on trouve aux Antilles et en Guyane. Il mesure environ 25 cm et a 
une envergure de 40 cm 3. En Guadeloupe, et dans d’autres îles de la Caraïbe, on l’appelle pipirit. 
C’est un chasseur hors-pair d’insectes volants et de petits reptiles et il peut faire des acrobaties pour 
attraper ses proies. Il n’hésite pas non plus à attaquer des animaux qu’il estime être une menace 
pour ses petits. J’ai vu un tyran gris attaquer un chat et lui donner des coups de bec, simplement 
parce que le chat se promenait trop près de son nid. Il chasse souvent les hérons garde-bœuf en 
poussant des cris et en attaquant ces oiseaux qui s’enfuient rapidement. Une autre fois, j’ai entendu 
au loin des cris de tyran gris. Après avoir cherché aux alentours, j’ai levé les yeux et j’ai pu voir un 
couple de pipirit qui s’était envolé très haut pour attaquer une frégate superbe 4, un oiseau qui 
mesure 1m et a une envergure de plus de 2m50 ! Pour défendre leurs petits, les tyrans gris 
n’hésitent pas à prendre des risques.  
 
Dieu t’aime, et comme un colibri qui prend soin de ses petits dans un nid douillet, il veut prendre 
soin de toi. Dieu t’aime, et comme le pipirit, il veut te protéger des dangers qui te menacent. En 
cette nouvelle année, laisse le te couvrir de ses plumes, et laisse-le t’aimer. Oui, Dieu t’aime. 
 

 

 

Sébastien REGIS 

Sources : 
1 http://www.amazona-guadeloupe.com/ 
2 https://www.faune-guyane.fr/  
3 https://fr.wikipedia.org/ 

4 Méditation « Magnifique Frégate » d’Olivier REGIS 
Crédit photo : JL G de Pixabay 
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3 janvier 

Car le Fils de l'homme est venu chercher et sauver ce qui était perdu. Luc 19:10 
 
 

Ce matin-là, nous avions convenu avec une famille d’amis d’aller faire du sport sur le parc 

sportif de la plage du Moule en Guadeloupe. Pour une fois, nous sommes arrivés avant nos amis 
et, en attendant leur arrivée, notre petit garçon de 7 ans marchait sur le parking en terre situé à 
près d’une centaine de mètres de la plage. C’est alors qu’il l’a vue.  
« Papa, papa, il y a une petite tortue ! ». En effet, au beau milieu de ce parking, un bébé tortue 
(tortue imbriquée) se dirigeait, non pas vers la mer, mais vers l’intérieur des terres. Elle avait dû 
éclore pendant la nuit avec ses frères ou ses sœurs, mais avec la pluie, les eaux ruisselantes et les 
lumières des habitations (que les tortues confondent avec les lumières des étoiles), elle s’était 
trompée de direction. Epuisée, couverte de boue, elle semblait vivre ses derniers instants. Après 
l’avoir soulevée délicatement, nous l’avons mise sous un arbre à l’ombre, en attendant nos amis. 
Je n’étais pas optimiste : elle était faible et avançait difficilement, elle semblait ne plus avoir de 
force pour gagner l’océan. A l’arrivée de nos amis, nous avons convenu de l’emmener jusqu’à la 
plage pour qu’elle puisse nager ou, au pire, voir la mer avant de mourir. Mais nous n’avions pas 
encore atteint la plage, que cette petite tortue s’est mise à gigoter dans tous les sens; c’est comme 
si elle reprenait vie : elle avait senti, d’une manière ou d’une autre, la proximité de la mer. Nous 
l’avons d’abord laissée plonger dans un petit bassin clos d’eau de mer. Quelle fut notre joie en la 
voyant nager énergiquement dans cette mini-piscine d’eau salée ! Puis, nous l’avons récupérée et 
l’avons posée doucement dans l’eau de l’océan, non sans lui avoir cherché un nom de baptême : 
elle avait échappé aux nombreux crabes de cette plage, aux oiseaux (surtout les frégates qui 
survolent fréquemment cette plage et qui, bizarrement, étaient absentes ce jour-là), aux roues des 
voitures, aux chiens errants et aux puissants rayons du soleil. Après avoir pensé à l’appeler 
« Chance » nous avons opté pour « Grâce ». Grâce plongea joyeusement dans la houle et ressortit 
plusieurs fois la tête pour respirer, sous le regard émerveillé des quatre enfants de nos deux 
familles. Elle aurait pu mourir, mais une nouvelle vie aquatique commençait pour elle.  
 
Comme elle, certains parmi nous semblent désespérés, perdus et irrécupérables ; mais quand ils 
sentent, même au loin, les vagues de l’amour divin, ils revivent et sont revigorés.  
Es-tu perdu comme Grâce ? 
En ce début d’année, laisse le Christ te soulever délicatement pour te ramener à la maison ! 
 
 
 

Sébastien REGIS  
 
 
 
 
 
 
 

6



 

4 janvier 

N'éteignez pas l'Esprit... Mais examinez toutes choses, retenez ce qui est bon; abstenez-vous du 
mal sous toutes ses formes. 1 Thessaloniciens 5:19-22  
 

 Aimes-tu les animaux domestiques ? Peut-être même en as-tu à la maison ? Poissons, 

oiseaux, chats ou chiens ? J'ai découvert que dans la mentalité anglaise, il est bien de confier un 
animal de compagnie aux jeunes enfants. Cela leur apprend le partage, la responsabilité, le soin 
d'un être dépendant. En plus, il peut être un agréable compagnon de jeux... 
Enfants, nous n'avons pas eu d'animaux de compagnie. Mais adulte, j'ai voulu en avoir et mon 
choix s'est porté sur les chats. Les félins en général me fascinent... 
En ce moment, à la maison, nous en avons deux, deux frères. Leur mère a disparu alors qu'ils 
étaient encore très jeunes et ils sont très proches l'un de l'autre. Ils se ressemblent, ont les mêmes 
types d'activités (bon, ce ne sont pas des chats savants non plus!) mais c'est amusant de voir 
combien leur personnalité est différente. Et cela se manifeste particulièrement devant la 
nourriture : quoi que ce soit que l'on donne à manger – croquettes, pâtée ou bouchées, ou 
nourriture sortie de notre table, Nuggets sera toujours prompt à manger et mangera sans 
rechigner. C'est notre gourmand. Sushi, lui, montre clairement qu'il préfère manger certains plats 
davantage que d'autres. Et si quelque chose ne lui convient pas, il attend et vient demander s'il n'y 
a pas autre chose. C'est notre gourmet. Il est clair qu'il est bien plus facile de traiter Nuggets que 
Sushi. Et il est clair aussi que Nuggets aura plus facilement le ventre rempli. 
Pourtant, Sushi n'aurait-il pas raison de jouer un peu les difficiles ? Même s'il est vrai que les chats 
n'auront pas raison devant les hommes, il arrive que Sushi obtienne gain de cause. 
Être gourmet, c'est préférer la qualité à la quantité, c'est opter pour la fraîcheur des mets, la 
variété des saveurs, l'originalité des couleurs, des associations des aliments... Oh, les chats ne 
peuvent pas faire un tel travail d'analyse. Mais toi, tu le peux. Tu le peux pour décider ce que tu 
mangeras, mais aussi pour décider ce que tu feras, ce que tu regarderas, ou liras ou écouteras. Tu 
peux – et même dois – être gourmet dans ce que tu décides de croire. Tu dois être gourmet pour 
tout ce qui entre en ton cerveau, par tes sens. Car tu es tel (telle) que ce que tu as assimilé. 
En général, la société fonctionne selon un schéma de gourmands (les publicités reposent sur cela) 
et tout le monde n'appréciera certainement pas que tu fasses le/la « difficile ». Pourtant, si tu veux 
être vraiment toi, si tu veux vivre selon tes valeurs et tes principes, cela sera indispensable. En 
étant gourmet, tu apprends à te découvrir, à t'affirmer, à devenir fort. Fort parce que tu ne 
résistes aux influences, mais fort aussi parce que tu sais pourquoi. 
 
Qualité ou quantité ? Gourmet ou Gourmand ? Il faut que ce soit Ton choix ! 
 

 

 

Guylaine MUSQUET 

 



 

5 janvier 

Sanctifiez dans vos cœurs Christ le Seigneur, étant toujours prêts à vous défendre, avec douceur 
et respect, devant quiconque vous demande raison de l’espérance qui est en vous. 1 Pierre 3 : 15 
 

Sais-tu bien parler de Dieu ? Expliquer qui est Jésus ? Comment dire qu’il est homme et 

Dieu aussi… ? 
Tu sais, même si tu ne te sens pas capable de bien expliquer, tu peux toujours trouver un moyen 
de dire ta foi. 
Connais-tu ce personnage né aveugle dont parle l’Evangile de Jean au chapitre 9 ? 
Le langage des signes, le braille sont utiles aujourd’hui pour communiquer, mais à l’époque ce 
n’était pas aussi aisé. Il était voué à rester dans la rue et à mendier. 
Puis il a rencontré Jésus et lorsque l’on rencontre Jésus, il se passe toujours quelque chose de 
merveilleux ! Un changement radical. Il est devenu un bon voyant. Quelle joie pour lui ! Quel fait 
extraordinaire pour tous ! 
Il ne savait pas qui l’avait guéri. Certains aveugles voient tout de suite Jésus, car quand ils 
recouvrent la vue, Jésus est encore devant eux. Mais ce ne fut pas le cas pour cet aveugle. 
Les responsables religieux n’ont pas accueilli cette guérison extraordinaire avec joie. Ce fut 
l’occasion de grosses polémiques. Vois-tu, ils étaient très pointilleux sur la loi. Or ce miracle avait 
été réalisé un Sabbat, Jésus avait fait de la boue alors qu’il n’aurait pas dû, selon eux. Ils tâchèrent 
de faire dire à ce miraculé que celui qui l’avait guéri n’était pas conforme à la loi donc à la volonté 
de Dieu, selon leur vision. Cet homme ne savait pas quoi dire. Aveugle de naissance, il n’avait pas 
reçu une éducation poussée lui permettant d’argumenter. Pourtant il va répondre quelque chose 
de très simple (Jean 9 : 24,25) « Je ne suis pas capable de donner des arguments théologiques ou 
autres, je ne sais que ce que j’ai expérimenté : avant j’étais aveugle et maintenant je vois ! ». Il a 
vécu un « avant Jésus » et un « après Jésus » et cela lui suffisait, et cela le convainquait. « Avant 
j’avais peur, Jésus m’a donné sa paix » ; « Avant j’étais faible, Jésus m’a donné sa force ». Il n’y a 
pas de meilleurs arguments que celui de ce que j’ai expérimenté avec Dieu. 
Parfois des personnes peuvent essayer de nous démonter avec des arguments bien lourds. Tu n’as 
peut-être pas d’arguments pour réfuter leurs idées, mais si tu sais ce que Dieu a fait dans ta vie, tu 
as le plus puissant des arguments. N’hésite pas à demander à Dieu d’agir dans ta vie. En faisant 
des expériences avec Lui, tu auras ton « avant Jésus » et ton « après Jésus ». 
Et tu pourras dire, comme l’apôtre Paul, « Je sais en qui j’ai cru. » (2 Timothée 1 :12) 
 
 

Guylaine MUSQUET 
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6 janvier 

Or la foi est une ferme assurance des choses qu'on espère, une  démonstration des choses qu'on 
ne voit pas. Hébreux 11 : 1 
 

Jusqu'à quel point connais-tu les histoires de la Bible ? Peux-tu dire quel personnage a fait 

tel ou tel exploit ou à quelle occasion tel miracle s'est produit ?  
Si tu es « incollable » sur les histoires de la Bible, félicitations ! Lorsque j'étais enfant, il était 
impensable que nous ne connaissions pas les histoires de la Bible. C'était une fierté de les 
connaître dans les moindres détails. 
Mais connaître les personnages de la Bible et leurs exploits et mieux encore, savoir tout ce que 
Dieu a réalisé pour son peuple suffit-il à faire naître la foi ? Ou à la faire  grandir ? 
La foi, tu le sais sans doute, c'est accepter comme vrai quelque chose qu'on ne peut pas prouver 
ou qui ne se présente pas concrètement sous nos yeux. Elle s'exprime régulièrement dans notre 
vie de tous les jours parce qu'on ne peut pas tout voir, ni tout prouver. L'exemple classique que l'on 
prend est celui du voyage en avion : quand tu y montes, vois-tu toujours la cabine de pilotage avec 
son commandant ? As-tu une vision claire du chemin qu'il va emprunter pour te conduire à ta 
destination ? Non, pourtant tu montes, t'installes, joues, dors, manges et te déplaces dans l'avion 
en toute confiance. Parce que tu crois ! C'est la même chose quand tu envoies un courriel et que le 
système te dit « Votre courrier a bien été envoyé. » Tu n'as rien vu mais tu y crois. Tu 
choisis/décides d'y croire. 
La foi, c'est croire que Dieu existe et que la Bible est Sa parole révélée. 
Alors, connaître la Bible fait-il naître ou grandir la foi ? Cela nous aide à croire, favorise notre foi. 
Mais le point déclencheur, c'est ta propre décision. Choisis-tu de croire ou préfères-tu douter ? Ou 
même rejeter cette foi ?  
Choisir de croire, ou accepter les enseignements de la Bible comme vrais, ne vient pas tout seul ; 
tu dois prendre le temps de te poser quelques questions : par exemple, Dieu ou le hasard qu'est-ce 
qui est plus probable ? Un monde sans Dieu a-t-il du sens? Si tu n'avais pas la Bible comment serait 
ta vie ou le monde ? Et d'autres encore... 
C'est peut-être un peu sérieux comme réflexion pour toi aujourd'hui, mais tu n'es pas trop jeune 
pour la faire. Et tôt ou tard il faudra que tu te poses ces questions si tu veux une foi solide. 
L'astuce, c'est que chaque fois que tu lis, entends ou vois une histoire de ce que Dieu a fait pour un 
de Ses enfants, ne te contente pas de connaître le récit mais décide d'y croire. Décide de croire que 
ce Dieu-là est réel et qu'Il est aussi ton Dieu. 
C'est ce que j'ai fait moi-même et je ne l'ai jamais regretté. En fait, cela m'a conduite bien plus loin 
encore. Je te raconterai cela un prochain jour... A toi de faire ton choix ! 
 
 

Guylaine MUSQUET 
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7 janvier 

Les apôtres dirent au Seigneur : « Augmente en nous la foi » Luc 17:5 (TOB) 
 

   

Si tu as lu ma précédente méditation sur ce thème, tu auras compris que la foi est une 

décision que tu prends de croire ce que tu ne vois pas. Pour être plus précis, de croire que le Dieu 
de la Bible existe même si tu ne Le vois pas. 
Mais peut-être penses-tu « une fois qu'on croit, on croit et cela suffit, non ? » Je te répondrai « oui, 
mais tu peux faire plus. Ou plutôt, tu peux avoir plus! » 
Laisse-moi t'expliquer. Je t'ai déjà dit que j'étais assez jeune lorsque j'ai décidé de croire et que 
j'acceptais comme vraies les histoires de la Bible qui présentaient un Dieu personnel, aimant, bon 
et tout-puissant, sauveur, etc... C'était ma croyance, ma conviction ; toutefois, cela restait 
« théorique » : c'était dans ma tête, dans mon cœur, mais pas vraiment dans mon vécu. Il me fallait 
faire sortir Dieu du Livre pour qu'Il devienne réalité dans ma vie. C'est ce genre de situations qui 
font « grandir la foi ». 
Cette occasion s'est présentée alors que j'avais 10-11 ans. Ma mère m'avait envoyée acheter 
quelque chose à la boutique non loin de la maison. En route, en vérifiant mes poches, je me suis 
rendue compte que je n'avais plus l'argent qu'elle m'avait donné. J'étais certaine de l'avoir en 
quittant la maison ; je l'avais donc perdu sur le chemin. J'ai regardé et cherché partout alentour, 
dans les herbes... Le chemin était assez dégagé et j'aurais dû voir cette pièce. Mais je ne la voyais 
nulle part où mes yeux se portaient. C'est alors que je me suis tournée vers Dieu, le Dieu puissant 
des histoires de la Bible... Et je lui ai demandé, en substance, d'être pour moi ce qu'Il avait été pour 
ces héros de la Bible, de faire pour moi, à cet instant, ce qu'Il avait fait pour eux... Je Lui disais que 
je voulais qu'Il soit plus qu'un Super Dieu dans un livre ; Il devait l'être dans ma vie, de façon 
visible. Et c'est ce qu'Il a fait. Sitôt que j'ai eu ouvert les yeux, après ma prière, j'ai vu cette pièce 
bien en évidence sur le chemin, déposée par une main invisible. A partir de ce moment, j'ai su par 
expérience que Dieu est réel. Ma foi n'était plus seulement « théorique ». C'était toujours de la foi, 
car je n'avais pas vu Dieu déposer cet argent, mais c'était une fois fondée sur la réponse à ma 
prière faite avec confiance. 
C'est ainsi que la foi « augmente », grandit. Lorsque tu crois que Dieu est ce qu'Il dit être, tu Lui 
demandes de l'accomplir pour toi, tout simplement (Jacques 1:6). Plus tu Le verras agir dans ta 
réalité, plus ta foi grandira, sera solide, parce que tu auras de plus en plus d'évidences que Dieu 
s'est manifesté. 
A toi de jouer ! Si d'autres ont eu ces évidences, pourquoi pas toi ? Demande simplement. 
 
 

Guylaine MUSQUET 
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8 janvier 

 
Demandez, et l'on vous donnera ; cherchez, et vous trouverez ; frappez, et l'on vous ouvrira. 
Matthieu 7:7 
 
 

 Demander tout simplement ? 

Pourtant, il y a plein de gens qui ont demandé avec foi et qui n'ont pas obtenu ce qu'ils 
espéraient... Est-ce que ces déceptions doivent remettre en question la foi ? Je vais te dire un 
secret : même Jésus a demandé et n'a pas obtenu. Sais-tu à quelle occasion ? Dans le Jardin de 
Gethsémané, alors qu'il était très angoissé à l'idée de mourir. Il faut dire qu'il a ajouté, à sa prière, 
une petite phrase très particulière : « Toutefois, que ta volonté se fasse et non la mienne. » Plus 
que tout, il était prêt à faire la volonté de Dieu. 
C'est la clé : être prêt à faire (à vivre) la volonté de Dieu. 
Pose-toi cette question : obtiens-tu toujours tout ce que tu désires de la part de tes parents ? 
Personnellement, lorsque j'étais enfant cela n'a pas été le cas ; et aujourd'hui, mes enfants 
pourraient te dire qu'ils n'obtiennent pas toujours tout ce qu'ils demandent. Parce que nous, 
parents, avons un autre regard que celui des enfants. Dieu aussi a un autre regard qui englobe 
beaucoup plus d'éléments que nous pouvons imaginer. 
Ne pas obtenir ce que l'on veut annule-t-il toute relation ? Cela signifie-t-il que nos parents (Dieu) 
ne nous aiment pas ? Et si cela nous met en colère, est-ce que nous laissons la colère durer ? Nous 
retournons toujours vers nos parents et nous recommençons à demander. 
La clé c'est être prêt à faire (à vivre) la volonté de Dieu. Pourquoi ? Parce que je sais que Dieu 
m'aime, qu'Il est bon, qu'Il ne fait pas de caprice, mais veut le meilleur pour moi, pour Ses enfants. 
Avec le temps, souvent on comprend la réponse de Dieu et on la trouve correcte. Et on découvre 
que sa foi en Lui se renforce, non pas parce qu'on a obtenu ce qu'on voulait, mais parce qu'on a eu 
la réponse correcte, celle qui montre que Dieu veille. 
 
 

Guylaine MUSQUET 
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Ne crains rien, car Je suis avec toi ; ne promène pas des regards  inquiets, car Je suis ton Dieu ; Je 
te fortifie, je viens à ton secours, Je te soutiens de ma droite triomphante. Esaïe 41:10 
 
 

T'est-il déjà arrivé d'avoir peur, vraiment peur ? 

Lorsque cela t'arrive, tu sens ton cœur battre très vite, tu peux ressentir des picotements, tu as le 
ventre qui se serre... Ce sont des réactions normales pour n'importe qui, grand ou petit. Sais-tu 
que la peur fonctionne comme un klaxon, un avertisseur pour dire qu'il y a peut-être un danger. 
Il n'y a donc pas de problème à avoir peur. Le problème c'est lorsque cette peur te paralyse et 
t'empêche de faire ce qui était prévu. Par exemple te promener, jouer dehors, faire une 
présentation devant d'autres personnes... 
La peur vient parce que tu ne sais pas ce qui va se passer. 
Dans certains cas, il faut écouter sa peur. Par exemple face à des personnes qui peuvent te mettre 
dans une situation pas claire, pas normale, ou qui te poussent à faire quelque chose qui n'est pas 
bien. 
Dans d'autres situations, il faut surmonter sa peur. Voici quelques astuces pour t'y aider : 
-Reconnaître sa peur et la raisonner en se posant des questions logiques (qu'est-ce qui te fait 
peur ? Y a-t-il un réel danger ? T'es-tu préparé(e) pour ce qui va se passer ? Etc... Cela permet de 
sortir de l'émotion et de mieux maîtriser la situation. 

Se faire accompagner, s'encourager et écouter les encouragements. 

Savoir qu'on n'est pas seul : Dieu est là. Se fier à Sa promesse contenue dans Esaïe:41 : 10 
 
Beaucoup de héros ont eu peur. Le courage n'est pas de ne pas avoir peur, mais de surmonter sa 
peur. 
Souviens-toi que la peur est comme un klaxon : quand tu la sens, cela veut dire que c'est un bon 
moment pour appeler Dieu à l'aide. Le klaxon te rappelle la promesse de Dieu d'Esaïe 41:10. 
 
 

Guylaine MUSQUET 
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Lorsqu’il (Jésus-Christ) fut âgé de douze ans, ils y montèrent (NDLR : à Jérusalem), selon la coutume 
de la fête. […] Au bout de trois jours, ils le trouvèrent dans le temple, assis au milieu des docteurs, 
les écoutant et les interrogeant. Tous ceux qui l’entendaient étaient frappés de son intelligence et 
de ses réponses. Luc 2 :42, 46-47 
 

Avant même l’arrivée des conquistadores (conquérants) espagnols en Amérique centrale 

au début du XVIe siècle, la civilisation Maya1 avait déjà connu de profonds bouleversements. 
De nombreuses villes et cités-états mayas avaient déjà été abandonnées mais les conquérants et les 
religieux espagnols, en détruisant l’essentiel des manuscrits mayas, rendirent la langue maya 
indéchiffrable pour plusieurs siècles. 
La langue et surtout l’écriture des Mayas, avec ses 800 caractères, sont demeurées un mystère 
durant plus de 400 ans. 
C’est surtout durant le XXe siècle que le décodage s’opéra. D’abord, en 1945, Youri KNOROZOV, un 
jeune soldat soviétique âgé de 22 ans trouva dans les ruines de la bibliothèque nationale de Berlin 
un ouvrage compilant les copies de trois des quatre codex mayas « survivants » connus. Après sept 
ans d’études, il publia en 1952 les conclusions de ses travaux et lança la base de ce qui allait lui 
permettre le déchiffrage des glyphes mayas. 
Puis une jeune Russe devenue Américaine, âgée de 30 ans, Tatiana PROSKOURIAKOFF joua 
également un rôle déterminant entre 1939 et 1959 dans le décodage. 
Mais c’est un jeune Américain de 10 ans qui accompagnait son père, en 1976, sur le site 
précolombien maya de Palenque, au Mexique, qui fit les plus grandes découvertes. En 1978, âgé de 
seulement 12 ans, David STUART présenta son premier rapport scientifique dans un congrès 
d’experts de la civilisation maya ! 
En 1981, âgé de 15 ans, STUART prouva qu’un même phonème (son) pouvait s’écrire de plusieurs 
façons chez les mayas. Cet adolescent déchiffra et comprit le sens de l’écriture des Mayas au cours 
des années 1980 et 1990, après quatre siècles de mystère. 
Lorsque Jésus n’était qu’un jeune enfant, la grâce et la puissance de Dieu reposaient sur lui et à l’âge 
de 12 ans, il étonna certains des plus grands spécialistes et chercheurs de l’époque. 
« Or, l’enfant croissait et se fortifiait. Il était rempli de sagesse, et la grâce de Dieu était sur lui» Luc 
2 :40 
« Et Jésus croissait en sagesse, en stature, et en grâce, devant Dieu et devant les hommes. » Luc 2 :52  
Peut-être que tu n’es pas un surdoué. Néanmoins, tu peux laisser la grâce de Dieu reposer sur toi et 
l’Esprit-Saint influer sur ton comportement. 
Donnons à Dieu l’opportunité de nous utiliser comme des outils à la fois puissants et humbles. 
Mettons nos talents et nos dons au service du Créateur. 
 
 

Olivier REGIS 
 
Sources : 
Michael COE, L’art maya et sa calligraphie, 1997 
« Le code Maya enfin déchiffré », doc. TV (USA) 2008, 89 min 
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 Il y a ici un jeune garçon qui a cinq pains d'orge et deux poissons; mais qu'est-ce que cela pour 
tant de gens ?  Jean 6 v.9 
 
 

Le 27 février 2010, un très violent séisme de magnitude 8.8 se produisit non loin des côtes 

continentales chiliennes qui furent fortement impactées, tant par les secousses que par les 3 vagues 
(variant de 2 mètres à plus de 15 mètres de hauteur) du tsunami qui les frappèrent, faisant plus de 
500 morts. 
Dans l’archipel des îles Juan Fernandez, à 450 km de l’épicentre du séisme et à 500 km du continent 
sud-américain, sur la petite île chilienne dénommée Robinson Crusoé*, plusieurs des 600 habitants 
furent réveillés dans la nuit par cette secousse, moins violente que sur le continent.  
Martina MATURANA, une adolescente de douze ans vivant à San Juan Bautista, chef-lieu de l’île et 
de l’archipel, fut elle aussi réveillée avec ses parents. Son grand-père, résidant sur le continent, les 
informa par téléphone que le Chili venait de subir un séisme majeur et les mit en garde contre le 
risque de tsunami.  
Entretemps, les autorités chiliennes rassuraient les responsables de l’île  en écartant le risque d’un 
tsunami dévastateur. Grave erreur !  
Tandis que bien des adultes ne prirent pas toute la mesure du danger, Martina tint compte des 
avertissements de son grand-père. Remarquant depuis sa fenêtre que les bateaux tanguaient 
anormalement dans la baie; elle sortit de chez elle, parcourut plusieurs centaines de mètres jusqu’à 
la place du village et fit sonner la cloche d’alerte, avant de s’enfuir avec sa famille et des voisins sur 
les hauteurs. Au son de la cloche, plusieurs centaines d’habitants quittèrent leurs maisons et 
s’enfuirent vers les collines.  
Quelques instants après, un tsunami, véritable mur d’eau d’environ 8 mètres de haut s’abattit sur 
les côtes de l’île et atteignit la hauteur maximale de 20 mètres à Saint Jean-Baptiste qui fut dévastée. 
Huit personnes perdirent la vie mais l’essentiel de la population fut sauvé grâce à la présence 
d’esprit de la jeune Martina. 
Ainsi, Dieu se servit de la détermination et du bon sens d’une adolescente de douze ans afin 
d’épargner plusieurs centaines de vies. 
De même, Jésus-Christ utilisa la foi et la générosité d’un jeune garçon pour nourrir 5 000 personnes 
avec le modeste casse-croûte d’un enfant : 
« Jésus dit: Faites-les asseoir. Il y avait dans ce lieu beaucoup d'herbe. Ils s'assirent donc, au nombre 
d'environ cinq mille hommes. Jésus prit les pains, rendit grâces, et les distribua à ceux qui étaient 
assis; il leur donna de même des poissons, autant qu'ils en voulurent. »  Jean 6 : 10-11 
 

 

  Olivier REGIS 
 
 
*L’île Mas-a-Tierra fut renommée en 1966 car en 1704, un navire y abandonna le marin écossais Alexandre Selkirk ; il y vécut seul 
avant d’être secouru en 1709 par un autre bateau. Cette histoire inspira à Daniel Defoe le fameux roman Robinson Crusoé. 
Sources : 
Patricio Winkler Grez cité in Le séisme du Chili du 27 février 2010 – Rapport de la Mission AFPS / SGEB 
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Or les Syriens étaient sortis par troupes, et ils avaient emmené captive une petite fille du pays 
d'Israël, qui était au service de la femme de Naaman. Et elle dit à sa maîtresse: Oh! Si mon seigneur 
était auprès du prophète qui est à Samarie, le prophète le guérirait de sa lèpre! Naaman alla dire 
à son maître: La jeune fille du pays d'Israël a parlé de telle et telle manière.»  2 Rois 5 vv.2-4 
 

Le 26 décembre 2004, suite à un violent séisme de magnitude 9.1 au large de l’ile 

indonésienne de Sumatra, un terrible tsunami ravagea les côtes de l’océan Indien, tuant plus de 
220 000 personnes.  
En Thaïlande, l’on dénombra plus de 5 000 tués, dont plusieurs centaines de touristes européens. 
Peu avant l’arrivée du tsunami, de nombreux autochtones et touristes occidentaux, s’aventuraient, 
inconscients du danger, sur les fonds marins à sec après le retrait des eaux. 
Sur l’île thaïlandaise de Phuket, il n’y eut qu’une seule plage fréquentée où aucune victime ne fut à 
déplorer. Et ceci grâce à une fillette ! 
La petite britannique Tilly SMITH, âgée de 10 ans, avait bien écouté et retenu les leçons de son 
professeur de géographie, M. KEARNAY. Ce dernier avait expliqué à ses élèves le lien entre 
tremblement de terre et tsunami et comment, lorsque la mer se retirait, on ne disposait que 
d’environ 10 minutes pour fuir avant l’arrivée du tsunami.  
Quelque temps après, Tilly partit en vacances en Thaïlande avec ses parents et sa petite sœur de 7 
ans. Le 26 décembre 2004, la petite famille se trouvait sur une plage de l’île de Phuket, lorsque la 
mer se retira.  
Tilly comprit immédiatement ce qui était en train de se passer et prévint sa mère du danger. Ses 
parents ne la crurent pas au début mais face à sa détermination, ils avertirent les locaux et touristes 
présents sur la plage ainsi que dans l'hôtel voisin qui furent évacués.  
Grâce à la présence d’esprit de Tilly, une centaine de vies furent épargnées et l’on ne déplora aucun 
mort sur cette plage. 
Il y a plus de 2700 ans, le récit des miracles opérés par le prophète Elisée avait convaincu une petite 
fille que Dieu pouvait accomplir l’impossible. 
Kidnappée lors d’un raid mené par les troupes ennemies de Syrie, la fillette se retrouva comme 
esclave, loin de sa famille et de son pays, au sein du foyer du général en chef de l’armée syrienne. 
Lorsque la fillette apprit que Naaman était lépreux, loin de se réjouir du malheur de ses maîtres, elle 
fit preuve de compassion (alors qu’elle aurait eu bien des raisons de leur en vouloir) et leur fit part 
de LA solution. 
Au final, Naaman fut guéri. L’histoire a retenu qu’une fillette fut à l’origine du sauvetage d’une vie 
et de la conversion de probablement plusieurs autres. 
« Que personne ne méprise ta jeunesse; mais sois un modèle pour les fidèles, en parole, en conduite, 
en charité, en foi, en pureté. » 1 Timothée 4 v.12 

 

 

                Olivier REGIS 
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 « Schadrac, Méschac et Abed Nego répliquèrent au roi Nebucadnetsar: Nous n'avons pas besoin 
de te répondre là-dessus. Voici, notre Dieu que nous servons peut nous délivrer de la fournaise 
ardente, et il nous délivrera de ta main, ô roi. Sinon, sache, ô roi, que nous ne servirons pas tes 
dieux, et que nous n'adorerons pas la statue d'or que tu as élevée. » Daniel 3 vv.16-18  
 
 

As-tu déjà vu des photographies anciennes en noir et blanc ? Il en existe une, très 

intéressante, qui a été prise sur un chantier naval de Hambourg, dans le Nord de l’Allemagne, le 13 
juin 1936.  
On y voit des centaines d’ouvriers tendre le bras en avant et faire le salut nazi. Le parti national 
socialiste allemand (appelé nazi) avait pris le pouvoir en Allemagne en 1933. Il prônait des idées 
violentes, racistes et antisémites, c’est-à-dire qu’il détestait toutes les ethnies non blanches comme 
les noirs ou les asiatiques par exemple et qu’ils vouaient une haine farouche envers les Juifs. 
Nous disions donc que tous les ouvriers du chantier naval présents sur cette photo font le salut nazi ; 
tous, à l’exception d’un homme, en haut à droite de cette photo, qui garde les bras croisés.  
Il s’agit d’August Landmesser*, un jeune ouvrier âgé de 26 ans à l’époque. Celui-ci était amoureux 
d’une jeune femme juive, Irma Eckler, ayant 23 ans. Tous deux devaient se marier en 1935 mais les 
lois anti juives de Nuremberg, édictées la même année, les en avaient empêchés.  
Révolté par cette mesure antisémite l’empêchant d’épouser la femme qu’il aimait, August s’installa 
en secret avec Irma et cela explique son refus de céder devant les nazis en exécutant leur salut. A 
l’époque, les nazis avaient institué une véritable dictature en Allemagne et il fallait être très 
courageux pour avoir une telle attitude.  
Quelques mois plus tard, on ordonna à August d’abandonner sa femme et le bébé qu’ils venaient 
d’avoir. August refusa. Ils tentèrent de fuir l’Allemagne mais ils furent capturés. 
Notre histoire finit mal car, durant la Seconde Guerre mondiale, Irma (1913-1942) mourut en 1942 
dans un camp de concentration et August, quant à lui, fut envoyé de force sur le front yougoslave. 
On présume qu’il fut tué en Croatie en octobre 1944.    Seul élément positif, les 
deux petites filles qui naquirent de cette union fin 1935 et en 1938 survécurent et étaient encore 
vivantes quand la photo fut de nouveau repérée en 1993 et l’histoire d’August Landmesser (1910-
1944) redécouverte. 
Il te faut avoir le courage de dire « non », malgré les pressions. Ainsi, si certains te poussent à fumer, 
à consommer de la drogue, à voler, injurier, harceler, n’aie pas honte de dire « non » tout comme 
Daniel et ses compagnons, même si tu es le seul et quoi qu’il t’en coûte.  
« Daniel résolut de ne pas se souiller... » Daniel 1 : 8a 
 

                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                       

Olivier REGIS 
 
 

*Selon d’autres sources, il s’agirait plutôt de Gustav Wegert, un autre ouvrier opposant au régime nazi.   
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 L'Esprit du Seigneur est sur moi, parce qu'il m'a oint… Pour proclamer aux captifs la délivrance, 
et aux aveugles le recouvrement de la vue, pour renvoyer libres les opprimés, pour publier une 
année de grâce du Seigneur. Luc 4 : 18a, 19   

 
 

Imagine que tu viennes au monde dans les Amériques (continentales ou insulaire) au début 

du XIXe siècle et que tu sois une femme, de surcroît de couleur de peau noire. Ton destin serait peu 
enviable car cela signifierait que tu serais probablement esclave, en proie à toutes les formes 
d’exploitation.  
C’est ce qui arriva à Araminta ROSS (surnommée Minty) qui naquit vers 1820-1822 et qui devint plus 
tard Harriet TUBMAN. En outre, après qu’un contremaître blanc l’eut frappée au visage avec un 
poids, lorsqu’elle était adolescente, elle fut sujette, sa vie durant, à de fréquentes crises d’épilepsie 
avec évanouissements. 
Et pourtant, en 1849, avant son 30e anniversaire, Harriet parvint à fuir le sud des Etats-Unis, via le 
réseau du « chemin de fer clandestin » (« underground railway » en anglais). Il ne s’agissait pas d’un 
vrai « chemin de fer » (autre nom du train) mais du nom de code d’un réseau clandestin, composé 
d’hommes et de femmes, noirs et blancs (dont les quakers, des religieux blancs anti-esclavagistes). 
   
Ce réseau permit à des dizaines de milliers d’esclaves du sud des Etats-Unis de fuir vers les Etats du 
Nord et le Canada afin d’y être libres. On estime qu’entre 50 000 et 100 000 êtres humains, anciens 
esclaves noirs, gagnèrent leur liberté via l’«underground railway». 
Harriet fut grandement impressionnée par l’implication des hommes et des femmes du réseau, noirs 
et blancs confondus, qui risquaient leur vie pour la liberté d’autres êtres humains. Une fois libre, 
elle décida de s’y impliquer et retourna régulièrement, au péril de sa vie, dans le Sud esclavagiste, 
afin d’y conduire d’autres esclaves vers la liberté. 
Au total, avant la guerre de sécession (ou guerre civile américaine), durant 8 ans et environ 20 
voyages effectués, Harriet conduisit en personne, du Sud vers le Nord des Etats-Unis, voire jusqu’au 
Canada (pour 70 d’entre eux), plus de 300 esclaves vers la liberté.   
Et ce, sans perdre aucun des esclaves qu’elle guidait, échappant aux patrouilles esclavagistes, 
parfois de façon miraculeuse. Harriet était si efficace qu’elle fut surnommée la « Moïse noire » et 
sa tête fut mise à prix (entre 12 000 et 40 000 dollars selon les sources). 
Harriet connaissait et appréciait les Saintes Ecritures. Elle décida de partager son idéal de justice et 
de liberté avec ceux qui étaient encore sous le joug de l’esclavage.  
Aujourd’hui, tu jouis de la liberté mais tu dois tout de même lutter contre l’emprise du péché dans 
ta propre vie et aider ceux autour de toi qui en sont esclaves.  
Rappelle-toi ces paroles de Christ : « Vous connaîtrez la vérité et la vérité vous affranchira » Jean 
8 :32 
 

Olivier REGIS 

*(le mot anglais « freedom » signifie « liberté »)  
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Voici, je me tiens à la porte, et je frappe. Si quelqu'un entend ma voix et ouvre la porte, j'entrerai 
chez lui, je souperai avec lui, et lui avec moi. Apocalypse 3 : 20  
 
 

Dès 1849, quelques mois après avoir réussi à s’enfuir pour échapper à son sort d’esclave, 

Harriet TUBMAN revint dans le Sud des Etats-Unis. 
Harriet fit preuve de courage car le risque encouru était, si elle se faisait prendre, plus que les coups 
de fouet et la mutilation et de nouveau l’asservissement, c’était la mort dans des conditions 
horribles pour servir d’exemple. 
Au bout de quelques mois, puis de quelques années, le bruit courut qu’un passeur conduisait tous 
les esclaves en fuite, dont il avait la charge, à bon port vers les Etats du Nord de l’Union ou vers le 
Canada. Ce passeur fut surnommé le « Moïse noir ».  
Harriet, comme d’autres, utilisait comme code secret de reconnaissance et signal de départ les 
chants (negro-spirituals) dont notamment celui annonçant que « le char était en route » (« swing 
low, sweet chariot ») pour les emmener vers « la maison ». Mais là, contrairement à Elie montant 
au ciel dans un char de feu, il s’agissait dans l’immédiat, à défaut de monter tout de suite vers les 
cieux, de monter vers le Nord, vers la liberté. Harriet fredonnait l’air ou entonnait les paroles et les 
esclaves en fuite reconnaissaient le signal du départ et leur guide.  
Durant la guerre civile américaine (appelée aussi « guerre de sécession »), Harriet s’engagea dans 
l’armée nordiste d’abord comme cuisinière puis comme guide et espionne. 
Ce fut Harriet qui guida et dirigea un corps d’armée de l’Union, composé de plusieurs centaines de 
soldats noirs, durant le « raid de la rivière Combahee », en Caroline du Sud, dans la nuit du 01er au 
02 juin 1863.  
Lors de ce raid, plus de 750 esclaves purent s’échapper et furent libérés puis ramenés en territoire 
nordiste. Pour cela, ils montèrent à bord de trois navires qui, arrivés par la mer, avaient remonté la 
rivière Combahee et attaqué plusieurs plantations avant de repartir. Ce haut fait d’armes mené par 
Harriet impressionna aussi bien l’état-major de l’Union (Nord) que celui des Confédérés (Sudistes). 
Harriet était née femme, noire et esclave ; en plus, elle était sujette à des crises d’épilepsie qui 
faisaient qu'elle s'évanouissait régulièrement. Et pourtant elle accomplit de grandes choses, 
conduisant vers la liberté plus d’un millier d’autres personnes, hommes, femmes et enfants. 
Quels que soient ton milieu social (pauvre, modeste ou aisé c’est-à-dire plus riche), ta couleur de 
peau, tes origines ethniques, ton apparence physique dont ta taille ou même ton état de santé, RIEN 
ni PERSONNE ne peut t’empêcher d’accomplir de grandes choses si tu marches avec Dieu. 
« Comme ils continuaient à marcher en parlant, voici, un char de feu et des chevaux de feu les 
séparèrent l'un de l'autre, et Elie monta au ciel dans un tourbillon » 2 Rois 2 : 11  
 
 

Olivier REGIS 
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16 janvier 

Maintenant, va, je t'enverrai auprès de Pharaon, et tu feras sortir d'Égypte mon peuple, les 
enfants d'Israël. Exode 3 : 10  
 
 

En 1849, lors de son évasion, deux des frères d’Harriet TUBMAN, eux aussi esclaves, 

devaient l’accompagner dans sa fuite. Mais ils prirent peur pour eux ainsi que pour leurs proches et 
finalement renoncèrent. Harriet était déterminée à retrouver sa liberté et persévéra. 
Plus tard, tandis qu’elle guidait des esclaves en fuite, il lui arriva de faire des crises d’épilepsie et de 
rester inconsciente durant plusieurs minutes. Imagine l’effroi des fugitifs qui devaient attendre, 
dans l’angoisse, qu’elle se réveille alors qu’ils étaient poursuivis. 
Lorsqu’en 1850, les Etats-Unis adoptèrent une loi punissant ceux qui, même au Nord aidaient les 
esclaves en fuite et permettaient aux esclavagistes du Sud de venir au Nord chercher les fugitifs, 
loin de se décourager, Harriet emmena alors les esclaves en fuite au Canada. 
Lorsque la tête d’Harriet TUBMAN fut mise à prix, elle fit preuve d’une grande intelligence pour 
échapper aux milices et aux chasseurs de prime sudistes. Un jour où elle avait entendu des miliciens 
lire une affiche la décrivant comme analphabète, et après l'avoir aperçue, elle se mit à faire 
semblant de lire un livre qu’elle avait sur elle (probablement une Bible). Ils en déduisirent (à tort) 
que ce ne pouvait pas être elle. 
A une autre occasion, des miliciens sudistes fouillaient de fonds en comble tous les trains en 
partance pour le Nord, se doutant que des esclaves en fuite devaient se glisser dans l’un d’eux. 
Harriet, qui guidait un groupe d’esclaves fugitifs, s’en rendit compte et décida alors de prendre un 
train s’enfonçant davantage dans le Sud esclavagiste des Etats-Unis. Personne ne s’imaginait qu’elle 
aurait cette audace de s’enfoncer encore plus en territoire hostile : et ce train ne fut pas fouillé. 
Harriet et son groupe reprirent leur périple un peu plus au sud pour remonter vers le Nord des Etats-
Unis. 
Une autre fois, Harriet conduisait un groupe d’esclaves en fuite à travers un chemin. Soudain, elle 
entendit distinctement une voix lui dire de ne pas l’emprunter et de tourner à gauche. Elle fit arrêter 
tout le groupe et changea de direction pour tourner à gauche. Toute la troupe se retrouva 
finalement face au fleuve. Tandis qu’elle se demandait comment faire pour traverser, la même voix 
lui dit d’avancer dans l’eau car à cet endroit, il y avait un passage. Elle s’avança avec le groupe et 
effectivement il y avait un passage à gué recouvert uniquement de quelques dizaines de cm par les 
flots. Une fois sur l’autre rive, tout le groupe retrouva le quaker Thomas Garret et l’équipe devant 
les prendre en charge. Thomas Garret lui dit alors combien ils avaient été inquiets car le chemin 
qu’elle empruntait habituellement était gardé par des miliciens et ils n’avaient aucun moyen de la 
prévenir. Elle expliqua alors comment Dieu les avait miraculeusement détournés.  
« Je puis tout par celui qui me fortifie. » Philippiens 4 : 13 
 
 

Olivier REGIS 
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17 janvier 

 

 A celui qui est ferme dans ses décisions, tu assures la paix, la paix, parce qu’il se confie en toi. 
Esaïe 26 :3 
 

 

Le soleil était en train de se coucher, on était vendredi. Le sabbat arrivait ! 

Ayant quelques rendez-vous en ville, je n'avais pas pu arriver plus tôt à la maison afin de préparer 
le repas du sabbat. Je commençai à cuisiner rapidement mais le soleil avait bien disparu ! Quand 
un de mes fils me vit en train de m’affairer à la cuisine, il me dit « Maman pourquoi te donnes-tu 
tant de peine ? Nous avons des fruits, de la salade, cela nous conviendra pour le sabbat et de plus 
tu nous as appris que le sabbat est le jour de repos ! Tout devrait être prêt avant le coucher du 
soleil afin d’accueillir notre Dieu ! » En entendant mon fils, j’ai eu comme une douche froide et je 
lui dis : » « Tu as raison, je veillerai à ne pas recommencer ! Merci pour ton observation » 
Cette expérience révèle que lorsque les enfants ont bien intégré ce que Dieu attend d’eux. Ils sont 
prêts à le témoigner autour d’eux, même envers leurs parents.  
Les parents sont des guides pour leurs enfants. Il peut leur arriver de commettre des erreurs, mais 
avec amour et respect, les enfants peuvent leur dire qu’ils n’ont pas fait un bon choix. 
Chers enfants, lorsque votre conviction est fondée sur la parole de Dieu, ne laissez personne vous 
détourner du droit chemin 
Car Esaïe 26 :3 te dit : « A celui qui est ferme dans ses décisions, tu assures la paix, la paix, parce 
qu’il se confie en toi ». 
 
 
Ma Prière : Seigneur, aide-moi à bien garder ta parole dans mon cœur afin que, lorsque je dois 
aider quelqu’un qui n’est pas sur le droit chemin,  je le fasse avec amour et respect. Amen. 
 
 

Marie-Andrée MARTIAS 
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18 janvier 

Car je connais les projets que j'ai formés sur vous, dit l'Eternel, projets de paix et non de 
malheur, afin de vous donner un avenir et de l'espérance. Jérémie 29 :11 
 

 

Valérie est une fillette habitée par une grande timidité. Quand elle doit se présenter en 

public, des sueurs froides lui dégoulinent dans le dos. Quelquefois, elle voudrait bien s’exprimer 
mais elle a peur ! Elle manque de confiance en elle. En grandissant, elle a décidé de braver sa peur 
en acceptant de participer à des activités de l’église et de l’école. Mais ce n’est pas facile pour elle. 
Chaque jour, elle demande à Dieu de l’aider à vaincre sa peur.  
Quelques années plus tard, elle fut appelée à enseigner dans une école primaire. Elle avait une 
grande attention pour ses élèves et particulièrement pour ceux qui avaient peur de s’exprimer. Au 
fil du temps, en étant au service des autres, Dieu l’a utilisée et a fait en même temps un miracle 
pour elle. 
Aujourd’hui, elle occupe de grandes fonctions et cette peur a pratiquement disparu. Elle 
encourage tous les enfants qui n’ont pas confiance en eux à confier leur peur à Dieu et à Lui 
exprimer tout ce qu’ils ressentent. Elle invite aussi à « oser » c’est-à-dire à essayer de faire ce que 
l’on souhaite faire de bien, même quand c’est difficile. Au fil du temps, on le fera facilement ! 
Paul, le père spirituel de Timothée lui adressa ces paroles qui sont aussi pour toi. Lisons dans 2 
Timothée 1 :7 : « Car ce n’est pas un esprit de timidité que Dieu nous a donné, mais un esprit de 
force, d’amour et de sagesse ». 
 
Ma prière : Seigneur, aide-moi à te confier mes difficultés et à avoir l’assurance que tu m’aideras à 
les résoudre. Aide-moi à apprendre à oser faire ce qui est bien afin que cela devienne une 
habitude dans ma vie. Amen. 
 
 

Marie-Andrée MARTIAS 
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19 janvier 

Or la foi est une ferme assurance des choses qu'on espère, une démonstration de celles qu'on ne 
voit pas. Hébreux 11 :1  
 

 

Un matin, je venais de passer mon permis de conduire. En arrivant dans ma salle de 

classe, j’ai partagé ma joie avec ma classe, des élèves de grande section de maternelle et du cours 
préparatoire. Vous imaginez leur joie ! Ils m’ont tous entourée et m’ont manifestée leur 
appréciation, chacun, à sa manière ! 
C’était un moment de grande émotion pour moi et pour eux aussi. La journée se déroula et nous 
n’avons plus fait allusion à ce permis de conduire car nous avions beaucoup à réaliser ensemble. 
Juste avant de nous quitter, comme il est coutume au sein de nos institutions scolaires 
adventistes, j’ai demandé à une fillette de 6 ans de remercier Dieu pour la journée écoulée sans lui 
indiquer le sujet pour lequel nous devions prier. A mon grand étonnement, voilà le contenu de sa 
prière qui résonne encore à mon esprit, après plus de vingt ans : 
« Seigneur, je te remercie pour le permis que tu as donné aujourd’hui à ma maîtresse et je te 
remercie pour la voiture que tu vas lui donner » 
Vous imaginez le sentiment qui m’animait en entendant cette prière d’une enfant de 6 ans ! 
A ces mots, j’adressai une courte prière au Seigneur : «  Je mets ma foi dans la foi de cette enfant » 
Vous ne pouvez l’imaginez : 2 mois après devinez quoi ? Une proche parente m’a cédé sa voiture. 
Notre Dieu n’est-il pas extraordinaire ! Il connaît nos besoins. Il a utilisé une fillette de 6 ans pour 
exprimer une demande qui m’était nécessaire. Bravo à notre Dieu ! 
Chers enfants, vous n’êtes pas trop jeunes pour exprimer votre reconnaissance à Dieu, pour Lui 
adresser vos besoins, ceux de votre famille, de l’église, de l’école, de toutes vos connaissances. 
Dieu répond à la prière de foi des enfants. J’en ai l’assurance. 
Je t’invite à faire cette expérience qui nourrira ta foi ! 
Rappelle-toi que la foi est une ferme assurance des choses qu'on espère, et une démonstration e 
celles qu'on ne voit pas ! 
 
 
Ma prière : Seigneur, aide-moi à t’adresser ma reconnaissance et à intercéder pour tous les 
besoins utiles avec l’assurance que tu m’entendras et que tu m’exauces. Amen.  
 
 

Marie-Andrée MARTIAS 
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20 janvier 

Car il n’est rien de caché qui ne doive être découvert, rien de secret qui ne doive être mis  à jour. 
Marc 4 :22 
 

 

J’étais une fillette de 13 ans environ, recevant l’invitation de mon père à l’accompagner à 

son jardin afin d’y semer des graines de maïs. Arrivée dans le jardin, je commençai énergiquement 
ma petite tâche qui consistait à mettre dans chaque trou, pas plus de quatre graines de maïs. 
C’était la consigne de mon père ! 
Au bout d’un instant, l’envie de m’arrêter traversa mon esprit car le soleil commençait à me peser 
sur la tête et mon corps devenait de plus en plus moite. Que faire ? 
Je voulais tout achever afin que mon père soit fier de moi. Je décidai de continuer bon gré malgré. 
Mais hélas, au bout d’un certain temps, je n’avais vraiment plus envie de continuer et je décidai de 
déposer plus de 10 graines par trou. Le pot qui contenait les graines se vida rapidement et j’étais 
enfin prête à m’asseoir au pied d’un arbre afin de me rafraîchir un peu. Mon père intrigué, 
m’apercevant à l’ombre, me demanda si j’avais déjà terminé. 
« Bien sûr, papa. » répondis-je 
Les jours passent et deux semaines plus tard, mon père, revenant de son jardin, me dit en 
souriant : « Je comprends pourquoi tu avais terminé aussi vite la semence de graines de maïs. Ils 
ont germé et il y a de nombreuses pousses dans les derniers trous ». 
En entendant mon père, je restai tétanisée ! Eh oui, il ne m’était pas venu à l’esprit que mon père 
se rendrait compte un jour de ce que j’avais fait ! 
Cette expérience m’a permis de comprendre que tous les actes sont révélés tôt ou tard. D’ailleurs, 
la Bible le dit dans Marc 4 :22 « Car il n’est rien de caché qui ne doive être découvert, rien de secret 
qui ne doive être mis  à jour » 
Je vous invite à demander à Dieu de vous aider à tout faire avec amour et honnêteté sachant que 
nous aurons des comptes à Lui rendre. 
Rien n’est caché aux yeux de Dieu ! Nous pouvons le lire dans Marc 4 :22. 

 
 

Ma prière : Seigneur, aide-moi à tout faire avec application et honnêteté sachant que tout ce que 
je fais a des conséquences. Amen.  
 
 

Marie-Andrée MARTIAS 
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21 janvier 

Car rien n'est impossible à Dieu. Luc 1 :37 
 

 

Durant mon parcours d’enseignante, je rends grâce à Dieu pour les nombreux miracles 

qu’Il m’a permis d’expérimenter.  
Je me souviens d’une fillette de 6 ans du prénom de Betty, dont je n’entendais jamais la voix et qui 
n’arrivait pas à enclencher le processus de la lecture en dépit de tous les moyens mis en œuvre 
afin de l’accompagner. J’avais bien évidemment présenté personnellement et avec l’ensemble de 
la classe,  sa difficulté à Dieu. 
Les élèves lui accordaient une attention particulière et c’est sans difficulté qu’elle participait à 
leurs moments de jeux durant lesquels elle émettait de rares sons. Le mois de décembre, c’était la 
période où je m’étais fixé comme objectif que tous mes élèves sachent lire 
J’étais quelque peu contrariée du fait que cette élève ne savait toujours pas lire. Suite à mon 
entretien avec ses parents, il a été convenu que des démarches seraient entreprises afin qu’elle 
soit suivie dans un centre spécialisé en parallèle avec l’école. 
Quelques temps plus tard, la mère m’apprit que les spécialistes lui avaient annoncé que le cerveau 
de la fillette avait un dysfonctionnement, ce qui ne facilitait pas ses apprentissages.  
J’ai donc invité la mère à placer sa confiance en Dieu, pour qui rien n’est impossible ! 
L’année scolaire suivante, Betty a redoublé son CP mais étonnamment dès la première semaine de 
classe, elle participait aux activités de la classe, se manifestait en levant le doigt et faisait entendre 
sa mélodieuse voix. Notre Dieu n’est-il pas Tout-Puissant ? 
Aujourd’hui, elle est une jeune femme épanouie, reconnaissante pour ce que Dieu a fait pour elle. 
Cette expérience nous permet d’affirmer ce que dit la parole de Dieu dans Luc 1 :37 
« Car rien n'est impossible à Dieu »… 
 
 
Ma prière : Mon Dieu, je te loue car il n’y a rien qui te soit impossible. Aide-moi à me confier en toi 
en tout temps, même quand je ne vois pas la solution. Amen. 
 
 

Marie-Andrée MARTIAS 
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22 janvier 

En sorte que vous soyez toujours et avec joie persévérants et patients. Colossiens 1 :11b 
 

 

Sabine arrivait en Guadeloupe au sein d’une famille d’accueil. Elle avait passé sa petite 

enfance en Haïti avec sa famille. Je me souviens de cette dame qui l’avait accueillie et qui était 
venue à l’école adventiste, me demandant si je pouvais accepter son inscription dans notre école. 
Il faut savoir que Sabine était âgée de 10 ans. Elle n’avait jamais été scolarisée, ne savait ni lire, ni 
écrire ! 
L’année scolaire avait déjà commencé mais j’ai accepté ce défi. 
Dès sa première semaine de scolarisation au cours préparatoire, elle se distinguait par son 
courage, son désir d’apprendre et de réussir. 
Au début d’un mois, Sabine commençait à lire couramment. Elle comprenait toutes les consignes, 
de plus elle s’était intégrée totalement dans sa classe et dans l’école. Les élèves lui avaient fait un 
tel accueil qu’on ne s’apercevait pas qu’elle venait d’arriver dans cette école. 
A la fin de sa scolarité, à l’école adventiste, elle était une brillante élève. 
Les années ont passé et nous n’avons plus eu de nouvelles. 
Un jour, tandis que je faisais mes courses, mon regard a croisé celui d’une jeune femme. Elle 
n’avait guère changé ! C’était Sabine! Nous avons échangé quelques instants durant lesquels elle 
m’apprit qu’elle venait de terminer ses études et avait obtenu son diplôme d’avocat. 
« Je n’oublierai pas mon passage dans votre école qui m’a fait beaucoup de bien » me confia-t-elle. 
Elle ajouta : « j’aurais tellement souhaité que mon enfant soit scolarisé dans cette école, si j’ai la 
joie d’en avoir un. Je vis en France et j’aurais souhaité retourner un jour en Guadeloupe pour 
permettre à mon enfant de vivre ce que j’ai vécu dans cette école adventiste ». 
 
Chers enfants, si vous pensez que vous n’êtes pas en mesure de réussir, sachez que l’on n’obtient 
rien sans effort. L’exemple de Sabine indique qu’il n’est jamais trop tard pour réussir ! 
Il suffit d’avoir une discipline de vie : un temps pour jouer, un temps pour travailler et en tout 
temps faire confiance à Dieu ! 
Oui, ne baisse jamais les bras car c’est là, la clé du succès ! Voilà cette invitation qui t’est adressée 
dans Colossiens 1 :11 « Fortifiés à tous égards par sa puissance glorieuse, en sorte que vous soyez 
toujours et avec joie persévérants et patients ». 
 
 
Ma prière : Aide-moi à être toujours persévérant dans tout ce qui est bien afin de réussir. Amen. 
 
 
 

Marie-Andrée MARTIAS 
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23 janvier 

Cette bonne nouvelle du royaume sera prêchée dans le monde entier, pour servir de témoignage 
à toutes les nations. Alors viendra la fin. Matthieu 24 :14 
 
 

Quand j’étais enfant, j’accompagnais ma mère, chaque sabbat après-midi dans ses visites 

auprès des personnes du quartier. 
C’était un moment que j’attendais avec impatience : vous savez pourquoi ? 
Car je présentais les leçons de l’école du sabbat avec les enfants des familles que nous visitions. 
Vous vous imaginez ! Je devenais une petite monitrice à l’âge de 9 ans. Cela m’obligeait à bien 
préparer ma leçon, à chercher le bricolage et les chants que je pouvais utiliser afin de bien illustrer 
les histoires bibliques. Les enfants eux, étaient heureux de participer à ces activités, et attendaient 
avec enthousiasme ces rencontres du sabbat après-midi, tandis que ma mère étudiait avec leurs 
parents. Quand les familles décidaient de nous accompagner à l’église, il m’arrivait de me rendre 
chez elles le sabbat matin afin d’aider les parents à préparer les enfants. 
De nos jours, j’entends souvent les enfants dirent cette phrase : « Je m’ennuie » Savez-vous qu’il y 
a beaucoup de choses que vous pouvez réaliser afin de ne pas vous ennuyer et en même temps 
rendre les gens heureux ? 
Vous pouvez confectionner des dessins, de la pâtisserie, des poèmes, des cartes 
d’encouragements, des moments de louanges, un petit film et bien d’autres choses que vous 
pouvez imaginer afin de les offrir aux personnes de votre quartier. Ainsi vous deviendrez un 
missionnaire pour Jésus. Il vous bénira et vous accompagnera à chaque étape de votre vie. Quand 
vous serez plus grand, Il continuera à vous utiliser là où vous vous trouvez. 
Cher garçon, chère fille, cher jeune garçon, chère jeune fille, Dieu cherche des jeunes 
collaborateurs afin qu’Il vous prépare à réaliser de grandes choses pour Lui. 
Acceptes-tu la mission de Jésus que nous pouvons lire dans Matthieu 24 : 14 : « Cette bonne 
nouvelle du royaume sera prêchée dans le monde entier, pour servir de témoignage à toutes les 
nations. Alors viendra la fin » ? 
 
 
Ma prière : Seigneur, aide-moi à m’impliquer pour toi afin que je sois épanouie et que j’aide 
beaucoup d’enfants et d’adultes à te connaître. Amen. 

 
 

Marie-Andrée MARTIAS 
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24 janvier   Tu es l'un des plus beaux miracles de Dieu 
   

Je te loue de ce que je suis une créature si merveilleuse. Tes œuvres sont admirables, Et mon âme le 
reconnaît bien. Psaume 139 : 14 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

25 janvier    Regarde les autres comme Dieu les voit 
 

Si quelqu'un est en Christ, il est une nouvelle créature. Les choses anciennes sont passées; voici, 
toutes choses sont devenues nouvelles.  2 Corinthiens 5:16,17 

 
♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

26 janvier    Finis ce que tu as commencé 
 

Mieux vaut la fin d'une chose que son commencement; mieux vaut un esprit patient qu'un esprit 
hautain. Ecclésiaste 7:8 

 
♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

27 janvier    Celui qui abandonne ne gagne jamais Celui qui gagne n'abandonne jamais 
 

 Moi donc, je cours, non pas comme à l'aventure; je frappe, non pas comme battant l'air. 1 
Corinthiens 9 : 26 

 
♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

28 janvier     De toutes les choses que tu dois garder, garde ta parole. 
 

Il a fait les cieux et la terre, La mer et tout ce qui s'y trouve. Il garde la fidélité à toujours. Psaume 
146:6 

 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

29 janvier     Dieu est toujours bien disposé à entendre un chant de toi 
 

Poussez vers l'Éternel des cris de joie, Vous tous, habitants de la terre! Faites éclater votre 
allégresse, et chantez! Psaume 98 : 4 

 
♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

30 janvier     Besoin de te remonter le moral ? Encourage quelqu'un d'autre 
 

La langue douce est un arbre de vie, Mais la langue perverse brise l'âme. Proverbe 15 : 4 

 

Guylaine MUSQUET 

 

Crédit photo freepik 
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31 janvier 

Non, la main de l'Eternel n'est pas trop courte pour sauver.  Esaïe 59 : 1 
 
 

Dieu a créé l’univers entier. Il a créé les anges qui l’adorent et le servent. Il a créé et 

formé les êtres humains. Il a voulu que nous habitions un monde parfait, mieux encore, il a voulu 
que nous soyons toujours en sa compagnie, juste à portée de main. As-tu déjà entendu dire : « qui 
se ressemble s’assemble », et bien, Dieu souhaitait être en compagnie de personnes qui lui 
ressembleraient d’une certaine manière. 
Son but était de partager avec nous, petits et grands, tout ce qu’il possédait de plus beau et tout 
ce que sa puissance infinie pouvait offrir. 
En plus de l’amitié que Dieu désire nous offrir, il a créé le monde et tout ce qui s’y trouve parce 
que c’est dans sa nature de partager et d’aimer. 
Nous avons beaucoup de mal à comprendre l’amour de Dieu, car il nous est toujours difficile 
d’aimer et de partager même avec notre meilleur ami quelquefois.  
Nous devrions louer Dieu pour son amour et pour son désir de tout partager avec nous, en 
prenant l’habitude de dire merci pour tous les bienfaits qu’Il nous accorde. Peux-tu les énumérer 
en les comptant sur les dix doigts de ta main uniquement ? Combien de cadeaux de la part de Dieu 
as-tu trouvé ? As-tu besoin d’une feuille et d’un stylo pour continuer à faire la liste ? demande à 
tes parents de t’aider si tu le souhaites.  
Au réveil, au coucher en jouant, en travaillant, où que tu sois, rappelle-toi que Dieu est proche, à 
portée de main. 
Sais-tu pourquoi nous devrions être plein de reconnaissance ? Parce que l’amour de Dieu est le 
même chaque jour, il ne change pas, même lorsque nous oublions de lui obéir et de l’aimer. 
C’est ce qui s’est produit lorsqu’Adam et Eve ont préféré obéir à Satan. A partir de ce moment le 
plan prévu par Dieu s’est écroulé, la désobéissance a rompu le lien qui nous attachait à Lui. Finis la 
paix, le bonheur et l’amitié entre Dieu et les êtres humains. 
Mais c’était sans compter sur l’immense amour de notre créateur ! Il nous aime d’un amour 
éternel, c’est-à-dire d’un amour qui ne meurt jamais. 
Dieu ne voulait pas qu’une seule personne ne se perde, ni toi, ni moi, ni les autres. Aussi, pour 
sauver l’humanité entière d’une mort certaine, Dieu a envoyé son unique fils, Jésus, pas un ange, 
pas autre chose ! C’était le plan établi d’avance.  
Nous  avons tant de valeur à ses yeux ! T’arrive-t-il de désobéir, d’être méchant, d’oublier de 
remercier Dieu ?  Jamais Il ne te laissera tomber, jamais tu ne seras seul et sans secours. 
Même si nous oublions de lui obéir, Dieu nous aime de toutes les façons. Sa main n’est pas trop 
courte pour nous sauver. Bien sûr, il faut le vouloir ! 
Veux-tu  remercier Dieu pour son grand amour ? 
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1er février 

Ils me feront un sanctuaire et j'habiterai au milieu d'eux. Exode 25 : 8 

Y-a-t-il une personne avec laquelle tu te sens en sécurité, que tu aimes tant que  tu 

souhaiterais qu’elle demeure toujours avec toi ? C’est peut-être ta mamie qui  te prépare de 
délicieux gâteaux, quand tu vas chez elle! Il y a certainement des personnes qui t’aiment 
beaucoup, à qui tu penses énormément et lorsque tu fais des erreurs, elles te pardonnent lorsque 
tu t’excuses sincèrement. Ecris les noms de ces personnes sur ces lignes : 
…………………………………………………………………………………………………………………………………………………… 
Quand Adam et Eve ont brisé l’amitié qu’ils avaient avec Dieu, ils ont eu très peur de Lui. 
Mais Dieu est allé les chercher et les a trouvés. Personne ne peut se cacher de Dieu. 
De nouveau rassurés de l’amitié du créateur, ils promirent de lui obéir et de résister aux pièges du 
diable. 
Mais ils n’étaient plus aussi heureux qu’avant car leur désobéissance à Dieu avait provoqué la 
maladie, la souffrance et la mort.  
Leurs enfants et leurs petits-enfants, malgré leurs recommandations, choisirent d’obéir à Satan.  
Alors le mal se répandit. 
Malgré tout, les enfants de Dieu gardaient espoir, car un sauveur leur avait été promis.  
Jésus allait leur prêter main forte et sauver ainsi tous les êtres humains qui le désiraient. 
Pour que cette promesse reste gravée dans leur mémoire, Dieu leur avait donné des ordonnances 
précises, ils devaient construire un beau sanctuaire et accomplir des rituels qui leur rappelleraient 
toujours la présence de Dieu et la venue de Jésus jusqu’à ce qu’il vienne comme un petit enfant. 
La présence de Dieu était visible par une nuée qui suivait constamment ses enfants qui à cette 
époque s’appelaient le peuple d’Israël.  
Dieu avait dit : « Ils me feront un sanctuaire et j’habiterai au milieu d’eux. » Le peuple se rendait à 
la tente de la Rencontre à chaque rendez-vous fixé par Dieu. Ils s’y sentaient en sécurité et 
pardonnés de toutes leurs fautes.  
Ils apprenaient à aimer Dieu et à lui obéir. Jour après jour, les enfants, les femmes et les hommes 
étaient émerveillés par tant d’amour et de bonté. 
A la pensée que Dieu était à portée de main, présent au milieu d’eux, un père de famille dans sa 
joie et sa reconnaissance à Dieu s’écria : Moi et ma maison nous servirons toujours l’Eternel. Cet 
homme s’appelait Josué, il était parmi ceux qui avaient construit le sanctuaire.  
N’es-tu pas heureux de savoir que Dieu a toujours souhaité être en notre compagnie, et qu’il n’est 
jamais loin de toi et de moi ? 
Aujourd’hui encore Dieu est proche de nous, il veut que nous l’appelions Père céleste. Mieux 
encore, Dieu veut habiter notre cœur ! C’est le plus beau sanctuaire dans lequel il désire 
demeurer. 
Comment Dieu peut-il être l’objet de tes pensées ? 
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2 février 

Ayez en vous les sentiments qui étaient en Jésus-Christ. Philippiens 2 : 5 
 
 

Ressembler à Jésus : oui, mais comment faire ?  Cette question tu te l’es déjà posée et la 

solution est à portée de main. Quand Jésus allait quitter la terre pour monter au ciel, il a promis à 
tous ceux qui croyaient en lui et qui lui faisaient confiance de leur laisser le Saint-Esprit. Tu ne 
peux pas le voir, c’est vrai, mais le Saint-Esprit est prêt à agir à travers nous pour nous aider à 
ressembler à Jésus. 
Accepter le Saint-Esprit, c’est comme si l’on plantait dans le jardin de notre cœur.  As-tu déjà 
planté de la laitue, ou des fleurs ? Non ? Demande à tes parents d’acheter des grains d’une plante 
que tu aimerais cultiver. Après quelques jours, tu découvriras que les mauvaises herbes poussent 
aussi vite que ta belle plante. Dieu plante dans le jardin de nos cœurs, une graine miraculeuse qui 
a la capacité de déraciner toutes les mauvaises herbes qui nous empêchent de ressembler à Jésus. 
Ces mauvaises herbes sont toutes les mauvaises attitudes, habitudes et sentiments que l’on peut 
nourrir dans nos cœurs. 
Si le Saint-Esprit n’intervient pas, l’habitude de modifier la vérité pour obtenir quelque chose, le 
sentiment de jalousie qui se développe quand j’ai envie de ce que mon camarade possède et 
l’attitude irrespectueuse que j’ai envers mes parents ne vont pas disparaître mais au contraire, je 
serai poussé par Satan à faire encore plus de mauvaises choses. 
Par contre, si j’accepte le travail invisible du Saint-Esprit dans mon cœur, si j’accepte de l’écouter 
quand il me conseille, petit à petit, ces mauvaises herbes vont faner et disparaître 
progressivement pour laisser la place à de meilleurs sentiments et attitudes qui produiront de 
nouvelles habitudes. 
C’est ce que l’on appelle le Fruit de l’Esprit. 
La Bible nous explique clairement ce que le Saint-Esprit produit : l’amour, la joie, la paix, la 
patience, la bonté, le service, la confiance dans les autres, la douceur, la maîtrise de soi. 
C’est génial ! Ressembler à Jésus : c’est facile ! Il me faut juste vouloir de tout mon cœur 
développer toutes ces qualités et le Saint-Esprit agira. Quand un enfant qui était méchant, égoïste, 
menteur, voleur devient un enfant aimable, généreux et doux, tout le monde saura qu’il a accepté 
le Saint -Esprit  et qu’il a porté du Fruit. 
Et toi, n’as-tu pas envie de ressembler à Jésus ? Es-tu prêt à laisser le Saint-Esprit t’aider ? 
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3 février 

Ta parole est une lampe à mes pieds et une lumière sur mon sentier. Psaumes 119:105 
 

Combien de fois t'est-il déjà arrivé d'être dans l’obscurité ? De ne plus distinguer quoi que 

ce soit, de ne rien voir ? 
Dans ces cas-là, le plus souvent les plus petits font appel à leurs parents et pour les plus grands, il 
suffit juste d'appuyer sur l'interrupteur. 
Soudain tout devient clair, on distingue tout, on voit les objets autour de soi. On peut marcher 
sans trébucher. 
Lorsqu'il n'y a pas d'électricité on allume une bougie ou une lampe. 
Écoute cette histoire qui est vraie : 
Il y a bien des années vivait une jeune fille appelée Mary Jones. Elle et sa famille vivaient dans la 
campagne au pays de Galles. Un jour, à la nuit tombée en revenant de l'église, elle se rappela les 
paroles du psaume 119, que le prédicateur avait lues : « ta parole est une lampe à mes pieds et 
une lumière sur mon sentier ».  
Mary voulait avoir sa propre Bible et bien que sa famille soit très pauvre, après 6 ans de dur travail 
et d'économies elle eut assez d'argent. Elle marcha 40 km jusqu'à la ville la plus proche où il était 
possible d'acheter une Bible. 
Dieu a encouragé Mary, et son amour pour la Bible a permis à des centaines de millions de 
personnes de posséder la Bible.  
La parole de Dieu est comme une lampe, elle éclaire le chemin, c'est un guide sûr. Elle a permis à 
Mary de découvrir et d'accéder à un trésor précieux : la Bible. 
La parole de Dieu enlève les craintes, car elle est pleine de merveilleuses promesses. 
Avec elle on ne peut qu'emprunter la bonne voie, elle nous aide à être reconnaissant et 
respectueux du droit des autres. Elle révèle la vérité qui mène à la vie éternelle. 
La Bible nous dit dans le livre de Jean chapitre 1 que la Parole s'est faite chair : en effet Jésus est 
venu sur terre comme un être humain, mais Il était Dieu lui- même. C'est un mystère.  
Crois ceci :  
Jésus, la Parole, marche avec toi, quand tu es triste ou plein de joie. Tu peux tout lui demander, 
tout lui dire, tu peux également le remercier d'être la lumière dans ta vie et communiquer à 
d'autres la véritable lumière qui est Jésus. 
Avec Jésus tu ne seras jamais déçu. Tout comme Mary qui recherchait et qui finalement trouva 
une Bible, nous pouvons dire que recevoir la Parole, c'est accueillir Jésus. 
Veux- tu l'accepter pour Sauveur ? 
Veux-tu le recevoir comme ami pour la vie ? 
Prière :  
Père Céleste, merci pour ta Parole, qui est une lampe à mes pieds et une lumière sur ma route. Je 
m'engage à te donner la première place dans ma vie et que ta Parole prenne place dans mon 
cœur, afin que je puisse en parler tout autour de moi et communiquer la joie qu'il y a d'être avec 
toi, jusqu’à ton prochain retour. Amen  
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4 février 

Ami très cher, je souhaite que tu te portes bien à tous points de vue.  Jean 3 : 1.2 
 
 

A l’époque de nos  arrières grands-parents, enfants et  adultes se levaient de bon matin. 

Ils faisaient des kilomètres à pied, au pas de course, à la recherche d’un  point d’eau.  L’eau 
récupérée  à la rivière, dans la mare ou à la source, n’était pas seulement précieuse pour étancher 
la soif, mais également utile pour les  tâches domestiques. Les parents attendaient les enfants 
pour commencer l’ouvrage du jour.  Ce n’était pas toujours amusant !  Il n’y avait pas de voiture à 
la maison, ni de bus parcourant les quartiers.  Les enfants se rendaient à pied à l’école.  Souvent, 
ils marchaient nu-pieds pour ne pas abimer leurs chaussures, quand ils en avaient ! Tu as du mal à 
y croire et cela peut te faire rire ! Les choses ont bien changé depuis ! Si les temps étaient 
particulièrement difficiles à cette époque, ils avaient l’avantage de favoriser fortement la  santé.  
La marche à pieds permettait les  longues conversations et  les  jeux. Jeunes et personnes âgées, 
gravissaient les mornes et les longs chemins empierrés.  Ensemble, les seaux et les récipients 
remplis d’eau étaient plus faciles à porter. Tu diras que ça ce n’était pas du sport, mais plutôt une 
corvée ! Connais-tu un camarade qui fait des kilomètres à pied, tous les matins pour se rendre  à 
l’école ? Ou pour aller à l’épicerie du coin ?  Et toi, prends-tu l’ascenseur ou préfères-tu les 
escaliers ?  Tout est tellement moderne, que le corps n’est plus en mouvement. Cela t’arrive-t-il 
d’être absorbé par un film à la télévision ou sur l’internet ou par un jeu en ligne,  plus de la moitié 
de l’après-midi, sans faire un seul pas, avec des sachets de biscuits et du jus à tes côtés ?  Tu 
avoueras que la technologie a rendu la vie plus facile. Sais-tu que ton corps souffre et refuse de se 
laisser envelopper par l’inaction? As-tu déjà visité  certaines régions côtières ? Observe bien, les 
anciens te le confirmeront. Au fils des années, et au fur et à mesure que  les vagues se brisent sur 
les rochers énormes, à première vue inébranlables, ces énormes rochers s’amenuisent. L’érosion 
fait son œuvre. Un jour, un  pan de rocher s’écroule brutalement. Alors toute la zone environnante 
est en grave danger.  C’est exactement ce qui se passe pour l’être humain.  
Alors veux-tu  faire l’effort de  te lever ? On y va pour les exercices ! C’est parti ! Premier exercice 
du matin, je remercie Dieu pour la bonne nuit. Deuxième exercice je respire, j’inspire longuement 
et une et deux …une petite marche avec tes parents ? C’est à portée de main, qu’en penses-tu ?   
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5 février 

 

 
Car celui qui a fait la promesse est fidèle. Hébreux 10:23 

 
 

Dieu est si grand, si fort, si puissant qu’il a créé la terre en six jours. C’est vrai ! Lis avec ta 

famille le récit entier de la création, qui se trouve dans le premier livre de la Bible, c’est 
passionnant !  
Peut-être connais-tu déjà cette histoire, es-tu émerveillé, ou perplexe ? Qui parmi toutes les 
personnes que tu connais peut accomplir de telles merveilles ? Ah oui, tiens ! Tu es  certainement 
resté bouche bée face  aux gigantesques sculptures de sable  faites par des artistes. Voici un lien 
sur lequel tu pourras cliquer:  
https://www.facebook.com/watch/?ref=external&v=3499841803359744 
J’avoue que  c’est impressionnant ! Mais  reconnais qu’aucun être humain ne peut créer, il ne fait 
qu’imaginer ou assembler à partir de ce qui existe déjà.  Non ! Aucun être humain n’a pu réaliser 
l’œuvre de la création. C’est Dieu seul. 
Toute la nature raconte la puissance et la gloire de Dieu, par l’abondance de l’alimentation, la 
multitude de sources et de cours d’eaux, la beauté des animaux. As-tu déjà admiré les différentes 
variétés de fleurs? As-tu écouté  le chant des oiseaux ? 
Parce qu’il tenait à notre bonheur éternel, Dieu a placé tout ce qui était nécessaire à la vie à notre 
portée.  
Et le merveilleux cadeau pour tous les êtres humains, le connais-tu ?  Dieu avait prévu de les aider 
à grandir physiquement, spirituellement et moralement, afin qu’ils lui ressemblent de plus en plus. 
Sais-tu pourquoi ? Parce que nous sommes liés à lui,  voilà d’où provient notre  créativité, notre 
intelligence, notre capacité d’apprécier, de choisir, d’aimer et notre désir d’éternité.  Adam et Eve 
développaient toutes ces qualités qui s’étiolèrent en persistant dans la désobéissance.  Dieu seul, 
les possède à la perfection. 
Mais ne t’inquiète pas, Dieu ne change pas. Lorsque tout semble aller mal, son amour pour toi et 
moi reste le même.  
Même si tout est  compliqué, par la faute de Satan, notre ennemi juré, rien n’est impossible à 
Dieu. Pour nous aider à remporter la victoire sur ce fauteur de trouble, Jésus est venu lui-même 
montrer comment faire. Qu’est-ce que nous sommes  importants à ses yeux ! Ne trouves-tu pas ?  
Il n’a pas envoyé quelqu’un d’autre voir ce qui se passait sur la terre. Jésus, le fils unique de Dieu, 
est venu s’occuper personnellement de notre problème avec Satan, pour que  toi et moi, nous 
ayons la vie éternelle. Trop fort, mon Dieu ! Je crois à toutes ses promesses. Et toi ?  
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6 février 

Sans moi vous ne pouvez rien faire. Jean 15 :5 
 
 

Avant de t’endormir, demande à ton Père céleste de te protéger durant les heures 

sombres de la nuit.  Ne sois pas effrayé, sois confiant,  comme David  qui, entouré de difficultés et 
d’ennemis, s’exerçait à dépendre de Dieu. Dieu  veille aussi sur toi, avec son armée d’anges. 
 La prière est une conversation avec Dieu, à ne pas manquer, les confidences qui lui sont faites, 
conditionne ta journée entière et te rend capable d’accomplir des exploits. Tu confirmes que tu es 
son enfant, en l’appelant ‘’ Père céleste’’. L’écoutes-tu te parler ? Tu seras heureux de savoir que 
Dieu ton créateur t’aime. Il souhaite que tu grandisses heureux et en bonne santé. Quand David a 
su que Dieu était son créateur, il s’est écrié : « tu m’as créé, tu m’as formé donne-moi l’intelligence 
pour que j’apprenne tes commandements. » Voilà David qui s’exerce à mieux connaitre son 
créateur ! Un jour David fait une énorme bêtise, parce qu’il a complètement oublié de parler avec 
Dieu. Quand il reconnait sa faute, il est effrayé et doute d’être pardonné. Dieu le rassure et lui 
rappelle qu’Il est à sa portée, qu’Il ne l’abandonnera jamais, parce qu’Il l’aime. David  est alors 
soulagé, il guérit  de ses frayeurs,  il peut continuer à grandir heureux et en bonne santé.   Ton 
père céleste veut t’éviter de faire des erreurs qui peuvent nuire à ta santé physique, mentale et 
spirituelle et rompre votre super amitié. Tout comme la zone côtière est détruite par l’érosion, ton 
corps peut être détruit par la désobéissance, l’usage de produits illicites et d’autres mauvaises 
choses, en oubliant d’écouter les paroles de Dieu. Comment est-ce possible ? Simplement en 
oubliant de raconter à Dieu tous tes projets, en négligeant la lecture de sa Parole et en refusant 
d’obéir aux parents et aux adultes qui t’aiment et qui aiment Dieu. La première fois, tu te 
diras : « Oh, j’ai raté mon moment spécial avec Dieu » et tu voudras le rattraper. Ensuite, tu y 
penseras à peine, puis ce sera l’oubli total. Il y a tant de choses à faire en une journée et les heures 
semblent filer si vite ! Alors, après quelques temps, tu n’éprouveras pas de regrets, car cette 
habitude aura été remplacée par une autre, et ta bonne entente avec Dieu sera brisée.  
Jésus est le modèle à suivre, il s’entendait si bien avec son Père céleste, qu’il ne faisait rien sans le 
consulter.  Il s’endormait toujours paisible, heureux de confier sa vie à Dieu. Veux-tu l’imiter ? Je 
peux t’assurer que ça marche !  
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7 février  

  

J'estime que les souffrances du temps présent ne sauraient être comparées à la gloire à venir qui 
sera révélée pour nous. Romains 8 :18 (Louis Segond) 

 
 

Hello mes chers amis, voici une petite méditation juste pour toi et tes amis.  

Imagine une belle maison, une jolie maison avec de belles fleurs et un beau jardin. Le jardin est si 
grand que je peux y jouer avec dix de mes amis, et même tous mes amis. Depuis la fenêtre du 
balcon, on sent le parfum des biscuits au caramel et chocolat que Maman prépare pour le goûter 
de 16 heures. On peut voir Papa au bout du jardin qui prépare le jus de fruit qui accompagnera les 
délicieux biscuits de maman.  
Tout était beau, tout était si beau, comme dans un rêve ou l’on voit des anges qui sont dans les 
nuages. Le soleil brillait et les oiseaux semblaient rire et sourire de joie. Puis vers 16 heures on 
entendit ma mère appeler tous mes amis pour le goûter. On entendait le son de la télé dans 
l’arrière-fond, puis mon père augmenta le son, ma mère nous laissa et se rapprocha de mon père. 
Tous deux étaient inquiets. Et c’est à ce moment, quand mon père augmenta le volume que 
j’entendis ce mot, CORONAVIRUS. Personne ne savait ce que c’était, personne ne comprenait ce 
qui se passait.  
Puis les jours s’écoulèrent et mes amis, et leurs parents étaient confinés. Ils ne pouvaient plus 
sortir. Puis beaucoup perdirent leur travail, leur maison et tout ce qu’ils avaient. Je vis pour la 
première fois des gens malades à la télé. Le méchant CORONA débutait son travail, son travail 
pour détruire les vies. Je n’étais plus libre de m’amuser, ni de sortir. Je voyais mes parents prier au 
culte du matin et du soir. Quand le culte finissait, j’allais dans ma chambre pour prier Dieu, je 
mettais mes genoux sur mon joli tapis, puis je mettais mon oreiller juste sous mes mains, et en 
fermant les yeux je disais : « Seigneur, je sais que tu es là avec moi, je sais que tu as vu que mes 
amis ont tout perdu, que leurs parents souffrent, qu’ils ont leurs papis et mamies à l’hôpital, tu as 
vu comment le coronavirus est méchant, tu sais tout Seigneur. Que tes anges soient avec mes amis, 
avec leurs parents, protège-les, donne-leur tout pour survivre. Seigneur le méchant CORONA ne 
peut pas gagner, car tu es plus fort, délivre-nous Seigneur si tu le veux, Amen ! » 
Et toi mon cher ami peux-tu prier lorsque tout va mal ? Peux-tu prier lorsque tes amis souffrent ? 
Dieu sait comment délivrer les êtres humains, tes amis, tes parents et toi aussi. Il sait tout faire 
pour t’aider. 
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8 février 

 
 

M. Coronavirus, ce virus qui attaque notre planète terre était partout. Imaginons un 

enfant qui raconte ce qui suit. Tout a commencé en Mars lorsque mes parents entendirent pour la 
première fois à la télé le nom de ce virus. Tout a changé dans ma vie, à la fenêtre de mon 
appartement on ne pouvait plus sortir, mais j’imaginais tout. Mais dans mon imagination, pour 
échapper au confinement, Jésus était là. Je savais que les aéroports étaient fermés, les avions ne 
pouvaient plus voler. Mon imagination s’est développée et j’ai imaginé qu’un jour j’irai au ciel. 
 J’imagine un jour un super avion, plus grand encore qu’un Boeing qui arrivera de l’espace. Dans 
cet avion brillant et à grande vitesse il y aura beaucoup d’anges, des musiciens, des trompettes, 
des tambours, de la musique si forte que toute la terre pourra entendre les musiciens. Puis 
j’imagine cet avion s’arrêter sur un nuage, un si grand nuage qu’il couvrira toute la terre. Puis, les 
anges s’envoleront partout sur la terre, ils passeront au-dessus de toutes les îles, les montagnes, 
les vallées, et vont attendre le signal d’une voix très puissante. Cette voix puissante viendra du 
trône de Dieu qui sera juste sur ce même nuage où sera l’avion. La terre tremblera et le 
coronavirus ne pourra plus faire de mal. Puis j’entendis une voix si forte qui disait : Réveillez-vous, 
Réveillez-vous, Réveillez-vous vous qui dormez dans la poussière. J’imagine alors ceux qui ont été 
fidèles, dont la vie a été détruite par le coronavirus entendre la voix si puissante que la terre 
tremble.  
Je regarde de plus près et découvre le visage du Seigneur Jésus, c’est lui qui me protège lorsque le 
coronavirus est là, qui entend mes prières. Il est mort pour moi et j’imagine qu’il revient. J’ai lu 
dans la bible 1 Thessaloniciens 4 :16 -17 « Car le Seigneur lui-même, à un signal donné, à la voix 
d'un archange, et au son de la trompette de Dieu, descendra du ciel, et les morts en Christ 
ressusciteront premièrement.  Ensuite, nous les vivants, qui serons restés, nous serons tous 
ensemble enlevés avec eux sur des nuées, à la rencontre du Seigneur dans les airs, et ainsi nous 
serons toujours avec le Seigneur » 
Ohhhh c’est ce que je veux, vivre avec celui qui entendait mes prières. Je sais que mon imagination 
n’est pas réelle, mais que la Bible parle vraiment du jour du retour de Jésus. Jésus reviendra avec 
ses anges sur les nuées des cieux, il transformera la race humaine à son image. Il nous redonnera 
un corps qui n’aura plus peur du coronavirus.  
Je veux être sauvé, je ne veux pas désobéir à Dieu, je veux aller vivre au ciel. Seigneur donne-moi 
s’il te plaît le billet d’avion pour mon voyage au ciel. Ce billet d’avion qui est de croire au Seigneur 
Jésus et d’être baptisé, pour que je sois sauvé.  
Amen !! 
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9 février 

 Et ils chantaient un cantique nouveau, en disant: Tu es digne de prendre le livre, et d'en ouvrir 
les sceaux; car tu as été immolé, et tu as racheté pour Dieu par ton sang des hommes de toute 
tribu, de toute langue, de tout peuple, et de toute nation. Apocalypse 5 : 9 
 

 

Je n’avais que 7 ans mais je savais que Dieu est toujours là. Dans ce monde où je vivais il y 

avait tellement de gens différents de moi. Il y a des personnes qui vivent dans différents pays, de 
grands pays, de plus petits pays, et des pays que je ne connais pas. Je me souviens que je pouvais 
voyager dans différents pays avec mes parents. Le dernier voyage était aux États-Unis d’Amérique. 
Nous avions fait six heures de vol. Toute le monde a applaudi lorsque l’avion est arrivé sur la piste 
d’atterrissage. J’ai vu les grandes villes comme New York avec la statue de la liberté. J’ai entendu 
pour la première fois les personnes avec un accent anglais des États-Unis. J’étais le seul à être tout 
le temps au hublot de l’avion pour voir les lumières des villes. C’était si beau, il y avait des lumières 
bleues, rouges, jaunes et vertes. Je voyais les camions, les voitures, je voyais même les navires sur 
la mer. Mais ce qui a attiré mon attention ce sont les immeubles. Ils étaient si grands, avec même 
des places pour les hélicoptères sur le toit. Il y avait des aussi des piscines dans des maisons qu’on 
appelle « Penthouse ».  
Le lendemain de notre arrivée, nous sommes partis en taxi avec toute ma famille pour découvrir 
tout ce qu’on pouvait faire dans cette grande ville de New York. J’ai vu qu’il y avait des quartiers 
où l’on parlait différentes langues, et des restaurants avec des plats venant de tous les pays du 
monde. Des personnes de presque tous les pays de cette grande planète terre étaient là. Ma mère 
me tenait la main, mais je sautillais de joie, je regardais partout. Ma mère me jeta un regard de 
joie, je voyais dans ses yeux la joie de découvrir la même chose que moi. Elle m’avait dit que Dieu 
avait créé la race humaine et que nous étions à son image. Alors que nous nous promenions on a 
découvert les taxis jaunes, et les gens de toutes les cultures du monde. Les plats Mexicains étaient 
pimentés, et je rougissais tellement que j’avais l’air d’être une pomme toute rouge. 
Je me souviens alors que j’ai lu dans la Bible que Dieu revenait bientôt pour sauver les tribus, les 
langues et les nations. Je sais que Dieu a tout donné pour les habitants de New York, son fils 
unique Jésus et qu’un jour beaucoup d’entre eux l’accepteront.  
Et vous mes chers amis, avez-vous déjà visité le monde ? Peut-être même New-York, Avez-vous 
déjà vu les autres cultures, voudriez-vous parler d’autres langues ? Dieu veut faire le bien autour 
de nous, Dieu veut unir les cultures autour du plus beau des projets, nous sauver. 
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10 février 

Tant que la terre subsistera, les semailles et la moisson, le froid et la chaleur, l'été et l'hiver, le 
jour et la nuit ne cesseront point. Genèse 8 :22 
 
 

J’habite en France. Chaque année j’aime regarder l’arrivée des saisons. J’aime toutes les 

saisons. J’ai vu l’automne avec les écureuils courir ici et là. Ces petits animaux si mignons tenaient 
dans leurs petites pattes des graines, des noix et retiraient l’écorce avec tant de rapidité et de 
gourmandise. J’ai aussi vu les oiseaux s’envoler ici et là, avec des graines dans le bec.  Parfois, les 
oiseaux et les écureuils se disputaient pour avoir les meilleures graines. La température 
commençait à descendre et ils faisaient 14 degrés Celsius. Je mettais des pulls pour sortir et aller 
jouer sur le grand terrain de mes grands-parents. C’était une maison dans la vallée avec des arbres 
le long des chemins. Les arbres avaient des couleurs allant du rouge, au jaune en passant par le 
rose. L’air avait changé son parfum, et les feuilles mortes étaient partout. Puis l’hiver arriva, les 
bouts de bois coupés pendant l’été étaient dans le hangar juste derrière la maison. Toute la 
maison était parfumée par l’odeur du bois brûlé et des feuilles sèches. De petits craquements 
remplissaient la pièce du salon d’un bruit qui semblait ne jamais être triste. La chaleur du feu, avec 
l’odeur des marrons sur le feu me donnait envie de voir la neiger arriver. Je sais que le Seigneur 
nous dit dans Psaumes 74:17 « Tu as fixé toutes les limites de la terre, Tu as établi l'été et l'hiver. » 
J’aime l’hiver et les batailles de boules de neige. Souvent mes frères et sœurs faisions des batailles 
de boules de neige. Le soleil était absent et il faisait froid, très froid, mais on ne ressentait pas le 
froid car nous avions tous les pulls de grand-mère. Chacun avait son nom cousu sur son pull et 
chacun avait une couleur différente. Dès qu’on entendait nos parents qui parlaient dans la maison 
on savait que le moment de lire la bible avant le repas été arrivé.  
On se dépêchait alors de courir pour être le premier à goûter aux marrons et la bonne soupe. 
Mais, juste avant le dîner on lisait les belles histoires de la Bible. Dieu veut nous transformer, il 
veut nous montrer que malgré les saisons il est là avec nous. Et un jour nous serons avec lui. 
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11 février 

Imagine une petite fille qui raconte l’histoire suivante.  

Je suis petite mais je sais que Dieu m’aime. Je suis la seule de toute ma classe à croire en Dieu. Au 
début je croyais que tout le monde croyait en Dieu, puis, j’ai vu que d’autres me posaient 
beaucoup de questions. Pourquoi ne fais-tu pas ceci, ou cela ? Pourquoi parles-tu toujours de 
Dieu ? Et c’est à ce moment que j’ai compris que tout le monde ne croyait pas en Dieu.  
Un jour une de mes amies voulait savoir si je pouvais venir à l’école le samedi matin car elle voulait 
me montrer un nouveau jeu avec des personnages extraordinaires. Elle me parlait  si souvent de 
ce nouveau jeu que je voulais vraiment voir le voir. Mais je savais que la Bible dit que le Samedi est 
le Sabbat, le septième jour du Seigneur. Je lisais dans Lévitique 23 : 3 « On travaillera six jours ; 
mais le septième jour est le sabbat, le jour du repos: il y aura une sainte convocation. Vous ne ferez 
aucun ouvrage : c'est le sabbat de l'Éternel, dans toutes vos demeure ». Lorsque j’ai lu cela je 
savais alors que ce jour, le sabbat,  était à Dieu et à lui seul.  J’ai donc parlé de cela à mon amie. 
Elle voulait en savoir plus, et elle de me demanda qui était ce grand Dieu, où  il vivait, où il 
dormait, avec quelle application on pouvait le contacter. Elle était tellement intéressée par la Bible 
qu’elle avait même oublié le tout nouveau jeu avec les personnages extraordinaires.   
Je n’avais pas peur de perdre mon amie en lui parlant de la Bible, car je savais que Dieu répond 
aux prières. Mon amie en rentrant chez elle a ouvert la Bible et s’est mise à lire d’autres versets 
régulièrement. Elle laissait une petite lumière allumée et faisait ensuite sa prière à Dieu en disant 
« Seigneur Jésus merci pour mon amie qui t’aime aussi, je veux que tu protèges mes parents, ma 
maitresse et tous mes camarades de classe qui ne te connaissent pas encore ».  Puis un beau jour 
j’ai invité mon amie à venir avec moi à la leçon de l’école du sabbat. Je ne savais pas si ses parents 
voudraient, mais ils acceptèrent. Ce fut un beau sabbat, un très beau sabbat. Dieu avait répondu à 
ma prière, il répond toujours même si on ne l’entend pas. Il veut que notre foi soit fodée sur ses 
promesses. 
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12 février 

Aucune tentation ne vous est survenue qui n'ait été humaine, et Dieu, qui est fidèle, ne 
permettra pas que vous soyez tentés au-delà de vos forces ; mais avec la tentation il préparera 
aussi le moyen d'en sortir, afin que vous puissiez la supporter. 1 Corinthiens 10 :13 

 

Imagine cette histoire racontée par un jeune garçon.  

Mes parents m’ont toujours dit de ne pas fréquenter de mauvais amis. J’aime obéir mais parfois je 
préfère faire ce que je veux. J’ai grandi dans une famille avec beaucoup de frères et sœurs et nos 
parents avaient eux aussi beaucoup de frères et sœurs. J’ai l’habitude de vivre avec beaucoup de 
personnes à la maison. Nos réunions de famille sont très grandes, j’ai même pris du temps avant 
de connaître les noms de tous les membres de ma famille.  
J’aime aussi être avec beaucoup d’amis et je suis en général celui que tout le monde veut imiter. À 
la maison je dois obéir aux parents mais avec mes amis c’est moi que tout le monde veut imiter. 
Mes parents ne veulent pas que je fréquente mes amis, car ils disent : « Dis-moi qui tu fréquentes 
je te dirai qui tu es ». Je n’ai jamais vraiment compris cette phrase. 
Un jour, dans l’après-midi mes parents étaient en visite ailleurs. J’ai envoyé des messages à mes 
amis qui habitaient près de chez moi. J’avais tout organisé, car cela faisait longtemps que je 
voulais faire un grand jeu avec eux.. J’étais très content de les revoir, et j’ai proposé que l’on fasse 
un course dans la forêt et que le premier qui arriverait à traverser cette forêt serait le meilleur. Je 
suis donc parti en courant, je connaissais la forêt par cœur car j’y allais souvent avec mes parents. 
Après 30 minutes j’ai traversé toute la forêt. J’étais le premier à revenir sain et sauf, puis mes 
autres amis, sauf un. À ce moment mon cœur commença a battre très fort, parce que la peur était 
là. 
Notre camarade est-il vivant ? Est-il blessé à cause d’un animal sauvage ? Je n’avais jamais eu si 
peur de ma vie. J’ai prié de toutes mes forces, j’ai prié Dieu d’envoyer ses anges pour délivrer mon 
ami dans la forêt. C’est à ce moment que j’ai compris pourquoi il faut obéir aux parents. Quelques 
minutes passèrent, les plus longues minutes de ma vie, puis j’entendis un bruit : oui ! Mon ami 
était de retour sans aucune blessure. Il s’était perdu, mais Dieu avait entendu ma prière et avait 
envoyé ses anges. J’ai promis à Dieu de ne plus jamais désobéir. Maintenant lorsque la tentation 
de désobéir arrive, je me souviens du texte de ce matin.  Je peux donc supporter la tentation car 
Dieu est avec moi, et il  me transforme. Le Seigneur peut aussi te transformer et te rendre 
obéissant et résistant à toutes les tentations.  
Merci Seigneur pour tout ce que tu as fait pour moi. 
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13 février 

Si quelqu'un veut être le premier, il sera le dernier de tous et le serviteur de tous. Marc 9:35 
 
 

Beaucoup pensent qu’il est impossible de changer. Mais moi j’ai vu que Dieu change les 

cœurs et les pensées.  Imagine cette histoire racontée par un adolescent. 
Mes parents me disent que je suis toujours de mauvaise humeur. J’aime faire ce que je veux et 
non pas ce que les autres veulent que je fasse. J’aime plus que tout être le meilleur. Le meilleur à 
l’école, le meilleur au sport et le meilleur partout. Quand j’étudie je n’ai pas besoin de beaucoup 
de temps pour apprendre. Je peux en quelques minutes apprendre une leçon, ou faire un exercice.  
À la rentrée une nouvelle élève est arrivée d’une autre école. Elle avait de très bonnes notes et 
donnait à chaque fois les bonnes réponses. J’ai donc été un peu embêté qu’elle vienne dans ma 
classe car elle risquait de prendre ma place. La place que j’avais depuis longtemps depuis la 
maternelle. J’ai donc décidé de faire une compétition avec elle lors du prochain examen de maths 
la semaine suivante.  
J’ai dit à tous mes amis que je n’avais pas besoin d’étudier autant qu’elle. Je n’ai même pas prié 
pour demander à Dieu son aide car je voulais réussir. Puis les jours sont passés et j’ai répondu à 
toutes les questions le jour de l’examen. Quelques jours après, lorsque les copies ont été rendues 
j’ai eu encore la meilleure note. Puis un de mes amis m’a dit que Dieu voulait autre chose pour 
moi. Qu’être le meilleur sans Dieu ce n’est pas être le meilleur car dans ton cœur le mal et l’orgueil 
se développent. Il m’a dit que dans Matthieu 20:16 il est dit « Ainsi les derniers seront les premiers, 
et les premiers seront les derniers. » 
J’ai compris alors que ce que Dieu veut vraiment, c’est qu’Il soit le premier dans mon cœur, Il ne 
veut pas seulement de bonnes notes, Il ne veut pas seulement que je sois le premier, Il veut avant 
tout cela que je ne sois pas orgueilleux. Il voudrait que nous soyons les premiers à dire « Seigneur 
tu es le meilleur, transforme-moi à ton image ».  
Depuis ce jour, j’ai changé, j’ai décidé que Dieu serait le premier avant tout, avant ma moyenne en 
classe, avant moi et avant mes projets. 
Ses anges seront là pour te protéger et empêcher le Diable de venir de remporter la victoire. La 
victoire sur le caractère, et sur la mauvaise humeur. Ma prière pour toi est que tu donnes le 
meilleur endroit dans ton cœur pour lui !  
Amen ! 
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14 février 

Car devant Dieu il n’y a pas de favoritisme. Romains 2 : 11 
Tu aimeras ton prochain comme toi-même. Marc 12 : 31 

 
 
Histoire tirée du livre de Luc 16 :19-31  

Jésus aimait enseigner avec des paraboles. Une parabole est une histoire (souvent 

imaginaire) avec des symboles et des images pour expliquer une leçon spirituelle. En fait une 
parabole est un peu comme une énigme mais sans la question « Qui suis-je ? » ou « Qu’est-ce que 
c’est ? » à la fin.  
Dans Luc 16 :19-31, Jésus raconte la parabole d’un homme riche, toujours bien habillé, qui aimait 
faire la fête avec ses amis. Devant la porte de sa maison était assis un homme pauvre, sans abri et 
très malade appelé Lazare. Tous les jours, le riche passait devant Lazare. Il tolérait que Lazare reste 
assis à sa porte, du moment qu’il ne faisait pas de chahut et n’importunait pas ses invités. Il se 
souciait davantage de se faire plaisir et restait indifférent aux besoins et à la souffrance du pauvre 
Lazare. Pourtant, il avait suffisamment d’argent pour venir en aide à plusieurs sans-abris comme ce 
dernier, mais il préférait de loin vivre pour lui-même, et cela, même s’il croyait en Dieu. « Après 
tout qu’il aille travailler, ce Lazare, plutôt que de rester assis là à attendre quelque chose de ma 
part ! » devait-il se dire. « Ce n’est pas de ma faute si j’ai de l’argent et que lui est dans la misère ».  
La parabole nous dit que les deux hommes moururent et qu’après sa mort, le riche regretta son 
manque de bonté, mais il était trop tard. Chacun a récolté ce qu’il a semé.  
Mais tu vas te dire : comment un homme mort peut-il regretter, après sa mort, son manque de 
bonté ? Je te rappelle que cette parabole n’est pas une histoire réelle car dans la Bible il est 
écrit : « les morts ne savent rien... » (Ecclésiaste 9:5,6). De plus, Jésus a repris une histoire qui était 
déjà racontée, par certains juifs, avant même sa venue sur terre. 
Les personnes mortes ne vont pas au ciel, mais Jésus les ressuscitera quand il reviendra (voir Jean 
14:1-3, Jean 5 : 29 et Daniel 12 :1,2).  
Par cette parabole, le Seigneur nous enseigne ceci : Si tu dis que tu es enfant de Dieu, il te faut 
faire le bien autour de toi, aider ton prochain et le traiter avec respect dès que l’occasion se 
présente - alors que tu es vivant - car c’est pour cela que Dieu te bénit toi et ta famille. L’amour du 
Christ nous presse à aider quelqu’un par un sourire, un repas partagé, une parole gentille et 
réconfortante, un service rendu, une visite, une pièce de monnaie, …  
Lorsque ton chemin croisera celui d’un sans-abri ou d’une personne dans le besoin, ne détourne 
pas tes yeux mais rappelles-toi de cette histoire et traite-le/la de la façon suivante : 
« Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout cœur, de toute ton âme, de toute ta force et de toute ta 
pensée ; et ton prochain comme toi-même. » Matthieu 22 : 37-39 
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15  février 

Ta parole est une lampe à mes pieds et une lumière sur mon sentier. Psaumes 119 : 105 
 

 

Lorsque Dieu délivra le peuple d’Israël de la main des Egyptiens, Il ne les laissa pas seuls 

dans le désert. Il les guida jour et nuit, le jour dans une colonne de nuée et la nuit dans une 
colonne de feu pour les éclairer. 
T’est-il arrivé d’avoir peur dans le noir ? Ou est-ce toujours le cas aujourd’hui ? Cela me rappelle 
l’histoire de mon petit frère. Lorsqu’il était petit, il avait peur du noir. Il n’aimait pas rester tout 
seul le soir. Quand l’heure du coucher arrivait, nos parents nous souhaitaient bonne nuit et 
éteignaient toutes les lumières. Pas question pour eux de les garder allumées toute la nuit ! Alors, 
discrètement, sans faire de bruit, juste avant que les dernières lumières ne s’éteignent, mon frère 
venait  s’endormir à mes côtés dans mon lit. Au début, cela m’embêtait et je le taquinais beaucoup 
à ce sujet ce qui avait le don de le mettre en colère. Mais en réalité moi aussi j’avais peur du noir 
et je priais pour que la nuit passe très très vite. La présence de mon petit frère m’aidait  et me 
rassurait également. Nous avions besoin l’un de l’autre pour affronter notre peur et nous rassurer.  
Quand on se retrouve dans le noir, on a peur parce qu’on se retrouve seul, sans ses principaux 
repères, séparé de ses parents. Mais quand le jour se lève, quand la lumière est de retour on est 
vite rassuré, et la peur se dissipe. On se sent beaucoup mieux. On reprend confiance. 
Ainsi en est-il de la parole de Dieu, lorsqu’on la lit elle nous éclaire et nous montre ce que Jésus 
attend de nous. Elle nous révèle à quel point Dieu notre père nous aime, nous rassure et nous 
promet qu’un jour nous vivrons pour toujours dans sa lumière.  
Dieu nous a offert sa parole, la Bible, afin qu’elle soit une lumière dans notre vie. Prends le temps 
de la lire et tu verras quel bien-être elle t’apporte et combien par elle Dieu te bénit, toi et ta 
famille.  
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16  février 

Heureux ceux qui ont le cœur pur car ils verront Dieu. Matthieu 5 : 8 
 
 

Chantons le chant des Eclaireurs :  

« Nous sommes de forts éclaireurs, de vrais serviteurs de Dieu, 
Nous marchons toujours sans peur, purs et francs sous tous les cieux, 
Nous montrons à tous le chemin, qui conduisent à notre Roi, 
Jésus-Christ notre Seigneur revient pour vous et moi » 
 
Voilà le chant entonné avec ardeur par Jérémie, lors de sa dernière rencontre au club des 
éclaireurs. Malgré les explications de ses moniteurs, il part en vacances, mais il n’a toujours pas 
compris ce que voulait dire cette phrase : …purs et francs sous tous les cieux …  
Deux mois se sont écoulés, et voilà, c’est déjà la rentrée scolaire, chouette ! Tout est nouveau, 
Jérémie a changé de classe et pour l’occasion pas question de garder les mêmes choses. Habits, 
chaussures, cartable, matériel scolaire, tout  est neuf ! Quel plaisir de retrouver ses camarades !  
Le club des Eclaireurs également recommence. Lors de la première méditation, le moniteur lui 
pose cette question : Dis-moi Jérémie, quel genre d’élève souhaites-tu être ? Qu’est-ce que cela 
veut dire, se demande Jérémie ? 
Cette question n’était pas anodine. En effet, Jérémie est un jeune garçon comme bien d’autres de 
son âge.  A l’église, c’est un petit ange, toujours souriant, respectueux envers tous, toujours prêt à 
rendre service et à participer aux différents programmes de l’école du sabbat. Il obéit à ses 
parents qui le lui rendent bien. 
Mais à l’école, les choses étaient complètement différentes. Dans la cour de récréation et sur le 
chemin qu’il emprunte avec ses camarades pour rentrer chez lui, ce n’était plus le même. Il parlait 
fort, il ne manquait pas d’insulter ses camarades qui avaient le malheur de l’embêter. Il leur 
répondait chou pour chou, insulte par insulte. Les camarades qu’il fréquentait aimaient beaucoup 
faire des blagues ou dire quelques méchancetés aux autres plus faibles qu’eux. Et Jérémie y 
participait. Cela amusait la classe et il n’y voyait rien de mal. Après tout, on ne les frappe pas, on 
s’amuse juste un peu, se disait-il lorsque la petite voix dans son esprit lui soufflait que ce n’était 
pas bien ce qu’il faisait. 
Alors, lorsqu’on lui pose cette question : Quel genre d’élève souhaites-tu être? Il comprend bien 
vite que Dieu l’interpellait sur son comportement à l’école. Il fit semblant de ne pas comprendre la 
question et n’y répondit pas. Mais dans sa tête c’était la grande réflexion, pire, un sentiment de 
culpabilité commença à l’envahir.  
Et toi ? Quel genre d’élève es-tu? Es-tu de ceux qui ont un double visage comme Jérémie, l’un que 
l’on montre à l’Eglise, à la maison et l’autre qui se voit ailleurs à l’abri du regard des parents ?  
Peu importe l’endroit où nous nous trouvons, nos actions, nos paroles, nos pensées doivent être 
pures et franches, sans aucune trace de méchanceté envers quiconque. Voilà ce que veut dire 
cette phrase du chant des Eclaireurs ! 
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17 février 

L’Eternel n’a pas le même regard que l’homme ; l’homme regarde à ce qui frappe les yeux, mais 
l’Eternel regarde au cœur. 1 Samuel 16 : 7  
 
 

Dans une petite ville, il y avait deux églises. La première était belle et grande, avec  une 

magnifique façade en pierres blanches taillées, une grande porte centrale couleur or, et à 
l’intérieur d’impressionnants vitraux avec de beaux dessins qui reflétaient la lumière du soleil. Elle 
était vraiment belle. 
 L’autre église, a contrario, était petite, en bois, la toiture en tôles ondulées rouillées, la peinture 
de façade était toute défraichie. Laquelle des deux aurais-tu choisie ? 
La première bien sûr ! Sans aucun doute. Tu y serais beaucoup plus à l’aise pour prier, pour louer 
Dieu. Tu pourrais même y inviter tes amis le jour du Sabbat. Mais voilà, en y regardant de plus 
près, les membres qui la fréquentaient ne semblaient pas joyeux. Ils se disaient à peine bonjour et 
se regardaient tout juste. On y entrait et à la fin on se pressait de repartir chacun de son côté. Pas 
un sourire, pas d’échange de paroles. Comme c’était bizarre ! 
Dans la petite église toute vieille,  les membres étaient tout sourire, on y entendait des chants 
joyeux, et à la fin du service, le pasteur échangeait avec chacune des personnes présentes. On 
aurait dit qu’un deuxième service allait recommencer, car personne n’était  pressé de partir. On 
s’embrassait, on prenait des nouvelles les uns des autres, des petits groupes pouvaient se former 
pour prier s’il y avait besoin. L’accueil était vraiment chaleureux. On s’y sentait bien. 
L’apparence des choses et des personnes n’est pas le plus important aux yeux de Dieu. Il regarde à 
ce qui est plus profond c’est-à-dire le cœur. Ton église peut être la plus belle qui soit en apparence 
mais si ses membres ne sont pas aimables, accueillants, et n’aiment pas Dieu, cela ne sert à rien. 
Le plus important c’est ce que tu es. De même, à l’église tu peux chanter, réciter de beaux 
poèmes, participer à tous les programmes, connaitre les passages et histoires de la Bible par cœur, 
mais si tu n’aimes pas Dieu et ton prochain, cela ne sert à rien devant Dieu. Car ce qu’Il veut c’est 
que tu pratiques la justice, que tu aimes la miséricorde, que tu marches humblement avec Lui. 
 
Seigneur, apprends-moi chaque jour à t’aimer de plus en plus afin que je sois capable d’aimer et 
de montrer mon amour à mon prochain, dans ma famille, à l’école, à l’église et partout où tu 
m’envoies. 
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18  février 

Regardez les oiseaux du ciel, ils ne sèment ni ne moissonnent, et ils n’amassent rien dans les 
greniers ; et votre Père céleste les nourrit. Ne valez-vous pas beaucoup plus qu’eux ?  Matthieu 
6 : 26 
 

 

« Tatie, dis-moi, pourquoi doit-on prier tous les jours ? On répète tout le temps la même 

chose à Dieu. Et d’ailleurs, il a beaucoup d’autres personnes à écouter plutôt qu’un petit garçon 
comme moi ». La tatie de Dominique écoutait avec attention les remarques de son petit neveu de 
six ans. Il disait cela avec un tel sérieux ! 
Et toi, as-tu déjà eu cette impression que Dieu est bien trop occupé pour s’occuper de quelqu’un 
comme toi ?  
En réalité, cela arrive parce que nous pensons que Dieu est comme nous. Près de huit milliards de 
personnes vivent sur notre planète Terre. Il a beaucoup trop à faire pour faire attention aux 
prières des petits ! N’écoute pas Satan qui essaie de te souffler ces idées.  
Chaque fois que tu pries, Dieu t’écoute, il le fait avec beaucoup d’attention et même si tu as la 
sensation de lui dire les mêmes choses, il t’écoute quand même car tu es son enfant. Tu te 
rappelles de Pierre, l’un des disciples de Jésus. Lorsqu’il a vu Jésus marcher sur la mer, il a voulu 
aller à sa rencontre et à son tour marcher sur la mer. Mais Pierre a eu peur quand il a vu le vent 
souffler un peu plus fort que d’habitude. Et alors, il s’est mis à regarder vers le bas et à 
commencer à s’enfoncer. Dans sa détresse, il s’écrie « Seigneur sauve-moi ! ». Et aussitôt Jésus 
étendit la main pour saisir celle de Pierre et le sauver (Matthieu 14). 
Cette simple petite prière, l’une des plus courtes de la Bible fut entendue par Jésus. Même si nous 
ne le voyons pas, Jésus entend toutes les prières que nous prononçons, tous les cris que nous 
poussons vers lui, toutes les demandes que nous lui formulons. Il nous aime et veut notre 
bonheur. Il aime à nous entendre et à nous répondre. Il prête une oreille attentive 
particulièrement à la prière des enfants. Regarde les animaux, et en particulier les oiseaux du ciel, 
ils ne sèment pas, ils ne cultivent pas et pourtant le Seigneur prend soin d’eux. Ils trouvent 
toujours de quoi manger et se désaltérer. Leur plumage est tellement beau ! C’est parce que le 
Seigneur prend soin d’eux. Mais ce n’est pas pour eux que Jésus est mort sur la croix, c’est pour toi 
et moi, c’est pour chaque individu, par amour pour nous.   
Tes prières et ta personne ont de la valeur aux yeux du Seigneur, tes préoccupations quelles 
qu’elles soient sont importants pour le Seigneur. Aussi, ne t’inquiète de rien, mais en toute 
circonstance, fais connaitre tes besoins à Dieu par des prières et des supplications et avec un cœur 
sincère et plein de reconnaissance. (Philippiens 4 : 6) 
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19 février 

Car je connais les projets que j’ai formés sur vous, dit l’Eternel, projets de paix et non de 
malheur, afin de vous donner un avenir et de l’espérance. Vous m’invoquerez, et vous partirez ; 
Vous me prierez et je vous exaucerai. Jérémie 29 : 11-12 
 
 

Annie n’avait jamais été à l’école le samedi, jour du Sabbat. Sa mère lui avait appris à 

respecter ce jour-là en ne faisant pas ce qu’elle voulait mais à adorer Dieu. Elle se rendait à l’église 
et prenait plaisir à chanter, à écouter les messages bibliques.  Et si toutefois, pour une raison elle 
ne pouvait pas se rendre à l’église, sa mère et elle chantaient et priaient à la maison.  
Mais voilà, Annie a grandi. Elle était désormais majeure et  sa mère l’informa qu’elle était 
suffisamment grande pour la laisser libre de prendre sa décision concernant le sabbat. 
Annie n’avait jamais redoublé de classe. Maintenant, elle était à l’université et il y avait cours très 
importants le samedi, dans des matières qu’elle ne maitrisait pas vraiment. Elle décida de 
travailler avec un groupe d’étudiants qui comprenaient sa décision de rester fidèle à ses 
convictions religieuses et de ne pas assister aux cours du samedi. Elle les aidait dans d’autres 
matières dans lesquelles elle excellait et eux l’aidaient en retour dans celles dispensées le samedi. 
Mais voilà, à l’approche des examens, on leur annonça qu’une épreuve sur les dix aurait lieu le 
Samedi. Comment est-ce possible ? Juste une, lui disait ses amis, Dieu est amour, Il ne te punira 
pas pour cela et comprendra la situation, tu n’as pas pu faire autrement.  Qu’allais-je faire ? se dit 
Annie, après tout, je ne suis pas arrivée jusque-là pour échouer. Ah ça non alors, il n’en était pas 
question ! 
Comment faire Seigneur ? pria-t-elle, je sais que tu peux comprendre si je décide d’y aller samedi 
mais moi je veux te rester fidèle et en même temps je veux réussir, je suis presque arrivée à la fin 
de mes études !  
En finissant sa prière, elle était décidée plus que jamais à respecter le Sabbat.  Le jour de cet 
examen, se dit-elle, je me rendrai à l’église et je te chanterai, je te louerai avec joie, Toi qui es le 
Dieu créateur des cieux, de la terre, de la mer et des sources d’eau, Toi qui a sauvé Moise de la 
mort, qui a donné la victoire à David, à Gédéon et qui me donne la vie.  
Et depuis ce jour-là, Annie n’a jamais regretté sa décision. Dieu lui a permis de réussir ses 
examens. Celui prévu le samedi fut déplacé pour cause de très mauvais temps et reporté au 
vendredi suivant. La fidélité d’Annie a été récompensée  au-delà de toutes ses attentes.  
Seigneur aide-moi à te rester fidèle et à te faire totalement confiance quel que soit mon âge et 
quelle que soit la situation aussi importante soit-elle pour mon avenir. 
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20 février 

Jésus leur dit : Pourquoi avez-vous tellement peur ? N’avez-vous pas la foi ? Marc 4 : 40 
 
 

Un groupe de marins voyageaient à bord d’un chalutier. Leur but était de pêcher le 

maximum de poissons afin de le vendre dans le pays de leur destination finale. 
Après cinq jours de navigation, une violente tempête surgit, qui les surprit tous. Elle était si 
violente que les marins, pourtant habitués à la mer, prirent peur.  
Dans tout  ce brouhaha, le capitaine seul  gardait le cap en continuant tranquillement à 
manœuvrer le gouvernail d’une main de fer.  Les marins ne comprenaient pas le comportement de 
leur capitaine « Comment fait-il pour garder son calme alors que nous sommes sur le point de 
couler ? » Alors qu’ils se posaient encore la question, leur capitaine se retourna vers eux et leur dit 
« Ne craignez rien, que chacun reste à son poste, nous atteindrons bientôt notre destination, faites-
moi confiance ». Certains le prirent pour un fou.  Ils se dirent « Jetons nous à l’eau et nageons, 
après tout, nous sommes de bons nageurs, nous aurons plus de chance de nous en sortir plutôt que 
de mourir avec ce vieux fou de capitaine ». Comme dit, comme fait. Une partie de l’équipage se 
jeta à l’eau et les voilà luttant de toutes leurs forces contre les flots déchainés. A contrario, ceux 
qui avaient fait confiance en la parole du capitaine se retrouvèrent quelques minutes plus tard, 
sains et saufs, sur une mer calme au large de la terre ferme, lieu de leur destination. 
Toi et moi, ainsi que tous les êtres humains sur cette terre, nous naviguons tous sur un seul 
bateau,  le bateau de la vie. Jésus est notre capitaine qui nous aime et qui veille sur nous. Il nous 
promet de nous conduire à une belle destination qu’Il a été préparer spécialement pour nous. Il 
nous demande simplement de lui faire sincèrement confiance et de rester sur le bateau de la vie, 
chacun au poste qu’Il nous a confié. Malheureusement, quand la tempête des problèmes survient, 
bien des hommes et des femmes décident de se jeter à l’eau, tout comme ses marins imprudents, 
de nager et de se battre seuls contre les difficultés de la vie plutôt que de faire confiance à Jésus 
qui possède la solution à tous nos problèmes.  
Jésus te dit « Viens à moi avec tes soucis, décharges toi, et je te donnerai du repos ». Aujourd’hui, 
qui veux-tu être ? De ceux qui vivent en faisant confiance à Jésus ou alors de ceux qui choisissent 
de se battre seuls ? 
Choisis la vie, choisis Jésus, afin que tu vives toi et ta famille. 
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21 février   

 
Si quelqu’un n’a pas soin des siens, et principalement de ceux de sa famille, il a renié la foi, et il 

est pire qu’un infidèle. 1 Timothée 5:8 
 

Notre Père, notre Dieu, Je viens te présenter mon enfant (prénom) ____________ afin de 

te demander de le délivrer de tout ce qui n’est pas de toi. Même si je ne sais pas de quoi il pourrait 
avoir besoin, Toi tu le sais. Aussi Seigneur, parle à mon cœur et montre-moi ce que je dois faire 
pour que cet enfant que tu m’as confié arrive à la stature d’homme ou de femme selon ton cœur. 
Je le (la) remets entre les mains, guide, protège, convainc de péché, fortifie et qu’il (elle) ressente 
toujours le besoin de se tourner vers toi. Au nom de Jésus, amen. 
 
 

22 février  

 
Telle voie paraît droite devant un homme, mais à la fin c’est la voie de la mort. Proverbes 16 : 25 

 

Papa d’amour, éloigne-moi de tout ce qui pourrait me rendre esclave de l’alcool, de la 

drogue, du sexe, des réseaux sociaux ou de toute autre tentation. Prends le contrôle de ma vie, 
montre-moi le chemin où je dois marcher. 
Donne-moi le discernement, donne-moi la persévérance afin que je choisisse la vie dans tout ce 
que je pense, dis ou fais. Que mon corps soit véritablement le temple du Saint-Esprit.  
Au nom de Jésus, amen. 
 
 

23 février   

 
Fais-moi entendre dès le matin ta bienveillance ! Car je me confie en toi. Psaume 143 : 8 

 

Papa, aide-moi à sentir ton amour et à comprendre son étendue. S’il te plaît, manifeste 

ton amour d’une manière réelle et aide-moi à recevoir tout cet amour. 
Que cet amour rejaillisse sur ceux qui m’entourent, que j’apprenne à les aimer comme toi tu les 
aimes et qu’ils m’aiment eux aussi de cet amour que tu mets en nos cœurs. 
Donne-moi de vivre pleinement ton amour pour moi, amour qui éloigne toute pensée de rejet.  
Au nom de Jésus, amen. 
 

24 février   

 
Celui qui a beaucoup d'amis les a pour son malheur, Mais il est tel ami plus attaché qu'un frère 

Proverbes 18 : 24 
 

Notre Père notre Dieu, j’ai besoin de ta sagesse pour choisir mes ami(e)s. Qu’ils (elles) ne 

soient jamais un écueil qui compromettra ma marche avec Toi. Eloigne de ma vie ceux ou celles 
dont l’influence peut m’être néfaste. Qu’aucun sentiment de solitude ne me conduise à des 
relations qui ne t’honoreront pas et apprends-moi à être un(e) ami(e) sincère. Au nom de Jésus, 
amen. 
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25 février     

 
Et Jésus croissait en sagesse, en stature, et en grâce, devant Dieu et devant les hommes 

Luc 2 : 52 
 

Aujourd’hui commence une nouvelle journée (semaine-année) scolaire. Papa d’amour je la 

place sous tes ailes et je te prie de bénir ces instants où je vais rencontrer mes camarades, mes 
amis, mes enseignants et tout le personnel administratif et de restauration. Merci de nous 
permettre d’apprendre à te connaitre au travers des enseignements reçus. Bénis et fortifie nos 
encadrants et permets que malgré tout ce qui pourrait être synonyme de tracas et de tristesse 
nous ressentions tous ta présence. Au nom de Jésus, amen. 

 
 

26 février     

 
Le matin tu entends ma voix ; Le matin je me tourne vers toi, et je regarde. Psaumes 5:3  

Veille au matin, veille le soir, veille et prie toujours… 
 

Papa d’amour, merci pour la bonne nuit passée sous ton regard béni. 

Merci de nous avoir réveillé(e)s. 
Accorde-nous une belle journée et permets que nous fassions tout pour ta gloire. 
Au nom de Jésus, amen. 
 
 

27 février     

 
Donne-nous aujourd'hui notre pain quotidien. Matthieu 6:11 

Pour ce repas et pour toute joie, nous te disons merci Seigneur. 
 

Permets que ceux qui n’ont pas notre chance d’avoir maman, papa pour s’occuper d’eux 

puissent rencontrer quelqu’un qui les aidera et les nourrira. Au nom de Jésus, amen. 
 

 

Lydie Poumaroux 
 

 

 

 

 

 

 

  

 

 

 
Crédit image : vectorpouch (www.freepik.com) 
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28  février 

Tu m’entoures par devant et par derrière, tu mets ta main sur moi. Psaumes 139.5 (BFC) 
 

 

As-tu déjà vu un poisson-perroquet ? Je pense que oui… il évolue à travers les eaux 

chaudes des océans : zone tropicale, voire subtropicale, et dans le bassin Indo Pacifique tropical. Il 
est magnifique n’est-ce pas avec toutes ses formes et couleurs bien différentes? 
Ah ! Tu veux savoir s’il chante ? Ben non, t’inquiète pas ! C’aurait été un peu compliqué pour lui 
quand même, car sa bouche est en forme de bec. Eh oui ! 
Cependant, attention, elle abrite près de 1000 dents, ultra résistantes,  soudées entre elles. 
Certains disent qu’elles sont aussi dures que celles d’un requin. Wouaouh !! Nécessaires afin de 
brouter du corail vivant ou mort à longueur de journée ! Ah ! Ah ! 
 Et pourtant, que faire pour réussir à dormir sans risquer d’être dévoré par ses prédateurs ? Un 
vrai défi que le poisson-perroquet  va relever en se confectionnant une sorte de bulle, certains 
diraient une « couette », à partir de son propre mucus (une salive gluante…si tu veux, beurk), dans 
laquelle il va s’endormir. Ce mucus empêchera à ses ennemis nocturnes de repérer son odeur. 
Astucieux !!! Donc, pas senti, pas pris ! hihihihi !  
Moralité : je peux être aussi solide que les dents du poisson-perroquet et être faible parfois, ou en 
danger. J’ai besoin de me savoir entouré(e) jour et nuit de la bulle du Créateur des poissons et de 
tous les autres animaux : Jésus. Il veut m’environner de sa grâce.  
Exemples de la vie quotidienne : je marche sur un trottoir très fréquenté  -  il fait nuit - je suis seul 
(e) à la maison -  je suis malade, j’ai peur de ne pas guérir - je n’aime pas mon école… 
Activité maison : recherche d’autres photos de poissons-perroquets et avoue qu’ils sont beaux 
franchement ! Si tu le peux, fais un dessin et offre-le à une personne triste.  
 
 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
 
 
 
Source : 
Photo : Jeremy Wilder de Pixabay 
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1er mars 

Moi Jésus, je suis le rejeton et la postérité de David, l’Etoile brillante du matin. Apocalypse 22.16 
(LSG)  

 
 

Oh ! Quel drôle de nom pour une tortue ?! C’est vrai, on dirait le titre d’un dessin 

animé ?  Hihihi ! 
En fait, il s’agit de la seule espèce de tortue marine à manger particulièrement des éponges. Elle 
vit dans les eaux tropicales des océans Atlantique, Pacifique et Indien. Elle peut peser jusqu’à 90 
kg parfois …et mesurer entre 60 et 100 cm ! Elle aussi possède un bec un peu crochu, ce qui lui 
permet d’aller chercher son déjeuner entre les entrailles des rochers, à l’occasion. Du côté de 
l’Asie surtout, des gens aiment beaucoup sa chair et récupérer sa carapace faite d’écailles très 
colorées. Ils s’en servent pour confectionner des lunettes, des bijoux, des objets de décoration. Et 
j’imagine que ça doit être très brillant, très joli tout ça !!  
Le gros problème est que certaines personnes en ont tellement attrapé (et dévoré tant d’œufs) 
qu’il n’en reste plus beaucoup. De plus, comme tu le sais, les tortues sont souvent prisonnières 
des filets ou asphyxiées par des sachets plastiques abandonnés en mer. Résultat : on estime que 
sa population mondiale a diminué de plus de 80% !!! Quel cauchemar !  
La tortue imbriquée est l’un des reptiles les plus menacés au monde ! Elle est en « danger critique 
d’extinction », depuis 1996.   
Si t’as beaucoup de chances, peut-être en rencontreras-tu une ou une de leurs cousines, les 
tortues vertes, sur nos plages des Antilles françaises, comme à Anse Noire (Martinique). Par 
contre, il faudrait que ta famille et toi vous vous leviez tôt car les tortues sortent à la surface de 
l’eau, au petit matin. Là on peut les observer en silence, en faisant des gestes lents.  
Moralité : Tout d’abord, si t’as la chance de vivre ce moment magique, alors songe à prier pour 
que ce beau reptile marin échappe à ses prédateurs humains et qu’il vive tranquillement jusqu’à 
ses 45 - 50 ans. Ensuite, la beauté des écailles brillantes de la tortue imbriquée ne te fait-elle pas 
penser à Jésus, appelé dans la Bible « Etoile brillante du matin » ? Moi oui !!!!!!! Le matin, avant 
de quitter la maison pour aller travailler, je lui demande de faire briller sa lumière dans mon esprit, 
afin que je fasse de bons choix, rencontre de belles personnes, et apprécie toutes les bonnes 
choses qui m’arriveront. Je t’assure qu’après tu te sens vraiment en sécurité ! Essaie… 
Activité : Ferme les yeux et songe à tout ce qui brille à tes yeux. Eh bien c’est aussi beau que ce 
que Jésus veut faire de ta vie…si tu le veux bien.  
 
 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
 
 
Source : 
Photo : Tom Fisk  de Pexels 
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2 mars 

 

Chaque matin il éveille mon oreille, pour que j’écoute, comme écoutent des disciples. Esaïe 50 :4 
 
 

Attends…attends, s’il te plaît ! Je ne te parle pas du prochain numéro de ton magazine 

préféré, voyons ! Mais plutôt de ce grand animal originaire  du Congo. L’okapi est le cousin de la 
girafe, sauf qu’il a des pattes et un arrière-train rayés comme un zèbre1, 2.  On dirait qu’il porte de 
longues chaussettes, tu vois ? Hihihi !!  Sinon, il est quand même plus petit (-2,50m), moins lourd (- 
300 kg) qu’une girafe, et son pelage est marron foncé. Ce très discret animal des forêts est 
pacifique, solitaire, il a un mode de vie simple. Mais ce qui est encore plus chouette c’est le moyen 
qu’il utilise pour transmettre des messages. 
Ce beau mammifère a de longues oreilles lui permettant de repérer tous les bruits suspects. En cas 
de danger, il alerte ses frères qui sont souvent bien loin... en émettant des ultrasons, comme les 
dauphins, les éléphants, etc. Astucieux ! C’est encore plus vrai quand il s’agit de son bébé, pas 
toujours à ses côtés non plus, mais caché/protégé !!...Ce sont des sons que notre oreille ne peut 
pas entendre, ils sont si aigus. Mais le petit okapi les entend. Et c’est vital ! Sevré uniquement à 
partir de 10 mois, il est important pour lui de savoir où est sa maman, où elle va, où se trouve son 
« repas »…C’est juste génial !!!  
Sais-tu que malheureusement ce magnifique animal est lui aussi menacé d’extinction ? Sa 
population diminue considérablement depuis 1990, malgré les programmes de protection mis en 
place au Congo. Pour qu’il y ait plus de bois, de pétrole, de minerais, la forêt, son lieu de vie, est 
peu à peu réduite. Bientôt on ne parlera plus de l’okapi !  
Moralité : - Je prie Dieu de bénir les okapis et ceux qui s’en occupent afin qu’ils ne disparaissent 
pas tous de cette seule région où ils vivent en liberté.  
- L’okapi me fait constater que certains animaux ont de belles relations entre eux, et sont plus 
sages que nous les humains.  
Grâce à maman okapi, je comprends que Dieu veut parler à mon oreille, pour que moi seul 
entende ce qu’il a à me dire. Tu veux être mon ami Dieu ? Je suis d’accord, je t’écoute, parle-moi 
s’il te plaît. Merci !  
 

 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
 
 

Sources : 
1 Jaitoutcompris.com, site où tu découvriras bien d’autres choses passionnantes sur nombre d’animaux. Chacun a quelque chose à 
nous enseigner…observons !  
2 Jenifer Matas, especes –menacees.fr, oct 2018 
Photo : Tina Robson de Pixabay 
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3 mars 

Si tu marches, ton pas ne sera point gêné; et si tu cours, tu ne chancelleras point. Proverbes 4.12. 
Car il ordonnera à ses anges de te garder dans toutes tes voies. Psaumes 91.11 
 
«Il pleut, ça mouille ! 
Quel temps divin pour la grenouille ! » 
(Ritournelle bien connue…) 
 
 

Ouille, en voilà une ! Dans les régions tropicales humides, des grenouilles, on en voit 

souvent. Alors là, quand il pleut, c’est une véritable invasion ! Hihihi !  
La grenouille Lémur arboricole, quant à elle, est une espèce très particulière : elle a de gros yeux, 
on dirait des billes1, 2 ! C’est une très jolie petite bête aux couleurs de la vie : jaune, bleu-vert 
foncé, gris argenté. Comme les 350 autres espèces dans le monde, elle mange insectes, araignées, 
limaces, vers de terre, etc… C’est justement ça le « problème » ! Ce sont des habitants des forêts ! 
Or, pour subvenir aux besoins des populations de plus en plus importantes, on abat beaucoup 
d’arbres et d’arbustes. Donc moins d’humidité, plus de chaleur, modification du milieu de vie 
naturel… Conséquence logique : la grenouille lémur arboricole, plus fragile que les autres, attrape 
un dangereux champignon aquatique, tombe malade et meurt.  
Bien sûr, comme déjà vu, des efforts se font pour protéger les animaux, mais pas assez de 
personnes se battent pour que ces petites bêtes, en danger critique,  survivent. 80% de sa 
population ont diminué au fil du temps…et ça continue chaque jour.  
Ce qui est intéressant c’est que la grenouille elle-même se défend comme elle le peut ! Son truc à 
elle : changer de couleur. Le stress, le changement de climat (de température), le type de surface 
où elle est installée, l’incitent à changer de couleur, si elle se sent menacée. Incroyable ! Tous les 
animaux, quelle que soit leur taille, arrivent au monde avec une soif de vivre, pas seulement les 
humains. Preuve que leur Créateur est la source de la vie !!!   
Moralité : Aussi petit ou fragile que je sois, je peux toujours essayer de faire quelque chose pour 
me sentir mieux. Si certaines personnes veulent m’intimider, si certaines situations me mettent 
mal à l’aise, si je ne peux pas les faire évoluer, alors je peux essayer de m’y adapter. Par exemple, 
accepter qu’un coéquipier au foot soit différent de moi…ou que mes camarades de classe soient 
plutôt bruyants… MAIS, si je me sens en danger, alors je prie mon meilleur ami Jésus, puis j’en 
parle aussi à mes parents et à d’autres personnes en qui j’ai confiance.  
Connais-tu le n° 119, Allô enfance en danger ? De gentilles personnes y répondent 24h/24, 7j/7, 
depuis un téléphone fixe ou un portable, en France, aux Antilles aussi. Passe l’info !    
 
 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
Sources : 
1 Céline Mairet, Change.org, 08/2019. 
2 Bernard Le Garff, Variations de couleurs chez les amphibiens, p60. 
Photo. Frogmana (wikipedia) 
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4 mars 

Tout ce que ta main trouve à faire avec ta force, fais-le ! Ecclésiaste 9.10a 
 

Voici un poème pour toi…   
« L’iguane vit sa vie, sans trop de fantaisie ; 
 Son principe majeur, c’est la simplicité (…) 
Ne dérangez donc pas l’iguane méditant ;  
Dans le jardin tiède, il passe du bon temps…(…)»  
 
Voici une charade pour tes amis :  
Mon 1er est la 9ème lettre de l’alphabet. 
Mon 2nd  est la 1ère syllabe de l’île aux belles eaux. 
Mon 3ème  est une négation. 
Mon tout est un beau reptile qui prend le temps de vivre ! Cool !  
 

Les iguanes sont des reptiles oui, proches des lézards. Il en existe plusieurs espèces 

différentes. Précisément, l’iguane de Ricord est un animal qui ne vit (librement) qu’en Hispaniola, 
une grande île de la Caraïbe comprenant Haïti et la République dominicaine, où il fait beau et 
chaud toute l’année1, 2. Wouaouh !!!  Avec une rangée d’épines très développées le long du dos, 
des écailles comme des anneaux sur la queue, un iris rouge comme la tomate, c’est une bête 
multicolore. Vert, gris, jaune, rouge, noir ! Si quand il est jeune il mange de petites bêtes, adulte il 
devient végétarien. Toc ! Encore un animal en danger ! Oui, mais les causes changent un peu. 
Voyons : certains habitants l’adoptent à la maison, des bovins piétinent leur nid, et eux avec, les 
arbres sont abattus pour une exploitation du calcaire…bref ces douces créatures ont du mal à se 
reproduire… Ce qui est super c’est que des jeunes se mobilisent aux côtés des associations pour 
qu’on sauve les iguanes de Ricord. D’ailleurs pendant longtemps on croyait qu’il avait disparu 
d’Haïti, jusqu’en 2007 où une équipe de spécialistes découvrit une femelle à Anse-à-Pitres ! 
Bravo ! L’espoir était de retour, de nouvelles fondations pour la sauvegarde de l’espèce voyaient le 
jour…tandis que notre reptile continuait à se dorer tranquillement au soleil des heures durant… 
Moralité : C’est vrai que l’iguane de Ricord passe 90% de son temps à se prélasser. C’est une 
question de nature. Mais ni toi, ni moi, ne sommes des lézards sur canapés ! Dieu nous enseigne 
par la Bible, par la bouche de nos parents et éducateurs, à nous mettre en mouvement, à prendre 
position, à faire ce qui est bien, juste, honorable, vertueux, digne de louange. Prendre soin de la 
planète, donner un gâteau à un sans-abri, tenir compagnie à une personne âgée, sont de belles 
causes…il y en a d’autres !  
Activité : Si tu as un animal de compagnie, réfléchis à la façon dont tu t’en occupes…  
 
 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
Sources : 
1 Paysdepoesie.wordpress.com, 09/2015.  
2 Rainforest  Alliance, 07/2013.  
Photo : Yolanda M. Leon (wikipedia) 
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5 mars  

Et Dieu dit: Voici, je vous donne toute herbe portant de la semence et qui est à la surface de 
toute la terre, et tout arbre ayant en lui du fruit d'arbre et portant de la semence: ce sera votre 
nourriture. Genèse 1.29 
 
 

Eh oui tu as bien lu ! Il s’agit d’un oiseau marin...Tout beau, tout rigolo, surtout quand il se 

met à danser pour séduire une femelle...ça vaut le détour ! Hihihi ! 

Il vit le long des côtes est de l’océan Pacifique, aux Galapagos et en Californie. Il mesure près de 80 

cm de hauteur et pèse rarement plus d’1,5 kg. On le trouve gauche, d’où le nom qu’on lui a donné. 

La couleur bleue des pattes de cette drôle de créature est due à son régime alimentaire. Il mange 

du poisson contenant un pigment spécial. Des scientifiques ont montré que des pattes bien bleues 

sont signes que les fous sont en bonne santé ! 

Leur défi consiste à survivre sur leur habitat naturel où ont été introduits des prédateurs et à 

trouver du poisson adapté en grande quantité. 

C’est un magnifique voltigeur et un excellent nageur. Deux qualités qui favorisent une bonne 

pêche !!! 

Le fou à pieds bleus a des belles leçons de sagesse à t’enseigner. Pour assurer la survie d’une 

espèce, la reproduction est indispensable. L’oiseau aux pattes d’un bleu intense aura plus de 

succès auprès de la femelle. Pour la séduire, il va les lui montrer. C’est son plus bel atout. Normal.  

Moralité : Et toi, t’as des pieds bleus ? hihihi ! Sérieusement. Qu’as-tu envie de montrer à tes 

copains aujourd’hui ? Ton beau jean tout neuf, tes Converses super mode, ta dernière coupe de 

cheveux ? Cool ! Pourquoi pas ? C’est une belle idée bavardage. 

Mais encore, sais-tu qu’une alimentation saine : des fruits et légumes frais, secs, des céréales et 

graines etc.... + une bonne hygiène de vie, contribuent beaucoup à la bonne santé ? Et ça se voit ! 

Ainsi par exemple, montrer ses belles dents, non seulement illuminent ton visage mais dit que tu 

manges bien à la maison. Des gestes doux disent que t’as des pensées positives, sans doute grâce 

à des nuits de sommeil réparateur. De belles idées de solidarité signifient que tu fais de bonnes 

lectures ou que tu es sensible à la misère d’autrui.  

Tu comprends ? Un esprit produit ce dont il est nourri. Et ça se voit ! Fais donc attention à ce que 

tu manges !  

Activité : Y a-t-il un fruit ou un légume de saison que tu serais trop content de manger cette 
semaine ? Cherche dans un bon livre les vertus de ces végétaux. Parles-en autour de toi. Tu verras 
que tu ne les mangeras plus de la même façon !! Promis 
 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALIN 
Source : 
Photo : Aleksandra Georgieva  de Pexels 
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6 mars 

Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de toute ton âme et de toute ta pensée... tu 
aimeras ton prochain comme toi-même. Matthieu 22. 37 à 39 
 

Mais qu’est-ce que c’est que ça ? On dirait une ruche !! Gagné ! On reconnaît les enfants 

qui aiment le miel ! Hihihi ! Là-dedans y’a plein de petites bêtes qui font un bruit sourd : « vrom... 

vrom...vrom !!! », on dirait des drones ! Ce sont les abeilles qui parlent !  Sérieusement, on dit de 

l’abeille qu’elle bourdonne ou encore qu’elle fait des vrombissements. Les abeilles existent 

partout dans le monde. On estime qu’il y a entre 25 voire 30 000 espèces différentes. 

Impressionnant !!! Rien qu’en France, nous en trouvons 1000 !! L’abeille a une importance 

capitale dans l’équilibre de la vie sur terre. On dit qu’elles sont à l’origine de 35 % de la nourriture 

que nous mangeons. Extraordinaire ! ! Tout cela est possible grâce à la pollinisation. C’est-à-dire....  

 Si tu aimes les fruits tels que la goyave, la mangue, la pomme, etc... Eh bien, il faut dire merci à 

madame l’abeille ! Beaucoup d’arbres fruitiers, légumes, plantes ont des fleurs mâles et femelles 

qui contiennent du pollen. Grâce aux abeilles qui viennent butiner leur délicieux nectar, le pollen 

des fleurs mâles et femelles se rencontrent, et hop ! Les petits fruits et légumes naissent quelques 

temps après. Et qui est super content de les manger ? Toi, bien sûr !  Une belle goyave parfumée à 

croquer : « croum, croum », riche en vitamines C ! Hum ! Je salive…  C’est beau ce que fait l’abeille 

pour nous !! Ne parlons même pas du miel consommé au petit-déjeuner, miam, miam ! Mais 

attention, « fais gaffe au sucre », disent souvent les parents avec raison !   

Moralité : L’abeille est incontestablement essentielle à la vie de l’homme, pourtant elle est 

menacée, elle aussi1. Entre les pesticides, le réchauffement climatique, le frelon asiatique, etc... Il 

fait vraiment un sale temps pour les abeilles ! Heureusement qu’aujourd’hui, de plus en plus de 

personnes prennent conscience de leur fragilité. Et même des lois sont votées pour leur 

sauvegarde. 

Dieu nous a aussi donné des lois morales, elles sont là pour nous protéger. Ce sont des paroles 

remplies d’amour, écrites pour notre bonheur. On les trouve toutes dans la Bible. Et même que 

Jésus a dit un jour que le plus grand commandement est .... 

Alors aujourd’hui, ouvre ton cœur à Jésus, reçois tout son amour et partage-le avec ta maman ou 

ton papa, ton frère ou ta sœur, un copain ou une copine.  

Activité bricolage : dessine des petits cœurs sur une feuille cartonnée, 10...ou peut-être plus si 

besoin ; chaque cœur représentera quelqu’un qui compte beaucoup pour toi. Tu décoreras 

chaque cœur après y avoir écrit le nom de la personne concernée puis tu choisiras le meilleur 

moment pour le lui offrir, avec un sourire. 

 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
 
Sources : 
Photo :https://www.pexels.com/fr-fr/ pexel-pixabay 
1 https://www.especes-menacees.fr/ 
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7 mars 

Voici ce que je veux repasser en mon cœur, Ce qui me donnera de l'espérance. Lamentations de 

Jérémie 3 :21 

 

 

Tu se souviens probablement du jour où ton meilleur ami (e) t’a laissé laisser tomber, du 

jour où ton professeur t’a puni injustement à cause du mensonge d’un camarade de classe. Plus 
encore, tu repenses aux moqueries, aux railleries des élèves de ton école. Actuellement, tu vis 
peut-être un évènement douloureux, jour et nuit tu y penses. Alors, la tristesse t’envahit, tu te 
renfermes, tu t’isoles, tu pleures, tu n’as aucun goût pour la vie. 
Jérémie, l’auteur de ce texte biblique (Lamentation de Jérémie 3.21), était prophète. On se 
moquait de lui, on disait du mal de lui. Puis un jour il fut emprisonné injustement. Il écrivit ce beau 
passage, alors qu’il vivait des moments pénibles. Voilà ce qu’il déclare : il décide, il souhaite 
retourner, il n’a qu’une seule envie c’est de revenir sur des souvenirs qui lui donneront de 
l’espérance. 
Repasser dans son esprit des moments douloureux, des faits tristes, c’est comme se diriger vers 
des chemins sans passage, des routes bloquées, des voies sans issues, impossibles. Quand un 
individu a constamment des pensées négatives, il devient malade, on dit qu’il déprime. Il est 
désarmé. C’est pourquoi, le livre des Proverbes invite à avoir un cœur joyeux, car c’est un bon 
remède.  
Les spécialistes disent que lorsqu’un individu cultive des pensées positives, c’est-à-dire des 
souvenirs heureux, sa santé s’améliore. Cette personne prend soin de son corps, il fait attention à 
ce qu’il mange et pratique de l’exercice physique. 
Jérémie est éprouvé, il est malheureux, il souffre et chaque fois que des pensées négatives 
viennent à son esprit, il les chasse et choisit de penser à des éléments qui lui apportent de l’espoir, 
de la joie. Ces pensées positives, il les enferme dans son cœur, car elles lui permettront de 
patienter en attendant la solution à son problème. Il tient bon malgré les ennuis. Voilà les pensées 
qui occupent l’esprit de Jérémie jour et nuit : « Les bontés de l'Éternel ne sont pas épuisées, Ses 
compassions ne sont pas à leur terme; Elles se renouvellent chaque matin. Oh! Que ta fidélité est 
grande ! » Jérémie 3 :22-23.  
As-tu des difficultés ? Vis-tu des moments pénibles ? As-tu peur ? Fais comme Jérémie, cultive des 
pensées positives. Rappelle-toi tous les moments de bonheur que tu as eus. N’oublie pas que Dieu 
est bon, son amour est infini, inépuisable et recommence chaque matin. Dieu est fidèle et sera 
toujours à tes côtés quoi qu’il arrive. Jamais, il ne t’abandonnera. 
 
 

Evelyne HONORE 
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8 mars 

Les yeux de l'un et de l'autre s'ouvrirent, ils connurent qu'ils étaient nus, et ayant cousu des 

feuilles de figuier, ils s'en firent des ceintures. Genèse 3 :7 

 

 

Dieu avait créé un magnifique jardin et en avait remis la gestion à Adam et Ève. Une seule 

mise en garde leur avait été donnée : ne point manger de l’arbre qui se trouvait au milieu du 
jardin. Mais un jour, le serpent engagea une conversation avec Ève, voilà ce que dit la Bible : « Le 
serpent était le plus rusé de tous les animaux des champs, que l'Éternel Dieu avait faits. Il dit à la 
femme : Dieu a-t-il réellement dit : Vous ne mangerez pas de tous les arbres du jardin ? La femme 
répondit au serpent : Nous mangeons du fruit des arbres du jardin. Mais quant au fruit de l'arbre 
qui est au milieu du jardin, Dieu a dit : Vous n'en mangerez point et vous n'y toucherez point, de 
peur que vous ne mouriez. Alors le serpent dit à la femme : Vous ne mourrez point; mais Dieu sait 
que, le jour où vous en mangerez, vos yeux s'ouvriront, et que vous serez comme des dieux, 
connaissant le bien et le mal. » 
Qui était ce serpent ? Était-ce l’animal que Dieu avait créé ou un autre personnage ? À la création, 
le serpent était un animal magnifique qui ne rampait point. Tout ce que tout ce Dieu avait créé 
était très bon, il ne peut donc s’agir de la créature créée par Dieu. Dans le livre de la Genèse, la 
phrase « et voici cela était très bon » rythme les premiers chapitres pour rappeler au lecteur que 
tout ce que Dieu a fait était très bon et parfait. Cependant, un personnage, vint rompre l’harmonie 
du jardin d’Eden. Il s’agit d’un personnage rusé, obscur, malveillant, dont la pratique est « de 
rendre nu », « de dénuder ».  
Ce personnage malveillant utilisa un procédé habile pour tromper Ève, il rentra et se cacha dans le 
serpent. Adam et Ève ne savaient pas qu’il s’agissait du Diable. C’est ainsi qu’il parvint à tromper 
Adam et Eve, à les dénuder et à leur enlever leur innocence. En effet, la Bible déclare que lorsqu’ils 
eurent mangé du fruit de l’arbre interdit : « ils connurent qu’ils étaient nus ».  
Dieu est si grand, si bon, si amour, qu’il partit à la rencontre d’Adam et Ève. Il les appela, leur 
parla, puis il leur fit des habits. Par ce vêtement, Dieu cachait leur nudité et leur annonce un 
nouveau commencement. Il promet aussi d’être leur défenseur, celui qui désormais combattrait et 
veillerait sur eux. 
Toutes les fois où tu te laisses séduire par le Diable, quand il te conduit à pécher, il enlève tout ce 
qui a de beau chez toi et te rend « nu ». Le diable est menteur et rusé. Dieu est amour, si jamais tu 
t’es laissé séduire, va à Jésus, il te vêtira, cachera ta nudité et te sauvera. 
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9 mars 

Je t'instruirai et te montrerai la voie que tu dois suivre; Je te conseillerai, j'aurai le regard sur toi. 

Psaume 32 :8 

 
 

Le regard est utilisé pour communiquer. Dès la naissance, le bébé recherche le regard de 

ses parents. Le regard de la mère et du père revêt une très grande importante pour l’enfant qui a 
besoin de se sentir aimé, protégé et en sécurité. De même, le regard de Dieu est un regard aimant, 
bienveillant, protecteur, sécurisant qui est posé sur tout individu. Ce regard de Dieu n’est ni 
malveillant, ni inquisiteur, ni accusateur. 
« J’aurai le regard sur toi » peut-être compris comme un regard pluriel, car rien n’échappe aux 
yeux de Dieu qui sait tout d’avance. Dieu peut donc prédire et avertir celui qui met sa confiance en 
lui, comme il le fit pour Abraham.  En effet, le regard de Dieu voit la misère, la tristesse, la 
souffrance de tout individu sur terre. Le texte d’Exode 2.25 le démontre très bien : « Dieu regarda 
les enfants d’Israël, et il en eut compassion ». 
Le regard de Dieu a aussi la capacité de transformer les cœurs. De la Genèse à l’Apocalypse, Dieu 
regarde le genre humain, il le cherche pour le transformer. Par son geste sonore : frapper à la 
porte, Dieu attire les regards de l’Homme vers lui. Un processus de transformation s’opère alors 
sous l’effet du regard divin. 
Il est aussi important de souligner que le regard de Dieu ne concerne pas seulement ceux qui se 
tournent vers lui. Dieu aime et regarde tout Homme. Comme un parent, Dieu cherche 
constamment à ramener par le regard l’enfant turbulent ou en rébellion. L’histoire du jeune 
homme riche, illustre ce regard d’amour : Marc 10 : 21 « Jésus, l’ayant regardé, l’aima, et lui dit : Il 
te manque une chose ; va, vends tout ce que tu as, donne-le aux pauvres, et tu auras un trésor dans 
le ciel. Puis viens, et suis-moi ». Il est important de souligner que lorsque Dieu regarde l’Homme, il 
n’est pas dans le jugement. Le regard de Dieu valorise. En effet, alors que les pharisiens ne 
voyaient en la femme qui avait répandu le parfum sur les pieds de Jésus, qu’une pécheresse, Jésus 
vit en elle une femme repentante, une femme au grand cœur, une belle âme. 
Quand Dieu te regarde, que voit-il ? Il voit une personne de valeur. Une personne fatiguée qui vit 
des moments difficiles? Quand Dieu te regarde, il apporte la solution à tes problèmes. Par son 
regard aimant, le Seigneur t’assure de son soutien indéfectible. Il veillera sur toi et te fournira tout 
l’équipement, toutes les ressources qui te sont nécessaires et indispensables pour mener à bien 
les diverses tâches que tu devras accomplir. Le chemin paraît long et difficile, mais Dieu sera avec 
toi. Il t’accordera intelligence et sagesse. 
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10 mars 

Dieu est pour nous un refuge et un appui, Un secours qui ne manque jamais dans la détresse. 

Psaume 46 :2 

 

 

Les fils de Coré, auteurs de ce psaume, ont été témoins d’un bouleversement terrestre, 

leur père mourut englouti par la terre. Ayant eu la vie sauve, ils témoignent pour Dieu.  
Comment Dieu peut-il être un refuge pour l’être humain ? Que signifie le mot refuge ?  
Le mot « refuge » : « est un lieu où l’on s’enfuit, où l'on se retire pour être en sûreté ». De son 
étymologie il veut dire : « asile », « fuir en rebroussant chemin ». 
Dans la Bible, les lieux de refuge étaient l’autel du sanctuaire ainsi que les villes qui étaient 
désignées comme des endroits de refuge. Ils étaient faciles d’accès. Dans le monde grec, les 
sanctuaires étaient aussi des lieux de refuge. Ainsi, le refuge, l’asile est un espace inviolable. 
Le psalmiste poursuit en déclarant que Dieu est un appui, c’est-à-dire une puissance, une force, un 
soutien. Plus encore, Dieu est un secours, une aide, une assistance, vers qui l’on peut se tourner 
dans des moments ou situations pressantes. En réalité, à travers ce texte l’auteur met en évidence 
les caractéristiques d’un Dieu toujours présent au moment du besoin. 
Aux Antilles, durant la colonisation, pour se préserver des cyclones, les hommes, les femmes et les 
enfants se réfugiaient dans des « cases à vent ». Ces bâtiments faits de grosses pierres taillées  
n’avaient qu’une seule ouverture. Tous ceux qui s’y réfugiaient avaient la vie sauve. 
Le refuge dont parle le texte biblique peut être compris de deux manières différentes. Le premier 
sens : Dieu refuge au moment du danger. Quel que soit l’individu qui se réfugie auprès de Dieu, 
personne ne peut l’atteindre, il n’a rien à craindre. Car Dieu est inviolable, inatteignable. Dans ta 
vie, tu rencontreras des situations compliquées, des personnes qui te veulent du mal ou même 
des problèmes de santé. Sache que Dieu est un refuge, un asile, une cachette, une case à vent, un 
soutien parce qu’il veille sur tous ceux qui se confient en lui. Dieu est aussi un refuge car il apaise, 
il réconforte, il console, il sécurise, il cache. Oui Dieu peut être ta cachette, ta case à vent, ton abri 
quand tout est bouleversé sur la terre. 
Le deuxième sens : Dieu en tant que refuge, asile, un espace de repos sécurisant, où l’on peut être 
en tête à tête avec soi. Dieu est alors un lieu douillet, où l’on se ressource, à tout moment du jour 
ou de la nuit. 
Va donc à Dieu sans crainte, il sera ton abri, ton soutien, ta cachette, ta case à vent dans toutes 
situations. 
 
 

Evelyne HONORE 
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11 mars 

Ce n’est pas en vue de mes besoins que je dis cela, car j’ai appris à être content de l’état où je me 

trouve. Philippiens 4 :11 

 

 

Il était une fois, un homme, M. Seguin. Il possédait des chèvres, mais ils les perdaient 

toutes. Une à une, elles s’en allaient dans la montagne et se faisaient dévorer. M. Seguin était 
triste de perdre ainsi ses chèvres. Mais il ne désespérait point. Il fit l’acquisition d’une nouvelle 
chèvre et fut persuadé qu’elle ne partirait pas. Il lui donna le plus bel enclos, avec une belle herbe 
verte. Il venait souvent la voir pour s’assurer que tout allait bien. La chèvre était heureuse et 
Monsieur Seguin aussi. Puis un jour, la chèvre commença à maigrir, elle regardait, tout là-haut, 
vers la montagne, elle criait toute la journée. Elle s’imaginait que là, sur la montagne, l’herbe était 
plus belle, plus savoureuse, plus verte et plus tendre. La chèvre languissait, elle trouvait que la 
corde lui écorchait le cou. Ensuite,  elle commença à trouver l’herbe du pré fade et sans goût. Elle 
ne s’y plaisait plus. Puis, un matin, elle partit dans la montagne. 
Il y a beaucoup de personnes qui comme la chèvre de M. Seguin, sont insatisfaites de leur 
situation. Certains enfants s’imaginent que les parents de leur camarade sont meilleurs que les 
leurs, parce qu’ils ont la possibilité de sortir de la maison quand ils veulent et d’acheter tout ce 
qu’ils veulent, alors que cela leur est impossible. D’autres encore, pensent que les habitants de la 
grande villa sont plus heureux, car ils habitent une maison très belle et confortable. Et puis, il y a 
ceux qui pensent que les habitants d’une grande ville ont plus de privilège que ceux qui habitent la 
campagne. 
L’apôtre Paul dut affronter des moments très pénibles : les coups, la faim, la misère et 
l’emprisonnement. Ces circonstances difficiles étaient pour lui une véritable école, car il avait 
appris à être content même au milieu de la privation. Paul était donc capable d’être heureux dans 
la pauvreté, dans la richesse et même quand il était battu à cause de sa foi en Jésus.  
Les gens deviennent malheureux quand ils portent les regards sur les autres, ceux qui sont plus 
élevés qu’eux, ou ceux qui possèdent des avantages qu’ils n’ont pas. Les gens riches ne sont pas 
plus heureux parce qu’ils ont beaucoup d’argent et une grande maison. Plutarque un auteur 
ancien a constaté que très souvent l’on pense et l’on vante des personnes les disant heureux, alors 
que ces personnes en rentrant chez elles sont les plus malheureuses. 
La petite chèvre pensait que sur la montagne, l’herbe était meilleure et plus verte. Elle partit et fut 
dévorée par le loup, elle trouva la mort. Apprécions les privilèges que Dieu nous a accordés. Ayons 
un cœur reconnaissant, soyons heureux en tout temps et cessons de chercher chez l’autre ce que 
nous aurions pu avoir. 
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12 mars 

Il leur répondit : Ne me retardez pas, puisque l'Éternel a fait réussir mon voyage; laissez-moi 

partir, et que j'aille vers mon seigneur. Genèse 24 :56 

 

 

Abraham est vieux, il appela son serviteur et lui confia une mission : aller dans sa patrie 

et trouver une épouse pour son fils Isaac. Le serviteur obéit et partit pour un très long voyage. Il 
pria Dieu en lui demandant de faire réussir son voyage et de lui permettre de trouver une épouse 
pour le fils de son maître. Dieu exauça sa prière. Il rencontra Rebecca, née de Bethuel, fils de 
Milca, femme de Nachor, frère d’Abraham, près d’un abreuvoir. Après avoir remercié Dieu, le 
serviteur fut conduit par la jeune fille dans la maison de ses parents. Il leur offrit les présents qu’il 
avait portés. On l’invita à manger et à boire, puis il passa la nuit chez la famille de Rebecca, la 
jeune fille qui deviendrait l’épouse d’Isaac.  
Le lendemain, à l’aurore, le serviteur  d’Abraham souhaita partir avec Rebecca afin de la conduire 
chez Abraham pour la marier à Isaac. Mais la famille lui demanda de ne pas encore partir, de 
rester et de séjourner une dizaine de jours. A cette proposition, le serviteur déclara : « Ne me 
retardez pas, puisque l'Éternel a fait réussir mon voyage; laissez-moi partir, et que j'aille vers mon 
seigneur. » 
L’attitude de ce serviteur interpelle. Dieu a fait réussir son voyage, il a trouvé une épouse pour le 
fils d’Abraham. Pourquoi ne pas accepter que la jeune fille reste une dizaine de jours dans sa 
famille. D’autant plus qu’à l’époque, il n’y avait ni téléphone, ni automobile, ni train. Il serait très 
difficile de se rendre chez la famille. Le serviteur, lui ne souhaita pas différer son départ. Il fut 
focalisé sur sa mission. Il ne serait dégagé de cette mission seulement lorsqu’il arriverait chez son 
maître avec la jeune fille. 
Plusieurs raisons pourraient expliquer la réticence à rester dix jours supplémentaires dans la 
famille de la jeune fille : 
Au bout des  dix jours, Rebecca pourrait changer d’avis. 
La famille pourrait ne plus accepter de laisser partir Rebecca vers Isaac. 
Mais surtout, le serviteur est conscient de sa mission, il a un objectif qu’il veut atteindre. 
Cette histoire nous enseigne à avoir des objectifs et à rester focaliser sur le but à atteindre. Rien 
ne doit ralentir notre marche, ni nous détourner.  Le serviteur déclare « Ne me retardez pas, 
puisque l’Éternel a fait réussir mon voyage ; laissez-moi partir ». Souvent les étudiants, les écoliers 
obtiennent  d’excellentes notes aux premiers devoirs, ils pensent avoir déjà réussi leur trimestre, 
et se relâchent. Ils n’étudient plus et obtiennent des notes catastrophiques. Ce n’est pas parce que 
vous êtes en tête de file dans la course que vous avez déjà remporté la victoire, vous devez 
persévérer, continuer de courir avec toujours plus d’ardeur.  
Vous devez réviser pour un examen, vos amis vous invitent à passer un moment ensemble. Restez 
focalisé sur votre but. D’ailleurs, Proverbes 18.19 affirme : « Celui qui se relâche dans son travail 
est frère de celui qui détruit ». 
Ne laissez personne vous retarder. Avancez, travaillez et vous atteindrez votre objectif. 
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13 mars 

Voici, je me tiens à la porte et je frappe. Si quelqu’un entend ma voix et ouvre la porte, j’entrerai 

chez lui, je souperai avec lui, et lui avec moi. Apocalypse 3 : 20 

 

 

Dans l’Antiquité, pour annoncer sa présence, on utilisait un heurtoir qui était un 

accessoire fixé sur la porte d’entrée. L’objet émettait un bruit, un toc, toc, toc, qui avertissait les 
propriétaires de la présence d’un visiteur. Dans le monde antique, on ne frappe pas par hasard à 
une porte. Les Grecs étaient pointilleux sur les visites inopinées dans leur logement, entrer sans 
frapper était considéré comme une violation.  
Ce texte d’Apocalypse 3.20 est un extrait de lettre, écrit par l’apôtre Jean. C’est Dieu qui s’adresse 
aux êtres humains. « Voici, je me tiens à la porte et je frappe » dit l’ange. Depuis combien de 
temps le visiteur Divin, se tient-il à la porte ? La durée n’est pas précisée. Par contre, l’on sait que 
Dieu se tient immobile, il s’est arrêté à l’entrée de chez toi, devant ta porte. En réalité, Dieu frappe 
à la porte de ton cœur, à la porte de ton âme.  
Si Christ frappe à la porte de ton cœur, ce n’est pas par hasard, c’est parce qu’il t’aime et qu’il veut 
te sauver. Le Dieu qui frappe à la porte, est un Dieu respectueux et discret, jamais, il n’entre par 
effraction. Il ne défonce pas les portes. Il attend qu’on lui ouvre. Dieu ne viole pas l’intimité de 
l’individu. Il est debout, il frappe, il annonce, il avertit de son arrivée, il signale sa présence. Tu es 
libre de lui ouvrir la porte de ton cœur. 
L’appel de Dieu traverse le temps, ses appels se font entendre depuis la création : à Adam et Ève 
qui avait désobéi, Dieu appelle : « Où es-tu ? », c’est le même Dieu qui appela « Samuel, Samuel ! » 
1 Samuel 3.10. Et durant tout son ministère, Jésus a appelé les pécheurs les invitant à venir à lui.  
L’ange poursuit : « Si quelqu’un entend ma voix et ouvre la porte, j’entrerai chez lui, je souperai 
avec lui, et lui avec moi ». En d’autres termes, si un jeune homme, une jeune fille, un homme, une 
femme, un enfant, entend, si cette personne comprend ce qui est dit, s’il est disposé à accepter et 
à ouvrir la porte en écartant ce qui empêche d’entrer, alors, à la manière d’un amoureux, Dieu 
dînera avec lui. Au cours de ce repas, il sera question d’alliance. Dieu souhaite avoir un échange 
avec toi, il veut que tu lui ouvres ton cœur. Tu peux tout lui dire, il veut te sauver, il veut être ton 
ami. Plus encore, il veut être ton amoureux. La Bible est la grande lettre d’amour de Dieu à ton 
intention. 
Veux-tu avoir Dieu comme amoureux ! Il t’attend. Va à lui, et il te dira ce que tu dois faire. 
 
 

Evelyne HONORE 
Sources : 
Image : Dennis Larsen de Pixabay 
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14 mars  

 

C'est pourquoi, bien-aimés, en attendant ces choses, appliquez-vous à être trouvés par lui sans 
tache et irrépréhensibles dans la paix. 2 Pierre 3 : 14 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

15 mars   

Celui qui répand la calomnie dévoile les secrets, mais celui qui a l'esprit fidèle les garde. 
Proverbes 12 : 13 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

16 mars     

Que chacun donne comme il l'a résolu en son cœur, sans tristesse ni contrainte; car Dieu aime 
celui qui donne avec joie. 2 Corinthiens 9 : 7 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

   

17 mars   

 

Ne jugez point, et vous ne serez point jugés; ne condamnez point, et vous ne serez point 
condamnés; absolvez, et vous serez absous. Luc 6 : 37 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

  

18 mars 

L'Éternel fera de toi la tête et non la queue, tu seras toujours en haut et tu ne seras jamais en 
bas, lorsque tu obéiras aux commandements de l'Éternel, ton Dieu, que je te prescris aujourd'hui, 
lorsque tu les observeras et les mettras en pratique… Deutéronome 28 : 13 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

19 mars   

Rendez grâces en toutes choses, car c'est à votre égard la volonté de Dieu en Jésus Christ. 1 
Thessaloniciens 5 : 18 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

      

20 mars   

Recommande ton sort à l'Éternel, mets en lui ta confiance, et il agira. Psaume 37 : 5 

Guylaine MUSQUET 

Crédit photo Karolina Grabowska de Pixabay 
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21 mars 

Heureux plutôt ceux qui écoutent la Parole de Dieu et la mettent en pratique ! Luc 11 :28 

En gros, quand on fait ce que Dieu dit, on est naturellement heureux. Simplement parce que ce 
que Jésus dit apporte toujours la vie. Alors pourquoi ne pas découvrir chaque jour dans la Bible 
une parole de Jésus ?  
 
 

Qu’il est mignon ce petit animal perché sur sa branche ! On dirait une peluche !  C’est un 

animal arboricole, c’est-à-dire qu’il vit dans les arbres et ne descend que très rarement au sol. Son 
habitat se situe principalement dans les forêts humides de l’Himalaya entre 2800 et 3900 mètres 
d’altitude. Oh, ça donne le vertige !!!  Il existe deux types de panda roux : le panda roux de Styan 
et le panda roux d’Inde.  
Le panda roux aime particulièrement les tendres feuilles de bambou comme son grand cousin le 
gros panda noir et blanc. Aujourd’hui il est une espèce très menacée bien qu’il habite là-haut dans 
les montagnes. En fait, les hommes ont besoin de place pour vivre, habiter, cultiver la terre, alors 
ils coupent les arbres. On appelle cela la déforestation. Et en plus, ils ont de grands troupeaux 
qu’ils nourrissent de feuilles de bambou. Alors là, ça ne fait pas l’affaire du panda roux ! Ben oui ! 
On vient habiter chez lui, on lui prend sa nourriture, et patati et patata... Pauvre petit panda ! Il 
existe bien d’autres choses qui fragilisent la survie du panda, tu pourras les trouver dans des livres 
ou sur internet1. 
Heureusement, il y a des personnes qui les aident, les protègent afin qu’ils ne disparaissent pas de 
la planète. Par exemple, au Népal, il y a des gardiens qui veillent sur eux. Et puis ils expliquent aux 
villageois qui vivent tout près des pandas roux, comment il faut faire pour ne pas les déranger, par 
exemple. Grâce à cela, on va peut-être réussir à sauver le tout mignon panda roux ! 
Moralité : Quand on voit un aussi bel animal que le panda roux, on est super content, et on ne 
pense pas du tout qu’il puisse être en danger. Eh bien moi, ça me fait réfléchir. Pas toi ? Etre beau 
ou un peu moins, ce n’est pas le plus important. Mais, exister, vivre, courir, rire à pleines dents, 
jouer avec ses copains, respirer l’air frais du matin, hum ! C’est ça la vie !!  
Dieu nous a créés pour être pleinement heureux.  
Activité : choisis une personne dans ton entourage et parle-lui du panda roux. Peut-être qu’elle ne 
sait pas qu’il en existe de cette couleur ? Vous passerez un bon moment, c’est sûr !! 
 
 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
 
 

Sources : 
1https://www.especes-menacees.fr/ 
Crédit photo : pexel flickr 
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22 mars 

Seigneur, merci d’avoir fait de mon corps une aussi grande merveille. Ce que tu réalises est 
prodigieux, j’en ai bien conscience. Psaumes 139 :14 
 
 

Tu as trouvé de quoi il s’agit ? Elle a des pattes palmées, un long bec, une queue plutôt 

plate ! On dirait à la fois, un canard, un castor et une loutre. Hihihi !! Quel drôle de mélange ! Il 
s’agit de l’Ornithorynque1, 2. Compliqué le nom aussi ? Je l’admets !   
Mais qu’est-ce qu’on peut bien lui trouver d’intéressant à celui-là ? Tout d’abord, on ne le trouve 
qu’à seulement deux endroits sur la planète : en Océanie, c’est-à-dire à l’est de de l’Australie, et 
sur une petite île qu’on appelle la Tasmanie, située au sud de l’Australie. On dit qu’il est semi-
aquatique. En gros, il vit la plupart du temps dans l’eau. Faire une randonnée sur terre c’est pas 
trop son truc, sauf pour se poser un peu. Disons que l’eau c’est la vie pour Lui, il y trouve toute son 
alimentation. De plus, son terrier est construit au bord de l’eau. Petit coin douillet pour faire dodo, 
mais aussi pour accueillir ses « bébés ».  
Mais le plus fort avec l’Ornithorynque, c’est que tout son côté bizarre fait aussi sa force. Ah ah !! 
Grâce à ses pattes palmées, il peut construire au bord de l’eau un terrier de plus de 20 mètres de 
profondeur. Avec son long bec de canard, il peut dénicher des aliments au fond de l’eau. Et pour 
finir, sa queue de castor lui permet de glisser parfaitement dans l’eau ! Et là, on est obligé de dire 
« wouaouh, trop fort!!!! » Bravo Créateur !!! 
Moralité : Comme l’Ornithorynque, quelquefois des copains peuvent nous trouver bizarre, 
simplement parce qu’on ne leur ressemble pas. Ou encore parce qu’on n’aime pas les mêmes 
choses qu’eux. Par exemple, certains aiment le basket, d’autres préfèrent la natation. Certains ont 
une grande taille, d’autres sont plus petits, ou plutôt gros. Tu sais, tu peux constater que tu es très 
différent de tes copains. C’est naturel ! Ça veut pas dire que t’aies pas de précieuses et uniques 
qualités. Au contraire, comme l’Ornithorynque, fais de tes différences une force pour être épanoui 
et rendre service aux autres ! 
Dans la Bible, Dieu dit que nous sommes uniques et magnifiques ! C’est pas magique, Faut juste y 
croire !! Yes !  
Alors ce matin, je t’invite à répéter ce verset dans ton cœur et à dire merci à Dieu pour ce que tu 
es.  
Activité : As-tu déjà essayé de te dessiner toi – même ? Est-ce que c’est facile ? Sinon, pourquoi ne 
pas tenter l’expérience ? Puis offre ton « chef d’œuvre » à papa ou maman ? Tu deviendras peut-
être célèbre … dans la famille ?  
 
 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
Sources : 
1https://fr.vikidia.org 
2https://www.especes-menacees.fr/ 
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23 mars 

Depuis votre naissance, vous que j’ai portés, dès que vous avez vu le jour. Je resterai le même 
jusqu’à votre vieillesse, je vous soutiendrai, jusqu’à vos cheveux blancs. - Dieu. Esaïe 46 :3b 
 
 

Kakapo...Kakapo... Eh oui t’as bien lu ! « Kakapo » c’est pas un gros mot ! Hihihi ! La 

première chose que tu dois savoir ce qu’est notre Kakapo est un oiseau très spécial puisqu’il ne 
vole pas. Il préfère marcher sur le sol. Ce qui est drôle c’est que si un jour tu le vois dans un arbre 
en Nouvelle-Zélande....oups !  Oui, oui j’ai oublié de te dire que c’est là-bas qu’il vit. Précisément, 
sur deux minuscules îles : Chalky et Codfish. C’est fait, c’est dit !  
Alors on en était où ? Oui, si tu trouves notre bel oiseau dans un arbre c’est qu’il y est parvenu en 
grimpant, comme toi ou moi pourrions le faire. Sauf qu’il va utiliser son bec crocheté et ses pattes 
pour monter soigneusement dans l’arbre. Tu dois aussi savoir qu’on appelle le kakapo : « oiseau 
perroquet ». Ah, ça te fait penser au poisson, c’est ça ? Mais ils ne se ressemblent pas !!! Hihihi !  Il 
n’est pas très coloré. Juste du gris-vert, et un peu de jaune sous le ventre. Ce sont des couleurs qui 
lui permettent d’être quasiment invisible dans les forêts, les hautes herbes ou encore les prairies. 
Trop bien pour se cacher des prédateurs et des étrangers qui peuvent le déranger !!! Grâce à ces 
atouts et aux bons gestes protecteurs des gens, notre Kakapo a plus de chances de vivre, car c’est 
une espèce plutôt rare et même menacée1, 2 !  
D’ailleurs, sais –tu que si tout va bien notre Kakapo peut vivre jusqu’à 95 ans ???  Incroyable, 
non ?! Comment un animal qui ne vole pas, donc une proie facile à attraper, peut-il vivre aussi 
longtemps ?? Alors là, trop fort !!!! C’est certainement pour cela qu’il ne sort que la nuit. Pas idiot 
le Kakapo ! Ça en dit vraiment long sur sa capacité d’adaptation. Certainement, on peut le dire, 
son Créateur lui a donné tout ce dont il a besoin pour se protéger et vivre longtemps. 
Moralité : Tu sais, si Dieu prend un aussi grand soin du petit Kakapo, il peut /veut prendre soin 
aussi de toi. Et si tu penses être faible, si tu te trouves fragile, comme lui, ou encore si tu ne sais 
pas trop quoi faire, n’oublies pas que Dieu t’a donné de l’intelligence pour choisir ce qu’il y a de 
meilleur. Alors crois en toi ! De plus, Dieu promet qu’il sera toujours à tes côtés, si jamais tu 
craques. Il est fidèle.  
Aujourd’hui, je t’invite simplement à fermer les yeux, et à ouvrir grand ton cœur pour demander à 
Jésus de le remplir de son amour. Tu verras, tu te sentiras tellement bien ! 
Activité : Va sur Youtube, et tu verras l’allure du Kakapo, je t’assure que tu vas rigoler un bon 
coup !! 
 
 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
Sources : 
1https://fr.vikidia.org 
2https://www.especes-menacees.fr/ 
Crédit photo: Gnomon (Hungarian wikipedia) 
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24 mars 

Avec la terre, le Seigneur façonna quantité d’animaux sauvages et d’oiseaux, et les conduisit à 
l’être humain pour voir comment celui-ci les nommerait. Genèse 2 :19 
 
 

L’Antilope Saïga est la seule antilope qui vit dans la région eurasienne, contrairement à la 

majorité de son espèce qui demeure sur le continent Africain. Son museau étrange, en forme de 
trompe, ressemble à celui d’un autre animal appelé « le fourmilier ».  
L’antilope Saïga vit dans des régions où le climat est particulièrement rigoureux (il y fait très, très 
froid). D’ailleurs, les scientifiques pensent que c’est pourquoi son museau a cette forme. Ça sert à 
réchauffer l’air qu’elle respire, avant qu’il ne passe par la gorge et n’atteigne les poumons. Ses 
narines sont souples, lui évitant d’absorber de la poussière lorsqu’elle broute des végétaux. 
Pratique !! 
Ce gracieux animal a une caractéristique unique chez toutes les antilopes !!! Il se recouvre d’un 
manteau blanc de poils pendant l’hiver, alors que d’habitude son pelage est court et brun ! Quelle 
superbe transformation !!! Vas – y voir sur l’internet !  
Malheureusement, la Saïga est en voie de disparition pour plusieurs raisons1. Y’a des personnes 
qui tuent ces antilopes pour vendre leurs cornes, bien que ça soit interdit. Deuxièmement, une 
maladie, la « pasteurellose », les rend malades puis les tue. Enfin, de plus en plus de personnes 
s’installent dans leurs régions, les poussant à fuir. Ce changement d’habitat diminue ainsi leur 
espérance de vie. Tout cela est bien triste et injuste! 
Moralité  
Pourtant,  Dieu souhaite que tous les hommes apprécient sa belle création et soient émerveillés 
par la beauté des animaux. Et non pas qu’ils leur fassent du mal ! Dans le livre de la Genèse, il est 
même écrit que c’est l’homme qui a choisi le nom des animaux que Dieu avait créés.  
Wouaouh ! Quelle confiance Dieu fait à l’homme !! Son but était que l’être humain prenne soin de 
tout ce qu’il avait créé, y compris les animaux. Il compte aussi sur toi… 
Aujourd’hui, pourquoi ne pas prier pour la protection des animaux en voie de disparition comme 
l’Antilope Saïga ? Ensuite, je t’invite à penser à ceux que tu connais, et à remercier Dieu de les 
avoir créés pour ton bonheur ! Peut-être que dans ton quartier ou ta ville, il y en a ?   
Activité : renseigne –toi auprès de tes parents, profs, voisins ou fais une petite recherche sur 
internet : quels animaux de ton pays, quartier/ville sont protégés par la loi ? Que faire si la loi n’est 
pas respectée ? Imagine une lettre à adresser à ton maire, dans laquelle tu lui conseillerais des 
pistes à suivre pour mieux protéger les animaux en danger. Tu pourrais la lui envoyer après ?...  
 
 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
Sources : 
1https://www.especes-menacees.fr/ 
Crédit photo : Navinder Singh (wikipedia) 
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25 mars 

Ma grande force, c’est le Seigneur, il est venu à mon secours. Psaume 119 :14 
 
 

C’est un animal ça ??? Sûr, sûr !!... Eh oui, c’est pas une jolie plante d’aquarium. Hihihi !! 

Le corail est de la famille des animaux...marins. C’est un invertébré, ce qui signifie qu’il n’a pas 
d’os. On l’appelle « corail corne de cerf », parce que ses branches ressemblent énormément aux 
cornes d’un cerf. Elles peuvent atteindre 2 mètres de long, pour 1 à 3 cm d’épaisseur, paraît-il ! 
 C’est immense, non ?   
Cette belle bête se trouve principalement dans trois grandes régions marines du globe : Le golfe 
du Mexique, la grande barrière de corail d’Australie et puis au large des Caraïbes voire des 
Bahamas. Cet animal est à la fois vigoureux et fragile. Il grandit très vite, mais le réchauffement 
climatique est une menace : il l’abîme petit à petit et cause sa mort1.  
Moralité :  
Quel dommage que l’homme soit encore responsable de cette catastrophe « écologique » !!! 
Aujourd’hui, le corail est une espèce protégée. Et plein de personnes font de leur mieux pour qu’il 
ne disparaisse pas de nos mers. Et ça, c’est super chez l’être humain, capable de faire aussi ce qui 
est bien !! Grâce à son Créateur, source de tout bien, de « toute grâce excellente » !  
Tu sais ? On est un peu comme le corail. Il y a des jours où on se sent super costaud, on pète la 
forme à faire des sauts en longueur de 10 mètres ! Youpi !! Et puis y’a d’autres jours où on n’est 
pas du tout au top. Alors là, on n’a envie de rien. On ne sait même pas comment faire un 
pas…juste se cacher vite fait !  Si des fois ça t’arrive, j’aimerais t’inviter à lire ce passage de la 
Bible :  
Je l’ai souvent vécu, et je t’assure que ça marche fort !!!! Oh comme j’aime ce Dieu-là ! 
Aujourd’hui, tu peux faire au moins 2 choses, poser des actes qui préservent la nature, comme par 
exemple ne rien jeter par terre et mettre tout déchet dans une poubelle. Il y a même un code 
couleur pour aider à trier les différents types d’ordures. La deuxième chose que tu peux faire, c’est 
de remercier Dieu parce qu’il est très attentionné quand tu te sens mal, fatigué. Demande-lui de 
t’aider à toujours faire de bons choix ! Sachant que si tu fais quand même une bêtise, il saura te 
pardonner et t’aider à être meilleur. Amen ! 
Activité : connais-tu quelqu’un qui est souvent triste et fatigué ? Penses-tu que tu  pourrais faire 
quelque chose de simple pour l’aider à sourire, même juste une fois ? Réfléchis....et agis, après 
avoir pris conseil auprès de tes parents.   
 
 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
Sources : 
1https://www.especes-menacees.fr/ 
Crédit photo : Adona9 (english Wikipedia) 
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26 mars 

Je te loue de ce que je suis une créature si merveilleuse !  Psaume 139 :14 
 
Charade : 
Mon 1er est une interjection de surprise 
Mon 2nd est un pronom personnel complément 
Mon tout est la traduction de « foyer » en anglais 
Mon tout est aussi la seule espèce animale en danger mais qui ne sera jamais détruite. 
 
 
Prends le temps de réfléchir... 
T’as trouvé ? Mais oui !! Facile comme bonjour ! La réponse est ... « Hombre » en espagnol... 
« Homme » en français. Félicitations !!! 
L’être humain est la seule espèce créée à l’image de Dieu. C’est pourquoi c’est la seule qui ne sera 
jamais détruite. Comme Dieu est esprit, on ne peut ni le voir, ni le toucher. Il va donc créer l’être 
humain pour qu’il soit comme une image de lui. C’est-à-dire un être capable de réfléchir, de parler 
et d’aimer. Pour entrer en relation.  
Par exemple, lorsque tu vas à l’école, tu n’amènes pas ton petit chat avec toi car il ne pourra pas 
comprendre ce que dit la maîtresse, ni lui parler avec des mots. Mais grâce à ce que tu as appris, 
tu seras capable de prendre soin de lui, en réfléchissant à ce que tu peux faire pour lui. C’est ce 
que ton Créateur fait avec toi. Il est tellement intelligent et puissant que tu ne peux comprendre 
tout ce qu’il fait en toi, ni ce qui se passe autour de toi, c’est si compliqué parfois. Mais il a donné à 
ton cerveau la capacité de réfléchir, d’apprendre, de parler et par-dessus tout d’AIMER. C’est pas 
top ça ? Oh oui !! Tip top même ! Hihihi!! 
Un célèbre poète grec du nom de Sophocle disait : « Il est bien des merveilles en ce monde, il n’en 
est pas de plus grande que l’Homme. » 
Et dans la Bible, David s’exclamait : « Je te loue de ce que je suis une créature si merveilleuse ! » 
Ma prière à moi est : Merci Dieu de m’avoir créé (e) pour que je sois comme toi : aimant, 
intelligent, capable de communiquer, de décider et de s’engager en protégeant la nature et les 
animaux. Apprends-moi à te connaître, car je veux être ton ami et te rencontrer un jour. 
Activité : sur une feuille trace trois colonnes. Colonne 1 : écris le nom des gens que tu aimes. 
Colonne 2 : les choses que tu sais faire. Et colonne 3 : tes animaux préférés. Puis dis simplement 
« merci » à Dieu pour tout cela. Enfin, choisis quelqu’un à qui tu peux en parler. Tip top !  
 
Crédit image  Pexels 
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27 mars 

 Je suis la vie, et « en vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui croit en moi a la vie éternelle ». 
Jean 6.47. 

 
 

Quand on va à la mer et qu’on voit une méduse, on se dit tout de suite : « fais gaffe, 

danger ! » C’est que souvent méduse égale brûlure, démangeaisons, et quelquefois on peut même 
nous envoyer à l’hôpital. Si je t’en parle aujourd’hui, ce n’est pas pour te faire peur et encore 
moins te dire que la méduse est en voie de disparition. Elle se porte plutôt bien dans nos océans. 
En tout cas, c’est surtout vrai pour notre méduse Turritopsis Nutricula. C’est un nom compliqué je 
sais…mais ne pars pas, tu n’en croiras pas tes yeux !!! 
 On la trouve dans les Caraïbes, pas trop loin de toi ! Mais pas sûr que t’en voies une un jour. Parce 
que celle-ci est toute petite, voire minuscule. Sa taille est de 5mm de diamètre !!! Par contre, elle 
est quasi « immortelle ». Ah ouais ? Si, si, c’est l’animal qui vit le plus longtemps1. 
Tu te demandes comment est-ce possible ? Les scientifiques disent que c'est le seul être connu qui 
est capable d'inverser le processus de vieillissement. Cette méduse est génétiquement capable de 
redevenir un polype. En gros, redevenir un bébé. Ça te laisse bouche bée ?!!! Tu t’imagines ça ? 
Naître, grandir, vieillir, ne pas mourir et hop redevenir bébé et recommencer autant que tu le 
souhaites ? ! Ce serait génial ! Trop bien ! 
Moralité : Mais en y pensant, Jésus n’a-t-il pas dit que ses enfants vivront pour toujours avec lui, 
lorsqu’il descendra du ciel, nous chercher ? Dans la 1ère partie de la Bible, l’Ancien Testament, 
l’Ecclésiaste dit : « Dieu fait toute chose bonne en son temps ; même il a mis dans le cœur de 
l’homme la pensée de l’éternité... ». Ecclésiaste 3. 11.  
Jésus va dire quelque chose d’encore plus grand :  
Si tout cela c’est du charabia pour toi, si c’est trop dur à comprendre, demande à tes parents de 
t’expliquer, ou encore à quelqu’un que tu connais bien.  
Mais déjà, aujourd’hui, tu peux dire merci à Jésus pour la vie de maintenant et lui faire confiance 
pour celle de demain !   
Ça te dit de terminer notre aventure en chantant ?  
Oh oui !!!!!!!! Hihihi !!! 

« Jésus, tu es mon super héros !! 
Tu as fait tout ça pour moi ? Bravo ! 
Mais aussi pour le beau kakapo ? ! 
Oh, c’est trop cool d’être ton ami, 

Protège-nous aujourd’hui, je t’en prie ! » 
Merci…. 

 
 

Jean-Manuel et  Marie-Agnès SERALINE 
Sources : 
1https://www.planeteanimal.com/quels-sont-les-animaux-qui-vivent-le-plus-longtemps-2263.html 
Photo : Pawel Kalisinski  de Pexels 

 

 

 

72

https://www.pexels.com/fr-fr/


 

28 mars 

Même la cigogne dans le ciel connaît sa saison ; la tourterelle, l’hirondelle et la grue observent le 
temps de leur arrivée. Mais mon peuple ne connaît pas le droit de l’Eternel. Jérémie 8 :7 
 
 

Les performances de certains oiseaux migrateurs sont remarquables. Il y a quelques 

décennies, en contrôlant certaines sternes arctiques baguées, on comprit qu’en migrant d’un 
cercle polaire à l’autre, elles effectuaient entre 30 000 et 45 000 km par an.  
Mais c’est avec l’implantation de puces électroniques et l’enregistrement des déplacements par 
satellite qu’on s’est rendu compte qu’en fait, la sterne arctique pouvait parcourir chaque année 
jusqu’à 88 000 km! 
D’autres espèces d’oiseaux migrateurs peuvent voler durant 9 jours, sans interruption, afin de 
traverser une partie du Pacifique. Pour effectuer ce parcours, digne d’un vol long-courrier, ils 
doivent littéralement se gaver au préalable, afin d’emmagasiner des réserves dans leur corps car 
ils ne se nourriront pas durant ce voyage. Quelle endurance ! 
En outre, pour se reposer, ces oiseaux sont capables d’endormir, en alternance, l’un des deux 
hémisphères de leur cerveau tandis que l’autre continue de fonctionner. Et ces longues migrations 
ne sont pas sans risque ! 
Il y aurait beaucoup à dire sur nos amis ailés qui, selon plusieurs ornithologues et divers 
spécialistes, représentent environ 10 000 espèces différentes d’oiseaux et un total approximatif de 
200 milliards d’individus ! 
Ainsi, certains d’entre eux s’orientent grâce à la position du soleil (le jour) et des étoiles (la nuit) 
mais aussi grâce à la faculté, chez certaines espèces d’oiseaux, de pouvoir littéralement discerner, 
« lire » les lignes du champ magnétique terrestre.  
A notre niveau, il nous est souvent nécessaire d’emmagasiner de la lecture fortifiante et de 
développer une relation de confiance en Dieu avant les épreuves. 
En effet, le tunnel des difficultés peut être si long que, si nous n’avons pas fait de réserves de 
nourriture spirituelle, nous tombons d’inanition !  
Par ailleurs, quand les malheurs et les soucis, tels de sombres nuages, semblent nous masquer les 
bontés et l’amour de Dieu, et la direction à suivre, il est indispensable de consulter un GPS 
spirituel* fiable (en l’occurrence, la parole de Dieu) pour bien s’orienter. 
Les migrations et les facultés des oiseaux sont citées par Dieu pour mieux souligner notre 
propension à méconnaître (voire volontairement ignorer) la volonté divine.   
Jésus-Christ cite les oiseaux comme exemple pour relativiser nos soucis et nous confier en Lui : 
« C'est pourquoi je vous dis: Ne vous inquiétez pas pour votre vie de ce que vous mangerez, ni pour 
votre corps, de quoi vous serez vêtus. La vie n'est-elle pas plus que la nourriture, et le corps plus 
que le vêtement? Regardez les oiseaux du ciel: ils ne sèment ni ne moissonnent, et ils n'amassent 
rien dans des greniers; et votre Père céleste les nourrit. Ne valez-vous pas beaucoup plus qu'eux ? » 
Matthieu 6 :25-26 
 

Olivier REGIS 
 
 

*Pour reprendre l’expression de Gisèle, femme de foi, Franco-Suisse originaire du Benelux mais Africaine de naissance car née à 
Djibouti et vivant depuis de nombreuses années en Haute-Savoie.  
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29 mars 

Il (Noé) attendit encore sept autres jours, et il lâcha de nouveau la colombe hors de l'arche. La 
colombe revint à lui sur le soir; et voici, une feuille d'olivier arrachée était dans son bec. Noé 
connut ainsi que les eaux avaient diminué sur la terre. Il attendit encore sept autres jours; et il 
lâcha la colombe. Mais elle ne revint plus à lui. Genèse 8 :10-12 

 
 

Depuis l’Antiquité, les hommes exploitent les qualités si particulières des pigeons 

voyageurs (Columba livia). La Bible elle-même mentionne l’utilisation de ces propensions chez la 
colombe par Noé, quelques mois après le déluge. 
Le pigeon voyageur peut parcourir jusqu’à 800 km en une seule journée. Il peut atteindre 120 
km/h avec un vent favorable et, par vent de face, il peut néanmoins voler à 50 km/h. 
Durant la Première Guerre mondiale (la « Grande Guerre »), l’armée française utilisa 30 000 
pigeons-voyageurs.  
L’un des deux plus célèbres représentants de la colombophilie de ce conflit fut un pigeon voyageur 
mâle français nommé Vaillant ; il s’illustra en 1916, durant la bataille de Verdun. Un dessin-animé 
lui a été consacré en 2005. 
L’autre fut une femelle pigeon voyageur anglo-américaine, ayant servi au sein de l’US Army en 
France. Ce pigeon voyageur, bien que femelle, s’appelait Cher Ami. 
Le 03 octobre 1918, en France, durant l’offensive Meuse-Argonne, 550 hommes issus de 9 
compagnies différentes de la 77e division d’infanterie américaine se trouvèrent isolés, à proximité 
des lignes allemandes, sur le côté d’une colline. A court de nourriture et de munitions, ces soldats 
subissaient aussi des tirs de leur propre artillerie.  
Près de 200 hommes furent tués ou blessés et plus d’une centaine furent faits prisonniers. Charles 
Whittlesey, qui commandait ce « bataillon perdu », envoya tour à tour deux pigeons qui furent 
abattus par les Allemands.  
Le 04 octobre, il envoya son 3e et dernier pigeon voyageur, Cher Ami, portant dans une canule à la 
patte, le message suivant : « Nous sommes le long de la route parallèle au 276.4. Notre propre 
artillerie fait un tir de barrage sur nous. Pour l’amour du ciel, arrêtez ! » 
Lorsque Cher Ami prit son envol, les Allemands lui tirèrent dessus durant plusieurs minutes. Les 
soldats américains du bataillon perdu aperçurent alors, depuis leur tranchée, leur dernier espoir se 
faire abattre et chuter au sol ! 
En attendant de découvrir la suite, lisons un passage dévoilant l’importance des pigeons pour les 
pauvres dans l’Antiquité hébraïque et juive :  
 « S'il n'a pas de quoi se procurer une brebis ou une chèvre, il offrira en sacrifice de culpabilité à 
l'Éternel pour son péché deux tourterelles ou deux jeunes pigeons, l'un comme victime expiatoire, 
l'autre comme holocauste » Lévitique 5 :7 
 

Olivier REGIS 
 

Sources: 
Elizabeth D. Schafer, « Carrier Pigeons » in Spencer Tucker, Priscilla Mary Roberts, World War I: A Student Encyclopedia, Santa 
Barbara, 2006, p. 440 
Ministère des armées, « Pigeons-voyageurs militaires : la tradition après les missions », www.defense.gouv.fr 
Article « Cher Ami », www.fr.wikipédia.org / Site internet www.colombiphiliefr.com  
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30 mars 

  
) 

Je dis: Oh ! Si j'avais les ailes de la colombe, je m'envolerais et je trouverais le repos. Psaume 
55 :6 Je poussais des cris comme une hirondelle en voltigeant, Je gémissais comme la colombe ; 
Mes yeux s'élevaient languissants vers le ciel: O Eternel ! Je suis dans l'angoisse, secours-moi 
! Esaïe 38:14  

 
 

Lorsque, le 04 octobre 1918, les soldats américains du « bataillon perdu » de la 77e 

division ont confié leur sort à leur 3e et dernier pigeon (une femelle) nommé Cher Ami, ils l’ont 
malheureusement vue tomber sous les tirs nourris des Allemands ! Tout espoir semblait perdu. 
Et c’est là qu’un nouveau miracle se produisit. Cher Ami était gravement touchée à la poitrine et à 
l’œil, couverte de sang et une de ses pattes ne tenait plus que par un tendon. Mais non seulement 
elle survécut mais encore elle reprit son envol sous les yeux des soldats. 
L’héroïque femelle pigeon, bien que blessée, parcourut alors près de 50 km en seulement 25 
minutes, à près de 90 km /heure de moyenne et rejoint le quartier général. 
Cher Ami aura permis de sauver 194 hommes du « bataillon perdu » (lost batallion). L’animal fut 
soigné par les médecins de la 77e division qui ne pourront néanmoins sauver sa patte.  
Cet héroïque pigeon fut, entre autres récompenses, décoré des feuilles de chêne par les 
Américains et de la Croix de guerre par les Français. Le général Pershing, commandant le corps 
d’armée américain, assista à son départ en bateau vers les Etats-Unis. 
Cher Ami mourut dans le New Jersey, le 13 juin 1919, des suites de ses blessures. Cette petite 
femelle pigeon voyageur est à la fois un exemple de courage et de ténacité mais aussi la preuve 
que Dieu peut faire des miracles au moyen d’un petit animal. 
De même après le déluge, il y a plusieurs milliers d’années, une petite colombe porta, durant une 
quatorzaine de jours, les espoirs de l’humanité réduite à 8 personnes et confinée durant plus d’un 
an à l’intérieur, non d’un appartement mais d’un navire de 120 mètres de long (la fameuse « arche 
de Noé »), avec une foule d’animaux, dont au moins 14 pigeons. 
Par ailleurs, lorsque le sauveur de l’humanité, Jésus-Christ, parut en ce monde et qu’il débuta son 
ministère en étant baptisé par son propre cousin Jean-Baptiste, là encore un type d’oiseau bien 
connu joua un rôle particulier : 
« Dès que Jésus eut été baptisé, il sortit de l'eau. Et voici, les cieux s'ouvrirent, et il vit l'Esprit de 
Dieu descendre comme une colombe et venir sur lui. » Matthieu 3 :16  
Tu noteras que le Christ, tout comme l’héroïque oiseau de notre récit, a donné sa vie pour 
apporter le salut au monde. 
Enfin, respect pour ces petits volatiles, créés par le Seigneur. Ils ont joué un grand rôle dans 
l’Histoire, sont capables de bien des exploits et peuvent même sauver des vies. 
 
 

Olivier REGIS 
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31 mars 

Voici l'hippopotame, à qui j'ai (c’est Dieu qui parle) donné la vie comme à toi! Il mange de 
l'herbe comme le bœuf. Le voici! Sa force est dans ses reins, et sa vigueur dans les muscles de son 
ventre. Job 40 :15-16 (versets 11 à 12 dans d’autres versions) 
 

  

Tu connais sûrement l’hippopotame. Ce puissant mammifère réside essentiellement en 

Afrique et passe le plus clair de son temps dans l’eau. L’étymologie (l’origine des mots) de son 
nom est, dans son cas, plus qu’adaptée. En grec ancien, « hippos » signifie « cheval » et 
« potamos » désigne le fleuve. L’hippopotame est vraiment le cheval du fleuve. 
L’hippopotame peut atteindre près de 4 mètres de long et peser plus de 3 tonnes et il possède des 
canines atteignant 50 cm voire 70 cm de long.  
Il est, avec les serpents, l’éléphant et le buffle (et bien loin devant le crocodile et le lion), l’un des 
animaux les plus dangereux du continent Africain  par le grand nombre de victimes humaines. Cet 
herbivore, occasionnellement omnivore et charognard, peut courir sur la terre ferme à plus de 30 
km/heure sur plusieurs centaines de mètres, avec des pointes à 40 km/heure. 
En comparaison, le jeune footballeur français champion du monde Kilyan Mbappé s’élançait, sur 
quelques dizaines de mètres, à 37 km/heure dans un mémorable ¼ de finale face à l’Argentine en 
2018. Autre exemple, le meilleur sprinteur, l’athlète jamaïcain Usain Bolt, champion olympique, 
champion du monde et recordman du 100 m courait, en 2009, le 100 mètres en 9’58" soit une 
vitesse moyenne de 37,58 km/heure avec une pointe à 44,72 km/h ! 
Moralité : Mieux vaut ne pas avoir un hippopotame à ses trousses !  
Lisons la réponse de Dieu à Job dans Job 40 :17-19, 23  (ou, selon la version, chap. 40 :12-14,18)       
« Il (l’hippopotame) plie sa queue aussi ferme qu'un cèdre; les nerfs de ses cuisses sont entrelacés; 
ses os sont des tubes d'airain, ses membres sont comme des barres de fer.  
Il est la première des œuvres de Dieu; Celui qui l'a fait l'a pourvu d'un glaive.  
[ ]… Que le fleuve vienne à déborder, il ne s'enfuit pas: Que le Jourdain se précipite dans sa gueule, 
il reste calme. »  
Tu noteras, dans ce passage biblique, la belle allusion poétique à la force de l’hippopotame, dont 
notamment ses impressionnantes canines. 
Le texte biblique présente aussi l’hippopotame comme le premier animal terrestre créé par Dieu, 
ce qui en fait un peu « l’aîné » des animaux. 
Pour certains, le premier passage biblique cité invite au régime végétarien, se rapprochant du 
célèbre dicton affectionné par un médecin* : « Si tu veux avoir la force du bœuf (ou du buffle), ne 
mange pas le bœuf, mais mange ce que mange le bœuf ! »  
En conclusion, sois toujours respectueux de la création du Seigneur, en particulier de ses créatures 
et donc des animaux.          
   

 
      Olivier REGIS 

 
 

*Le docteur Marc Kanor, médecin adventiste martiniquais et grand promoteur du régime végétarien. 
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1er avril 

Il n'y aura plus ni enfants ni vieillards qui n'accomplissent leurs jours; car celui qui mourra à cent 
ans sera jeune, et le pécheur âgé de cent ans sera maudit.  Esaïe 65 :20 
 
 

En février 2012, Robert MARCHAND (né le 26 novembre 1911), alors dans sa 101e année, 

a battu le record de l’heure des plus de 100 ans en parcourant sur son vélo 24,5 km en une heure. 
En 2017, il a remis ça et battu le record des plus de 105 ans. 
Robert MARCHAND s’est mis sérieusement à la bicyclette à l’âge de 78 ans ! En 1998, à 87 ans, il 
disputa la mythique course « Paris-Roubaix ». Il participa également, à douze reprises, à la 
fameuse course l’Ardéchoise (une course cycliste dans l‘Ardèche rassemblant 15 000 concurrents). 
En hommage à son courage et à son endurance, un col situé 911 mètres d’altitude dans l’Ardèche 
verte, porte son nom. 
Au 1er semestre 2020, Robert Marchand, alors dans sa 109e année ne pouvait plus faire autant de 
vélo à cause du confinement et était contraint, comme beaucoup de sportifs, de faire de l’exercice 
dans son appartement. 
Un vieillard, centenaire de surcroît, et bien plus en forme que de nombreux jeunes, cela laisse 
songeur, n’est-ce pas ?! 
Esaïe 65 :20 semble être une allusion à la bonne santé des vieillards, mais pas que ! En fait, Dieu 
nous dit, de façon très imagée, qu’un centenaire ne sera qu’un petit « jeunot » pour mieux nous 
expliquer que la vie sera beaucoup plus longue que ce que nous connaissons aujourd’hui. 
En réalité, dans le ciel puis sur la nouvelle terre, il n’y aura plus de vieillard au sens où nous 
l’entendons car en apparence, personne ne semblera avoir plus de 20 ans. De plus, plus personne 
ne mourra ! 
Dieu se sert d’une autre illustration, ci-dessous, dans le livre d’Esaïe pour annoncer une autre 
bonne nouvelle et parler de longévité extraordinaire et même plus, d’éternité. 
Dans l’antiquité antédiluvienne biblique, il est rapporté que les hommes jouissaient d’une 
incroyable longévité dépassant les 900 ans (930 ans pour Adam, 950 ans pour Noé ou encore 969 
ans pour le « recordman » Métuschélah , aussi appelé Mathusalem). 
Aujourd’hui, en 2020, un être humain peut espérer vivre (sauf meurtre, catastrophe naturelle, 
cancer ou accident) entre 80 et 100 ans, voire 115 ans pour les plus robustes. 
Pour trouver une longévité proche de celle des antédiluviens, il faut nous rapprocher du monde 
végétal. Sais-tu que la durée de vie de certains arbres est exceptionnellement longue ? 
Ainsi, un chêne, s’il n’est pas coupé par l’homme, attaqué par un parasite ou déraciné par une 
tempête, peut vivre plus de 500 ans, voire jusqu’à mille ans pour certains individus. 
Quant aux oliviers, ils peuvent vivre jusqu’à plus de 2500 ans et les séquoias (entre 80 et 110 
mètres de haut) plus de 3000 ans ! 
Car les jours de mon peuple seront comme les jours des arbres» Esaïe 65 :22b 
 
 

Olivier REGIS 
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2 avril 

Il est comme un arbre planté près d'un courant d'eau, qui donne son fruit en sa saison, et dont le 
feuillage ne se flétrit point: tout ce qu'il fait lui réussit. Psaume 1 :3 
 
 

Lors du bombardement atomique sur la ville japonaise d’Hiroshima, le 06 août 1945, 

toutes les constructions en bois et les végétaux (et des dizaines de milliers d’êtres humains) situés 
en extérieur, dans un rayon de 2 km  autour de l’hypocentre de l’explosion ont été détruits ou 
tués. . 
Mais six êtres vivants, situés entre 1 et 2 km de l’explosion et exposés au feu, à la chaleur intense, 
à l’onde de choc et aux radiations, ont survécu : il s’agit de 6 arbres, encore visibles aujourd’hui, 
des Ginkgo Biloba ! Dès le printemps 1946, ils bourgeonnaient de nouveau. 
Lors de l’éruption volcanique de la Montagne Pelée, le 08 mai 1902, qui dévasta la ville de Saint-
Pierre en Martinique, plus de 28 000 personnes furent tuées en quelques instants. Un grand 
fromager dominant la ville fut lui aussi en grande partie détruit et il n’en resta qu’une partie 
calcinée de l’imposant tronc. 
Pourtant, au début des années 1950, les riverains virent un bourgeon paraître au sommet de ce 
qui restait du tronc. Aujourd’hui, ce fromager est redevenu un arbre majestueux et il faut 
consulter les photographies du tronc calciné et lire les notes pour croire que cet arbre est resté 
pour ainsi dire dans le coma durant près de cinquante ans. 
Nous parlons d’êtres végétaux, des arbres dont la vie se compte en millénaires et qui peuvent 
résister à des cataclysmes (nucléaires ou volcaniques). 
Nous sommes de pauvres mortels, plus fragiles que des arbres… mais pour ceux qui font confiance 
au Très-Haut et qui marchent avec lui, il est promis une résurrection débouchant sur une grande 
et magnifique fête de mille ans en un lieu où « la mort ne sera plus, et il n'y aura plus ni deuil, ni 
cri, ni douleur, car les premières choses ont disparu... » Apocalypse (ou Révélation) 21 :4b 
On y trouve un immense arbre fruitier aux valeurs médicinales remarquables et d’un genre 
particulier : 
« Au milieu de la place de la ville et sur les deux bords du fleuve, il y avait un arbre de vie, 
produisant douze fois des fruits, rendant son fruit chaque mois, et dont les feuilles servaient à la 
guérison des nations. » Apocalypse chap. 22 :2 
Bon, ça peut te sembler complètement abstrait pour le moment !  
Mais dis-toi qu’un jour, ce qui, aujourd’hui, est extrêmement rare et relève de l’extraordinaire, un 
centenaire faisant de la compétition, n’est rien comparé à ce qui nous est promis !    
Un des charmes de l’espérance chrétienne sera de pouvoir se balader, et peut-être pédaler (ou 
s’occuper autrement) sous les frondaisons de l’arbre de vie. Tu auras l’éternité pour tester les 
activités les plus extraordinaires, sur terre, sur l’eau et même dans les cieux ! 
 
 

                                                                                                                           Olivier REGIS 
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3 avril 

Ceux qui étaient descendus sur la mer dans des navires, et qui travaillaient sur les grandes eaux, 
ceux-là virent les œuvres de l’Éternel et ses merveilles au milieu de l’abîme. 
Il a dit, et il fit souffler la tempête ; qui souleva les flots de la mer. Ils montaient vers les cieux, ils 
descendaient dans l’abîme ; leur âme était éperdue en face du danger ; saisis de vertige, ils 
chancelaient comme un homme ivre, et toute leur habileté était anéantie. Psaume 107 :23-27 
 
 

Au milieu des années 1980, un petit Guadeloupéen découvrait, via un célèbre dessin 

animé1, l’existence de vagues hautes de 30 mètres, au large du Cap Horn, à l’extrémité 
méridionale de l’Amérique du Sud. Plus tard, il sut que ces vagues étaient appelées « vagues 
scélérates » (ou encore « vagues traîtresses »). 
La plus haute vague scélérate, atteignant 34 mètres de haut, fut enregistrée par le navire militaire 
USS Ramapo, le 07 février 1933, au large des Philippines2. 
Dès le XVIe siècle, le Portugais Manuel de Mesquita Perestrelo raconta comment le navire São 
Bento, sur lequel il voyageait, fit naufrage près du cap de Bonne espérance, à l’extrémité sud du 
continent africain, frappé par une vague gigantesque le 20 avril 1954. 
Or, jusqu’à la fin du XXe siècle, certains scientifiques mirent en doute l’existence des vagues 
scélérates. En février 1995, une vague haute de 29 mètre frappa le paquebot Queen Elizabeth 2, 
dans l’Atlantique Nord. L’existence des vagues scélérates devint alors évidente. 
A ce jour, on ne sait pas comment se forment les vagues scélérates mais on estime que sur un 
vingtaine d’année (fin XXe – début XXIe siècles), elles auraient coulé plus de 200 porte-conteneurs 
et supertankers (c’est-à-dire des navires de 100 à 300m de long et hauts de plusieurs dizaines de 
mètres). 
Dans le monde, chaque semaine, deux navires de grande taille coulent à cause d’une grosse vague 
(souvent scélérate) et la cause est attribuée « au mauvais temps ». 
Dans nos vies, nous faisons face à diverses vagues scélérates, à des malheurs ou épreuves 
inimaginables qui semblent surgir de nulle part (comme nous aimons à le dire en créole, « ki ka 
soti la yo soti ! »), s’abattant sur nous sans crier gare. 
Chacun de nous, au moins une fois dans sa vie, peut être malmené, retourné ou peut voir un de 
ses proches chavirer, à cause d’une vague traîtresse. 
Nul ne peut prévoir toutes les vagues scélérates, réelles ou allégoriques, mais tu peux te confier et 
te réfugier en Dieu pour être délivré et sauvé lorsque les choses vont mal, « quand les flots de la 
mer mugissent, écument, se soulèvent jusqu’à faire trembler les montagnes » Psaume 46 :3 
 
 

Olivier REGIS 
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4 avril 

Ne savez-vous pas que votre corps est le temple du Saint-Esprit qui est en vous, que vous avez 
reçu de Dieu, et que vous ne vous appartenez point à vous-mêmes? Car vous avez été rachetés à 
un grand prix. Glorifiez donc Dieu dans votre corps et dans votre esprit, qui appartiennent à 
Dieu. 1 Corinthiens 6 : 19-20 
 
 

« Lave-toi les mains » ! Aujourd’hui cette phrase si souvent répétée est devenue un petit 

mot tel s’il te plait, merci, bonjour, bonsoir, ces petits mots qu’un petit Elliot semblait avoir perdus 
un certain matin mais ceci est une autre histoire… 
Rémi lui, aimait beaucoup s’amuser : faire du vélo, construire des châteaux de sable, malaxer la 
pâte à modeler, la terre, le sable, camper, bref jouer à tout plein de choses avec sa sœur ! Avant 
chaque repas, maman devait lui rappeler : 
« Rémi, n’oublie pas de te laver les mains ! » 
Ou encore 
« Rémi, j’ai l’impression que ces menottes ne sont pas très fraîches ! » 
Ou encore 
« Rémi, si tes mains ne sont pas lavées, pas de goûter ! » 
Evidemment, Rémi n’obéissait pas toujours et une fois il rencontra Oxy. Qui était donc Oxy ? 
C’était un petit ver qui avait pu s’installer dans le ventre de Rémi parce que celui-ci ne se lavait pas 
souvent les mains ! Oxy rendit la vie dure à Rémi et maman fut obligée de l’emmener chez le 
médecin. Ce dernier donna à Rémi un médicament au goût de banane et Oxy qui détestait ce fruit 
fut bien obligé de s’en aller ! Rémi tout content se rendit compte qu’il pouvait de nouveau dormir 
tranquillement et depuis, il n’oublie plus de se laver les mains et de faire beaucoup de mousse ! 
Penses-tu que nous devons seulement nous laver les mains ? Que dit la chanson ? 

Le savon lave mon visage, 
Mes deux petits pieds, 
Mes mains oh quel bonheur 
Mais Jésus pour me rendre plus sage 
Veut aussi laver mon cœur 

Alors dès maintenant, lave-toi les mains avec du savon, fais beaucoup de mousse mais surtout 
laisse Jésus laver ton cœur et te rendre obéissant à papa, à maman, à la maîtresse, à tatie, à 
tonton et surtout à Lui, Jésus ! 
 
Merci Seigneur de me laver le cœur ! Amen  
 
 

Lydie POUMAROUX 
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5 avril 

Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix. Je ne vous donne pas comme le monde donne. Que 
votre cœur ne se trouble point, et ne s'alarme point. Jean 14 : 27 
 
 

En sortant du travail, je traverse la Place de la Victoire et là, en passant devant deux 

jeunes qui discutent, j’entends l’un d’entre eux dire combien la vie n’a pas été facile pour lui, 
combien la vie est injuste envers lui, combien les gens autour de lui le rendent « rageux » et alors 
l’autre de lui répondre : 
« Ne retiens qu’une chose Dieu m’aime, Dieu t’aime, Dieu nous aime. » 
Ce jeune qui se plaignait et qui était même en colère s’est arrêté net et s’est tu. Il a alors écouté 
celui qui continuait de parler. Moi j’ai poursuivi ma route en souriant car c’est vrai que je ne 
m’attendais pas à une telle réplique. Tout en continuant mon chemin je me suis alors mise à 
réfléchir et je me suis dit que c’était la meilleure manière de faire baisser les tensions, les 
rancœurs, de faire diminuer le mal-être, cette sensation d’être rejeté par tous. Ce jeune homme a 
raison : Dieu m’aime, Dieu t’aime, Dieu nous aime. 
Il te dit de ne pas avoir peur de lui faire confiance car il est le berger parfait dont la voix nous 
apporte paix, guérison et joie. Apprenons à entendre et à écouter cette voix. N’aie pas peur car : 
Dieu agit dans ta vie et te dit : « Fortifies-toi et aies du courage! Ne crains point et ne sois point 
effrayé devant eux; car l'Eternel, ton Dieu, marchera lui-même avec toi, il ne te délaissera point, il 
ne t'abandonnera point » (Deutéronome 31 : 6). 
Dieu est avec toi : « Sois rassuré(e), c’est moi, n’aies pas peur » (Marc 6 : 50). 
Dieu est parmi nous : « Que ton cœur ne se trouble point. Crois en Dieu, et crois en moi » (Jean 14 : 
1). 
 
Merci Seigneur. Nous pouvons être heureux malgré les difficultés de la vie  car Tu es avec nous, Tu 
agis dans nos vies et Tu demeures parmi nous. 
 

 

       Lydie POUMAROUX 
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6 avril 

Telle voie paraît droite devant un homme, mais à la fin c’est la voie de la mort. Proverbes 16 : 25 
 

Il y a de cela vingt-cinq ans naissait un adorable petit garçon. Il était taquin, charmeur mais 

déjà pas très obéissant. Et ce constant désir de se rebeller et de n’en faire qu’à sa tête l’amena un 
jour devant un tribunal pour enfants ! Ce fut un véritable séisme dans la famille mais cela n’était 
que la conséquence de mauvaises fréquentations et de descente aux enfers due à l’alcool et à la 
prise de cannabis. Que pouvaient bien faire ses parents, surtout sa mère, pour endiguer cette 
chute libre qui s’annonçait de plus en plus dangereuse, voire même mortelle ! 
Sa mère, n’ayant jamais connu ce genre de situation, ne voyait pas au début comment aider son 
fils. Mais Dieu qui veille sur tous ses enfants, mit sur sa route des personnes plus que 
bienveillantes, pour lui ouvrir la voie de la guérison pour elle et pour son fils. Elle pria beaucoup, 
longtemps…la justice sut se montrer clémente et accompagna ce jeune garçon dans son difficile 
chemin de réinsertion. Aujourd’hui ce jeune homme travaille, construit une famille car bientôt un 
enfant viendra égayer le foyer. Ce jeune homme a si bien compris les sacrifices faits par sa mère, 
l’aide et la protection que Dieu lui a accordées qu’il en témoigne auprès de ses plus jeunes frères 
en les exhortant à ne pas suivre les voies qui conduisent à la mort. 
Mon grand, ma grande, toujours, en tout temps, reste accroché(e) à Dieu, ne lâche jamais sa main 
et suis toujours le chemin qu’il a tracé pour toi. Ce ne sera pas toujours facile mais n’oublie pas, la 
souffrance est le levier de la grâce de Dieu dans nos vies. Alors, persévère et comme le jeune 
homme de l’histoire, tu y arriveras ! 
 
Merci Seigneur de nous éloigner de la voie de la mort. Au nom de Jésus, amen. 
 
 

Lydie POUMAROUX 
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7 avril 

Ce que vous voulez que les hommes fassent pour vous, faites-le de même pour eux. Luc 6 : 31 
 
 

En tant que parent, je peux vous dire que cela fait bizarre lorsque vous vous adressez à 

votre adolescent ou à votre adolescente et qu’il ou elle vous répond mais sans pratiquement 
jamais lever la tête de son téléphone tout en continuant de pianoter sur son clavier avec des 
doigts qui ont l’air d’avoir une vie indépendante du reste du corps ! Ou quand il ou elle n’enlève 
pas ses écouteurs ! 
Voilà le défi du jour. Mets-toi à ma place un instant. Que penserais-tu si je prenais du temps pour 
répondre à ta question ou à ta demande ? Si je regardais mon écran pour m’adresser à toi ou si je 
continuais ma conversation sans vraiment prêter attention à toi ? Tu te sentirais frustré(e) n’est-ce 
pas et tu me dirais  
« Ecoute, termine ce que tu fais on en parlera plus tard » 
« Ecoute laisse tomber, je sais bien que je ne t’intéresse pas» 
« Tu m’écoutes, dis ? » 
Vois-tu si tu veux que les autres t’écoutent, te parlent, te voient, il faudrait peut-être alors que tu 
fasses la même chose pour eux et qu’ils aient toute ton attention ! 
Sais-tu que tu peux aller plus loin ? Ce pourrait être aussi un temps, ce temps pour t’intéresser 
aussi à celui que tu ne vois pas toujours : un SDF qui est sur la route que tu empruntes pour te 
rendre à l’école, un ami qui se pose des questions sur le pourquoi de son existence… 
Alors aujourd’hui décide de ranger ton téléphone pendant un certain temps, une heure par jour 
par exemple, passe du temps avec ta famille mais aussi avec tes amis et avec tous ceux qui par ton 
témoignage voudront connaître Dieu. Tu apprendras ainsi à aimer comme Dieu aime ! 
Cela pourrait être le début d’une nouvelle relation avec Jésus ! 
 
Seigneur, permets que je passe moins de temps sur mon téléphone portable et que mes relations 
ne soient plus seulement virtuelles mais surtout empreintes de ton amour. Au nom de Jésus, 
amen. 
 
 

         Lydie POUMAROUX 
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8 avril 

Si mon peuple sur qui est invoqué mon nom s’humilie, prie et cherche ma face et s’il se détourne 
de ses mauvaises voix, je l’exaucerai des cieux, je lui pardonnerai son péché et je guérirai son 
pays. 2 Chroniques 7 : 14  
 
 

Depuis le 17 mars 2020 je ne peux plus sortir de chez moi, je ne peux plus voir ma famille, 

mes ami(e)s, je ne vais plus à l’école, je ne vais plus au travail. Même la plage et les rivières sont 
interdites. Comment vais-je continuer à sculpter ce corps d’athlète puisqu'il n'y a plus de sport en 
salle ? 
Ah autre chose, la bise, embrasser, serrer des mains ! Aux oubliettes tout ça. Distanciation sociale 
qu'on dit… 
- « Avec Jésus est ce que je serai obligée aussi de faire de la distanciation sociale Mamie ? » 
- « Viens ma pitchoune je vais te montrer quelque chose. » 
Mamie ouvre alors le gros livre. Elle l’appelle la Bible ou la Parole de Dieu. Il est sur sa table de 
chevet et elle lit : 
« Dieu a tant aimé le monde qu’Il a donné son fils unique pour que quiconque croit en Lui ne périsse 
point mais ait la vie éternelle » (Jean 3 : 16) 
Dieu nous aime d’un amour inconditionnel, il sera toujours là pour nous. Il ne nous demande 
qu’une chose c’est de l’aimer en aimant les autres autour de nous. Aimer l’autre c’est demander à 
Dieu de le protéger, de le rendre fort, de l’aider à ouvrir son cœur à Lui. Tu vois par exemple 
actuellement on prie beaucoup pour ceux qui soignent ; ceux qui sont malades ; ceux qui ont 
perdu un être cher ou leur travail. Nous prions aussi pour notre pays afin que ceux qui gouvernent 
prennent les bonnes décisions. 
Quand nous prions nous reconnaissons que Sa main est sur nous et qu’il peut relever les blessés, 
les meurtris par la vie. 
Par la prière nous nous rapprochons de Lui mais aussi de l’autre. Tu comprends ?  
Avec Jésus pas de distanciation sociale, Il est et demeure la porte ouverte à l’amour divin. Ses 
cicatrices rappellent qu’Il nous préserve. 
 
Pose ta main sur moi Seigneur. Protège-moi dans ta miséricorde 
 

 

         Lydie POUMAROUX 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

84



 

9 avril 

Je me couche et je m’endors en paix car Toi seul ô Eternel ! Tu me donnes la sécurité dans ma 
demeure. Psaume 4 : 8 
 
 

Titre du film : 2020, fin du monde ou fin d’un monde ! 

Réalisateur : COVID-19 
Acteur : L’Humanité 
Synopsis : Lundi 16 mars 2020, chacun vaque à ses occupations. Un virus se balade du côté de la 
Chine, il semble anodin puis BOOM le 17 mars 2020, enfermée chez moi je regarde défiler le 
nombre de cas, d’hospitalisations en réanimation, le nombre de décès…. 
Léthargie quand tu nous tiens… 
Puis un matin du mois de mai, le 11 précisément, nous sommes autorisés à regarder le ciel et à 
goûter au soleil sans attestation mais avec un masque ! 
Entre temps qu’as-tu fait toi ? Continuité pédagogique scolaire, jeu en ligne, tchat avec les ami(e)s, 
challenge Tik Tok, manger, dormir, se lever et vivre ou revivre le jour d’avant…T’inquiète je n’étais 
pas en de meilleures dispositions que toi. 
Mais un jour, les mots « continuité pédagogique spirituelle » s’imposent à mon esprit. 
Que veut me dire Dieu en me parlant par ces mots ? 
J’ai alors compris. Dans mon emploi du temps, la partie spirituelle était courte. Un chant, une 
prière rapidement prononcée, une lecture de la Bible un jour sur deux, ça le faisait pas ! 
Je me suis alors donné une « morning Bible routine ». Je me levais entre 5h et 5h30. Après des 
préparatifs et une tasse de thé je m’installais et je passais 1h avec mon créateur. Lectures, lecture 
de la Bible, prières, partages de versets ou autres réflexions avec des ami(e)s, un chant (pas trop 
fort pour ne pas faire peur à mon chat). 
Alors, confinée ou pas ? Physiquement oui, mais le voyage intérieur que j’ai accompli m’a permis 
de me rendre compte que j’étais au même niveau que les disciples enfermés dans la chambre 
haute en attente du cadeau promis par Jésus alors qu’Il s’en allait. Dieu a semé dans 
l’enfermement et aujourd’hui, je crois que revenir à son premier amour est essentiel si l’on veut 
vivre éternellement…ou pas ! 
Dis-moi, as-tu une « morning bible routine » ? Je crois qu’il est temps de la caser dans ton bullet 
journal et tu verras comment ta journée en sera modifiée.  
Rejoins-moi sur ma page Youtube, n’oublie pas de liker la vidéo et de t’abonner et je te dirai ce 
que Dieu m’a donné pour toi…A tchao … 
 
O Papa, aide-moi à avoir un vrai moment avec toi car je veux te connaître et pouvoir te répondre 
chaque jour que Tu me donnes : Envoie-moi, j’irai. Au nom de Jésus, amen. 
 
 

         Lydie POUMAROUX 
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10 avril 

Psaume 139 : 16 : Quand je n’étais qu’une masse informe, tes yeux me voyaient. Et sur ton livre 
étaient tous inscrits les jours qui m’étaient destinés. 
 

 

Un matin, j’ai reçu un mail d’une amie. Il s’agissait d’un texte d’encouragement autour de 

la Parole de Dieu. Ce qui me surprit ce fut la manière dont l’auteur termina son texte : Merci 
d’exister !  
Je trouvai cette manière de saluer le lecteur formidable, géniale même ! 
Merci d’exister et voilà que l’enfant qui pleurait parce qu’il est tombé ressent tout l’amour de ses 
parents qui le soignent 
Merci d’exister et l’adolescent enfoui dans son addiction sent qu’il n’est pas abandonné et qu’il est 
soutenu et accompagné dans sa démarche pour s’en sortir 
Merci d’exister et l’adulte, homme ou femme, qu’il ou elle soit d’une couleur ou d’une ethnie 
différentes, d’une confession autre, se sent accepté et aimé par son voisin 
Merci d’exister et le senior ne se sent ni oublié, ni inutile 
Merci d’exister et le toucher de Dieu atteint celui qui l’entend 
Aujourd’hui je voudrais te dire combien tu es important pour tes parents, pour tes frères et sœurs, 
pour tes ami(e)s, pour tes éducateurs mais surtout sache que tu comptes dans ton entièreté pour 
Dieu. 
« Que personne ne méprise ta jeunesse » (1 Timothée 4 : 12). 
Crois en la valeur de l’encouragement que Dieu te donne en cet instant. Tu es capable, quel que 
soit ton âge, ta sphère d’influence de porter ta pierre à l’édifice de la mission et de partager 
l’amour de Dieu aux personnes de ton entourage. 
Merci d’exister c’est ce que Dieu te dit car il sait que tu es la pierre sur laquelle il va pouvoir 
compter pour que d’autres enfants, d’autres jeunes soient attirés à Lui. Il sait que grâce à tes 
réseaux sociaux le partage de versets encourageants pourra embellir la journée d’un camarade 
malheureux parce qu’il ne se sent ni aimé, ni accepté ou pourra sauver celui qui se sent si inutile 
qu’il pensait peut-être au suicide. 
 
Merci d’exister car sans toi la vie sur terre n’aurait pas eu la même saveur. 
Seigneur, merci de nous donner l’opportunité d’exister et de participer à la propagation de Ton 
Evangile d’amour au nom de Jésus, amen. 
 
 

Lydie POUMAROUX 
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Cherchez le Seigneur et son aide puissante, cherchez sans cesse sa présence. 1 Chroniques 16 :11  

 

 

Une nouvelle journée commence et voilà ce que j’aimerais partager avec toi :  

S’il arrive aux parents de ne pas être présents, cela n’arrive jamais à Dieu. Ton Père qui est dans les 

cieux sera toujours présent pour toi. 

Il y a une histoire de la Bible qui l’illustre bien, c’est celle de Joseph ! 

Lorsque Joseph a été vendu par ses frères, il s’est retrouvé esclave dans un pays étranger. Son 

père Jacob, persuadé par les mensonges de ses frères qu’il était mort ne le cherchait même 

pas…Comme Joseph a dû se sentir seul… 

Mais il a vite compris qu’il ne l’était pas. Que si Jacob et le reste de sa famille étaient loin de lui, 

Dieu son Père céleste était là pour lui, toujours présent. Joseph a placé toute sa confiance en Dieu 

et Dieu l’a béni. Il l’a protégé, Il lui a accordé du succès.   

Parfois, Joseph a dû faire face à des situations difficiles. A cause du mensonge de Mme Putiphar 

par exemple, il a été injustement emprisonné. Mais même dans ces moments-là, malgré sa 

tristesse et peut-être sa colère, il savait que Dieu était toujours avec lui.  

Dieu a si bien pris soin de lui qu’il a fait de Joseph le premier ministre d’Egypte et quand grâce à 

cette position, il a pu sauver toute sa famille, Joseph a compris que Dieu avait dirigé toutes les 

circonstances de sa vie. 

Parfois on n’a pas de parents, ou l’un de nos parents n’habite plus avec nous. Parfois nos deux 

parents sont présents mais ils sont tellement occupés qu’on se sent très seul.  

D’autres fois c’est dans certains lieux qu’on se sent seul, comme par exemple à l’école si on n’a pas 

d’amis. 

Mais j’aimerais que tu te rappelles de l’histoire de Joseph. Tu n’es jamais seul. Dieu ton Père 

céleste est et sera toujours présent pour toi.  

Apprends à le connaitre et fais Lui confiance ! 

 

 

Kelly PLACIDE 
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12 avril 

 Mais celui qui persévérera jusqu’à la fin sera sauvé. Matthieu 24 : 13 
 

 

Aux Antilles il y a deux saisons fondamentales, le carême et l’hivernage. Durant le carême 

les arbres changent leurs feuillages et se revêtent de leur nouvelle parure. Mais pour nous, c’était 

surtout le début de la corvée de nettoyage autour de la maison. Si les arbres deviennent plus 

beaux, à leurs pieds c’est le carnage ! Durant des jours et des semaines, il pleut des feuilles. C’est 

un labeur sans fin. On aurait dit que les arbres se moquaient de nous et que les alizées étaient 

leurs complices. Pourtant il fallait inlassablement se mettre à l’ouvrage pour maintenir propres les 

alentours de la maison. Au début nous jouions avec les feuilles tout en travaillant. Mais cette tâche 

devenait bien vite harassante, surtout à l’heure des jeux avec les copains. Le nettoyage était bâclé. 

« Vite fait ! Mal fait ! ».  

Persévérer, c’est persister, demeurer ferme et constant dans sa manière d’être ou d’agir, et dans 

ses résolutions. Débuter une action est en général plus motivant que de l’achever. Le 

commencement est exaltant, car nos émotions et notre force morale se trouvent à leur maximum. 

Mais quand la routine et les difficultés se présentent, l’envie s’érode peu à peu.  

Nous prenons bien des résolutions, mais qui s’estompent trop vite face aux difficultés et aux 

sacrifices nécessaires. Lorsque nos résolutions sont menacées c’est bien le moment de hisser les 

voiles de la persévérance.  

Mon jeune ami, chaque année il pleut des feuilles et encore des feuilles ! Mais, la victoire ne 

s’obtient qu’au prix d’un labeur persévérant. Jésus t’invite alors à persister dans tes objectifs. 

Chaque petite victoire, chaque petit pas ou nouveau départ te fortifiera pour les suivants. Alors 

décide aujourd’hui par la grâce de Dieu à être persévérant dans tous tes vœux. La récompense 

sera au-delà de tes efforts. Oui ! « Sois fidèle jusqu’à la mort et Jésus te donnerai la couronne de 

vie » Apocalypse 2 :10  

 

 

Daniel CARUGE 
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13 avril 

Je choisis la voie de la vérité, Je place tes lois sous mes yeux. Psaume 119: 30 
 
 

Dans la fable de La Fontaine le renard choisit intentionnellement le stratagème de la 

flatterie pour extorquer au corbeau son fromage. Et le plan fonctionna. Le corbeau détroussé, 

honteux et confus jura, mais un peu tard, qu'on l'y prendrait plus. 

En effet il est rageant d'être « roulé dans la farine ». Cependant, Il n'est pas mieux d'être pris dans 

les travers du mensonge et de la duplicité. Même triomphant, il n'y a en réalité ni gloire, ni 

satisfaction personnelle. La victoire est pathétique, car la manière est déplorable. 

Et pourtant, depuis la première faute, l'humanité n'a cessé de choisir cette voie, celle du 

mensonge et de la débrouillardise, qui semble plus facile et instinctif, que d'emprunter le chemin 

de la vérité.  

Or la vérité, c'est le réel, le mensonge ce qui n'est pas. 

Vivre dans la vérité, c'est décider de vivre dans le vrai, faire ce qui juste, même si cela nous coûte. 

Savoir persister lorsque celui qui l'entend ne l'accepte pas ou s'en offusque. La flatterie par contre, 

c’est faire croire à autrui ce qu'il n'est pas vraiment.  

Mais l'amour, c’est dire et faire tout dans la vérité. C'est ce que Jésus s'acharna de pratiquer en 

dépit des circonstances et de ses vis-à-vis. Tel fut son chemin de vie ici-bas. 

Je suis impressionné par ceux qui laissent sur le pare-brise leur numéro de téléphone lorsqu'ils ont 

causé un dommage à un autre automobiliste. Ils disent la vérité. Oui ! C’est bien moi qui ai causé 

votre dommage. Contactez-moi, J'assumerai ! 

Êtes-vous, vous, renard ?  

David lui, fit le choix malgré son passé, de marcher sur la voie de la vérité. 

Mon jeune ami puisse le Seigneur Jésus t'accompagner aujourd'hui à choisir aussi la vérité, car 

seule « la vérité nous affranchira ».   

 
 

Daniel CARUGE 
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14 avril 

Le royaume des cieux est encore semblable à un trésor caché dans un champ. L'homme qui l'a 
trouvé le cache; et, dans sa joie, il va vendre tout ce qu'il a, et achète ce champ.  Matthieu 13: 44 

Que ferais-tu si un jour tu gagnais beaucoup d'argent ou si tu découvrais un trésor ? 

Cette pensée t'a sans doute déjà traversé la tête même si tu n'es ni joueur de chance ou chasseur 

de trésor !    

Il était presque huit heures et la sonnerie de l'école allait retentir. Mais à 100 mètres de l'école je 

découvrais là, à mes pieds une liasse de billets enroulés. Toutes sortes de questions me 

traversèrent la tête. Mais la plus insistante était : que faire ? L'emporter dans mon sac ? Oh non ! 

On pourrait me le dérober. Il y avait non loin de là un petit muret de pierre comportant de 

multiples trous. Alors discrètement, je glissai mon trésor, mis une marque, et me résolus d'en 

prendre possession jusqu'au retour de l'école. 

Un trésor est précieux. En découvrir un est synonyme d'une nouvelle vie pleine de richesse et 

d'abondance. L'homme de la parabole semble perdre la tête. Mais il sait ce qu'il fait. Il est dans la 

joie et une euphorie inhabituelle. Sa propre famille et tout le voisinage se questionnent, car ils ne 

comprennent pas ce remue-ménage. Il vend tout. Oui tout ! Même ses pièces de collections et les 

objets familiaux de valeur.  

Mon jeune ami, il en est ainsi du royaume des cieux et de la vie éternelle. Rien ici-bas n'a d'égal à 

ce trésor que Dieu nous offre au travers de son fils unique Jésus. L'évangile est cette bonne 

nouvelle et ce trésor de grand prix. Les autres peuvent ne rien comprendre de tes choix et de ta 

conduite ici-bas, de ce que tu délaisses et que tu abandonnes. Mais lorsque le trésor te sera donné 

par Dieu, tous les sacrifices consentis seront alors récompensés. 

À la sortie des classes, mon trésor avait disparu. Il n'y avait plus rien dans le trou. J'avais été riche 

le matin. Mais ruiné le soir. Quelqu'un d'autre à son tour était devenu riche. Alors ne laisse pas les 

autres te ravir le trésor de l'Evangile, ni ta joie. Mais garde-le ! « Car là où est ton trésor, là aussi 

sera ton cœur. » Matthieu 6: 21 
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15 avril 

Laisse la colère, abandonne la fureur; Ne t'irrite pas, ce serait mal faire. Psaume 37: 8 
 
 

Rentrer le bélier dans son parc n'était jamais simple. Même mon père s'en méfiait car Il 

était belliqueux. Il ne fallait surtout pas lui tourner le dos et au grand jamais se baisser devant lui. 

Ce jour-là, je relâchai ma garde et par mégarde plantai le piquet le dos tourné. Vous vous en 

doutez ! La bête sauvage, ne s'en priva pas. Me voilà envolé quelques mètres plus loin à la 

renverse, le postérieur endolori et le visage recouvert d'herbes. 

Quand je relevai les yeux, il y avait deux yeux qui me regardaient incrédules. J'étais révolté ! La 

fureur m'envahit. Sans réfléchir, je saisi le piquet et le frappai rouge de colère. Me voilà méchant 

et sauvage à mon tour ! 

Qui n'a pas été un jour emporté par la furie de la colère ?  

Je te déteste ! Va-t’en ! Ne me parle plus!  

Cette vive émotion qui nous envahit face à une violence, une blessure ou une frustration. La colère 

est mauvaise conseillère, car elle détruit plus qu'elle ne construit. Elle semble quelquefois nous 

apaiser, mais en réalité elle nous écorche et nous emprisonne dans le ressentiment et la haine. 

Mon jeune ami, le sage David t'invite à laisser la colère et à abandonner la fureur si elle se 

présente à toi. Car c'est mal faire.  

 

Ma prière : "Seigneur aide moi à être toujours sous le contrôle de ton Esprit Saint. Sois toujours le 

maitre en moi. Et si toutefois la colère m'envahit, aide-moi à ne jamais m’endormir sans te la 

confier. Merci de ton aide. Amen" 
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16 avril 

Mon Dieu, je suis dans la confusion, et j'ai honte, ô mon Dieu, de lever ma face vers toi; car nos 
iniquités se sont multipliées par-dessus nos têtes, et nos fautes ont atteint jusqu'aux cieux. 
Esdras 6: 6   
 
 

Nous étions en pleine séance de calcul mental, presqu'à la sonnerie de midi. Il n'en 

pouvait plus! Et lorsque Jean-Michel leva le doigt pour réclamer la permission d'aller au petit coin, 

il était déjà à la porte, prêt à bondir vers les toilettes au bout du bâtiment. Mais il était trop tard, 

le parcours était trop long ! Le temps de l'accord de la maîtresse et celui de dompter la braguette 

récalcitrante de son pantalon, que déjà, il était inondé au beau milieu du couloir. Il hurla sa rage et 

sa honte, car une fois de plus il aurait à revêtir le short de rechange de l'école et de revenir en 

classe, où éclats de rire et moqueries seraient son lot jusqu'à la sonnerie du soir.  

As-tu déjà connu la honte de ta vie ? Le péché génère naturellement la honte. Ce besoin de baisser 

les yeux, de pencher la tête, tout comme Adam et Ève en la présence de Dieu après avoir désobéi 

la toute première fois. 

Le prophète Esdras est consterné. Les magistrats, les sacrificateurs et les Lévites se sont mariés 

aux filles et aux pratiques des peuples idolâtres voisins. Ils offensent Dieu, et pourtant ils 

n'éprouvent aucune honte. Alors Esdras déchire ses vêtements, s'humilie et exprime à Dieu, la 

honte et le chagrin qu'ils devraient eux tous ressentir. Jusqu'au soir, il tente de les choquer en 

revêtant une tenue déchirée et en arrachant ses poils et les cheveux de sa tête.  

Mon jeune ami, il y a un danger de ne plus éprouver ni gêne, ni chagrin lorsque tu fais mal. Oui ! Il 

y a danger de rendre le mal normal et acceptable. Dieu apprécie le regret et le chagrin de nos 

fautes. Cependant, même s'il t'arrive d'avoir honte de tes fautes, souviens-toi : « Quand on tourne 

vers lui les regards, on est rayonnant de joie, Et le visage ne se couvre plus de honte ». Ps 34: 6 
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Lorsque Jésus fut arrivé à cet endroit, il leva les yeux et lui dit: Zachée, hâte-toi de descendre; car 
il faut que je demeure aujourd'hui dans ta maison. Luc 19: 5 
 
 

Passer les vacances dans la canopée telle était notre objectif. Non loin de la maison se 

dressait un majestueux manguier. Composé de trois branches principales, il offrait le lieu idéal 

pour installer, à trois mètres de haut, la cabane des vacances. On pourrait de là, admirer les 

alentours et la mer à l'horizon. Poutres, planches, et tout ce qui pouvait être utile passèrent sous 

nos mains. Puis quelques tôles servirent de toiture. Nous y installâmes un banc, une table et une 

vieille cuisinière. Les vacances étaient belles dans la cabane. Cependant aussi bien que fut la 

cabane, nous rentrions tous les soirs à la maison. Zachée, était lui aussi perché. Ce n'était ni pour 

les vacances, ni pour le fun. Il désirait ardemment rencontrer Celui qui changeait les vies. Sortant 

de son confort de riche notable, il grimpa dans un sycomore, et fut une fois de plus au-dessus de 

tous. Mais cette fois ça avait changé ! Et Jésus le savait. Alors il L'invita à descendre de son arbre, 

et de le rencontrer chez lui, dans sa maison.  

Nous construisons dans cette vie bien des cabanes. Tentant d’être toujours plus haut que celles 

des autres ! Elles forcent parfois l'admiration, mais toute cette énergie déployée, n’est en réalité 

qu’une cachette où nous nous réfugions. Elle est illusoire, car elle nous empêche d'être vus tel que 

nous sommes ; dans notre réalité, nos peines, nos fêlures et nos misères. L'argent de Zachée le 

cachait des autres et cela lui était devenu insupportable. 

Mon jeune ami, seul Jésus peut te voir tel que tu es. Son invitation à rencontrer Zachée est aussi 

pour toi. Alors descends de ta cabane, entre dans ta chambre et dis-Lui tout. Et Lui qui voit dans le 

secret, transformera aussi ta vie. Laisse-le entrer et demeurer tout au fond de ton cœur. Zachée, 

lui, se hâta de descendre, et reçut Jésus avec joie. Et toi ? 
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18 avril 

Laissez venir à moi les petits enfants, et ne les en empêchez pas ; car le royaume de Dieu est pour 
ceux qui leur ressemblent. Luc 18:16 

 
 

Les amérindiens aiment raconter l’histoire suivante.  

Il y eut un jour un immense incendie de forêt. Tous les animaux, terrifiés, assistaient impuissants 
au désastre. Tous, sauf un petit colibri qui s'activait, allant chercher quelques gouttes d'eau avec 
son bec pour les jeter sur le feu 
Après un moment, le toucan, agacé par cette agitation dérisoire, lui dit : « Colibri ! N'es-tu pas fou 
? Crois-tu que c'est avec ces gouttes d'eau que tu vas éteindre le feu !» 
Et le colibri lui répondit : « Non, mais je fais ma part » 

 
Peut-être te sens-tu aussi minuscule qu'un petit colibri dans le monde des adultes. Mais n'oublie 
pas que, même si ce que tu fais de bien (un sourire, un dessin, un mot gentil, une fleur...) te parait 
insignifiant, tu fais ta part et cela fait beaucoup de bien. 
Dieu apprécie ton geste et ta bonne volonté. Rappelle-toi qu'il a dit deux choses dans sa Parole: 
- « Laissez venir à moi les petits enfants, et ne les en empêchez pas ; car le royaume de Dieu est 
pour ceux qui leur ressemblent. » Luc 18:16 
- « Car Dieu n'est pas injuste, pour oublier votre travail et l'amour que vous avez montré pour son 
nom, ayant rendu et rendant encore des services aux saints. » Hébreux 6:10 

 
Petit colibri, continue à arroser ceux qui ont faim et soif de justice et de paix! 
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19 avril 

Que ce livre de la loi ne s'éloigne point de ta bouche ; médite-le jour et nuit, pour agir fidèlement 
selon tout ce qui y est écrit ; car c'est alors que tu auras du succès dans tes entreprises, c'est alors 
que tu réussiras. Josué 1:8 
 
 

Connais-tu Alina Morse ? C’est une jeune ado américaine qui a maintenant 15 ans.  A 9 

ans, lorsqu’elle était au CM1, elle a créé sa propre entreprise de bonbons sans sucre et 
antibactériens1. Aujourd’hui, elle emploie sept personnes et est devenue millionnaire. J’ai 
découvert son histoire dans un documentaire à la télévision2. On y apprenait que ses parents 
étaient de la classe moyenne supérieure mais qu’ils n’étaient pas millionnaires. On y expliquait 
aussi ce qui l’avait poussé à créer son entreprise alors qu’elle n’était qu’une enfant. Chaque soir, 
alors qu’elle était encore toute petite, son père lui lisait un livre : Rich Dad, Poor Dad (Père riche, 
Père pauvre) de Robert Kiyosaki, un entrepreneur américain. Son père estimait que son devoir de 
parent était de lui lire ce livre régulièrement. Et voici son secret : Alina décida...de mettre en 
pratique ce que son père lui lisait. C’est cela qui a fait la différence. 
L’objectif de cette méditation n’est pas de harceler tes parents pour qu’ils t’achètent le même 
livre afin que tu deviennes chef d’entreprise. Ce n’est pas une mauvaise chose d’être riche, mais il 
y a des richesses éternelles qui sont plus importantes. Si tu as le privilège d’avoir des parents 
chrétiens (et oui : c’est un privilège) ils ont certainement pris l’habitude de lire la Bible chaque soir 
avec toi quand tu étais tout petit. Et ils ont bien fait car la Bible contient des trésors 
extraordinaires qui pourront t’aider à vivre heureux avec ou sans richesse ici-bas, puis de 
connaître la vie éternelle au retour de Jésus : « Préférez mes instructions à l'argent, Et la science à 
l'or le plus précieux » (Proverbes 8:10).  
Mais que tu sois un enfant ou un adolescent, si tu ne décides pas par toi-même de mettre en 
pratique ce que tes parents t’ont lu dans la Bible (ou ce que tu lis dans la Bible s’ils ne le font plus 
avec toi), alors tu ne connaîtras jamais la richesse proposée par Dieu et les trésors cachés dans sa 
parole. 
C’est à toi de décider. Alina Morse aurait pu choisir de ne pas appliquer ce que son père lui 
racontait chaque soir, et elle aurait vécu une vie ordinaire. Mais elle a choisi de le mettre en 
pratique et cela a changé sa vie. Imagine tout ce que cela pourrait apporter si chacun d’entre nous 
décidait d’appliquer ce que notre Père nous a appris dans sa Parole : « Oh ! Si tu étais attentif à 
mes commandements! Ton bien-être serait comme un fleuve, Et ton bonheur comme les flots de la 
mer. » (Esaïe 48:18). 

Sébastien REGIS  
 

Sources : 
1 voir https://fr.wikipedia.org et https://www.contrepoints.org 
2 émission « Complément d’enquêtes » France 2 
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20 avril 

Et voici le second, qui lui est semblable: Tu aimeras ton prochain comme toi-même. Matthieu 
22:39 
 
 

Connais-tu Stubby ? J’ai découvert son histoire en regardant un film d’animation qui lui 

était consacré.  Stuby est un petit chien américain, héros de la première Guerre mondiale. Voici 
son histoire1. Stubby est un chien qui été trouvé et recueilli par J. Conroy, un jeune américain qui 
avait été mobilisé et devait prendre le bateau pour aller combattre les Allemands en France. 
Stubby monta clandestinement à bord du navire militaire américain et se retrouva en France avec 
son maître. 
Stubby vécut dix-huit mois avec un régiment d’infanterie de l'armée américaine, dans les 
tranchées du nord de la France, participant à quatre offensives et à dix-sept batailles. Il commença 
les combats en février 1918 au chemin des Dames au nord de Soissons  et fut constamment sous 
les bombardements, jour et nuit, pendant plus d'un mois.  
En avril 1918, pendant une attaque pour reprendre une ville française, il fut blessé à la patte avant 
par les grenades des Allemands. Il fut envoyé à l'arrière des tranchées, où il put guérir tout en 
améliorant le moral de ceux autour de lui. Une fois guéri, il retourna dans les tranchées. Après 
avoir survécu à une attaque au gaz, Stubby apprit à prévenir son unité d'attaques imminentes au 
gaz. Il trouvait les soldats blessés sur le champ de bataille et prévenait les soldats de l'arrivée des 
obus car il pouvait les entendre. On ne sait pas exactement comment, mais Stubby réussit à 
repérer et débusquer un espion allemand. Cet acte héroïque lui valut une promotion au grade de 
sergent par le commandant de la division d'infanterie, devenant le premier chien gradé de l'armée 
des États-Unis. Suite à la reprise de la ville de Château-Thierry, des habitantes lui confectionnèrent 
un manteau de peau de chamois. Après la guerre, son maître le refit monter clandestinement dans 
le bateau qui retournait aux Etats-Unis. Stubby devint une célébrité et participa (le plus souvent en 
première file) à de nombreux défilés dans tout le pays, et il rencontra plusieurs présidents 
américains. Il reçut diverses médailles de guerre dont plusieurs médailles de l'armée américaine et 
de l'armée française ; elles étaient accrochées sur son manteau qu’il portait fièrement. 
Stubby était un chien de petite taille, qui n’était pas spécialement beau, mais il réalisa de grands 
exploits et sauva de nombreuses vies humaines. Qui aurait cru qu’un si petit chien, si ordinaire et 
en plus adopté, aurait eu une vie si extraordinaire? Son dévouement pour les humains a fait la 
différence. 
L’exemple du chien Stubby nous montre que nous pouvons tous faire quelque chose pour aider les 
autres, quelle que soit notre taille ou notre condition. 
Offrons notre cœur à Dieu et demandons-lui de nous guider à son service et au service des autres. 
 
 

Sébastien REGIS  
 
Sources : 
1 voir https://fr.wikipedia.org  
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Il s'est élevé devant lui comme une faible plante, Comme un rejeton qui sort d'une terre 
desséchée; Il n'avait ni beauté, ni éclat pour attirer nos regards, Et son aspect n'avait rien pour 
nous plaire. Ésaïe 53:2 
 

Connais-tu Joshua Bell ? C’est l’un des violonistes les plus célèbres des Etats-Unis. Son 

violon, un Stradivarius, vaut plusieurs millions d’euros. En 2007, on lui a proposé de faire une 
expérience originale : lui qui était habitué à jouer dans des salles de concert remplies, revêtu de 
beaux habits, devait s’habiller d’un tee-shirt, d’un jeans et d’une casquette pour jouer dans le hall 
de sortie d’un métro de Washington1. Il accepta et se mit à jouer,  un matin, à une heure de pointe 
et de manière anonyme dans ce hall. La plupart des gens qui passaient ce jour-là, ne le 
remarquèrent même pas. Sur les 1087 personnes qui passèrent par-là, seuls 7 adultes s’arrêtèrent 
quelques instants pour l’écouter.   
« Seule une catégorie s’est faite remarquer en s’arrêtant de façon systématique : ce sont les 
enfants.  
Dès qu’un enfant passait, il cherchait à s’arrêter pour écouter la musique. Et aussitôt son parent le 
tirait par la main pour avancer.  
Les enfants ont un don incroyable par rapport aux adultes : ils ont le pouvoir de s’émerveiller. »1 
Le même virtuose célèbre qui jouait avec le même violon rare et précieux dans des salles 
prestigieuses, était là dans un métro, et très peu de gens l’avaient remarqué. Pourtant, il était 
toujours le même homme, il avait le même instrument, et jouait de la même manière. Seules son 
apparence et les circonstances avaient changé. 
Cette histoire nous rappelle la vie de notre Seigneur Jésus Christ sur terre. Il était toujours le 
même Dieu créateur et rédempteur mais il avait délaissé sa gloire et avait accepté de devenir un 
homme ordinaire...Pourtant il avait toujours la même puissance de guérison, de vie et salut. Mais 
peu de gens l’ont reconnu comme celui qu’Il était réellement : Jésus, Dieu qui sauve, ou 
Emmanuel, Dieu avec nous. 
Dieu n’est pas toujours dans ce qui est spectaculaire, dans le tape-à-l’œil ou dans ce qui attire les 
regards ou les oreilles. Souvent, il aime se révéler dans la simplicité et dans les choses ordinaires : 
« Car ainsi a parlé le Seigneur, l'Éternel, le Saint d'Israël : c'est dans la tranquillité et le repos que 
sera votre salut, c'est dans le calme et la confiance que sera votre force... » Esaïe 30:15 
Aujourd’hui, tu te sens peut-être attiré(e) par Dieu, et tu voudrais passer du temps avec lui mais tu 
as l’impression que tes parents ou ceux qui sont autour de toi ne sont pas dans la même 
démarche. Ne t’irrite pas et ne stresse pas. Demande au Seigneur de trouver le temps et le lieu 
pour lui parler et l’écouter te parler : tu verras, c’est souvent dans des moments et des lieux 
ordinaires qu’Il se révèle... 
 
 

Sébastien REGIS  
Sources : 
1 https://www.washingtonpost.com/lifestyle/magazine/pearls-before-breakfast-can-one-of-the-nations-great-musicians-cut-through-

the-fog-of-a-dc-rush-hour-lets-find-out/2014/09/23/8a6d46da-4331-11e4-b47c-f5889e061e5f_story.html 
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Cependant, ne vous réjouissez pas de ce que les esprits vous sont soumis ; mais réjouissez-vous 
de ce que vos noms sont écrits dans les cieux. Luc 10:20 
 
 

Permets-moi de te poser quelques questions sur des personnages bibliques. Connais-tu le 

nom de la petite servante de Naaman ? Connais-tu les noms de ses parents ? Connais-tu les noms 
des parents du prophète Daniel et de ceux de ses trois compagnons ? Toutes ces personnes ont eu 
une influence considérable sur d’autres humains mais on ne connaît même pas leur nom ! 
Lorsque les disciples du Christ allèrent chercher un ânon pour Jésus, des personnes les 
interpellèrent : « Comme ils détachaient l'ânon, ses maîtres leur dirent : Pourquoi détachez-vous 
l'ânon ? Ils répondirent : Le Seigneur en a besoin. »  (Luc 19:33-34). On se souvient de cet ânon, 
mais qui connaît le nom des propriétaires de cet animal ?  
Quand Jésus devait célébrer la Sainte Cène, il envoya réserver une chambre haute auprès du 
propriétaire d’une maison : « Le premier jour des pains sans levain, les disciples s'adressèrent à 
Jésus, pour lui dire : Où veux-tu que nous te préparions le repas de la Pâque ? Il répondit : Allez à la 
ville chez un tel, et vous lui direz : Le maître dit : Mon temps est proche ; je ferai chez toi la Pâque 
avec mes disciples. Les disciples firent ce que Jésus leur avait ordonné, et ils préparèrent la 
Pâque. » (Matthieu 26:17-19). 
Connait-on le nom du propriétaire de la chambre haute ? Le texte dit simplement qu’il s’agit de 
« un tel ». La Bible ne mentionne pas les noms de ces différentes personnes, et pourtant ils ont 
joué un rôle décisif dans le ministère de Jésus sur la Terre.  Et parmi les disciples de Jésus, même si 
on connaît les noms des douze, on a l’impression qu’il y en avait quatre ou cinq bien connus et que 
les autres étaient dans l’ombre... 
Peut-être voudrais-tu devenir une célébrité, ou au moins quelqu’un que l’on reconnaisse dans la 
rue, grâce à des exploits sportifs ou scientifiques, des chansons ou des vidéos sur youtube. Ou 
peut-être voudrais-tu être simplement comme cette starlette ou ce garçon meneur de bandes, 
que tout le monde admire à l’école, au collège ou au lycée. Ce n’est pas une mauvaise chose en soi 
d’être sous le feu des projecteurs, mais sache que ce n’est pas cela le plus important pour réussir 
sa vie. Le plus important comme le dit le texte d’aujourd’hui, c’est d’avoir son nom écrit dans un 
livre qui se trouve au ciel et qu’on appelle le livre de vie de l’Agneau (Apocalypse 21:27). Et pour 
avoir son nom écrit dans ce livre, il faut et il suffit de recevoir Jésus dans son cœur. Alors, même si 
tu restes un(e) inconnu(e) toute ta vie, tu seras connu(e) et apprécié(e) par le Maître de l’Univers 
qui t’accueillera et t’installera Lui-même, un jour, dans son palais... 
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Le juste marche dans son intégrité ; heureux ses enfants après lui ! Proverbes 20:7 
 
 

Tu connais peut-être le boomerang. C’est un outil qu’on peut lancer et dont la forme 

particulière lui permet de revenir dans la direction de celui ou celle qui l’a lancé. On parle d’effet 
boomerang pour illustrer le fait que souvent, les conséquences d’un acte reviennent sur l’auteur de 
cet acte. La plupart du temps, on utilise cette expression lorsque quelqu’un a commis des actes 
mauvais et qu’il en subit les conséquences.  Mais laisse-moi te raconter une histoire qui montre 
que l’effet boomerang marche aussi lorsque l’on fait des actes de bonté envers les autres. 
A la fin des années 1840, une maladie détruisit les récoltes irlandaises et provoqua une famine qui 
fit plus d'un million de morts. Les amérindiens oppressés par les américains furent émus par la 
situation des irlandais, eux-mêmes oppressés par les britanniques. Les indiens Choctaw des Etats-
Unis se cotisèrent alors et envoyèrent 170 dollars (l'équivalent de 5000 euros aujourd'hui), une 
somme assez importante pour l'époque. Il faut noter que d'autres communautés, comme des 
prisonniers américains et britanniques, des communautés d'anciens esclaves de la Jamaïque, de la 
Barbade ou de Saint-Kitts-et-Nevis ont également envoyé des fonds en Irlande. 
En 2020, deux autres nations amérindiennes, les Navajo et les Hopi, sont fortement touchés par la 
maladie du corona virus: le manque d'eau, la vie en communauté facilitent la diffusion du virus. 
Les deux communautés lancent sur internet un appel de fonds participatifs pour soutenir les 
malades amérindiens qui ont très peu de moyen. Curieusement des flux arrivent d'un pays très 
éloigné des Etats-Unis: l'Irlande. 
De nombreux dons représentant des centaines de milliers d'euros ont été envoyés d'Irlande avec 
des commentaires sur la Grande Famine en Irlande de 1845 1, 2. 
Environs 170 ans plus tard, les descendants des irlandais qui avaient souffert de la famine se sont 
souvenus de l'aide des amérindiens et ont décidé d'aider à leur tour des tribus amérindiennes, en 
difficultés à cause de la covid-19. 
Cette histoire nous montre qu'un acte de bonté peut avoir des conséquences des centaines 
d'années plus tard. Lorsque que tu fais quelque chose de bien c'est comme si tu envoies un caillou 
dans l'eau qui fera des cercles concentriques qui s'agrandissent au fur et à mesure. 
« Jette ton pain sur la face des eaux, car avec le temps tu le retrouveras. » Ecclésiaste 11:1 
 
Et qui sait si ce ne sont pas tes enfants ou tes petits enfants qui en profiteront, comme le dit le 
texte d'aujourd'hui? 
Ils seront alors heureux car ils seront les bénéficiaires de ta bonté et de ton intégrité. 
 
 

Sébastien REGIS  
Sources : 
1 JT France 2 de 20h du mercredi 13 mai 2020: "Irlandais/Amérindiens : Au nom de l'Histoire" 
2 https://www.lemonde.fr/big-browser/article/2020/05/06/apres-la-grande-famine-de-1847-les-irlandais-volent-au-secours-des-
amerindiens-touches-par-le-coronavirus_6038881_4832693.html 
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Que personne ne méprise ta jeunesse ; mais sois un modèle pour les fidèles, en parole, en 
conduite, en charité, en foi, en pureté.  1 Timothée 4:12  
 
 

Connais-tu le tétrodon ? C’est un petit poisson d’une quinzaine de centimètres, qui vit 

dans les eaux des Antilles et de l’Amérique du Sud. Chez nous, on l’appelle pelpète. Lorsqu’il se 
sent en danger, il est capable de gonfler presque instantanément  et devient impressionnant pour 
ses prédateurs. Il a un proche parent, le diodon, qui peut aussi gonfler face à un danger et qui, en 
plus, possède de nombreuses épines sur le corps (on l’appelle poisson armé ou poisson porc-épic). 
Mais revenons à notre tétrodon.  
Il a un cousin qui vit dans les eaux du Japon et qui a permis de résoudre un mystère scientifique.  
En effet, on a observé des rosaces dessinées dans le fond de l’océan. Les scientifiques se 
demandaient qui faisaient ces étranges formes dans le sable et pourquoi. Finalement, des 
biologistes japonais ont pu avoir la réponse il y a quelques années1, 2. Ils ont observé le tétrodon en 
train de dessiner une rosace dans le sable, avec son corps et ses nageoires. C’est un poisson mâle 
qui dessine la rosace, qui est en fait un nid. Le dessin de cette sculpture de sable lui prend environ 
une semaine. Puis une femelle arrive, inspecte l’ouvrage et décide (ou non) de s’accoupler avec le 
mâle. Les œufs sont ensuite déposés dans la rosace. Le plus étonnant est que ce tétrodon japonais 
mesure environ 12 centimètres et qu’il construit des rosaces qui peuvent faire près de deux mètres 
de diamètre ! 
Ce petit poisson nous montre qu’on n’a pas besoin d’être grand pour faire de grandes choses. 
Dans la Bible, il y a de nombreux exemples d’enfants (ou d’adolescents) qui ont fait de grandes 
choses pour Dieu : 
- David n’était qu’un enfant ou tout au plus un adolescent, lorsqu’il battit le géant Goliath (1 
Samuel 17) 
- Samuel était un enfant lorsqu’il reçut directement les paroles de Dieu qui annonçait le jugement 
de la famille du prêtre Elie (1 Samuel 3). 
- la petite servante de Naaman, fut celle qui lui fit connaître le vrai Dieu et lui permit d’obtenir la 
guérison (2 Rois 5 : 1-19) 
- un petit garçon qui accepta de partager son repas, cinq pains et deux poissons, permit à Jésus 
d’accomplir un miracle et de nourrir une grande foule (Jean 6:1-15) 
- le neveu de Paul, un jeune garçon, avertit l’officier militaire romain qu’on voulait tuer son oncle et 
déjoua ainsi un attentat contre l’apôtre (Actes 23:12-22) 
 
Un enfant ou un adolescent peut faire de grandes choses pour Dieu, s’il lui donne son cœur.  
Veux-tu lui donner ton cœur aujourd’hui ? 
 
 

Sébastien REGIS  
Sources : 
1 « Role of Huge Geometric Circular Structures in the Reproduction of a Marine Pufferfish », Hiroshi Kawase, Yoji Okata & Kimiaki Ito, 
journal scientifique Nature, 2013 
2 https://www.sciencesetavenir.fr/animaux/video-pourquoi-le-poisson-globe-dessine-t-il-des-crop-circles-sous-l-eau_100447 
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25 avril 

Jésus lui dit : Je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi vivra quand même il serait 
mort. Jean 11 : 25 
 

 

Jésus a promis d’être toujours là pour toi lorsque tu crois en lui. Il avait déjà fait cette 

promesse à Josué dans Josué 1 : 5 et il a rappelé cette promesse dans Matthieu 28 : 20. Cette 

promesse de Jésus s’est réalisée dans la vie de ses disciples, et ils l’ont écrite dans les évangiles. 

Dans Marc 4 : 25 jusqu’à Marc 5 : 1, Jésus décide de traverser un grand lac en bateau. Le récit 

mentionne d’autres bateaux qui l’accompagnent au cours de la traversée et ils se retrouvent dans 

un grand tourbillon (certainement une tornade). Dans le verset 37, on ne sait pas ce que 

deviennent les autres bateaux, car on parle seulement du bateau où se trouvaient Jésus et ses 

disciples. Ces derniers ont peur de mourir, et malgré leur connaissance limitée de Jésus, ils 

l’appellent au secours. Jésus menace le vent et le bateau arrive en toute sécurité sur l’autre bord. 

Un deuxième récit (Matthieu 14 : 22-33) parle d’une tempête au milieu de la mer. Sur l’ordre de 

Jésus, les disciples devaient traverser la mer pour aller de l’autre côté, quand, au milieu de la mer, 

ils furent surpris par une tempête. Jésus alla à leur rencontre en marchant sur la mer.  Quand les 

disciples l’ont reconnu, Pierre demanda à Jésus s’il pouvait le rejoindre en marchant lui aussi sur 

l’eau. Mais Pierre eut peur, s’enfonça dans les eaux et s’écria : « Seigneur sauve-moi ! ». Jésus lui 

tendit la main pour le sauver et lui reprocha son manque de foi ; ils montèrent dans le bateau et le 

vent cessa. Jésus a promis d’être avec toi quels que soient tes problèmes, car il t’aime. Quelle que 

soit la chose qui te fait peur, que cette chose soit plus petite que toi (comme le minuscule 

coronavirus) ou plus grande que toi (comme une tempête ou un cyclone) Jésus sera toujours à tes 

côtés, fais lui confiance quoi qu’il arrive. 

 

 

Gilbert REGIS 
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26 avril 

Ton œil est la lampe de ton corps. Lorsque ton œil est en bon état, tout ton corps est éclairé ; 
mais lorsque ton œil est en mauvais état, ton corps est dans les ténèbres. Luc 11:34 
 

 

L’œil a la responsabilité de fournir des informations pratiques et spirituelles, à mémoriser 

pour notre sécurité et celle des autres, pour le bien de tous. Il doit être protégé en permanence. 

Dans les années 80, je plantais un poteau comme repère de la limite de mon lieu d’habitation. 

J’avais fait un trou de 50 cm de profondeur pour le planter grâce à une barre à  mine (un outil 

ressemblant  à une petite lance de métal qui permet de creuser des trous). Cette barre à mine a 

percuté une roche très dure, a rebondi et a frappé la pommette de mon œil droit. Ce jour-là, le 

Seigneur m’a préservé de la perte de mon œil droit.  Depuis, j’applique le conseil divin que l’on 

trouve dans 1 Thessalonicien 5 : 17 : « Priez sans cesse. ». Je me remets donc entre les mains 

divines et je le laisse me guider quelles que soient les conséquences. Des années plus tard, j’ai 

vécu une autre expérience concernant mes yeux. Je dois préciser que ma vue a baissé, et que 

depuis je porte des lunettes. Au cours d’une partie de pêche de nuit, j’étais tout seul sur mon 

bateau. J’avais pêché un poisson d’environ 500 grammes sur ma ligne à deux hameçons. Alors que 

je tirais la ligne dans ma direction pour récupérer le poisson, un des hameçons est venu se planter 

juste sous le côté droit de mes lunettes, en dessous de mon œil. Là encore, le Seigneur a préservé 

mon œil. Grâce à mes yeux, j’ai pu servir le Seigneur à de multiples reprises. Ainsi, j’ai pu venir en 

aide à plusieurs personnes en mer qui étaient en difficulté. Un fois, j’ai participé au sauvetage d’un 

pêcheur voué à une mort certaine. Cela se passait pendant la journée. Un bateau puissant 

remorquait un autre bateau dans lequel se trouvait un pêcheur, sur la Rivière Salée (en 

Guadeloupe) près de Lauriscisque. Arrivé près du port, le pêcheur qui était remorqué a détaché et 

lâché la corde mais il n’a pas remarqué que celle-ci s’était enroulé autour de son jambe. Le bateau 

remorqueur a alors accéléré et a entraîné le malheureux pêcheur par-dessus bord. Il était sous 

l’eau, entraîné par la corde. Ayant assisté à toute la scène, nous avons accéléré pour rejoindre le 

bateau remorqueur et pour le stopper, ce qui a permis à cet homme d’être sauvé. Tu vois, quand 

nous nous remettons entre les mains de Jésus, nous sommes en sécurité et il nous aide aussi à 

mettre les autres en sécurité. Si tu veux lire une histoire de la Bible qui parle de naufrage en mer 

et de sauvetage, je t’invite à lire le chapitre 27 du livre des Actes. 

Je t’invite à faire confiance au Seigneur quoi qu’il arrive. 

 

 

Gilbert REGIS 
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27 avril 

La colombe revint à lui sur le soir ; et voici, une feuille d'olivier arrachée était dans son bec. Noé 
connut ainsi que les eaux avaient diminué sur la terre.  Genèse 8:11  
 

 

Colombe, Être à la blancheur immaculée, 

Contrairement aux autres oiseaux tu n’arbores pas un plumage remarquablement coloré, 

Ta beauté se trouve dans une improbable simplicité. 

L’incroyable sobriété de ton plumage  

Et de ton ramage  

Il n’est point étonnant que l’on t’ait choisi comme symbole de paix 

Dans ce monde imparfait, 

Maculé par la violence  

Gangréné par l’ignorance 

Tu gardes ta prestance. 

Est-il possible d’atteindre l’objectif que tu représentes, cette paix originelle, 

Dans laquelle l’Éternel 

Nous a formés  

Serait-ce un régime politique possible à instaurer 

Dans ce monde infecté 

Par le pire des poisons ? 

Heureusement Dieu possède  

Le meilleur des remèdes, 

La rédemption. 

Si nous voulons éviter l’éternel séjour dans la tombe 

Faisons preuve comme la colombe 

D’une éternelle fidélité  

Revenons toujours vers celui qui nous a sauvés. 

Afin qu’au prince de ce monde nul ne puisse succéder  

Et que tous dans la nuée  

Nous soyons élevés  

Vers celui qui nous a créés. 

 

 

Matthias CARUGE 
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28 avril 

L'ange de l'Eternel campe autour de ceux qui le craignent, Et il les arrache au danger.  
Psaume 34:7 
 
 

Ce jour-là, malgré le temps pluvieux, ma famille et moi, avec tous les vacanciers présents, 

avions prévu une rencontre sur la plage des Salines. Pour cette journée planifiée de longue date, 

nous espérions que le temps serait plus clément au bord de l’eau. Malheureusement, la pluie était 

bien présente sur la plage, mais nous espérions encore une accalmie. Après des moments de 

partage culinaire et gustatif, nous avons décidé de ne pas quitter les lieux sans avoir profité d'un 

bon bain de mer. Bien sûr, les enfants étaient très volontaires et certains parents les ont 

accompagnés pour cette baignade. J'avais environ 13 ans et je me débrouillais très bien en 

natation, et mes parents, confiants, ont accepté d'accompagner et de prendre en charge deux 

autres enfants non-nageurs, ainsi que mon frère cadet. Nous étions heureux de vivre ce moment 

avant le départ des vacanciers pour la métropole. Mais le danger nous guettait ; en effet, le 

courant des fonds marins était bien plus important qu’habituellement, en raison des précipitations 

et même pour les bons nageurs, le risque de perdre pied était bien présent. Alors que je 

m’amusais avec mes cousins et mes cousines, je me sentis brusquement happée vers le fond. 

J’utilisais alors une des techniques apprises par mon père : me laisser transporter par la vague. 

Malgré cela, je perdis pied à nouveau pour me retrouver derrière le groupe de parents 

accompagnateurs. Je ne tardai pas à boire quelques tasses et je sentis la panique m’envahir.  

Repoussée vers la surface par les vagues, je m’écriai : « Au secours ! ».  

Personne n’entendit mon appel, ma voix étant couverte par les discussions et les rires. À la vague 

suivante, je répétai mon appel qui resta toujours sans réponse. Je me sentis poussée à observer 

autour de moi à la prochaine vague, plutôt que de crier. Je remarquai alors la présence du plus 

grand de mes cousins. La vague me submergea une nouvelle fois mais en remontant, je criai son 

nom de toutes mes forces, tout en sachant qu’il n’était pas un bon nageur.  

Grâce au Seigneur, il entendit mon cri et se dirigea vers moi. Avec une certaine hésitation, mais 

armé de courage, il étendit sa main pour me libérer des courants. Les parents, avertis par les cris, 

l’aidèrent à me sortir de cette situation très dangereuse. C’est ainsi que je pus regagner la plage. 

Le bain cessa alors pour tout le monde. Ce fut une fin un peu brutale pour ce bain, mais nous 

étions reconnaissants de l’intervention de Celui qui contrôle toutes choses et garde nos vies. C’est 

Lui qui m’inspira de rester calme pour gérer ce moment de panique, et qui donna assez de 

courage à mon cousin pour me tendre la main.  

Il veille sur ses enfants et la vie d’aucun d’eux ne lui échappe. A Lui soit la gloire ! 

 

 

Stéphanie REGIS 
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29 avril 

Avant qu'ils m'invoquent, je répondrai ; avant qu'ils aient cessé de parler, j'exaucerai.  
Esaïe: 65.24 
 

 

Bonjour. Je m’appelle Gabrielle, j’ai 10 ans et au moment où j’écris cette méditation. Une 

épidémie mondiale due au corona virus (Covid-19) nous oblige à rester chez nous sans nous 

déplacer. C’est une situation compliquée et difficile. Apparemment c’est la première fois qu’une 

maladie aussi grave touche la planète entière. Cela peut faire peur et il y a des gens stressés ou 

angoissés à cause de cette pandémie. Peut - être que toi aussi tu te trouves dans une situation 

apeurante, alors j’aimerais te raconter une expérience que j’ai vécue il y a longtemps.  

Mes parents m’ont raconté cette expérience parce que j’étais beaucoup trop jeune pour en être 

consciente…Le jour de ma naissance, tout se déroulait bien lors de l’accouchement. La sage-

femme était calme, souriante et elle plaisantait avec mes parents. Cependant, lorsque j’ai 

commencé à sortir la tête, son attitude changea : elle prit un air très sérieux et se concentra sur 

mon arrivée. Mon père fut surpris par ce changement d’attitude mais il finit par comprendre : 

lorsque je sortis complètement la tête, il vit que le cordon ombilical était enroulé autour de mon 

cou. Visiblement, celui-ci était serré autour de mon cou car la sage-femme l’a coupé 

immédiatement. On ne sait pas depuis combien de temps le cordon était au tour de mon cou, 

mais cela aurait pu être très grave pour moi et peut-être même mortel ! Mais Dieu avait déjà un 

plan pour moi et voulait que je vive pour pouvoir proclamer ses bienfaits. Dieu m’a sauvée alors 

que je n’étais même pas consciente de son existence. Merci Seigneur ! 

Si Dieu prend soin de nous alors même que nous ne sommes pas conscients de sa présence, ne 

crois-tu pas qu’il entend nos cris de détresse et nos prières lorsque nous sommes dans une 

situation difficile ou dangereuse ? 

 

 

Gabrielle REGIS 
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30 avril 

Jette ton pain sur la face des eaux, car avec le temps tu le retrouveras. Ecclésiaste 11:1  
 

 

Je vais vous raconter une histoire qui date de l’année de mon 8ème anniversaire. Ma mère, 

ma sœur et moi étions allés chez le médecin. Pour patienter durant la file, j’avais emmené un livre 

qui me prendrait longtemps à lire, car j’étais déjà passionné de lecture. Dans la salle d’attente, 

juste à côté de moi (et oui, nous n’étions pas encore en période de COVID-19) il y avait un autre 

petit garçon qui avait l’air de s’ennuyer. En le voyant si inoccupé, mon petit cœur, que mes 

parents incitaient souvent au partage (en général contre ma volonté), mit en pratique ce qu’il avait 

appris. Après quelques minutes d’hésitation je lui demandai : « Tu veux lire avec moi ? ». Il me 

semble qu’il a été surpris par ma demande (quand j’y repense, ma demande était assez bizarre, en 

tout cas assez inhabituelle...) mais il accepta ma proposition. Après plus d’une heure de lecture 

acharnée (c’était un livre qui parlait d’un célèbre film d’animations sur des voitures de courses, 

alors c’était normal de le lire jusqu’à la fin...) nous avons enfin terminé ce livre qui était quand 

même assez épais. Bien heureusement, c’était bientôt le tour de ma famille, et  il ne restait que 

quelques minutes à attendre. Je vis alors le père du garçon se lever en précisant qu’il allait à la 

pharmacie se situant à côté. En plus de prendre des sucreries pour ses enfants, il en prit une pour 

moi ! Ah quelle ‘’délicieuse’’ surprise ! Il me semble que je fus plus reconnaissant  que fier  pour 

cette merveilleuse récompense qui termina magistralement mon attente pour passer voir le 

médecin. Je n’avais pas fait attention, mais ma mère m’indiqua plus tard qu’un autre homme qui 

avait observé la scène de la lecture partagée, déclara ceci : « Sa sé on ti-moun ki ni on éducation 

chrétienne ! » (Ça c’est une enfant qui a reçu une éducation chrétienne !). 

Pour finir je dirais : « Du reste, nous savons que tout contribue au bien de ceux qui aiment Dieu, de 

ceux qui sont appelés conformément à son plan. » Romains 8 : 28  

Amen. 

 

 

Nathan REGIS 
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1er mai 

  

Béni soit l'homme qui se confie dans l'Éternel, et dont l'Éternel est l'espérance ! Il est comme un 
arbre planté près des eaux, Et qui étend ses racines vers le courant ; il n'aperçoit point la chaleur 
quand elle vient, et son feuillage reste vert ; dans l'année de la sécheresse, il n'a point de crainte, 
et il ne cesse de porter du fruit. Jérémie 17:7,8 
 

 

Ils ont poussés sur le même sol, plantés par le même jardinier légèrement ombragés par 

leurs prédécesseurs, éclairés par le soleil  et abreuvés par la pluie.  

Aujourd’hui l’un est rayonnant, illuminé par celui qui donne la vie, qui a également brisé ses 

chaines et l’a abreuvé par la bénédiction de son onction. L’autre jamais ne luit car sa vie s’est 

assombrie enivrée par la vanité et la haine. Le premier possède des racines fortes, le second vacille 

à cause de ses racines rongées par l’asticot de l’affliction. Mais dans son arrogance il n’eut pas 

l’humilité de reconnaitre ses exactions.  

Tandis que le premier prospère et est admiré, le second dépérit et est laissé pour compte. L’un 

était destiné à durer sur le long terme, l’autre n’avait que des parures sans éclat, ternies du fait 

d’être insoumis au Très Haut, contrairement au premier qui rayonnait de beauté sous les ailes de 

celui qui veille dans le ciel. Malheureusement après tout ce temps passé ensemble sur le même 

sol, sous les mêmes arbres, abreuvés de la même eau, le premier porta du fruit et le second 

s’écroula dans un grand bruit. 

Finalement le jardinier récolta du fruit du bon arbre et du charbon du mauvais ; en passant par le 

feu des épreuves de ce monde, même le mauvais put servir au jardinier. 

Si tu es un bon arbre continue dans cette voie. 

Si tu es un mauvais arbre ne te décourage pas, et laisse Dieu te transformer. 

Chaque jour suivez la voie que Dieu vous montre.  

 

 

Mathias CARUGE et Nathan REGIS 
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2 mai 

L'ange de l'Eternel campe autour de ceux qui le craignent, et il les arrache au danger. Psaume 
34: 7 
 
 

Lorsque je suis tenté de dire que mon succès vient de ma force ou de mon intelligence, 

Dieu me montre qu’avant chaque grand évènement de ma vie, je panique. Lorsque je dois parler 
en public, j’aime voir et revoir le sujet avant de devoir le présenter mais malgré cela, je ne me sens 
jamais prêt. Pour écrire cette méditation par exemple, je ne voyais pas par quel bout commencer. 
Comment être motivé et formé pour ce sujet alors que je ne suis pas écrivain...Mais j’ai pensé à 
Dieu, à la prière et à lui faire confiance car il me dirait ce que je dois écrire. Et puis voilà, je n’arrive 
plus à m’arrêter d’écrire car Dieu est la Parole, il inspire en tout temps et dans toute situation. Dieu 
ne nous laisse pas seul. Jésus nous l’a dit. Nous devons lui faire confiance et compter sur lui dans 
nos faiblesses, et cela, tout le temps puisque nous ne sommes que des êtres humains… 
En 1999, alors que j’allais au bac, trois de mes amis et moi-même avions décidé de réviser. Nous 
étions installés dans la voiture d’un de nos camarades. L’examen était le lendemain, et je ne me 
sentais pas du tout prêt ! Pendant cette révision, mes yeux se fermèrent et je m’endormis. Au lieu 
de me réveiller pour travailler, mes camarades me laissèrent dormir pendant plus de 3 heures à 
l’arrière du véhicule. Quand je me suis réveillé, c’était juste pour m’entendre dire : « Sors de la 
voiture, on a fini et chacun rentre chez soi. ». La révision était terminée.  
J’espérais en apprendre tellement pendant ces 3 heures de révision sur les notions que je 
maîtrisais le moins, mais mes amis m’avaient laissé dormir. Je suis rentré chez moi terrifié car je ne 
savais rien et j’allais échouer à l’examen. Le lendemain, mes camarades passèrent me récupérer et 
nous nous sommes rendus à l’examen. Je me souviens pas de tout ce qui s’est passé ce jour-là, 
mais lorsque je me suis assis devant ma copie, j’ai prié et j’ai dit à Dieu : « Seigneur, je ne me 
souviens de rien pour l’examen, je compte sur toi. ».  
Je peux vous dire que Dieu a réveillé ma mémoire et a permis que les questions portent sur des 
sujets dont je me souvenais ! J’ai pu répondre à ces questions ! L'ange de l'Eternel campe vraiment 
autour de ceux qui le craignent, et il les arrache au danger. Mes trois amis ont malheureusement 
raté leur examen, j’ai été le seul à avoir mon baccalauréat du premier coup alors qu’ils m’avaient 
laissé dormir ! 
 
Faisons confiance à Dieu. Le monde peut nous laisser dormir ou même nous laisser mourir, mais 
l’ange de l’Eternel est avec celui qui craint Dieu. 
 
 

Sandro PLANTIN 
 
 
 
 
 
 

108



 

 

 
3 mai 

Donnez, et il vous sera donné: on versera dans votre sein une bonne mesure, serrée, secouée et 
qui déborde; car on vous mesurera avec la mesure dont vous vous serez servis. Luc 6:38 
 
 

Plus que jamais notre monde a besoin d’aide, à tous les niveaux, et quel que soit notre 

âge, nous pouvons aider, surtout durant cette période de covid-19. 
C’était en 1999, j’étais en dernière année du lycée.  A cette époque, je vivais aux Etats-Unis en 
Floride et j’étais donc dans un lycée américain. Je finissais les cours tous les jours à 15h00. Chaque 
après-midi, je descendais du bus scolaire et avant de rentrer chez moi, j’allais directement dans un 
magasin « True value ». C’est une chaîne de magasins de bricolage très répandue aux Etats-Unis et 
dans d’autres pays. Dans ce magasin, on trouve aussi une jardinerie et une animalerie.  J’aimais 
surtout regarder les beaux poissons dans les aquariums ainsi que les autres animaux qui se 
trouvaient dans le magasin, et parfois je leur donnai même à manger. 
Un jour, alors que j’étais dans l’allée des aquariums qui se trouvait près des tondeuses à gazon, une 
dame âgée est venue me demander si je travaillais dans le magasin et si je pouvais l’aider. J’ai 
répondu que je ne travaillais pas dans le magasin mais que je pouvais quand même l’aider puisque 
je connaissais bien ce magasin. J’ai donc aidé cette dame à choisir sa tondeuse et elle a voulu me 
remercier en me donnant un pourboire. Comme j’avais aidé cette dame de bon cœur, j’ai refusé 
poliment le  pourboire et je suis retourné admirer mes petits amis les animaux.  
Je sentis alors quelqu’un me toucher l’épaule. Je me retournai. C’était un homme. Ce monsieur me 
raconta qu’il avait observé toute la scène depuis son bureau situé au premier étage et me 
demanda si je cherchais du travail : c’était le responsable du magasin. J’ai tout de suite accepté et 
dès le lendemain je commençai mon premier emploi… 
Dieu nous dit dans sa parole que son église (formée de tous ses enfants) est son épouse. Regarde 
ce qui est dans la Bible : 
- Car ton créateur est ton époux : L'Éternel des armées est son nom ; et ton rédempteur est le Saint 
d'Israël […] Esaïe 54:5  
- [...] je vous ai fiancés à un seul époux, pour vous présenter à Christ comme une vierge pure.  2 
Corinthiens 11:2 
 
Les épouses des rois et des présidents s’occupent souvent des questions humanitaires, aidant les 
plus démunis. Nous sommes tous comme les épouses du Seigneur. En tant qu’épouse du Roi des 
rois, nous devons nous consacrer aux autres. La religion pure et sans tache consiste à faire le bien 
et à faire connaître celui pour qui tout est possible (voir Jacques 1:27). 
Amen ! 
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4 mai 

Car le salaire du péché c’est la mort. Romain 6 :23   
 
 

Hello les enfants, les jeunes et vous tous qui lisez ce texte. 

Voilà, c’est ça ! Quand tu lis le titre, cela te fait penser surement à une personne qui s’est attachée 
une bombe sur le corps : un kamikaze. Elle a en tête un objectif, tuer le maximum de personnes  et 
se tuer elle-même pour une cause qu’elle croit juste. 
Mais en réalité nous pouvons tous être des kamikazes sans transporter de bombe et sans nous en 
rendre compte. 
Quand il n’y a pas une once de vérité dans nos actes, nous sommes comme des kamikazes. Il suffit 
aussi d’un petit mensonge, de prendre quelque chose qui ne nous appartient pas, de raconter 
quelque chose de faux sur quelqu’un ou simplement de faire les choses justes pour les faire, sans 
être sincère. Alors nous ne sommes plus nous-même : l’enfant innocent qui aime Dieu. Et oui, 
nous nous autodétruisons, car le péché nous détruit personnellement avant de faire des dégâts 
autour de nous.  
Imagine que tu joues à un jeu vidéo où, en bas de ton joueur, se trouve un marqueur de vie. Celui-
ci diminue à chaque fois que tu commets un acte interdit par la Bible. Tu as alors le choix : changer 
ta façon de vivre ou perdre la totalité de ta vie. 
Pour le malin, c’est un jeu. Mais pour nous chrétiens, la vie n’est pas un jeu et encore moins le 
péché. Il n’y a pas de petit péché.  
Demandons à Dieu de faire de nous des enfants, des jeunes, des adultes, aimant par-dessus tout 
faire la volonté de Dieu et qui s’appliquent à adopter ses principes de vie afin de vivre 
éternellement avec Jésus notre sauveur. 
 
Voici ma prière pour nous tous : Car le salaire du péché c’est la mort mais le don gratuit de Dieu 
c’est la vie en abondance.  
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5 mai 

Qui pourra monter à la montagne de l'Eternel? Qui s'élèvera jusqu'à son lieu saint? Celui qui a 
les mains innocentes et le cœur pur; celui qui ne livre pas son âme au mensonge, et qui ne jure 
pas pour tromper.  Psaume 24 :3-4 
 
 

On a tous envie d’être un V.I.P (Very Important Person) : une personne très importante. 

Pour cela, nous sommes prêts à faire n’importe quoi, nous n’hésitons pas à bafouer les principes 
de Dieu, et parfois nos parents nous encouragent dans ce sens. 
Comme la belle-mère de Cendrillon qui a demandé à sa fille de mentir, en faisant croire que la 
chaussure lui appartenait afin d’épouser le prince. 
Chers enfants, Dieu a déjà écrit votre vie. Vous êtes tous des princes et princesses. Votre avenir 
est déjà glorieux si vous restez dans le plan de Dieu, à l’exemple de Joseph, à qui Dieu avait révélé 
depuis son enfance que ses frères et parents se prosterneraient devant lui. Et cela s’est réalisé. 
Cependant, Joseph n’a pas eu besoin de manipuler les autres, de se faire passer pour ce qu’il  
n’était pas, de jouer un rôle. Il est resté dans le plan de Dieu, a gardé son innocence d’enfant, a 
gardé son cœur pur, ses mains propres. Il n’a pas fait usage de ruses pour changer les situations 
fâcheuses dans lesquelles il se trouvait, pour les tourner à son avantage. Il a laissé Dieu conduire 
sa vie, être l’architecte de celle-ci. 
Dieu est celui qui bénit. 
En écrivant ce texte, j’ai pensé qu’il était important de rappeler que seul Dieu place ses enfants au 
bon endroit et au bon moment pour sa gloire. Si c’est à l’Elysée qu’il va te placer toi qui lis ce 
texte, ou à la Maison Blanche, n’oublie pas que c’est pour la gloire de son nom qu’il le fera.  
Tout ce qu’il te faut continuer de faire est de garder ton cœur pur, tes mains innocentes et tu 
monteras à la montagne de l’Eternel. Car l’objectif premier c’est de voir Dieu. Tout le reste, ce que 
nous vivons et qui est agréable ici-bas, n’est qu’un petit bonus que nous vivons sur terre. 
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6 mai 

Je vais vous préparer une place. Jean 14 :3 
 
 

Si le ciel pouvait m’entendre ! C’est ce que je me disais. Depuis que je vivais avec ma 

belle-mère, femme de mon père, j’étais un petit garçon en souffrance. Cette femme croyait nous 
faire du bien en nous élevant à la dure, contrairement à ses enfants.  
Le matin, ma sœur et moi devions faire la vaisselle et nettoyer la maison. J’avais à peine 8 ans !  
Ma mère était partie aux Etats-Unis, nous laissant avec notre père qui s’était mis avec une autre 
femme. Malheureusement, il nous amena vivre chez celle-ci. 
Pendant plus d’un an, ma sœur et moi, nous dûmes subir les caprices de cette femme, sans jamais 
pouvoir nous plaindre auprès de notre père qui était souvent absent.  
Lorsqu’il revenait, si nous lui disions ce que nous avions subi, notre belle-mère s’empressait de 
démentir. C’était sa parole contre la nôtre. 
En 1987, mon père partit rejoindre ma mère aux Etats-Unis. Et à partir de ce moment, les choses 
empirèrent pour nous. 
Jusque-là, c’était mon père qui, sans faire d’histoire, lavait nos vêtements et mes draps gorgés 
d’urine. Mais un matin, la douleur d’un coup de ceinture me réveilla. J’entendis ma belle-mère me 
dire: « Tu as encore fait pipi sur le matelas neuf que je viens d’acheter ! » 
C’était un mercredi, ma sœur et moi lavions les draps lorsque nous avons fait cette prière en 
regardant vers le ciel : « Si seulement notre mère pouvait revenir aujourd’hui, là, maintenant… ». 
Nous pleurions en nous demandant pourquoi notre père ne nous avait pas emmenés avec lui. 
Comme tous les mercredis, nous allions passer la journée à la section voisine, auprès de nos amis, 
dans la maison où nous habitions autrefois avec notre mère. 
Le soir arrivé, un taxi s’arrêta non loin de là, sans que ma sœur et moi y prêtions attention, 
jusqu’au moment où nos amis vinrent vers nous en criant : « C’est votre mère ! ». 
Nous sommes allés vérifier et effectivement notre mère était bien là.  
Elle nous expliqua qu’elle devait aller vers le Panama et que durant son transit à Porto Rico, Dieu 
lui avait parlé par une pensée : « Tu n’as pas vu tes enfants depuis plus d’un an. Va les voir, ils ont 
besoin de toi. » 
Dieu avait répondu à notre prière. Cet épisode de ma vie a permis à ma foi de naître. 
Depuis, Dieu a répondu à tellement de mes prières : mon permis du premier coup ou encore mon 
BAC, alors que tout semblait contre moi... 
Aujourd’hui, je sais que Jésus dit vrai quand il nous promet qu’il reviendra pour nous amener et 
vivre avec lui.  
Gardons espoir, notre Seigneur est avec nous tous les jours. Allons à lui par la prière. 
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7 mai 

Instruis l'enfant selon la voie qu'il doit suivre; et quand il sera vieux, il ne s'en détournera pas. 
Proverbes 22 :6 
 
 

On raconte une histoire sur Bill GATES qui, à l’époque où il était l’homme le plus riche du 

monde, serait allé au restaurant avec sa famille. Après avoir mangé, il aurait donné un pourboire 
de cinq dollars. Le serveur qui s’était donné tant de mal pour les satisfaire fut déçu, tellement 
déçu qu’il n’arriva pas à cacher son mécontentement. Bill GATES  qui s’en était aperçu, lui 
demanda pourquoi il avait réagi de la sorte. Comme réponse, il lui posa une question : « Pourquoi 
donner seulement cinq dollars de pourboire, alors que lorsque votre fille vient seule, elle laisse des 
pourboires de cent dollars ? » 
Bill GATES répondit : « Ma fille sait que son père est l’homme le plus riche du monde mais moi, je 
suis le fils d’un coupeur de bois ! » 
Moralité : Ne jamais oublier d’où nous venons, malgré notre grandeur, que ce soit dans la gestion 
des choses, dans le paraitre ou encore la façon de s’exprimer. 
 
Aujourd’hui, les jeunes qui veulent devenir riches ou célèbres, choisissent des métiers tels que 
basketteur, acteur de cinéma,, footballeur. Ils cherchent la célébrité ou la richesse. Mais peu de 
gens recherchent la paix, la tranquillité, la sagesse et la vie éternelle que seul Jésus peut donner. 
Chers jeunes, n’oublions jamais les principes de la Bible si nous voulons le bonheur éternel et la 
paix infinie qui valent plus que toute la gloire et les richesses du monde. 
 
Que l’Eternel vous bénisse toujours. 
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8 mai 

Simon Pierre répondit : Tu es le Christ, le Fils du Dieu vivant. Matthieu 16:16  
 
 

On cherche à ressembler à l’autre depuis toujours. A la télévision,  toutes les tranches 

d’âges ont leurs héros ou une personne en qui ils se reconnaissent. Car depuis toujours, le malin 
veut nous laisser un modèle à suivre. Dans les dessins-animés, on trouvera des enfants capricieux 
qui ne sont jamais satisfaits de rien. 
Dans les séries, on trouvera des jeunes adolescents qui s’adonnent à toutes sortes de pratiques 
sexuelles ; fille avec fille ou garçon avec garçon ou même en groupe.  
Ayant vu cela à la télévision ou sur les réseaux sociaux, d’autres jeunes voudront peut-être faire la 
même chose car ils pensent que c’est cool. 
Dans les films ou les émissions de téléréalité pour les plus grands, on voit des adultes qui ne 
peuvent avoir une relation durable. Ils changent tout le temps de partenaire. Ils sont instables. 
Le prince de ce monde est instable. Nul doute qu’il ne veut propager et faire de la publicité que 
pour ce qu’il est, et encourager à faire uniquement ce qui n’est pas agréable aux yeux de Dieu. 
Quand Jésus a demandé à ses disciples : « Qui dit-on que je suis, moi le fils de l’homme ? » C’était 
pour nous donner un modèle à suivre en tant que fils d’homme.  
Comme lui, nous pouvons être un fils d’homme, mais avoir une mission divine. Etre un modèle 
agréable aux yeux de Dieu, comme Jésus qui faisait ce qui est agréable aux yeux de Dieu. Dans la 
Bible, le mot « Messie » veut dire « oint » c’est-à-dire une personne sur qui on a versé une onction 
d’huile et qui a une mission divine et un message particulier. Nous devons aussi être des messies, 
c’est-à-dire des personnes consacrées afin de porter la bonne nouvelle aux jeunes de notre âge. 
Car nous aussi, nous avons reçu l’onction de l’Eternel pour amener les âmes perdues à Christ. 
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9 mai          Quelle est la « bonne » parole ? La parole de Dieu, la Bible 

« Ta parole est une lampe à mes pieds, et une lumière sur mon sentier. »  Psaume 119 : 105 

 
♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

10 mai         Souris d'abord !  

« Ce qui plaît aux yeux réjouit le cœur; Une bonne nouvelle fortifie les membres. »  Proverbe 15 : 30 

  
♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

11 mai         Quand tu écoutes, tu apprends 

Ecoute, mon fils, l'instruction de ton père, Et ne rejette pas l'enseignement de ta mère.. » Proverbe 1: 8 

 
♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

12 mai          Joy is found in putting Jesus first, others second, yourself last 
        On trouve la joie en donnant à Jésus la première place, à autrui la seconde place et la 
dernière place à nous-même 

« Et c'est ici son commandement: que nous croyions au nom de son Fils Jésus Christ, et que nous 
nous aimions les uns les autres, selon le commandement qu'il nous a donné. » 1 Jean 3 : 23 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

13 mai          Quand Jésus frappe à la porte de ton cœur, LAISSE LE ENTRER 

« Voici, je me tiens à la porte, et je frappe. Si quelqu'un entend ma voix et ouvre la porte, j'entrerai 
chez lui, je souperai avec lui, et lui avec moi. »  Apocalypse 3 : 20 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

14 mai          Dieu n'est jamais fatigué d'entendre tes questions 

« Au bout de trois jours, ils le trouvèrent dans le temple, assis au milieu des docteurs, les écoutant 
et les interrogeant. » Luc 2 : 46 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 
 

15 mai Les enfants sont parmi les amis préférés de Jésus  

« Jésus, voyant cela, fut indigné, et leur dit: Laissez venir à moi les petits enfants, et ne les en 
empêchez pas; car le royaume de Dieu est pour ceux qui leur ressemblent. » Marc 10 : 14 
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16 mai  

 

Au reste, frères, que tout ce qui est vrai, tout ce qui est honorable, tout ce qui est juste, tout ce 
qui est pur, tout ce qui est aimable, tout ce qui mérite l'approbation, ce qui est vertueux et digne 
de louange, soit l'objet de vos pensées. Philippiens 4 :8  
 

 

Dans la langue de Shakespeare, le mot « fashion », qui est passé d’ailleurs dans le langage 

courant des francophones, signifie « mode », « tendance ». En fait, cette expression tire son 
origine de la langue française, via un détour par les îles Anglo-Normandes, au large des côtes 
occidentales de Normandie !  
En effet, les habitants des îles de Jersey et Guernesey (respectivement 120km² et 80 km² et 
peuplées d’environ 90 000 habitants pour la 1ère, 60 000 habitants pour la 2nde) employaient une 
expression française disant de quelqu’un qu’il portait son chapeau (ou autre chose) « à la façon 
d’untel ». 
 Comme ils prononçaient « à la “fachionˮ », cela a été repris par les autres Anglais et a donné le 
mot fashion que nous connaissons aujourd’hui et qui remporte le succès que l’on sait.   
Source : Emission « Echappées belles » consacrée aux îles anglo-normandes, 2010, saison 5.  
Pour faire un parallèle, être vraiment chrétien, rester « fashion » aux yeux du Très-Haut, c’est 
refuser de suivre nos tendances naturelles, refuser de se laisser emporter par la mode du « 
débwouya pa péché »* (c’est-à-dire du « Tout le monde le fait, alors pourquoi pas moi ? », du « Un 
petit mensonge, ce n’est pas un crime ! »)…  
*Expression créolophone utilisée généralement, pour se justifier, par ceux qui commettent une petite « entorse » à la 

règle  
…mais c’est choisir de vivre à la façon du Christ lui-même, choisir de se laisser inspirer et guider 
par celui qui donna sa vie pour nous.  
En un mot, c’est se laisser « façonner » par Dieu (et non par un de ses prétendus et/ou 
autoproclamés représentants, quel(s) qu’il(s) soi(en)t), en lisant sa Parole et en essayant de faire 
ce qui est juste, honnête et bon. Pour cela, laisse Dieu diriger ta vie.  
Afin de savoir quel mode de penser adopter (il ne s’agit pas de suivre n’importe quelle pensée à la 
mode), voici deux brefs conseils laissés par l’apôtre Paul.  
Paul « s’efforçait » de rester « fashion aux yeux du Seigneur » mais il connaissait aussi la mode 
textile ! En effet, il était également faiseur / fabricant de tentes.  
« Ce que vous avez appris, reçu et entendu de moi, et ce que vous avez vu en moi, pratiquez-le. Et 
le Dieu de paix sera avec vous. » Lettre de Paul aux Philippiens 4 v.9  
« Que chacun de vous, au lieu de considérer ses propres intérêts, considère aussi ceux des autres. 
Ayez en vous les sentiments qui étaient en Jésus - Christ » Philippiens 2 :4-5 
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17 mai 

Il (Jésus) quitta Nazareth, et vint demeurer à Capernaüm, située près de la mer, dans le territoire 
de Zabulon et de Nephtali.  Matthieu 4 :13 
 

Il est assez pittoresque de constater comment les mots peuvent passer d’une langue à une 

autre et comment leur signification et leur forme peuvent évoluer. 
Ainsi en est-il du mot désignant le sport favori de Federer, Djokovitch ou encore Nadal, à savoir le 
tennis ! 
L’ancêtre de ce sport, le jeu de paume (comme paume de la main et qui ne s’écrit pas comme le 
fruit, la pomme), était pratiqué en France au XVIIIe siècle. 
Lorsqu’on y effectuait un service, on annonçait « Tenez ! » avant d’expédier l’équivalent de la 
balle. C’est cette annonce qui a donné son nom au « tennis » lorsque les Anglais ont développé 
une adaptation de ce jeu, devenue le sport que nous connaissons. 
Autre exemple, le mot capharnaüm. Dans la langue française, cela désigne « un lieu de désordre et 
de débauche » ou encore «  un lieu où s’entasse un bric-à-brac d’objets divers », « un amas confus 
d’objets en vrac »1. 
En clair, cela désigne un vrai bazar ! (Là encore, le mot « bazar » qui vient d’une autre langue, le 
persan, et qui signifie un marché très varié, indique aujourd’hui quelque chose de désordonné). 
La définition du mot vient du village biblique de Capernaüm (ou Capharnaüm) cité dans les 
Evangiles. 
Cela s’explique d’une part, par le fait que Jésus dit que cette ville sera « abaissée jusqu’au séjour 
des morts » (Mathieu 11 : 23), laissant deviner la réputation de ce village et d’autre part, parce 
qu’une foule hétéroclite de gens s’y pressait pour écouter Jésus et être guéris par lui. Cela est 
probablement dû aussi à une traduction latine qui transpose un effet « désordre ». 
Mais la signification du nom hébraïque (« Kfar Nahum ») de cette bourgade signifie « village du 
consolateur » ou « village de la compassion »*. C’est nettement plus positif, voire valorisant. 
Effectivement, Jésus y a exercé la compassion, y a apporté la consolation, lui qui est le Prince de 
paix, le « Schilo ». 
* Wikipédia article « Capernahum ». 

A travers les miracles qu’il opéra jadis à Capharnaüm, Jésus nous apprend bien des leçons, encore 
aujourd’hui. 
Les multiples guérisons de malades, le fait de marcher sur l’eau, le poisson pêché avec une pièce 
d’argent (un statère) dans la bouche pour payer l’impôt, et j’en passe… toutes ces choses 
accomplies à Capernaüm nous touchent encore, nous ouvrent les yeux. 
Que le Dieu de paix vienne régler le trouble régnant parfois dans nos vies. 
Que notre Seigneur Jésus-Christ apporte sa consolation dans nos vies constituées de bric-à-brac et 
qu’il nous donne sa paix. 
Puisse Dieu continuer d’accomplir des miracles dans nos vies et  que nous puissions en être 
pleinement conscients mais surtout reconnaissants ! 
 
 
 

Olivier REGIS 
Source :  
1 C’est trois définitions sont tirées du Dictionnaire Trésor de la langue française informatisé 
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18 mai 

Révélation de Jésus-Christ, que Dieu lui a donnée pour montrer à ses serviteurs les choses qui 
doivent arriver bientôt, et qu’il a fait connaître, par l’envoi de son ange, à son serviteur Jean. 
Apocalypse 1 :1 
 
 

Nous l’avons déjà dit, l’origine des mots est parfois amusante. Prenons l’exemple du mot 

bistro (ou bistrot) qui désigne un petit café, un modeste restaurant. 
Deux hypothèses. La première, plus sérieuse, selon les linguistes : il semblerait que bistro vienne 
d’un mot du dialecte poitevin (du Poitou, dans l’ouest de la France), « bistraud », qui désignait 
d’abord « l’aide d’un marchand de vin » puis de façon générale « un petit domestique ». 
 La seconde, populaire à Paris et dans une partie de la presse russe1, fait remonter l’origine du mot 
à l’occupation de Paris par les troupes russes, à partir de 1814 (après la 1ère défaite de Napoléon et 
son exil à l’île d’Elbe). 
Les troupes cosaques, assoiffées et pressées de boire disaient aux tenants des cafés parisiens 
« bistro ! », ce qui signifie « vite ! » en russe. 
Pour revenir au verset biblique, lorsqu’on entend le mot apocalypse, on pense à des cataclysmes, 
à la fin du monde. Ce n’est pas complètement faux car dans ce livre, il est effectivement question 
de fin du monde et de catastrophes meurtrières. 
Notez qu’il y est également dit que Dieu va « détruire ceux qui détruisent la terre » (Apocalypse 
11 :18). Comme quoi, le principe « pollueurs-payeurs » fut créé il y a 2000 ans par la Bible ! 
Mais il y a aussi de bonnes nouvelles. Dans l’Apocalypse, on annonce le retour de jésus, la fin de 
toute maladie et la disparition de la souffrance. 
Ce livre annonce même que « la mort elle-même sera tuée » ou que « la mort va mourir » ! 
Autrement dit, l’Apocalypse parle de la vie éternelle et annonce que « la mort ne sera plus ». 
Mais ce n’est pas tout. L’Etymologie du mot « apocalypse » est tout autre ! En grec ancien, « Apo » 
signifie « lever » et « Calypso » (c’est aussi le nom de la nymphe de l’Odyssée) signifie « le voile ». 
En clair, « apocalypse », c’est le fait de lever le voile. Cela a donné, en français, les verbes 
« dévoiler » ou « révéler » ainsi que le mot « révélation ». 
Jésus-Christ lève le voile, révèle le secret, sur les évènements de la fin des temps. Il nous dévoile 
(d’autres diraient «  il spoïle », « il divulgâche ») la fin de la saga. Mais c’est pour nous encourager.  
A la fin, Dieu remporte la victoire. Tous ceux qui lui sont fidèles, y compris les ressuscités (pour 
ceux qui étaient morts) ne connaîtront plus jamais la souffrance, la tristesse ou même la mort. Ils 
vivront à jamais sur une terre renouvelée. 
 
 

Olivier REGIS 
 
 
Source :  
1 « Les Russes arrivent », article de Maxime Sokotov in Expert (journal moscovite) du 31 mars 2014 dans Courrier international 
N°1223, avril 2014 

 
 
 

118



 

           

19 mai 

♫ ♪  

Et lorsque je m'en serai allé et que je vous aurai préparé une place, je reviendrai, et je vous 
prendrai avec moi, afin que là où je suis vous y soyez aussi. Jean 14 :3 

 
 

Le 18 juin 2020, la chanteuse britannique Vera Lynn s’est éteinte à l’âge de 103 ans et 3 

mois. Surnommée « la fiancée de l’armée anglaise », elle était célèbre pour avoir été l’interprète 
de l’illustre chanson « We’ll meet again ».  
Cette chanson, qui date de fin septembre 1939, fut composée par Ross Parker et les paroles 
écrites par Hughie Charles.  
Elle devint, durant la bataille d’Angleterre en 1940, l’hymne officieux des pilotes de la Royal Air 
Force (R.A.F). La chanson et son indissociable interprète forment un symbole de résistance et de 
résilience des Britanniques en des temps difficiles et l’espoir de lendemains meilleurs. 
C’est la raison pour laquelle, en pleine pandémie, en mars 2020, Vera Lynn elle-même exhortait 
ses compatriotes.  Et dans son allocution télévisée à la nation britannique, le 05 avril 2020, la reine 
Elizabeth II faisait allusion aux paroles de cette chanson. 
Je vous invite à visionner et écouter l’interprétation de Vera Lynn (alors âgée de 26 ans) en 1943, 
reprise en chœur par des hommes en uniforme. 
Les paroles du refrain sont celles-ci :  
«♫ Nous nous reverrons / Je ne sais où ?! / Qui sait quand ?! / Mais je sais que nous nous 
reverrons par une belle journée ensoleillée… [ ] Jusqu'à ce que le ciel bleu éloigne au loin les 
nuages sombres ♫» 
Pour bien comprendre la force de ces paroles, il faut se replonger dans le contexte :  
A l’été 1940, l’Allemagne a vaincu tous les pays d’Europe de l’Ouest dont la France. Les 
Britanniques sont seuls à continuer la lutte et l’Allemagne menace de les envahir. 
Et pourtant, les Britanniques tiendront bon et gagneront cette bataille ainsi que la Seconde guerre 
mondiale aux côtés notamment des Américains et des Soviétiques. 
Cette chanson nous permet de faire un parallèle avec l’espérance chrétienne. 
Nous subissons de multiples épreuves. Nous perdons nos proches, nos amis et nous souffrons. 
Mais Dieu nous a promis qu’un jour, nous ne savons pas quand (seul Dieu le Père connait le jour et 
l’heure), nous reverrons nos proches disparus ainsi que tous ceux qui auront fait la volonté de 
Dieu car ils ressusciteront. Où les reverrons-nous? Sera-ce juste avant de nous envoler, ou alors 
pendant le voyage céleste ou bien une fois à destination, je ne sais ?! Mais ce qui est sûr, nous les 
reverrons ! 
« Car le Seigneur lui-même, à un signal donné, à la voix d'un archange, et au son de la trompette 
de Dieu, descendra du ciel, et les morts en Christ ressusciteront premièrement. 
Ensuite, nous les vivants, qui seront restés, nous serons tous ensemble enlevés avec eux sur des 
nuées, à la rencontre du Seigneur dans les airs, et ainsi nous serons toujours avec le Seigneur. » 1 
Thessaloniciens 4 :16 -17 
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… 

 

Dieu dit encore à Moïse: Tu parleras ainsi aux enfants d'Israël: L'Éternel, le Dieu de vos pères, le 
Dieu d'Abraham, le Dieu d'Isaac et le Dieu de Jacob, m'envoie vers vous. Voilà mon nom pour 
l'éternité, voilà mon nom de génération en génération. Exode 3 :15  
 

Dans la langue créole, il y a une expression que nous, Antillais, affectionnons 

particulièrement, c’est l’expression « Nanni nannan ». 
Lorsque nous faisons allusion à quelque chose « datant de très longtemps », remontant à « la nuit 
des temps », nous disons « dépi nanni nannan », ce qui signifie « depuis la nuit des temps ». 
Littéralement, l’expression signifie « du temps des grands-pères et grand-mères ».  
Selon plusieurs linguistes, cette expression provient du sanskrit (ou sanscrit), cette langue 
littéraire et sacrée de la civilisation brahmanique* en Inde, via la langue hindi, du Nord de l’Inde. 
*Définition tirée du Trésor de la langue française informatisé 
Pour d’autres, elle proviendrait du tamoul, langue du Sud de l’Inde.  
Quoi qu’il en soit, cette expression est arrivée dans nos deux îles (et a intégré notre belle langue 
créole) via l’immigration indienne (essentiellement des tamouls).   
En effet, durant la seconde moitié du XIXe siècle, environ vingt-cinq mille Indiens ont été amenés 
en Martinique ; et plus de quarante mille Indiens se sont installés, quant à eux, en Guadeloupe, ce 
qui explique l’importance des descendants de cette communauté en Guadeloupe.  
Dans l’Exode, Dieu se présente aux Israélites comme le Dieu de leurs pères, de leurs aïeux et cite 
leurs ancêtres qui ont vécu environ cinq siècles auparavant. Dans l’évangile de Luc 3 v.38, la 
généalogie de Jésus-Christ est retracée en remontant par la tribu de Juda, dont le roi David. Cette 
généalogie s’achève par ces mots et les derniers noms « fils de Seth², fils d'Adam, fils de Dieu ».                                                                   
² (le troisième fils d’Adam et Eve) En clair, selon la Bible, si nous remontons à la nuit des temps, 
nos origines ne conduisent pas à un singe. Même si nous partageons le même patrimoine 
génétique à 98% avec les grands singes (chimpanzés, bonobos, gorilles), nous sommes bel et bien 
« fils et filles de Dieu ». 
Dans ces 2% de différence, il y a le doigt de Dieu qui nous a formés à son image. C‘est pourquoi 
tous les êtres humains, quelques soient les différentes ethnies, couleurs de peau et des yeux ainsi 
que types de cheveux partagent le même patrimoine génétique à   99,9 %.     
Il y a près de 2000 ans, l’apôtre Paul déclarait : «…il (Dieu) a voulu qu'ils (les hommes) 
cherchassent le Seigneur, et qu'ils s'efforçassent de le trouver en tâtonnant, bien qu'il ne soit pas 
loin de chacun de nous » Actes 17 :27.                  
Même si cette déclaration remonte à bien plus loin que nos aïeux, bien qu’elle date de « nanni 
nannan », Dieu reste le même. Cherche-le ! Dieu n’est pas loin de toi. 
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...ayant les regards sur Jésus, le chef et le consommateur² de la foi, qui ...s'est assis à la droite du 
trône de Dieu. Hébreux 12 :2a et c  
 
*En tahitien, le mot « fenua » (prononcer « fénoua ») signifie « terre », « terrain», « territoire ». Lorsque les Tahitiens parlent du 
« Fenua », ils désignent Tahiti et Moorea. Mais pour les Tahitiens expatriés, le terme recouvre un aspect patriotique et renvoie à 
Tahiti, la mère patrie au centre de la Polynésie. Les habitants de Wallis et Futuna, quant à eux, utilisent également ce mot « fenua » 
dans leur langue pour désigner leurs propres îles. Merci à Laurent et Tauanui, couple franco-tahitien, pour leurs explications 
linguistiques. 
² (NDLR : au sens d’accomplissement, d’aboutissement, de concrétisation) 

 

Dans de nombreuses langues, les locuteurs font souvent appel à un mot d’un autre 

idiome, quand cela leur paraît plus simple ou mieux adapté.  
Ainsi, lorsque les Tahitiens, les Polynésiens les plus en vue, veulent désigner un réfrigérateur 
(venant du latin « frigidarium »), ils ont le choix entre deux possibilités : Ils peuvent utiliser le mot 
tahitien adapté, en l’occurrence « piha fato’eto’era’a ». Cela signifie littéralement « la pièce qui 
crée du froid ».  
Pour ceux qui ne maîtrisent pas le tahitien, c’est-à-dire (hormis essentiellement nos amis tahitiens 
que nous saluons au passage) l’essentiel des lecteurs de ces lignes, dont votre humble serviteur, 
cela se décortique ainsi : « piha = salle », « fa = faire », « to’eto’e = froid », « ra’a » formant 
l’extension pour désigner un nom commun. 
Dans les faits, les locuteurs tahitiens font comme les francophones et optent pour la seconde 
possibilité : ils utilisent le mot diminutif français « frigo » (abréviation à la fois du verbe 
« frigorifier », du mot « réfrigérateur » et de la célèbre marque de réfrigérateur « frigidaire » ; 
cette dernière s’inspirant elle-même du mot latin « frigidarium »). 
Il est un autre mot, mondialement utilisé, dans de nombreuses langues pour désigner une 
espérance, un soupir. Le mot hébreu « AMEN » signifie, comme vous le savez tous « ainsi soit-il », 
« qu’il en soit ainsi ». 
Mais le Nouveau testament (ou Nouvelle alliance) biblique va plus loin et déclare que Jésus-Christ 
est « l’Amen » : « Voici ce que dit l’Amen, le témoin fidèle et véritable, le commencement de la 
création de Dieu » Apocalypse 3 :14b.  
Autrement dit, Jésus-Christ est tout à la fois l’accomplissement des prophéties bibliques, la 
manifestation visible de la volonté divine, la réponse à nos prières et le rédempteur accomplissant 
notre salut dans sa chair.  
« …car, pour ce qui concerne toutes les promesses de Dieu, c'est en lui (NDLR : « en Jésus-Christ ») 
qu'est le oui ; c'est pourquoi encore l'Amen par lui est prononcé par nous à la gloire de Dieu ».          
2 Corinthiens 1 :20 
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…ils sont furieux comme le serait dans les champs une ourse à qui l'on aurait enlevé ses petits. 2 
Samuel 17 :8 (extrait) 
Je les attaquerai, comme une ourse à qui l'on a enlevé ses petits. Osée 13 :8a 
 

Connais-tu l’expression « ours mal léché » ? Elle désigne des gens qui ont mauvais 

caractère ou ne sont pas très sympathiques. L’expression vient du fait que l’ours sortant 
d’hibernation est affamé et agressif.  
Sans doute sais-tu aussi qu’une ourse est extrêmement agressive lorsqu’elle cherche à défendre 
ses petits. 
Mais as-tu entendu parler du caporal Wojtek ? Il s’agit en fait d’un ours brun de Syrie qui fut 
intégré à une unité de l’armée polonaise durant la Seconde Guerre mondiale. Un dessin-animé, 
qui devait sortir en mai 2020, retrace l’histoire de cet ours qui participa notamment à la terrible 
bataille du Mont-Cassin (Monte Cassino) en Italie, en 1944.  
En 1942, un petit ourson fut trouvé par un adolescent en Iran. Le garçon échangea l’ourson, contre 
de la nourriture, aux soldats polonais de la 22e compagnie du transport d’artillerie (du IIe corps 
d’armée polonais), qui stationnait alors dans la région.  
L’ourson, qui fut nommé Wojtek, grandit et vécut avec les soldats polonais sous les tentes (ou 
dormit parfois dans une cage). Il traversa avec sa compagnie l’Irak, la Syrie, la Palestine et l’Egypte 
où il embarqua pour le front en Italie.  
L’ours Wojtek fut élevé au rang de caporal de l’armée polonaise. Durant la bataille du Mont 
Cassin, face aux soldats allemands, l’ours Wojtek transporta les obus de mortier pour ses frères 
d’armes polonais. Suite à cela, la 22e compagnie polonaise adopta comme emblème un ours 
portant un obus de mortier.  
Après la guerre, notre ours, le caporal Wojtek fut démobilisé en 1947. Il finit sa vie au zoo 
d’Edimbourg, en Ecosse, où il mourut, en 1963, âgé de 22 ans.  
Au fait, Wojtek est un nom d’origine slave signifiant « le guerrier souriant » ou « celui qui amuse la 
guerre ».1  
Il y a environ quatre mille ans, Dieu annonça à un homme âgé de presque 100 ans que son épouse, 
ayant elle-même presque 90 ans, lui donnerait un fils un an plus tard.  
Il y avait de quoi sourire, voire carrément en rire !  
Et même rire jaune pour un couple ne pouvant plus espérer avoir d’enfant.  
C’est d’ailleurs ce que fit Abraham ! Il rit en son cœur. Mais Dieu persiste et signe !  
« Dieu dit: Certainement Sara, ta femme, t'enfantera un fils; et tu l'appelleras du nom d'Isaac. » 
Genèse 17 v.19.  
Quelque temps plus tard, sa femme Sara, douta et rit elle-même de cette annonce renouvelée 
(voir Genèse 18 :11-15). 
C’est probablement pour ces trois raisons que Dieu leur ordonna d’appeler cet enfant Isaac 
(« Yitzhak » en hébreu), ce qui signifie « il rit ».  
Comme Dieu lui-même le dit en Genèse 18 :14a : « Y a-t-il rien qui soit étonnant de la part de 
l'Eternel ? » 
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Autre est l'éclat du soleil, autre l'éclat de la lune, et autre l'éclat des étoiles ; même une étoile 
diffère en éclat d'une autre étoile. 1 Corinthiens 15 : 41 
 
 

Durant le mois d’avril 2020, alors que nous étions dans une période de pandémie et de 

confinement, il y a eu plusieurs phénomènes astronomiques intéressants. On a pu voir une super-
lune le 7 avril : sais-tu ce qu’est une super-lune ? 
Cela ne veut pas dire que la lune s’est transformée, cela signifie que c’est la pleine lune (elle est 
donc toute ronde) et que la lune est à sa distance la plus proche de la Terre1. Elle semble donc un 
peu plus grosse et un peu brillante que d’habitude. 
Il y a aussi eu des étoiles filantes à la fin du mois d’avril, mais nous en reparlerons un autre jour… 
Tous ces évènements astronomiques m’ont fait penser à d’autres phénomènes de l’espace, et 
cette semaine, je te propose de réfléchir sur la Bible et sur différents objets célestes.  
D’ailleurs, savais-tu que la Bible fait parfois des comparaisons entre les humains et les étoiles ? 
Par exemple, dans Daniel 12:3, la Bible dit que les enfants de Dieu qui auront fait preuve de 
sagesse, brilleront comme les étoiles. Et dans Genèse 15:5, Dieu parle à Abraham et lui déclare 
que ses descendants seront aussi nombreux que les étoiles du ciel. La même chose est répétée 
dans Deutéronome 10:22. 
On peut faire une comparaison entre ces astres et la vie de certaines personnes qui connaissent 
Dieu. 
Peut-être connais-tu certains corps célestes, en tout cas je vais t’en citer quelques-uns durant 
cette semaine. 
Cette semaine, je t’invite donc à découvrir ou redécouvrir quelques astres et leurs comparaisons 
avec des humains. Nous parlerons: 
- des comètes 
- des supernovas 
- des astéroïdes 
- des trous noirs 
- de la lune et des planètes, et aussi un peu du soleil 
N’oublie que Jésus s’est aussi comparé à une étoile : « Je suis le rejeton et la postérité de David, 
l'étoile brillante du matin. »  Apocalypse 22:16 
Laisse le briller en toi pour éclairer ta vie et te guider !  
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 Sources : 
1 voir https://fr.wikipedia.org et https://www.futura-sciences.com 
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Leur cœur est partagé : ils vont en porter la peine. L'Éternel renversera leurs autels, détruira 
leurs statues. Osée 10 : 2 
 
 

Aujourd’hui, j’aimerais te parler des comètes. Une comète est un corps céleste composé 

de glace et de poussière qui gravite autour d’une étoile. Elle ressemble un peu à une boule de 
lumière qui est suivie d’une traine (comme une jeune mariée) composée de deux parties qu’on 
appelle chevelure et queue.  
J’ai eu la grâce de voir pendant plusieurs jours la comète Hale-Bopp en 1997 : c’était un spectacle 
remarquable ! Et en juillet 2020, certains ont pu admirer une nouvelle comète visible à l’œil nue, 
La comète Neowise! 
Le parcours d’une comète lui permet de s’éloigner beaucoup de son étoile, puis de s’approcher très 
près de cette étoile. Les comètes que nous pouvons observer gravitent autour du Soleil.  Ainsi, si 
l’on pouvait se rapprocher d’une comète, on pourrait mesurer des températures très différentes en 
fonction de l’endroit où elle se trouve : 
- si elle est très loin du soleil, sa température est très, très froide (autour de - 220 degrés Celsius)  
- si elle est très proche du soleil, sa température est extrêmement chaude et peut dépasser un 
million de degrés. 
Certains chrétiens sont un peu comme des comètes : souvent quand ils sont à l’église, ils sont très 
chauds, très fervents. Mais quand ils sont en dehors de l’église ou s’ils vont vivre très loin de leur 
maison, ils sont indifférents aux choses spirituelles. 
Cela ne veut pas dire que tous ceux qui sont fervents à l’église sont comme des comètes. Mais le 
fait de faire beaucoup de choses à l’église ou de les faire avec énergie n’est pas un signe pour 
savoir si tu marches avec Dieu ou non. 
Prenons un exemple dans la Bible d’un comportement ressemblant à une comète.  
Les enfants d’Israël, quand ils venaient de passer la mer Rouge, louèrent le Seigneur et chantèrent 
pour le célébrer (voir Exode 15:1-21). De même, juste avant d’écouter Dieu leur parler depuis le 
mont Sinaï, ils promirent d’être fidèles (Exode 19:8). 
Et pourtant, dès que Moïse s’absenta pendant plus d’un mois, le peuple se mit à adorer une idole, 
un veau d’or (Exode 32 : 1-6). On aurait dit que la foi du peuple dépendait de la proximité de 
Moïse ! 
 
Je souhaite que tu ne sois jamais un chrétien comète, avec un cœur partagé, comme le dit le texte 
d’aujourd’hui. Pour éviter cela, je t’invite à suivre le conseil du Seigneur :   
« Mon fils, donne-moi ton cœur, Et que tes yeux se plaisent dans mes voies. » Proverbes 23: 26 
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Mais le SEIGNEUR lui dit : « Cet homme est beau et est grand. Mais ne fais pas attention à cela ! 
Ce n’est pas lui que j’ai choisi. Je ne juge pas comme les êtres humains. Les gens font attention à 
ce qui se voit, mais moi, je regarde le fond du cœur. 1 Samuel 16 : 7 
 
 

Sais-tu ce qu’est une supernova (ou supernovae) ? Une supernova est l'ensemble des 

phénomènes qui résultent de l'implosion d'une étoile en fin de vie, notamment une gigantesque 
explosion qui s'accompagne d'une augmentation brève mais très puissante de sa luminosité. Vue 
depuis la Terre, une supernova apparaît donc souvent comme une étoile nouvelle, alors qu'elle 
correspond en réalité à la disparition d'une étoile1. 
Autrement dit, une supernova est une étoile qui est déjà morte, mais quand on la voit, comme elle 
est très éclatante (à cause de son explosion) on a l’impression qu’elle est très active et bien 
vivante.  
Dans la Bible, il y a plusieurs cas de personnages qui ressemblaient à des supernovas. Ils suivent 
Dieu pendant un certain temps, puis ils abandonnent le Seigneur tout en faisant semblant de 
marcher avec lui et de briller pour Lui. 
Le premier personnage dont nous parlerons est le roi Saül. 
Choisi par Dieu comme premier roi d’Israël, il est resté fidèle au Seigneur pendant un certain 
temps. Mais à force de lui désobéir régulièrement, il a fini par s’éloigner de Dieu. Pourtant, alors 
même qu’il avait abandonné Dieu, il est resté roi d’Israël durant un moment. Il a même fini par 
consulter une voyante et a dramatiquement fini sa vie en se donnant la mort. 
Le deuxième personnage était un disciple du Seigneur Jésus-Christ, c’est Juda Iscariot. Il a marché 
avec Jésus pendant trois ans. Mais il a préféré choisir sa propre voie et a refusé de se laisser 
transformer. Pourtant, ce n’est qu’au moment de l’arrestation de Jésus que ses compagnons se 
sont rendu compte de sa trahison. Ayant trompé tout le monde (sauf Jésus), il a lui-même été 
trompé par le comportement des Pharisiens qui avaient comploté avec lui, et il finit par se suicider. 
Ces deux hommes semblaient briller pour Dieu alors qu’en fait, ils s’étaient éloignés de lui. Ils 
étaient des supernovas spirituelles. 
J’aimerais que tu comprennes quelque chose. Il arrive que les enfants de Dieu fassent des erreurs 
et commettent des péchés. Mais il y a deux pièges à éviter.  
Le premier c’est de se laisser décourager par le diable qui nous dira que nous sommes tellement 
sales et souillé que nous ne pouvons plus revenir à Dieu. La Bible dit : « Si quelqu'un a péché, nous 
avons un avocat auprès du Père, Jésus-Christ le juste » 1 jean 2:1. 
Le deuxième c’est de faire comme si l’on n’avait rien fait de mal : on devient alors une supernova 
spirituelle. 
Laisse le Seigneur te diriger et si tu as mal agi, demande lui pardon parce qu’il t’aime. Ne sois pas 
une supernova ! 
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Sources : 
1 https://fr.wikipedia.org/ 
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Tel, qui parle légèrement, blesse comme un glaive ; Mais la langue des sages apporte la 
guérison. Proverbes 12 : 18 
 
 

Un astéroïde est un petits corps céleste, composés de roches, de métaux et de glace, qui 

se déplace dans le système solaire1, 2. Pour une raison ou pour une autre, certains de ces 
astéroïdes se rapprochent de la Terre et risquent de venir la percuter : on les appelle alors des 
météoroïdes. Si les météoroïdes rentrent dans l’atmosphère de la Terre, on les appelle des 
météores. En rentrant dans l’atmosphère, le météore se met à brûler en laissant une trainée 
lumineuse : on l’appelle alors une étoile filante. Une étoile filante (tu en as peut-être déjà vues 
dans le ciel, la nuit) n’est donc pas une étoile : une étoile brille dans le ciel et ne se déplace pas 
alors qu’une étoile filante est un météore qui vient de l’espace et qui rentre dans notre 
atmosphère. Lorsque l’étoile filante touche le sol (en général c’est une toute petite roche) on 
l’appelle météorite. Les météorites qui percutent la terre sont en général de la taille d’un grain de 
poussière, ou de la taille d’un petit caillou. Mais certaines météorites sont beaucoup plus grosses 
et elles peuvent causer de gros dégâts en fonction de l’endroit où elles tombent. 
Le matin du 15 février 2013, un météore, dont le diamètre était estimé à 17 mètres et la masse 
comprise entre 7 000 et 10 000 tonnes, est entré dans l’atmosphère terrestre, au niveau de la ville 
de Tcheliabinsk dans la région de Sibérie, située au nord de la Russie. Le météore s’est fragmenté 
dans le ciel en plusieurs petits morceaux, mais il a provoqué une onde de choc qui a fait beaucoup 
de dégâts, et blessé près d’un millier de personnes aux alentours de cette ville russe1. 
Certaines personnes sont comme des météorites : elles ne sont pas très actives dans l’assemblée 
et puis, brusquement, elles se mettent à envoyer des paroles dures ou des critiques qui sont 
comme des pierres qui peuvent provoquer des blessures aux autres. 
Dans la Bible, quand le peuple voyageait dans le désert, il y a eu une révolte de plusieurs 
personnes contre Moïse et Aaron. A leur tête se trouvaient trois personnes qui s’appelaient 
Dathan, Koré et Abiram. On n’avait jamais entendu parler d’eux avant, mais quand la Bible 
mentionne leurs noms c’est pour montrer qu’ils ont été jaloux de Moïse et qu’ils voulaient prendre 
sa place (voir Nombres 16 :1 à 17 :15). Leurs paroles et leur comportement ont été très blessants 
et méchants, et ils sont malheureusement morts à cause de leur rébellion, eux et tous ceux qui les 
ont suivis dans cette révolte. 
Il nous faut faire attention à nos paroles pour ne pas blesser les autres comme cela est écrit dans le 
texte de Proverbes 12 :18 
Que Dieu nous aide à ne pas être des météores blessants ! 
 
 

Sébastien REGIS  
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1 https://fr.wikipedia.org/ 
2 https://www.lefigaro.fr/sciences/ 
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Malheur à vous, scribes et pharisiens hypocrites ! Parce que vous fermez aux hommes le 
royaume des cieux ; vous n'y entrez pas vous-mêmes, et vous n'y laissez pas entrer ceux qui 
veulent entrer. Matthieu 23 : 13 
 
 

Un trou noir est un objet céleste si compact que l'intensité de son champ gravitationnel 

empêche toute forme de matière ou de rayonnement de s’en échapper. Un trou noir ne peut ni 
émettre, ni diffuser la lumière : il est donc invisible. Toutefois, plusieurs techniques d’observation 
indirecte ont été mises au point et permettent de détecter sa présence1. 
Un trou noir est si puissant qu’il peut accélérer le temps : on dit qu’il crée une distorsion dans 
l’espace et le temps. Il est aussi capable d’absorber (on pourrait dire d’aspirer, comme un 
tourbillon) la lumière d’un objet (comme une étoile) qui serait proche de lui.  
Dans la Bible, plusieurs personnages sont comme des trous noirs spirituels. Ils refusent de marcher 
avec Dieu, et en plus ils essayent de décourager les autres.  
Quand Moïse envoya douze espions observer le pays de Canaan, dix d’entre eux se plaignirent et 
découragèrent le peuple (Nombres 13:1-33, 14:1-10).  
Des siècles plus tard, Jésus s’est opposé aux pharisiens qui ne croyaient pas qu’il était le Fils de 
Dieu et voulaient empêcher aux autres de croire en Lui. C’est d’ailleurs ce que Jésus dénonce dans 
le verset  d’aujourd’hui. 
Je t’invite à lire le passage ci-dessus, écrit par Ellen White, une femme sage et inspirée du 19ème 
siècle : 
« Les chrétiens qui se découragent, qui murmurent et qui se plaignent, donnent au monde une 
fausse conception de Dieu et de la vie chrétienne. Ils font croire que le Seigneur n'aime pas voir ses 
enfants heureux […]. 
Votre vie chrétienne ne vous a-t-elle pas laissé des souvenirs lumineux ? [...] Quand vous jetez un 
regard en arrière sur les chapitres de votre vie, n'y trouvez-vous pas des pages agréables ? Les 
promesses de Dieu, telles des fleurs embaumées, ne croissent-elles pas tout le long de votre 
sentier ? Permettez à leur beauté et à leur douceur de combler votre cœur de joie. 
Les églantiers et les ronces ne peuvent que vous blesser et vous attrister; et si vous ne cueillez que 
des déboires pour les présenter à d'autres, ne repoussez-vous pas la bonté de Dieu et n'empêchez-
vous pas ceux qui vous entourent de marcher dans le sentier de la vie ? 
Il n'est pas sage de rassembler tous les souvenirs pénibles de sa vie — ses chutes et ses déceptions 
— pour en parler à d'autres et s'en lamenter jusqu'à ce que le découragement vous envahisse. Une 
âme découragée est entourée de ténèbres; elle repousse la lumière divine et projette une ombre 
sur le sentier d'autrui.»2 
Si elle avait nos connaissances scientifiques actuelles, Madame White aura certainement dit que 
ceux qui se plaignent continuellement sont des trous noirs. 
Et toi, veux-tu faire briller ta lumière ou être un trou noir ? 
 

Sébastien REGIS  
Sources : 
1 https://fr.wikipedia.org/ 
2 E. White, Le meilleur chemin, p 114,115 

 

127



 

28 mai 

Ceux qui auront été intelligents brilleront comme la splendeur du ciel, et ceux qui auront 
enseigné la justice à la multitude brilleront comme les étoiles, à toujours et à perpétuité.     
Daniel 12 : 3  
 
 

La nuit, on peut voir certaines planètes du système solaire, surtout vers la fin de l’année 

pour les Antilles et la Guyane. Elles sont brillantes, mais ce ne sont pas de étoiles. Sais-tu faire la 
différence entre une planète et une étoile dans ciel ? Quand tu regardes une étoile tu as 
l’impression qu’elle clignote, on dit que l’étoile scintille. Quand tu regardes une planète, en 
général, sa lumière est fixe, elle ne clignote pas. C’est parce que la planète n’a pas de source de 
lumière, elle reflète la lumière d’une étoile (comme le fait la lune). La planète la plus lumineuse 
que nous pouvons voir dans le ciel est Vénus1. On l’appelle l’étoile du berger, parce qu’elle est 
visible à l’aube et au crépuscule, et apparemment les bergers qui s’occupaient de leurs troupeaux 
pendant la nuit la reconnaissait facilement. On l’a donc associée aux bergers, mais tu l’as compris, 
l’étoile du berger n’est pas une étoile, c’est la planète Vénus. Vénus est très brillante car elle 
réfléchit la lumière de notre étoile, le Soleil. 
Vénus n’a pas de source lumineuse interne, mais elle reflète la lumière du Soleil, ainsi nous n’avons 
pas la vérité et la vie en nous-même. Mais si nous demandons à Jésus de venir dans notre cœur, il 
habitera en nous et nous pourrons réfléchir sa lumière. Voici ce que dit Jean 8:12 : « Jésus leur 
parla de nouveau, et dit : Je suis la lumière du monde ; celui qui me suit ne marchera pas dans les 
ténèbres, mais il aura la lumière de la vie. ».  
Quand tu donnes ton cœur à Jésus et que tu l’invites à marcher avec toi, il t’éclaire pour éviter les 
pièges de la vie: « Le sentier des justes est comme la lumière resplendissante, dont l'éclat va 
croissant jusqu'au milieu du jour. » (Proverbe 4 : 18). A chaque étape de ta vie, tu arriveras à des 
croisements et il te faudra faire des choix. Dieu t’invite aussi à chercher la bonne direction dans sa 
Parole : « Ta parole est une lampe à mes pieds, et une lumière sur mon sentier. » (Psaume 119:105). 
« Quand on est jeune, comment mener une vie pure ? – En obéissant à ta parole, Seigneur. » 
(Psaume 119:9 version PDV). Si tu fais cela, tu seras comme une balise pour celles et ceux qui ne 
connaissent pas Jésus, qu’ils soient plus âgés ou plus jeunes que toi. Peut-être même que certains 
viendront te poser des questions sur ta conduite ou sur ta foi. Tu pourras alors les éclairer en leur 
parlant de la Bible. Et tu sais quoi ? Tu deviendras un enseignant de la Bible. Et comme le dit le 
verset d’aujourd’hui, tu brilleras : tu seras l’étoile du bon Berger. 
 
 

Sébastien REGIS  
 
Sources : 
1 https://www.stelvision.com/astro/observer-venus-etoile-du-berger/ 
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29 mai 

Je suis le rejeton et la postérité de David, l'étoile brillante du matin.  Apocalypse 22:16 
 
Le soleil disparaitra-t-il un jour ? Si oui, quand cela arrivera-t-il ? 
 
 

Peut-être t’es-tu déjà posé ces questions ou as-tu déjà entendu quelqu’un se les poser. 

Ces questions, des scientifiques ont tenté d’y répondre. D’après leurs estimations, le soleil tel que 
nous le connaissons devrait  disparaître. Ils estiment que d’ici 4 milliards d’années, il commencera 
à augmenter de volume jusqu’à percuter et détruire plusieurs planètes (dont la Terre). Puis il 
diminuera de volume pour revenir à peu près à sa taille actuelle. Il continuera à briller mais sa 
lumière sera beaucoup plus faible, avant de disparaître très lentement1. Il s’agit là d’une hypothèse 
et d’une théorie proposées par certains scientifiques. 
 
Sais-tu que la Bible parle aussi de ces deux questions ?  
Et dans le cas présent, la Bible ne répond pas directement à la première question, mais elle donne 
des informations sur le sujet. En effet, voici ce qu’il est dit dans l’Apocalypse : «  La ville n'a besoin 
ni du soleil ni de la lune pour l'éclairer ; car la gloire de Dieu l'éclaire, et l'agneau est son 
flambeau. » Apocalypse 21:23 
Ce texte ne dit pas si le soleil disparaîtra ou non, mais ce qui est certain, c’est que nous ne verrons 
plus sa lumière parce que celle qui viendra de Dieu lui-même sera plus puissante et suffisante pour 
éclairer le lieu où habiteront les enfants de Dieu.  
Concernant le moment où cela arrivera, la Bible est claire : cela se fera après le retour de Jésus, la 
destruction des méchants, de la terre et des mauvais anges, et après l’implantation de la nouvelle 
Jérusalem sur une terre recréée par Dieu.  
Concernant la raison de cette absence de lumière du soleil, là aussi le texte est clair : nous n’en 
aurons plus besoin puisque le Seigneur, le créateur de la lumière et de toutes les autres choses, 
nous illuminera de sa lumière. D’ailleurs, il n’y aura plus de nuit, puisque notre lumière, Dieu lui-
même, sera toujours avec nous : nous n’aurons plus besoin de dormir ou de nous reposer.  
J’avoue que j’ai hâte de voir ce moment : Dieu parle, et comme dans la Genèse, les choses sont 
créées. En attendant, il nous invite à lui confier notre cœur et notre vie. C’est vrai, nous avons tous, 
petits et grands, des moments très sombres dans nos vies, que peut-être personne ne connaît et 
qui nous attristent et nous font pleurer en cachette. Mais Dieu nous dit la chose suivante : « Mais 
pour vous qui craignez mon nom, se lèvera le soleil de la justice, et la guérison sera sous ses ailes 
[…] » Malachie 4:2 
Sa justice nous libère, nous guérit et, grâce infinie, nous pardonne et nous aide à pardonner. 
Que le Seigneur soit notre lumière, notre guide, notre étoile, jusqu’à son retour ! 
 
 

Sébastien REGIS  
 
Sources : 
1 https://www.futura-sciences.com/sciences/questions-reponses/astronomie-soleil-notre-etoile-va-t-elle-mourir-9545/ 

129



 

30 mai 

…Cette femme devint enceinte et enfanta un fils. Elle vit qu'il était beau, et elle le cacha pendant 
trois mois. Ne pouvant plus le cacher, elle prit une caisse de jonc, qu'elle enduisit de bitume et de 
poix; elle y mit l'enfant, et le déposa parmi les roseaux, sur le bord du fleuve. Exode 2 :2,3 
 
 

J’étais encore jeune quand un ami et camarade de fac est venu me visiter. Je m’en souviens 

encore, c’était un vendredi soir et le sabbat avait déjà commencé. Alors que nous étions sous le 
quenettier (situé devant la maison de mes parents), à discuter de nos projets à moyen et long 
terme, je lui ai confié, entre autres choses, que je désirais me marier et avoir un jour une petite 
fille. Cela me fascinait d’avoir ce petit être à aimer, à former et à accompagner vers Jésus, le plus 
grand trésor d’un enfant. Quelques années plus tard, j’eus le bonheur d’avoir cette petite fille, mais 
aussi un petit garçon !  
Mon épouse et moi avons bien pris à cœur de les aimer en prenant bien soin d’eux et en leur 
consacrant du temps pour le sport et les activités faisant appel à leur sens de la créativité. Mais 
nous nous investissons également pour les introduire au Sauveur en passant du temps à étudier la 
Bible avec eux.  
En plein contexte de génocide d’enfant, la mère de Moise voulait simplement que son fils vive.  
Elle souhaitait pouvoir le voir manger, jouer, dormir. C’était son rêve à elle et pour le voir se 
réaliser, elle était prête à tout mettre en œuvre. La Bible nous dit que Jokébed, puisque c’était son 
nom,  « le déposa [son bébé] parmi les roseaux, sur le bord du fleuve. » Nous pouvons imaginer 
que la brave mère était descendue quelques temps auparavant près du Nil pour y prendre des 
roseaux, les avait fait sécher, avait confectionné ce petit panier qu’elle avait enduit de goudron. 
Enfin, elle avait dû choisir le meilleur endroit où déposer son chouchou puis l’avait confié à la garde 
de sa sœur Marie, et surtout à la protection divine. Foi en Dieu, amour et discipline sont les 
ingrédients nécessaires pour élever un enfant. 
Tout comme Moise a eu sa famille pour l’aimer et le protéger, toi aussi tu as ton ou tes héros pour 
veiller sur toi.  II leur fallut un esprit de sacrifice pour te garder propre et sec quand tu étais bébé. 
Que de veilles prolongées ils ont endurées si tu as été malade. Que d’astuces ils durent (ou doivent 
encore) trouver pour te faire manger cette nourriture saine que tu détestais. Que de patience cela 
demande quand tu ne fais pas ce qu’on te demande de faire pour ton bien. As-tu pensé à leur dire 
merci ? Aujourd’hui encore, pense à leur exprimer ta reconnaissance par un petit geste, une 
attention, un mot tendre, une prière adressée à Dieu qui t’a confié(e) à eux.  
 
 

Roger MATHIAS 
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31 mai 

Jésus est La pierre rejetée par vous qui bâtissez, Et qui est devenue la principale de l'angle.  
Actes 4 :11  
 
 

En début de parcours professionnel, je commerçais des coquillages des Antilles et 

d’ailleurs. C’est une activité parfaitement légale mais qui pourrait présenter un danger pour 
certaines espèces. Les marins pécheurs de l’ile, dont faisait partie mon père, me fournissaient. 
Après la collecte commençait le travail de nettoyage. 
Un jour mes regards se sont portés sur un spécimen qui était à l’écart dans le bateau de Pierre 
MATHIAS (mon père). En voyant l’animal je lui ai demandé : « Papa, pourquoi as-tu mis celui-là de 
côté ? » Lui de me répondre : « Roger, c’est parce qu’il est cassé ! Regarde bien ».  
Je le pris bien soigneusement, l’examinai et finis par lui répondre : « Ce que tu penses être un 
coquillage cassé est en fait, je le crois, un individu d’une espèce rare qui vit dans les eaux profondes 
de la région. La fissure sur le côté est naturelle ».  
Tenez-vous bien, ce coquillage fut vendu à l’époque (il y a plus de vingt ans de cela) aux environs 
de 300 euros ! Ce fut le meilleur coup de ma courte carrière de négociant en coquillages. 
Chers enfants et adolescents, dans la vie, il est très facile de confondre ce qui est important et ce 
qui ne l’est pas. Par exemple, certains enfants n’apprécient pas particulièrement l’école. D’autres 
n’aiment pas l’exercice physique et se délectent de nourriture trop grasse ou trop sucrée.  De plus, 
aider ceux qui en ont besoin ne suscite pas l’enthousiasme comme les jeux vidéo, la télé ou les 
réseaux sociaux. 
Cependant, en réalité, l’école nous instruit, l’exercice physique et la nourriture saine nous 
construisent, renforcent nos défenses immunitaires et nous apaisent. De même, s’investir dans le 
travail de la maison ou assister un camarade qui demande de l’aide fait de nous des personnes 
nobles.  Voilà comment des choses peu constructives reçoivent notre attention alors que celles qui 
ont vraiment de l’importance sont misent de côté ou renvoyées à plus tard. 
Dans Actes 4 : 11, Pierre reproche à son public d’avoir voulu construire l’édifice de sa vie sans la 
pierre principale de l’angle, qui est Jésus. Dans les constructions antiques, cette pierre-là était 
soigneusement sélectionnée. Elle était de grande taille, ne se dégradait pas avec le temps et était 
capable de supporter des pressions extrêmes. Sur elle reposaient les bâtiments d’envergure.    
Ainsi nous devons bâtir nos vies sur ce qui est important : Jésus-Christ et son amour. Jésus savait 
que les choses spirituelles (j’entends par là étudier la bible, louer Dieu et parler de lui) seraient 
considérées comme ayant peu de valeur. Alors le créateur nous invite à nous focaliser sur ce qui 
nous permet de découvrir son amour et le plan qu’il a mis en place pour notre bonheur éternel.   
 
 

Roger MATHIAS 
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1er juin 

Ne vous amassez pas des trésors sur la terre, où la teigne et la rouille détruisent, et où les 
voleurs percent et dérobent ;  mais amassez-vous des trésors dans le ciel, où la teigne et la 
rouille ne détruisent point, et où les voleurs ne percent ni ne dérobent. Matthieu 6 :19,20 
 
 

Revenons sur notre histoire d’hier. Une chose que je n’ai pas dite, c’est comment je suis 

parvenu à vendre ce coquillage, de la famille des Pleurotomariidae, à ce prix-là. Je ne connaissais 
pas très bien le domaine de la conchyophilie (collection de coquillage) comme beaucoup de petits 
antillais de mon âge. J’y suis entré, et je faisais les choses de façon empirique (en tâtonnant). 
Jusque-là, mes spécimens caribéens les plus chers n’avaient pas dépassé 30 euros.  Je présentai 
donc ce dernier à un spécialiste en la matière qui passait régulièrement me saluer et voir ce que je 
pouvais avoir d’intéressant. Je lui demandai combien cela pouvait coûter. Il me répondit 
rapidement, d’un air apparemment peu intéressé, que cela ne valait pas grand-chose mais il  
proposa de me l’acheter.  
C’était un vieux rusé et j’avais senti sur son visage qu’il me cachait quelque chose. Son 
empressement à rentrer en possession de l’objet le trahissait. Je lui répondis : « Fais-moi voir le 
catalogue américain de cotation ! ». C’était bien la première fois que je le lui réclamai. D’habitude, 
nous faisions les choses entre amis et quelques fois nous échangions simplement des spécimens. 
Mais ce jour-là, j’avais senti que c’était diffèrent. Il fut donc contraint de m’emmener ce fameux 
répertoire. Et je découvris le pot aux roses : plus de 300 dollars pour un coquillage conique (base 
≈5cm de diamètre et hauteur ≈6cm). 
Ainsi, le monde aussi nous présente les choses qui concernent le royaume des cieux comme 
monotones et futiles. C’est là où beaucoup, en particulier les jeunes, se laissent tromper. 
Dans Matthieu 6 :19, Jésus nous invite à ne pas nous tromper de priorités. Les trésors qui durent 
sont ceux que nous aurons stockés dans la banque du ciel. Un caractère doux et généreux 
semblable à celui de Jésus, voilà ce qui fera de nous des enfants ou des jeunes bien appréciés et 
qui montrera que nous sommes des candidats au royaume des cieux. Tel doit être notre objectif, 
quoi que le monde voudrait nous faire croire. S’attacher à la musique grossière et vide du monde, 
au mensonge, à l’argent, au sexe et aux amis peu sûrs, c’est s’éloigner de l’essentiel, c’est s’exposer 
à l’échec selon Dieu. 
 
 

Roger MATHIAS 
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2 juin 

Va par le pays vers les sources d’eau et vers tous les torrents ; peut-être se trouvera-t-il de 
l’herbe, et nous conserverons la vie aux chevaux et aux mulets… 1 Rois 18 : 5 

 
 

A l’époque de tes grands parents, on utilisait entre 15 à 20 litres d’eau par jour. La qualité 

de l’eau était médiocre et peu de villes disposaient de réseaux d’eau potable. Aller chercher l’eau 
à la source, à la fontaine publique ou au puits, laver son linge au lavoir… toutes ces corvées 
faisaient partie des tâches quotidiennes. Il fallait filtrer l’eau, la désinfecter pour enlever les 
microbes qui pouvaient s’y trouver.  Donc on économisait l’eau. Mais maintenant grâce au 
progrès, on a de l’eau courante et potable au robinet dans presque toutes les maisons. Ainsi, notre 
consommation journalière par habitant a explosé :   213 litres d’eau en moyenne par jour et par 
personne en Guadeloupe ! 
Mais à quoi sert toute cette eau ? Les hommes utilisent l’eau quotidiennement pour leur hygiène 
et les tâches ménagères de nettoyage, rinçage ou arrosage.  Mais très peu d'eau est utilisée pour 
la consommation, c’est-à-dire faire cuire les aliments et la boisson : seulement 2 à 3 litres par jour 
et par personne.  
Alors où passe cette eau ? Sais-tu que quand tu te brosses les dents, tu consommes un demi-litre 
d’eau ; quand tu te laves les mains, tu en consommes 1 litre ; quand tu tires la chasse, tu 
consommes 6 litres d’eau. Lorsque tu prends ta douche, tu en consommes 40 litres et quand tu 
prends un bain, tu utilises 100 litres d’eau !   
D’où vient l’eau du robinet ? L’eau est prélevée soit directement dans les rivières, par exemple,  
dans la Grande-Rivière de Goyave, soit dans l'une des nappes souterraines situées en Grande-
Terre et à Marie-Galante. Mais le niveau de ces rivières a tendance à baisser, à cause du manque 
de pluie, dû au réchauffement climatique qu’on observe dans le monde entier.  
Alors, que faire ? Il serait intéressant pour la planète et pour notre île de Guadeloupe de changer 
nos habitudes : éviter de laisser couler le robinet quand on savonne ses mains ou quand on se 
brosse les dents par exemple, privilégier la douche courte, récupérer l’eau de pluie …  
Enfin, notre corps est essentiellement composé d’eau. Chez un enfant entre 7-12 ans, le corps est 
composé de 75% d’eau. Il est donc primordial pour ta santé de boire quotidiennement plus d’eau 
car elle doit être renouvelée dans ton corps, chaque jour.  
Quand Dieu a créé la terre, il a fait don de  l’eau pour la nature et pour l’homme. Alors, pour que 
notre planète vive plus longtemps, change tes habitudes pour protéger l’environnement : 
économise l’eau ! Pour que ton corps soit en bonne santé, bois de l’eau ! Tous à l’eau ! 

 
 
 

Patricia SABLIER 
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3 juin 

Elisée alla vers la source des eaux, et il y jeta du sel, et dit: Ainsi parle l'Eternel: J'assainis ces 
eaux. 2 Rois 2 :21 
 
 

Où l’eau va-t-elle lorsqu’elle est jetée dans l’évier ou le lavabo ? A quoi ressemble l’eau 

une fois que je l’ai utilisée ?  J’ai lavé mes mains avec de l’eau et du savon. Je tire la chasse après 
avoir été aux toilettes. Les élèves de ma classe rincent dans l’eau leur pinceau après avoir fait de la 
peinture. Le cuisinier prépare à manger à la cantine et jette l’eau de cuisson dans l’évier. Papa lave 
sa voiture dans le jardin. Maman fait des lessives et utilise des produits de nettoyage pour laver le 
sol. L’eau de pluie ruisselle sur le toit qui n’est pas propre et va dans les égouts.  
Nous avons TOUS une responsabilité au niveau de l’eau sale : moi, mes parents, mes camarades de 
classe, le cuisinier de la cantine, et toutes les personnes qui se servent de l’eau.  
Après la douche, la vaisselle, les toilettes, la lessive… l’eau utilisée à la maison a été salie. On 
appelle cette eau sale, les eaux usées. Avant de les rejeter dans la nature, il faut les nettoyer pour 
éviter que ne se propagent les microbes et autres substances dangereuses.  
Pour cela, il existe des usines qui nettoient les eaux usées, les stations d’épuration. Attention, une 
eau épurée n’est pas une eau potable ! L’eau sale, chargée de savon, de produit vaisselle, de 
shampooing, d’huiles, de peinture est évacuée dans les égouts… Arrivée à la station d’épuration, 

une succession de traitements permet de séparer l’eau des déchets qu’elle contient. A l’époque 
d’Elisée, on utilisait le sel. Aujourd’hui  on est obligé de prendre des produits désinfectants plus 
puissants, comme du chlore, pour enlever les bactéries nuisibles pour notre santé.  Mais ces 
installations ne font pas de miracles, elles ne nettoient pas parfaitement l’eau.  Voilà pourquoi 
maintenant, à cause de ces excès, l’eau du robinet n’est pas complètement pure.  
Quelles sont les conséquences d’une eau mal épurée ? L’être humain peut contracter des 
maladies. Alors quels gestes faire pour garder l’eau propre ?  
1- Tu dois faire attention à ce que tu jettes dans l’évier et dans les toilettes : pas de produits 
toxiques, pas de médicaments, pas d’engrais ou de désherbants, pas d’insecticide, pas d’huiles, 
pas de peinture. Ces mêmes produits ne doivent pas non plus être déposés dans la terre. Car avec 
la pluie, les produits toxiques vont contaminer la terre.  
2- Tu peux encourager maman et papa à acheter des produits d’entretien biodégradables ou sans 
nuisance pour la santé et l’environnement ;  
3- Mais surtout, moins tu consommeras d’eau, moins grande sera la quantité d’eau à épurer.    
Voilà pourquoi Dieu te demande de protéger les sources d’eau pour étancher ta soif. Jésus est 
aussi une source d’eau vive capable de remplir le cœur de celui qui le cherche.  
 
 

 
Patricia SABLIER 
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4 juin 

 
L’Eternel fit venir un grand poisson pour avaler Jonas, et Jonas fut trois jours et trois nuits dans 
le ventre du poisson. Du ventre du poisson, Jonas pria l’Eternel, son Dieu, en disant : « Dans ma 
détresse j’ai fait appel à l’Eternel, et il m’a répondu. Du milieu du séjour des morts j’ai appelé au 
secours, et tu as entendu ma voix. Jonas 2 :1-2 
 
 

Tu connais les cachalots ? Tu penses à une grosse baleine ? Ce sont deux mammifères 

marins de la famille des cétacés. La différence essentielle entre ces deux cétacés, c’est que le 
cachalot est un carnivore marin : il a des dents longues et acérées : chacune de ses dents pèse 1kg. 
Et il est classé comme une espèce fragile et vulnérable. La baleine, elle, a de toutes petites dents et 
ne se nourrit que de plancton, c’est-à-dire d’algues et de petits organismes microscopiques…. Le 
mot original dans l'histoire de Jonas qui est traduit par "grand poisson" est très général et peut 
être utilisé pour un poisson, une baleine et un cachalot. En tout cas, quand Dieu parle aux 
animaux, ils obéissent! 
Imagine ce qu’ont découvert, un matin de 2018, les habitants de Murcia en Espagne, sur la plage : 
un jeune cachalot mâle mort sur la plage. On a cherché à savoir de quoi était mort cet animal de 6 
tonnes et de 10 mètres de long : on a trouvé dans son estomac et son intestin plus de 29 kg de 
déchets plastiques, un amas de sacs plastiques, des pailles, des bouteilles, des filets de pêche et 
des bidons en plastique. Ainsi, beaucoup d’espèces marines sont menacées, piégées par les 
déchets et ingèrent de grandes quantités de plastiques qui finissent par causer leur mort.  Alors, 
posons-nous la question : d’où vient ce plastique ? Par qui est-il fabriqué, ce plastique ? Qui peut 
jeter ce plastique dans l’eau ? 
Dieu a créé le ciel, la terre et la mer dans laquelle Dieu a placé, le sixième jour de la création, les 
animaux marins. Alors comment protéger la vie de ces animaux, victimes de la folie des inventions 
humaines ? Chacun peut adopter des gestes simples. Cela demande un peu de temps, mais c’est 
finalement assez facile. Pour toi qui habites sur une île, tu vas à la plage régulièrement : pourquoi 
ne pas nettoyer un peu la plage ? Il suffit de s’équiper de gants - ce qui est indispensable car on 
ramasse parfois des choses étranges - et de sacs poubelles. Une fois la tournée terminée, direction 
les bennes à recyclage, où l’on sépare le plastique, le bois ou encore le papier. Mais les gens qui 
habitent la ville doivent aussi faire attention à ne pas jeter le plastique n’importe où. Il faut le 
rassembler pour le jeter dans la benne de recyclage spéciale plastique. 
Voilà comment on peut devenir un jeune engagé à protéger la nature mais aussi un jeune attentif à 
la cause de Dieu, qui souffre de voir sa création aussi abîmée ! 
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5 juin  

 En ce jour-là l’Éternel sifflera les mouches qui sont à l’extrémité des canaux d’Égypte, et les 
abeilles qui sont au pays d’Assyrie. Esaïe 7 : 18 
 
 

Bzzz, bzzz ! Tu les entends bourdonner ? Tu les vois butiner ? Les abeilles vont de fleur en 

fleur pour se nourrir elles-mêmes, pour nourrir les copines restées dans la ruche et fabriquer du 
miel. Le plus souvent, les enfants en ont peur car elles piquent fort ! Mais les abeilles sont 
essentielles pour la diversité des fruits dans la nature.  

A quoi servent les abeilles ? Les fleurs et les abeilles se rendent service : les fleurs fabriquent le 

nectar, un liquide sucré, pour attirer les abeilles. L’abeille a une sorte de langue, en forme de tuyau, 

avec laquelle elle aspire le nectar présent sur les fleurs. Les abeilles, en venant se nourrir, vont, 

sans s’en rendre compte, faire tomber le pollen d’une fleur à une autre qui va donner des fruits. 

Sur son corps, elle a des poils. Quand elle va de fleur en fleur pour boire du nectar, des grains de 

pollen s’accrochent naturellement à ses poils. Le pollen, ce sont de tout petits grains présents dans 

les fleurs qui permettent aux plantes de se reproduire (et aux abeilles de se nourrir). Quand 

l’abeille passe d’une fleur à une autre, elle lâche, sans le vouloir, du pollen qui permet à la plante 

de se reproduire. C’est ce qu’on appelle la pollinisation. Voilà ce que Dieu, notre créateur et le 

créateur des abeilles, a imaginé pour permettre aux plantes de se reproduire. Une grande partie 

de notre alimentation dépend de cette pollinisation. C’est grâce à elle que l’on mange des variétés 

de fruits.  
Mais voilà, les abeilles ne sont pas en forme ! De plus en plus d’abeilles meurent chaque année et 
les apiculteurs (qui s’occupent des abeilles) sont inquiets. L’homme, pour produire plus de récoltes, 
utilise des produits chimiques et des pesticides dans les champs. Et lorsque l’abeille butine une 
fleur traitée par ces produits, elle meurt avant même d’avoir pu retourner à la ruche. De plus, il y a 
un petit pou qui s’accroche sur l’abeille et qui lui suce son sang. Et puis, elle a du mal à se nourrir 
car elle aime bien butiner sur plusieurs fleurs différentes mais maintenant, les champs ne sont 
plantés que d’une seule espèce de plantes. Donc ce n’est pas bon pour elles… 
Alors préservons la vie des abeilles, protégeons-les, n’utilisons pas d’insecticides inconsidérément 
et surtout ne mettons pas dans nos jardins des produits dangereux et des pesticides toxiques pour 
les abeilles.  
C’est grâce aux abeilles que les arbustes et les arbres pourront porter plus de fruits et donner 
encore du miel si doux  à notre palais ! 
Toi aussi, quand tu parles, demande à Dieu de mettre sur tes lèvres des mots si doux, si délicats 
qu’ils seront comme du miel aux oreilles de ceux qui les reçoivent… 
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6 juin 

Il a fait que tous les hommes, sortis d'un seul sang, habitassent sur toute la surface de la terre... 
Actes 17 :26 
 

 

Notre planète Terre est un vrai arc-en-ciel. Plus de 7 milliards d'habitants, se partagent 

cinq continents. Sur chaque continent, les hommes, femmes, adolescents ou enfants sont uniques. 

Il n'y aura jamais une autre personne comme toi: Ilan, Thaïnne, Vivaldy, Chenaël, ou toi qui lis 

cette méditation. Que tu sois roux, châtain, afro-caribbéen, métissé indien, asiatique ou blond, tu 

es beau ou belle. Il n'y a pas de couleur supérieure à une autre, car Dieu nous a tous créés à son 

image (Genèse 1:26). 

Certains aiment la glace au chocolat, alors que d'autres préfèrent la glace à la vanille, la fraise ou la 

menthe. Ne pas être comme les autres ne fait pas de toi une erreur, mais considère-toi comme 

étant une autre couleur de l'arc-en-ciel. Dans l'arc-en-ciel, il y a 7 couleurs: rouge, orange, jaune, 

vert, bleu, indigo et violet. Aucune couleur ne déteste l'autre ; ensemble les sept couleurs forment 

un bel arc.  

La couleur de ta peau, la texture de tes cheveux, la perfection de ta peau, le métier de tes parents, 

ta religion ou tes notes ne te rendent pas supérieurs à autrui. Au contraire, ton "uniqueness" (c’est 

un mot anglais qui désigne le fait que tu sois unique, ton « unicité » en français) fait de toi une 

preuve de la créativité et de l'amour de Dieu. « Des humains appartenant aux classes les plus 

diverses deviennent membres d'une même famille, enfants du Roi céleste... Intelligence, raison, 

talents humains sont autant de dons que Dieu a donnés » (Messages Choisis Vol. 1 p.303) 

Tout comme l'arc-en-ciel est uni, Dieu désire l'unité dans ta famille, ta classe ou ton église. Les 

défis pour ce matin : apprécie ton "uniqueness", ton unicité, et collabore avec ceux qui t'entourent 

pour former un bel arc-en-ciel. 
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7 juin 

[Jésus dit]: car ceci est mon sang, .... qui est versé pour beaucoup, pour le pardon des péchés. 
Matthieu 26 :28 (Segond 21)  
 

 

Qui a déjà vu un arc en ciel ? Nous avons pratiquement tous déjà vu un arc en ciel. Il est 

composé de plusieurs couleurs : rouge, orange, jaune, vert, bleu, indigo et violet. Aujourd’hui nous 

échangerons à propos de la couleur rouge. Aimes-tu le rouge ? Le rouge est une couleur chaude. 

Le rouge inspire, l’énergie, la détermination et le courage. Si tu observes quand tes parents 

conduisent, de quelle couleur est le panneau STOP ou le panneau du sens interdit ? En rouge, car 

cette couleur attire l’attention et informe d’un danger. 

Dans notre corps il y a un liquide, de couleur rouge, qui nous permet de vivre. Quand tu es né(e), 

tu avais environ 3 litres et 25 centilitres de ce liquide rouge. Un adolescent possède 

approximativement 4 litres de ce liquide. Le sang, cet élément vital, est de la même couleur pour 

chaque personne vivante de la planète Terre. Quand on se blesse ou lorsque l’on se coupe, on 

peut observer le liquide rouge, le sang. Certaines personnes ont très peur du sang, cela s’appelle 

l’hématophobie ou l’hémophobie.  

Mais le sang d’un homme coula il y a plus de deux mille ans, et ce sang, nous ne devrions pas en 

avoir peur ; au contraire, nous devons être reconnaissants.     

Pourquoi est-ce important d’en parler ? Car le sang de cet homme, qui est Jésus, nous purifie de 

tous péchés. Que veut dire « purifie » ? Ce sang nettoie, lave et nous débarrasse de toutes nos 

fautes. Mais où se trouve le sang de Jésus ? Nous n’avons pas besoin de voir le sang de Jésus, il 

nous suffit de croire que son sang peut nous débarrasser des péchés. 

Il faut savoir que quand nous péchons, nous sommes déconnectés de Dieu. Mais quand nous 

demandons pardon à Dieu, grâce au sang de Jésus qui coula pour nous, cela nous permet de nous 

reconnecter avec Dieu. 

Peut-être as-tu peur de voir ton sang quand il coule, mais pourquoi ne pas remercier Dieu pour le 

sang de son Fils qui coula pour toi, mais aussi pour tatie, pour la maitresse, pour papi, pour 

maman, papa et tes amis. 
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8 juin 

Et Dieu dit: Voici, je vous donne toute herbe portant de la semence et qui est à la surface de 
toute la terre, et tout arbre ayant en lui du fruit d`arbre et portant de la semence: ce sera votre 
nourriture. Genèse 1 :29 
 

La deuxième couleur de l'arc-en-ciel est une couleur qui se compose de ses couleurs 

voisines, du rouge et du jaune. L'orange est la seule couleur qui fasse aussi référence à un fruit. 

L'orange est un fruit de la famille des agrumes. C'est le cousin du citron, des mandarines, des 

pamplemousses et des tangelos (fruit du croisement ou de l’hybridation entre un mandarinier et 

un pamplemoussier). Dieu créa les fruits et les légumes le sixième jour de la création. 

Manger les fruits et les légumes semblent parfois ennuyant comparé aux frites, aux hamburgers, 

aux pizzas, aux glaces et aux tacos. Ta mère t'emmène au centre commercial pour faire des 

achats... tu as le choix entre un menu hamburger, frites et soda ou une salade quinoa, olives et 

avocat, quel serait ton choix? 

Mais sais-tu que tu es ce que tu manges? Pourquoi est-ce important de le savoir ? L'histoire de 

Ricardo t'aidera à comprendre. Ricardo avait une évaluation en géographie, il devait placer sur la 

carte de la Guadeloupe, les noms des villes, dont le chef-lieu, le volcan de la Soufrière ainsi que les 

iles composant l'archipel de la Guadeloupe. La veille, il avait récité et savait situer chaque détail 

sur la carte de son manuel scolaire. Son évaluation était après la pause méridienne. Ce jour-là, 

Ricardo ne voulait pas manger le repas de la cantine végétarienne de son établissement scolaire. Il 

quitta l'établissement pour manger un bokit, un soda et un snow-ball (sinobol). Que c'était 

appétissant ! 

A la sonnerie, Ricardo regagna sa salle de classe et à l'heure prévue, il commença à remplir la carte 

de la Guadeloupe, mais il n'était pas aussi alerte qu'en début de journée. Il avait envie de dormir. Il 

bailla une fois, deux fois, mais ne voilà-t-il pas qu'il était déjà temps de remettre sa copie. Ricardo, 

n'était pas satisfait de lui. En rentrant chez lui, sa mère vit sa mine dépitée et lui demanda ce qui le 

préoccupait. Il répondit qu'il pensait ne pas avoir excellé dans l'évaluation. La mère lui demanda ce 

qu'il avait déjeuné. Ricardo répondit: « Bokit, soda et sinobol ». La mère soupira: « Mon cher 

Ricardo, le sucre t'a joué un mauvais tour ». 

En effet, cher(e) ami (e), quand Dieu créa les fruits et les légumes, il savait qu'ils contenaient des 

nutriments et des vitamines qui nous aideraient à croitre en bonne santé. Ne te laisse pas 

influencer par les grands fast-foods rouges avec des sigles jaune (ou rouge et blanc), ou par les 

aliments raffinés, riches en sucre, en sel ou en graisses. Certes ces aliments semblent bons et 

appétissants ; cependant, ils n'apportent rien de bon au corps. Autant que possible, nourris-toi 

selon le régime alimentaire que Dieu nous donna au jardin d'Eden. 

Prière : Seigneur, merci pour les fruits et les légumes que tu nous as donnés ; aide-nous à faire le 

bon choix pour nourrir notre corps, nous t’avons prié au nom de Jésus, Amen! 

Nahomie DAUBE  

139



 

9 juin 

Car l’Eternel Dieu est un soleil et un bouclier, l’Eternel donne la grâce et la gloire, Il ne refuse 
aucun bien à ceux qui marchent dans l’intégrité. Psaume 84 :12 
 

 

Une petite devinette pour ce matin : “Qu’est-ce qui est jaune et qui attend ?” Réfléchis 

bien. La réponse est « Jonathan ». Un peu de bonne humeur égaie le visage et la journée. Le jaune 

est une couleur qui égaie, qui inspire la fraîcheur, le dynamisme et la douceur. Le jaune est une 

couleur primaire qui, associée au rouge, donne de l’orange et associée au bleu donne du vert. Le 

jaune, c’est la couleur de l’intérieur des œufs mais aussi celle du sable (pour certaines plages).  

Le jaune est une couleur prédominante : c’est la couleur du soleil qui éclaire nos journées. 

Le soleil est un élément de la nature qui dépasse les thermomètres terrestres. Le soleil est l’étoile 

centrale de notre système planétaire, autour duquel tournent, dans l’état actuel de nos 

connaissances, huit planètes et des millions astéroïdes. Le Soleil est la plus grosse étoile du 

système solaire. Le soleil est la plus grande source d’énergie du système solaire. Grâce à sa 

lumière éblouissante, la planète Terre est éclairée. 

Cet astre est d’une grande importance pour la croissance de l’homme, des arbres, des fleurs et des 

animaux. L’étoile du soleil est une source de vitamine D.  

Elle permet aux plantes vertes de faire la photosynthèse : absorber le gaz carbonique de l'air et 

rejeter l'oxygène. Sans la source lumineuse du soleil, les plantes ne pourraient pas libérer de 

l’oxygène et les êtres humains n’auraient pas suffisamment d’oxygène pour respirer. Quel beau 

cadeau que nous offre le soleil. 

Selon notre verset de base, « ... l’Eternel Dieu est un soleil et un bouclier... » (Psaume 84 :12). Dieu 

est une source d’énergie. Parfois, ta journée semblera difficile : un camarade te taquinera, tu feras 

peut-être une erreur dans un exercice, tu ne mangeras pas ton repas préféré ; mais le Seigneur te 

permettra d’avancer et de ne pas abandonner. Quand le temps est pluvieux, le ciel est gris et le 

soleil est caché derrière les nuages mais le soleil est quand même présent ! Quel que soit la 

manière dont ta journée se déroulera, sache que Dieu sera toujours là pour t’accompagner. Ne 

garde pas cette bonne nouvelle pour toi, partage cette bonne nouvelle de Dieu, le soleil de justice, 

avec tes camarades. 
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10 juin 

Heureux l'homme qui trouve son plaisir dans la loi de l`Éternel, Et qui la médite jour et nuit! Il est 
comme un arbre planté près d`un courant d`eau, Qui donne son fruit en sa saison, Et dont le 
feuillage ne se flétrit point: Tout ce qu`il fait lui réussit. Psaumes 1 :2-3 
 

La couleur verte est une combinaison des couleurs primaires jaune et bleu. Le vert 

symbolise l'espoir et la croissance. La faune et les paysages verdoyants d'un pays sont merveilleux 

à observer. Si tu habites en Guadeloupe, quel est le lieu que tu préfères visiter ou souhaiterais 

découvrir ? Le parc national ? La forêt domaniale de Longueteau ? Le Grand Etang ou encore le 

jardin d'eau ? Ces espaces sont tous très beaux. Cependant, quand la saison sèche commence, les 

belles savanes et les feuilles des arbres, qui étaient autrefois vertes, deviennent fanées, fragiles et 

marron. Un arbre verdoyant produit de l'oxygène grâce au processus de photosynthèse. 

L'Amazonie est considérée comme "le poumon de la planète" grâce à son grand nombre d'arbres. 

La forêt amazonienne couvre une superficie de 5,5 millions de km², soit l'équivalent de la moitié 

de la superficie totale de l'Europe (ou encore dix fois la superficie de la France). Elle est répartie 

sur neuf pays : le Brésil, la Bolivie, le Pérou, l'Equateur, la Colombie, le Venezuela, le Guyana, le 

Suriname et la Guyane française. 

Malheureusement, durant l'été 2019, une partie de l'Amazonie a été touchée par les feux. À cause 

des flammes, des milliers d'arbres ont été brûlés, l’exceptionnelle faune et la riche flore de cette 

région furent largement affectées. À cause de ce terrible incendie, des hommes et des femmes de 

différentes tribus étaient exposés, au risque de perdre leurs vies. 

Nous pouvons être comparés aux arbres. Si tu es en bonne santé, tu seras un arbre aux feuilles 

belles, resplendissantes et vertes. 

Cher(e) ami(e), saches que si tu désires être un bel arbre, verdoyant et produisant beaucoup 

d'oxygène, il te faut méditer la parole de Dieu, jour et nuit. L'enfant, le jeune ou l'adulte qui 

entretient une relation avec Dieu, en lisant sa parole, tout ce qu'il fait réussira. La parole de Dieu 

nous permet de faire de bons choix. On ne peut pas manger uniquement le samedi ou le dimanche 

et espérer que le ventre sera rempli pendant toute la semaine. De même, le chant qui suit nous 

encourage à lire la bible chaque jour. 

« Lis ta Bible, prie chaque jour 

Prie chaque jour 

Prie chaque jour 

Lis ta Bible, prie chaque jour 

Si tu veux grandir 

Si tu veux grandir 

Si tu veux grandir 

Lis ta Bible, prie chaque jour 

Si tu veux grandir. » 
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Qui a mesuré les eaux dans le creux de sa main, Pris les dimensions des cieux avec la paume, Et 
ramassé la poussière de la terre dans un tiers de mesure? Qui a pesé les montagnes au crochet, 
Et les collines à la balance? C`est lui qui est assis au-dessus du cercle de la terre, Et ceux qui 
l`habitent sont comme des sauterelles; Il étend les cieux comme une étoffe légère, Il les déploie 
comme une tente, pour en faire sa demeure. Esaïe 40 :12, 22 
 

 

Question de culture générale : quel est le surnom de la planète Terre? Indice : la 

cinquième couleur de l'arc en ciel. As-tu trouvé ? La réponse est « la planète bleue ». Curieux 

surnom pour une planète qui compte plus de 7 milliards d'habitants. La planète Terre est dite 

bleue car elle contient environ 70% d'eau. L'eau sur la planète est parfois salée : l'océan Pacifique, 

l'océan Indien, l'océan Atlantique. D'autres fois, l'eau peut être dite douce : la cascade aux 

écrevisses, la Lézarde, le Maroni, le Rhin, le Mississipi, ou le Gange. 

Pour vivre, tout être vivant a besoin d'eau: les fleurs, les arbres, les oiseaux, les mammifères, les 

enfants et les adultes. L'eau permet aux mangues de grossir et d'être très juteuses. Sans eau, nous 

ne pourrions pas manger des pastèques, des concombres, des tomates et des pommes d'eau. 

Le bleu caractérise la couleur de l'eau mais aussi du ciel. Le ciel est immense. On ne peut toucher 

le ciel avec les mains ; même avec la plus grande échelle du monde, on ne pourrait le faire. Quand 

on monte dans un avion, on a un aperçu du ciel mais pourtant, combien de mètres ou kilomètres 

mesure le ciel ? C'est peut-être trop grand pour le savoir. 

Pour les plus grands scientifiques, il est difficile de savoir quelle est la mesure du ciel et le nombre 

de litres d'eau qu'il y a sur la planète. Mais sais-tu que quelqu'un a la réponse à ces questions 

difficiles ? Ce quelqu'un, c'est Dieu. Le verset du jour nous rappelle que Dieu peut mesurer les 

eaux sans instruments mais uniquement avec le creux de ses mains. Tout aussi extraordinaire, 

Dieu peut prendre les dimensions du ciel sans règle et sans satellites. Il peut le faire avec la paume 

de ses mains. Waouw ! 

Nous les humains, nous sommes limités mais Dieu ne l'est pas. La couleur bleue nous rappelle que 

« Notre Seigneur est grand, puissant par sa force ; son intelligence n'a point de limite. » (Psaume 

147:5) Ce matin, sans perdre de temps, parle à ce Dieu super-méga-giga-tétra puissant. Prie, dis-lui 

ce qui te semble insurmontable ou impossible. S'il peut mesurer le ciel avec la paume de sa main, 

il a une solution à ta situation. 
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"L'Eternel Dieu prit l'homme, et le plaça dans le jardin d'Eden pour le cultiver et pour le garder" 
(Genèse 2:15) 
 

 

La sixième couleur de l’arc-en-ciel est l'indigo. C'est une couleur très riche et très 

profonde, elle se trouve entre le bleu et le violet mais elle se rapproche plus du bleu foncé. Une 

pièce vestimentaire vous aidera à imager l'indigo : le jean. Eh oui ! Finalement, l'indigo est l’une 

des couleurs les plus utilisées dans le monde car nous avons, pratiquement tous, au moins un 

pantalon jean dans nos armoires. 

L'indigo du pantalon jean est une couleur obtenue grâce à l'extrait des feuilles et des tiges de 

l'indigotier. Tout d'abord, cette couleur était utilisée pour les vêtements de travail, d'où 

l'expression "le bleu de travail." Au début du 20ème siècle (ou XXème siècle, le début des années 

1900), l'indigo était l'une des principales couleurs pour les vêtements de travail, puis elle 

progressa jusqu'à devenir aujourd'hui une couleur populaire, portée quasiment par tous, petits et 

grands. 

Tout comme l'indigo est devenu aujourd’hui une couleur indispensable à la mode du 21ème siècle 

(ou XXIème siècle), Dieu a créé une activité indispensable pour le bon équilibre des humains : le 

travail. Souvent, on aurait souhaité ne pas aller à l'école, pour ne pas avoir de devoirs et 

d'évaluations. Cependant, imagine un instant, si on devait vivre toute notre vie sans travailler : il 

n'y aurait pas de boulanger pour manger du pain, il n'y aurait pas de meunier pour fabriquer de la 

farine, il n'y aurait pas d'agriculteur pour planter le blé. En bref, sans travail, notre société ne 

pourrait fonctionner convenablement. 

Dieu nous a fait un beau don qui est le travail. Le travail contribue à notre développement 

personnel : on se sent utile pour aider ceux qui nous entourent. Le travail permet la production de 

nourriture, d'énergie et de transport. De plus, l'école te prépare pour ton futur métier car 

apprendre à lire, compter et écrire sont des outils qui te seront toujours utiles. Dès le jardin 

d'Eden, Dieu donna à Adam et Eve, des tâches à accomplir. Nous sommes tous utiles, il n’y a pas 

de classe ou de travail plus important qu’un autre. Aujourd'hui, quelle est ta tâche à accomplir? 
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Vous, au contraire, vous êtes une race élue, un sacerdoce royal, une nation sainte, un peuple 
acquis, afin que vous annonciez les vertus de celui qui vous a appelés des ténèbres à son 
admirable lumière. 1 Pierre 2 :9 
 
 

Pour les lecteurs et lectrices qui sont artistes dans l'âme, quelles sont les couleurs 

primaires qui ensemble composent le violet ? Réfléchissez bien pendant quelques secondes. La 
bonne réponse est : le rouge et le bleu. 
Le violet est la dernière couleur de l'arc-en-ciel, elle est considérée comme une couleur douce et 
est associée à la royauté. La dernière couleur de l'arc-en-ciel était celle que portaient les rois, les 
reines, les princes et les princesses car historiquement, c'était une teinture rare et qui coutait très 
chère. 
Pourquoi le violet nous intéresse-t-il ? À cause de sa position de "dernier." 
Peut-être es-tu le dernier ou la dernière de ta famille et tu te sens inférieur(e) par rapport à tes 
ainés. Peut-être es-tu le dernier ou la dernière de ta classe car sans aucun doute, tes notes 
démontrent que tu as des lacunes à combler par rapport au premier de la classe. Peut-être que 
tout le monde parmi tes amis a un vélo, un portable, un Ipad, une carte bancaire, un(e) petit(e) 
ami(e) et toi tu es le dernier à ne pas encore en avoir. 
Sache qu'aux yeux de Dieu, le premier ou le dernier a la même valeur. Quand Jésus mourut sur la 
croix, il ne s'intéressa pas à une nationalité, à un genre ou à un rang. Au contraire, Jésus nous 
voyait déjà comme « une race élue, un sacerdoce royal, une nation sainte, un peuple acquis, afin 
que nous annoncions les vertus de Jésus qui nous a appelés des ténèbres à son admirable 
lumière ». 
En mourant sur la croix, Jésus changea notre statut de "looser", perdu dans le péché sans espoir 
ou se sentant inférieur ou incapable par son rang de dernier. Aujourd'hui, rappelle-toi du violet : 
certes, dernière couleur de l'arc-en-ciel, mais elle est distinguée. Quelle que soit ta position au 
sein de ta famille, de ton école ou dans ton environnement, souviens-toi qu'aux yeux de Dieu, tu 
es un(e) élu(e), une personne royale et sainte, car tu as été acquis(e) par le sang de Jésus. 
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14 juin 

DIEU compte le nombre des étoiles, il leur donne à toutes des noms. Psaume 147 :4 
 
 

Jusqu'à combien sais-tu compter? 10, 100, 1 000, 1 000 000...? Compter est une activité 

que l'on apprend dès la maternelle. Compter est un exercice que l'on fait en France, au Japon, en 
Argentine ou au Myanmar. On dit « one » en anglais, « uno » en espagnol, « yonn » en créole, 
« un » en français, pour indiquer une seule unité. Il est intéressant de compter son argent de 
poche, de compter le nombre de cadeaux que l'on a reçus pour son anniversaire ou de compter les 
points sur la feuille d'évaluation. 
Intéressons-nous à quelques éléments un peu plus délicats à compter. As-tu déjà essayé de 
compter le nombre de grains de sable dans une poignée ? As-tu déjà essayé de compter le nombre 
de brins de cheveux que tu as sur ta tête ? As-tu déjà essayé de compter le nombre de pépins 
noirs dans la chair du pitaya ? 
Face au nombre de grains de sable, à la quantité de brins de cheveux, à la multitude d'étoiles, au 
nombre de nuages ou à l'ensemble des cellules de notre corps, on peut se sentir incapable, 
impuissant et finalement, on réalise qu'il y a bien des éléments qui nous dépassent. Mais il y a une 
bonne nouvelle, lis avec attention les versets suivants: 

 Jésus dit « Je vous dis, à vous qui êtes mes amis: [...] même les cheveux de votre tête sont tous 
comptés. » (Luc 12: 4,7) 

 « Dieu compte le nombre des étoiles, il leur donne à toutes des noms » (Psaume 147:4) 
Tu peux être dépassé(e) par le nombre de tes cheveux à compter, par la quantité d'étoiles, une 
maladie incurable, une leçon difficile à comprendre ou une tentation à vaincre mais sache que 
Dieu n'est pas limité car « Notre Seigneur est grand, puissant par sa force, son intelligence n'a 
point de limite » (Psaume 147:5). 
Si Dieu connait, Véga, Rigel, Alhéna, Gemma, Meboula, Navigatoria, Nod et Pollux qui sont 
quelques étoiles de notre vaste univers, sache que l'Eternel, le Dieu qui créa les cieux et la Terre te 
connait. N'hésite pas, ce matin, à lui présenter par la prière ce qui te dépasse. Ne le lui dis pas 
uniquement ce matin mais, au fur et à mesure que la journée avance, partage avec lui chaque 
détail « car lui-même prend soin de toi » (1 Pierre 5:7). 
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15 juin 

 Jésus répondit: Ce qui est impossible aux hommes est possible à Dieu. Luc 18 :27 
 
 

Une grande foule est assemblée sur le rivage. Elle est là pour Jésus. Tous ces gens, 

désireux d’entendre et d’écouter Jésus, ont faim et il n’y a, à l’horizon, pas l’ombre de quelque 
chose à manger… Et même s’il y avait quelque chose, il n’y en aurait jamais assez pour autant de 
personnes… Les amis de Jésus, les disciples, s’inquiètent… Pourtant ce qui, pour nous, ressemble à 
un problème, n’en est jamais un pour Jésus car il a toujours la solution, même si nous ne la voyons 
pas. Un jeune garçon présent possède cinq pains d’orge et deux poissons. Bien sûr, c’est très peu 
pour nourrir une aussi grande foule et c’est même impossible de nourrir tous ces gens avec si peu 
de nourriture.  
Mais Jésus est présent et quand Jésus est là, des miracles se produisent car il est le Dieu de 
l’impossible. Jésus prend donc cette nourriture, la bénit et la multiplie. Il y en a tant que tout le 
monde peut être rassasié et il en reste même assez pour remplir douze paniers. Dans les mains de 
Jésus, ce que tu possèdes a beaucoup de valeur. Il suffit que tu le lui apportes. Non, tu n’es pas 
trop petit pour être utile et pour servir. Même si à tes yeux, ce que tu possèdes est peu de choses, 
Jésus peut en faire une vraie bénédiction pour ceux qui t’entourent. Alors que possèdes-tu, mon 
cher ami ? Es-tu un enfant serviable, souriant ? Possèdes-tu des livres ou des jouets ? As-tu 
simplement un cœur disposé à aider les autres ? Quel que soit ce que tu as, n’aie pas peur de 
l’amener à Jésus, il transformera ce que tu as en une source de bénédictions pour les autres. 
 
Prière : Même si je ne suis qu’un enfant, je sais que tu peux m’utiliser, Seigneur, et utiliser ce que 
je possède pour bénir les autres. Aide-moi à venir à toi avec foi et confiance car je sais qu’avec toi, 
tout peut être possible, au nom de Jésus, amen. 
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16 juin 

Et elle dit à sa maîtresse: Oh! Si mon seigneur était auprès du prophète qui est à Samarie, le 
prophète le guérirait de sa lèpre! 2 Rois 5 :3 
 
 

Un homme nommé Naaman, chef de l’armée du roi de Syrie, un homme fort et vaillant 

avait un grave problème. Il était atteint d’une maladie appelée la lèpre. Bien sûr, il souhaitait en 
guérir. Hors, la lèpre était une grave maladie de peau de l’époque, dont il était difficile de guérir. 
Une petite fille du pays d’Israël, servante de la femme de Naaman, lui dit ceci : « Oh si mon 
seigneur était auprès du prophète qui est à Samarie, le prophète le guérirait de sa lèpre ! » (2 Rois 
5:3) Et c’est ce que Naaman fit. Il se rendit à Samarie, à la recherche du prophète Elisée, qui, 
inspiré par Dieu, lui permit de guérir et de retrouver une peau saine. As-tu déjà imaginé ce qui se 
serait passé si cette petite fille s’était tue ? Si elle n’avait pas eu le courage de parler de ce en quoi 
elle croyait ? Elle aurait pu avoir peur que l’on se moque d’elle ou que l’on ne la prenne pas au 
sérieux. Après tout elle n’était qu’une enfant... Mais voilà, pour Jésus, un enfant n’est jamais un 
simple enfant. Il n’est pas trop petit pour faire connaitre qui est son ami Jésus ; il n’est pas trop 
jeune pour parler de ses convictions. Si cette petite fille a pu aider un grand chef d’armées à 
guérir, toi aussi, tu peux faire de grandes choses pour Jésus et pour aider d’autres à le connaitre. 
N’aie pas peur de parler. N’aie pas peur de dire à un camarade de classe, à un copain ou à un 
voisin qui est Jésus, comment il peut les aider et comment son cœur est rempli d’amour pour 
chacun de nous. 
 
Prière : « Aide moi, Seigneur, à parler de toi à ceux qui m’entourent. Remplis-moi de courage pour 
que je n’aie pas peur de dire aux autres, combien tu les aimes. » 
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 Avec Dieu, nous ferons des exploits; Il écrasera nos ennemis. Psaume 60 :12 
 
 

Bien sûr, tu connais sûrement l’histoire de David et Goliath. Ce jeune garçon qui, sans 

armure et à l’aide de seulement cinq petites pierres, réussit à vaincre ce géant philistin qui 
effrayait même les plus courageux de l’armée d’Israël. La famille de David a-t-elle eu peur pour 
lui ? Qu’ont pensé ses frères ? David, lui, n’avait pas peur et il était bien décidé à affronter Goliath, 
envers et contre tout. T’es-tu déjà imaginé à la place d’un de ces deux personnages ? Qui aurais-tu 
aimé être ? Le jeune David ? Ou le puissant Goliath ? 
Je suppose que tu préfèrerais être David et tu as bien raison. Mais sais-tu que cela est possible ? 
Bien sûr, tu n’auras pas à te battre contre des géants en armure mais parfois, on peut avoir des 
soucis qui ressemblent à des géants pour nous et on peut se sentir si petit face à eux. Sais-tu 
pourquoi David a gagné ce combat qui pourtant semblait perdu d’avance ?  
Comment a-t-il pu réussir cet exploit ? David a gagné le combat car il ne comptait pas sur ses 
propres forces mais sur Dieu. Il savait que c’est Dieu qui lui donnerait la victoire. De même, quel 
que soit le souci ou la difficulté que tu rencontreras dans ta vie, sache que si tu t’appuies sur Dieu 
et que tu mets ta confiance en Lui, alors tu remporteras n’importe quelle bataille car c’est Dieu qui 
combattra pour toi. Tu n’es ni trop jeune, ni trop petit pour être un vigoureux soldat de l’Eternel et 
comme dit ce petit chant : « Avec Dieu nous ferons des exploits car c’est Lui seul qui écrase 
l’ennemi. » 
 
Prière : Mon bon père céleste, aide-moi à mettre toute ma confiance en toi pour que je n’aie 
jamais peur.  
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Les yeux de l'Eternel sont sur les justes, Et ses oreilles sont attentives à leurs cris. Psaume 34: 15 
 
 

Sais-tu qui est Myriam dans la bible ? Myriam est la sœur de Moïse. Tu ne connais peut-

être pas Myriam mais tu connais sûrement l’histoire de Moïse et particulièrement l’épisode de sa 
vie où, à l’âge de trois mois, il fut caché dans une corbeille et déposé sur le fleuve.   
C’est vrai, l’avenir de Moïse semblait bien incertain et compromis au départ. 
Le pharaon avait ordonné de tuer tous les premiers nés des hébreux si c’était des garçons.  
Quelle cruelle décision ! Moïse n’aurait, par conséquent, pas dû vivre mais Dieu avait un plan pour 
lui. La maman de Moïse le laissa donc sur le Nil et sûrement que son cœur de maman dut être 
brisé en faisant cela. Mais même si à première vue, ce petit bébé semblait tout seul sur le fleuve, il 
ne l’était pas car sa grande sœur veillait sur lui de loin. Et heureusement d’ailleurs ! Quand la fille 
du pharaon passa par là avec ses servantes, elle découvrit le petit bébé et voulut le garder. Et 
puisque sa sœur était non loin, elle put proposer sa propre maman comme nourrice pour Moïse. 
Quelle belle fin à cet épisode n’est-ce-pas ?  
Dieu avait déjà tout prévu pour le bébé Moïse tout comme il a déjà tout prévu pour toi. Pour 
chacun de nous, il a un plan d’amour tout tracé. C’est parfois difficile de ne pas s’inquiéter surtout 
si, comme ce décret impitoyable, les circonstances sont contre nous. 
Mais qu’est-ce-qui est trop difficile pour notre Dieu ? Il a un plan pour toi et tout comme Moïse, 
qui devint plus tard un grand serviteur de Dieu et qui joua un grand rôle dans la libération de son 
peuple, il a aussi de grandes missions à te confier. Ne regarde pas les circonstances mais garde les 
yeux fixés sur ton ami Jésus. 
 
Prière : Merci mon bon Père Céleste car je sais que tu as un plan parfait pour moi. Aide-moi à ne 
pas regarder aux circonstances mais permets-moi de toujours fixer les yeux sur toi et sur toi seul. 
Amen. 
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19 juin 

Laissez les petits enfants, et ne les empêchez pas de venir à moi; car le royaume des cieux est 
pour ceux qui leur ressemblent. Matthieu 19 :14 
 
 

Jésus a une tendresse toute particulière pour chaque enfant. Qui que tu sois, quel que soit 

l’endroit où tu es né(e), l’endroit où tu vis ou même ta couleur de peau, tu as une place spéciale 
dans le cœur de Jésus. Tu n’as pas une plus petite importance parce que tu es un enfant et pas 
encore un adulte. Bien au contraire, tu es très précieux (se) à ses yeux. Quel que soit le problème 
qui te chagrine, la tristesse que tu as, Jésus prendra toujours soin de toi. Tu peux venir à lui et lui 
parler comme à un ami. Tu peux t’agenouiller et prier, en ayant l’assurance qu’il entend tes 
prières. Tu connais sûrement quelques histoires de la Bible où Dieu s’est occupé et a pris soin des 
enfants. Et bien, c’est le même Dieu, aujourd’hui encore, qui t’écoute car Il ne change pas. « Il est 
le même hier, aujourd’hui et éternellement » (Hébreux 13 : 8). Je t’invite à le rencontrer et à faire 
sa connaissance, si ce n’est pas encore fait. Tu peux aussi faire des expériences avec lui et 
apprendre à entendre sa voix. Tout comme il a parlé une nuit au jeune Samuel, il te parle à toi, 
aujourd’hui et attend que tu lui répondes : « Parle Eternel car ton serviteur écoute » (1 Samuel 3 : 
9) 
 
Prière : Merci Seigneur de m’aider à comprendre l’immense valeur que j’ai à tes yeux. Apprends-
moi à te connaitre, à entendre ta voix, pour que je sois à ton service, au nom de Jésus. Amen. 
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Quand un juste prie, sa prière a une grande efficacité. Jacques 5 :16 (Bible du Semeur) 
 
 

Ce soir -là, pour une raison dont je ne me souviens plus, j’étais en colère contre Dieu. Non 

pas qu’il ait été injuste envers moi, mais dans mon cœur d’adolescent (et oui, même les adultes 
ont été adolescents…), j’avais décidé de me rebeller et de faire comme les autres pour qui tout 
semblait marcher alors qu’ils ne faisaient rien pour marcher avec Dieu. 
C’est alors que je l’ai entendu. 
Comme tous les soirs, il se rendait dans la salle de séjour, alors que tout le monde était couché et 
que toutes les lumières étaient éteintes. Là, il s’agenouillait sur le canapé ou sur une chaise et il 
s’adressait à son Dieu. Durant cette prière quotidienne, mon père priait à voix haute, mais il ne 
criait pas pour se faire entendre du reste de la famille. Il s’adressait doucement à son Seigneur, 
comme s’il parlait à un ami présent dans la pièce. En général je n’entendais pas distinctement tout 
ce qu’il disait. 
Quoiqu’il en soit, ce soir-là, j’étais rempli de colère et je ne prêtai pas attention au début de sa 
prière. Vivre selon ses envies et ses passions me semblait être la meilleure chose à faire.  
Alors que mes pensées vacillaient entre l’amertume et la colère, j’entendis mon père prier : « Je te 
prie pour Sébastien... ». Mon cœur se serra et fut touché.  
Bien sûr, mon père priait régulièrement pour ses fils, son épouse, sa famille, son église et pour 
d’autres personnes encore. Mais ce soir-là, alors que j’étais dans la rébellion et la révolte contre 
Dieu, cette prière en ma faveur me désarçonna.   Mon père m’aimait et il priait pour son fils afin 
qu’il soit sauvé. Et mon Dieu utilisait mon père pour me montrer son amour malgré mon attitude 
blessante envers lui. 
Ce soir-là, je cesser de vouloir agir contre Dieu. Bien sûr, je suis passé par d’autres moments de 
doute et de colère, mais cette nuit-là, je compris mieux l’importance de la prière pour ceux que 
l’on aime. C’est aussi une manière pour Dieu de montrer son amour. 
Chers parents, si vous lisez ces lignes, ne cessez jamais de prier pour vos enfants et bien sûr, vivez, 
par la grâce de Dieu, une vie en conformité avec ce que vous prétendez être. 
Jésus a dit à son disciple Simon Pierre : « Simon, Simon, Satan vous a réclamé, pour vous cribler 
comme le froment. Mais j'ai prié pour toi, afin que ta foi ne défaille point ; et toi, quand tu seras 
converti, affermis tes frères. » Luc 22:31,32 
Chers enfants et chers adolescents, si vous avez la grâce d’avoir un père qui vous aime et qui prie 
pour vous, remerciez Dieu pour cela.  
Et si vos proches vous déçoivent, priez pour eux. Vous ne savez jamais à quel moment vos prières 
toucheront leurs cœurs. 
 
 
 

Sébastien REGIS 
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Comme un homme que sa mère console, ainsi je vous consolerai ; vous serez consolés dans 
Jérusalem.  Esaïe 66 :13  
 
 

Il y a différentes manières d’exprimer son amour. Un auteur célèbre, du nom de Gary 

Chapman, a écrit un livre intitulé « Les langages de l’amour »1. Dans ce livre, il énumère cinq 
manières différentes d’exprimer son amour. C’est qu’il appelle les cinq langages de l’amour : il y a 
les cadeaux, le temps de qualité passé ensemble, les paroles valorisantes, les services rendus et le 
toucher. Le toucher, ce sont les câlins et les caresses sans arrière-pensée sexuelle. 
Chacun de nous exprime son amour en utilisant une ou deux manières et parfois, la différence de 
langage d’amour peut créer des incompréhensions. 
Ma mère, par exemple, exprime son amour à travers le langage des cadeaux. Mon père est un 
homme de foi, mais il ne faut pas trop compter sur lui pour se rappeler des dates importantes (les 
anniversaires par exemple). C’est ma mère qui se charge de les lui rappeler et c’est elle qui va 
chercher et trouver un cadeau. Elle a d’ailleurs transmis ce gène à mon grand frère, mais je crois 
que c’est le seul, parmi les trois frères, qui l’ait vraiment reçu. 
Lorsque j’étais au collège, je me souviens que dans une discipline artistique, il avait été demandé 
un certain matériel qui n’était pas sur la liste. Je n’ai jamais été vraiment doué pour les arts, et pas 
très à l’aise dans ces disciplines, et le simple fait de ne pas avoir ce matériel me stressait déjà. 
Ma mère a dû le remarquer d’une manière ou d’une autre et, dès le lendemain, elle s’arrangea 
avec mon père pour que je puisse avoir le matériel nécessaire. 
Je fus touché par ce geste, car je n’avais pas vraiment exprimé ma peur, mais elle l’avait remarqué 
et avait fait en sorte que je sois apaisé. Elle aurait pu attendre mais son désir de me tranquilliser 
l’avait poussé à agir rapidement. 
Les mamans apportent de la douceur et de la consolation à leurs enfants dans leur jeune âge, et 
elles restent un soutien et un réconfort, même lorsque l’on est plus grand. Ce sont des êtres 
humains et elles ne sont donc pas sans défaut, mais en général, elles font leur possible pour aider 
et aimer leurs enfants. 
Si tu as la grâce d’avoir une mère chrétienne, remercie le Seigneur, et montre par tes actions et ton 
comportement que tu apprécies les valeurs qu’elle te transmet. 
Si malheureusement, tu n’as plus de maman, ou si celle-ci n’assure pas son rôle correctement, 
n’oublie jamais le verset qui suit : « Car mon père et ma mère m'abandonnent, mais l'Éternel me 
recueillera. » Psaumes 27:10 
Dieu nous aime plus que nos parents et quoiqu’il arrive il sera toujours à nos côtés pour nous 
soutenir et nous montrer son amour, d’une manière ou d’une autre. 

 
 

Sébastien REGIS 
 
Sources : 
1Gary Chapman, Les langages de l’amour, Editions Farel, 2004. 
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 J'étais nu, et vous m'avez vêtu ; j'étais malade, et vous m'avez visité ; j'étais en prison, et vous 
êtes venus vers moi.  Matthieu 25 :36  

 
 

Il y a quelques temps, j’étais appelé à faire une mission pour mon travail en Europe et je 

devais passer par la ville de Paris pour prendre le train pour partir dans un autre pays. Alors que 
j’étais tranquillement dans le métro avec ma valise, j’eu à peine le temps de comprendre ce qui 
m’arrivait. Des individus mal intentionnés me bousculaient et m’avaient détroussé de mes papiers 
et de mon argent ! 
Personne n’avait levé le petit doigt dans le métro (mais je ne leur en veux pas vraiment : peu de 
gens risquent leur vie pour celles des autres). 
En quelques minutes, je passai de l’état de voyageur tranquille à celui de personne sans argent et 
sans pièce d’identité.  Je me tournai vers le Dieu des cieux. Puis j’appelai mon épouse à plus de 
7000 kilomètres pour lui demander de bloquer ma carte bancaire. Elle le fit aussitôt et dans sa 
sagesse, elle appela aussi mes frères pour les informer de la situation. Elle prévint aussi son frère, 
mon beau-frère, qui était prêt à venir si mes deux frères avaient des empêchements.  
Mes deux frères n’habitent pas sur Paris, mais dans l’Indre-et-Loire et dans la Seine maritime soit 
respectivement à 225 et 198 km. Mon beau-frère habite dans l’Eure-et-Loir et se trouve à 108 km 
de Paris. 
Aucun d’eux n’hésita. Eux et leurs familles (épouses ou compagne) étaient prêts à m’aider. 
Mon petit frère laissa sa maison et parcourut, dans les heures qui suivirent, les 225 km pour venir 
me chercher et me ramener chez lui. Après avoir fait diverses démarches, il me ramena chez lui, 
puis je pus organiser mon voyage vers la ville européenne où je devais me rendre. 
Quelques jours après, ma mission remplie, mon grand frère me proposa de revenir me chercher à 
Paris, à la gare, et me ramena chez lui, en Seine maritime à 198 km de là. Puis quelques jours 
après, il m’emmena prendre l’avion en voiture car il pensait au souvenir de l’agression que j’avais 
vécue dans le métro… 
Je remercie le Seigneur pour ma famille et ma belle-famille car dans les difficultés, ils ont été à mes 
côtés et en cas de souci, je sais qu’ils feront de leur mieux pour nous aider. Je serai à leur côté aussi 
en cas de besoin. 
Tout le monde n’a pas de frère ou de beau-frère qui puisse voler à son secours, mais le Seigneur 
nous invite tous à aimer notre prochain et à agir comme le Samaritain qui vint au secours d’un 
inconnu. 
Que le Seigneur nous guide pour que nous puissions nous accrocher à lui, afin que nous soyons un 
instrument entre ses mains pour aider ceux qu’il place sur notre chemin, qu’ils soient de notre 
famille ou non. 
 
 

Sébastien REGIS 
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Puisqu’il nous a aimés, il nous a destinés d’avance à être ses enfants qu’il voulait adopter par 
Jésus-Christ. Voilà ce que, dans sa bonté, il a voulu pour nous Ephésiens 1 :5 
 
 

Ce jour-là, j’avais pris l’avion pour me rendre dans l’île sœur pour mon travail. Nous avions 

quelques mois de mariage et je crois bien que c’est la première fois que je laissais mon épouse 
seule. Heureusement je n’allais pas trop loin, et j’allais pouvoir rendre visite à mes beaux-parents. 
Après une journée de travail, je pus me rendre en début de soirée chez eux.  
Quelle surprise quand j’arrivai chez eux ! 
Des douceurs maison, des pâtés délicieux, un repas copieux, tout cela pour moi ! 
C’était comme si l’enfant prodigue était de retour et qu’on avait préparé le banquet de fête (voir 
Luc 15:11-32). Ou comme s’il s’agissait du président de la République ! 
Mais je n’étais ni l’enfant prodigue, ni le président de la république. Je n’étais que leur beau-fils et 
en plus leur fille n’était même pas là ! 
Dans certaines familles, l’arrivée d’un beau-fils est mal vécue, et parfois l’attitude des beaux-
parents ressemble plus à de l’hypocrisie qu’à de l’acceptation. 
Mais rien de tout cela pour moi.  
Je fus touché par ces délicates attentions et à travers leur sollicitude, je comprenais que j’étais 
véritablement un membre de la famille. Et il n’y avait pas que mes beaux-parents qui 
m’accueillaient au sein de leur famille. Les oncles, tantes, cousins et cousines de mon épouse, tous 
me considèrent comme l’un des leurs. Ma belle-famille est ma famille tout autant que ma famille 
de sang. 
Cela me rappelle que Dieu a fait de nous ses enfants alors que nous lui avons tourné le dos. 
Souvent, nous faisons des choses qui le blessent, lui font mal au cœur et pourtant il cherche sans 
cesse à nous accueillir. Tu trouves que j’exagère ? Regarde ce qu’il dit dans Esaïe 43:24 : « Tu n'as 
pas à prix d'argent acheté pour moi des aromates, Et tu ne m'as pas rassasié de la graisse de tes 
sacrifices ; mais tu m'as tourmenté par tes péchés, tu m'as fatigué par tes iniquités. »  
Nous fatiguons et tourmentons Dieu par le mal que nous faisons. Pourtant, il rajoute tout de suite 
après ce verset : « C'est moi, moi qui efface tes transgressions pour l'amour de moi, et je ne me 
souviendrai plus de tes péchés. »  Esaïe 43:25 
Le désir de Dieu, c’est de nous accueillir dans sa famille, de nous adopter comme ses enfants. 
Même si nous ne nous sentons pas dignes de lui, acceptons la grâce qu’il nous fait de partager son 
banquet et laissons-le nous transformer ! 

 
 

Sébastien REGIS 
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24 juin 

 Mon fils, donne-moi ton cœur... Proverbes 23:26 
 
 

Ce jour -là, j’étais allé récupérer notre petit garçon qui, à l’époque, n’avait pas encore fêté 

ses 3 ans et était rentré à l’école depuis quelques jours. Nous tenions, mon épouse et moi, à ce 
que nos enfants reçoivent un enseignement chrétien en complément et en renforcement de 
l’éducation reçue à la maison. Nous avions donc inscrit notre fils à l’école adventiste de notre zone. 
Mais visiblement, certains parents d’élève de la même classe ne partageaient pas notre vision,  et 
cela se ressentait dans le comportement de plusieurs enfants. Autant dire que cette première 
rentrée fut « sportive ». 
La maîtresse nous indiqua qu’elle n’avait jamais dû gérer autant de brutalité dans une classe de 
maternelle. Elle dut afficher des pancartes, avec des dessins et des consignes, pour indiquer qu’il 
fallait demander aux camarades et non arracher brutalement de leurs mains, et que la salle n’était 
pas une salle de boxe... J’ai même eu l’occasion de voir notre garçon se faire enlever des mains un 
jouet et être frappé au visage. Mon cœur se serra, mais immédiatement je vis la maîtresse 
sanctionner ce camarade au geste inapproprié… 
Ce jour-là, donc, nous étions tous les deux dans la voiture, lorsqu’il me demanda : 
« - Papa, est-ce qu’on est obligé d’aller à l’école ? » 
Je savais que cette question n’était pas posée à la légère, car c’était un garçon sérieux et travailleur. 
« - Oui, l’enseignement est obligatoire et papa et maman ne peuvent pas faire l’école à la maison à 
cause de leur travail. Mais pourquoi me demandes-tu cela ? 
- Et bien, Papa, il y a beaucoup de camarades qui aiment taper, se battre et crier sur moi et sur les 
autres. J’aurais préféré rester à la maison, c’est plus tranquille. » 
Là encore, mon cœur se serra. Je cherchai les mots pour expliquer les choses à mon enfant de 3 
ans... 
« -Tu sais mon chéri, si tu restes à la maison et que tu ne vas pas à l’école, on pourrait faire des 
reproches à papa et à maman. Ils pourraient avoir des ennuis et même aller en prison. 
- C’est vrai, Papa ? 
-C’est vrai. » 
Le silence s’installa pendant quelques minutes et je pus voir dans le rétroviseur mon petit plongé 
dans une réflexion profonde. Il rompit alors le silence pour me déclarer : 
« - Tu sais Papa, j’irai à l’école, même s’il y a des camarades méchants. » 
Je fus touché par le courage de mon garçon. Il n’aimait pas l’ambiance de la classe, mais il accepta 
d’y aller par amour pour ses parents. Il savait que ceux-ci ne lui demanderaient pas d’affronter des 
difficultés si cela n’était pas nécessaire et il préférait braver la violence plutôt que d’être séparé 
d’eux par la prison. 
Oui, je fus touché par cet amour d’enfant et cet engagement. 
Et moi, suis-je prêt à m’engager pour mon Père céleste et tout risquer pour rester attaché à lui ? 
 
 

Sébastien REGIS 
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25 juin 

 Mon enfant, si ton cœur s’attache à la sagesse, mon cœur sera dans la joie. Proverbes 23:15 
 
 

Ce jour-là, nous étions en retard. C’était un vendredi après-midi, le sabbat approchait. 

Comme d’habitude, toute la famille travaillait en équipe pour être efficace et commencer 
tranquillement les heures du sabbat. Malheureusement, quelque chose a brisé l’harmonie... Je ne 
sais plus quel était le sujet de discorde entre ma fille préadolescente et mon fils adolescent, mais 
je me souviens que la tension était suffisamment forte pour stopper notre entrain. Souvent quand 
les choses vont bien, l’adversaire de nos âmes, qui est aussi l’adversaire de nos familles, cherche 
tous les moyens pour diviser... Et sans même s’en rendre compte, cette tension, qui s’était 
transformée en discussion vive, nous avait tous ralentis, au point que le sabbat était arrivé... Après 
des demandes répétées de se calmer, faites par mon épouse et moi-même, je décidai de mettre fin 
à cette discussion où chacun donnait des explications sur telle ou telle action, et qui n’en finissait 
pas. Nous étions maintenant en retard pour la salutation du sabbat et je dois avouer que cela 
m’irrita sérieusement. J’avais appris cela à l’église : si l’on sait être à l’heure pour un rendez-vous 
avec un être humain, pourquoi être en retard au rendez-vous donné par le Maître de l’univers ?  
Je fis donc arrêter brutalement la discussion et nous avons commencé la salutation du  sabbat. 
Après le culte, je me retrouvai seul dans la chambre de ma fille. Elle m’y rejoint et entama la 
discussion : 
« - Papa, je voudrais te dire quelque chose concernant la salutation du sabbat toute à l’heure, 
quand tu nous as demandé d’arrêter de discuter pour commencer le culte. 
- Oui ma chérie, je t’écoute et je voudrais aussi t’en parler. » 
J’avais l’intention de lui expliquer ce que j’avais moi-même appris : quand on a un rendez-vous 
avec quelqu’un, on s’arrange pour être à l’heure, alors il faut l’être avec le Seigneur… 
« - Papa, je comprends que tu aies envie de commencer le sabbat à l’heure, mais tu sais, j’avais un 
souci avec mon grand frère… 
- Oui ma fille, ça je l’ai vu… 
- Et bien papa, dans la Bible il est écrit : "Si donc tu présentes ton offrande à l'autel, et que là tu te 
souviennes que ton frère a quelque chose contre toi, laisse là ton offrande devant l'autel, et va 
d'abord te réconcilier avec ton frère ; puis, viens présenter ton offrande." (Matthieu 5:23,24).  
Alors tu vois, papa, j’ai voulu résoudre le problème avant de saluer le sabbat, sinon cela n’aurait 
pas eu de sens, tu comprends papa ? » 
Je restai bouche bée. J’avais voulu expliquer quelque chose à ma fille concernant notre relation 
avec Dieu, mais c’est elle qui m’instruisait. Finalement, je la pris dans mes bras et la remerciai pour 
ses paroles de sagesse. 
Seigneur aide-nous, comme ma fille ce jour-là, à nous concentrer sur l’essentiel, sur ta Parole. 
 
 

Sébastien REGIS 
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26 juin 

On peut hériter de ses pères une maison et des richesses, mais une femme intelligente est un don 
de l'Éternel. Proverbes 19:14 
 

Connais-tu le chanteur de gospel Jonathan Mac Reynolds ? J’ai découvert son existence 

lors d’un anniversaire d’enfant où tous les parents discutaient de musique chrétienne. L’un de ses 
titres les plus célèbres est : « Not lucky, I'm Loved » ce qui pourrait se traduire par : «  Je ne suis 
pas chanceux, je suis aimé », aimé du Père céleste. S’il est un domaine où il n’est pas question de 
chance ou de loterie, c’est bien celui des relations amoureuses et du mariage. Le texte 
d’aujourd’hui nous montre que, si l’on veut réussir son mariage, il faut avant tout se confier en 
Dieu et le laisser diriger nos vies. Cela ne veut pas dire que les mariages bénis par Dieu sont sans 
souci, mais lorsque Dieu dirige les choses, il donne aussi la force de surmonter les obstacles et les 
épreuves. 
Dieu m’a fait la grâce d’avoir une épouse exceptionnelle. 
C’est une femme douce, agréable à vivre et qui a des principes et des valeurs enracinés dans la 
parole de Dieu. Elle correspond à la femme décrite dans le Proverbe 31 : 10-31. Si tu es une fille, 
quel que soit ton âge, je t’invite à prendre comme modèle la femme vertueuse décrite dans ce 
texte. Si tu es un garçon, je t’invite à chercher une épouse semblable à cette femme de Proverbe 
31 car il y en a… 
Les exemples de marques d’attention, de bonté et d’amour de ma femme sont nombreux et il 
faudrait plus qu’un livre pour en parler. 
Laisse-moi te donner un exemple.  
J’aime le Seigneur et je veux faire sa volonté malgré mes luttes et mes faiblesses. 
Un jour, alors que j’étais passablement énervé par le comportement et les paroles d’un proche, je 
sentais que j’allais imploser ou exploser. 
Mon épouse, qui avait elle-même été touchée par l’attitude de cette personne, aurait pu se 
plaindre, d’autant qu’elle était encore plus concernée que moi. 
Mais la seule chose qu’elle fit fut de me prendre dans ses bras. 
C’est comme si à travers elle, je sentais les bras du Seigneur Jésus m’enlacer et qu’il me disait : « Je 
souffre avec toi et je comprends, mais je t’aime et je te soutiens. » 
Oui, je remercie le Seigneur pour la femme merveilleuse qu’il a mise à mes côtés, et je lui 
demande de m’apprendre à l’aimer, à la chérir et à prendre soin d’elle car parfois je suis plutôt 
gauche et maladroit. 
Et je comprends mieux pourquoi Dieu prend l’image du couple pour symboliser sa relation avec 
son église et pourquoi un couple et une famille chrétienne est un puissant témoignage pour Dieu 
qui parle plus fort qu’un sermon. 
Puisse Dieu te guider dans le choix de ton conjoint pour que vous soyez la lumière de votre 
entourage et le sel de votre voisinage ! 
 
 
 

Sébastien REGIS 
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27 juin 

Le serpent était le plus rusé de tous les animaux des champs, que l’Eternel Dieu avait faits. 
Genèse 3 :1 
 
 

T’est-il déjà arrivé de te promener dans la forêt en pleine nuit ? Il fait noir et c’est le froid 

assuré. Des feuilles mortes, ainsi que des racines d’arbres géants jonchent le sol alors que des 
bruits d’animaux non-identifiés peuvent parfois faire frémir même les plus courageux. 
En 1894, Rudyard Kipling publiait un ouvrage intitulé « Le livre de la jungle » racontant l’histoire 
d’un petit garçon élévé en pleine jungle par des loups et qui fera face à tous les dangers qui s’y 
trouvent. Cependant, l’enfant Mwogli fera aussi de très belles rencontres avec des animaux 
sauvages auxquels il se liera d’amitié. 
Nous avons souvent peur de la nature et des animaux, car ils peuvent être très sauvages et très 
dangereux. Pourtant, c’est Dieu qui a fait toutes ces créatures qui nous inspirent tant de crainte. 
C’est pourquoi, en les observant attentivement, nous pouvons parvenir à surmonter notre peur, 
car elles ont tant de secrets à nous révéler sur Dieu. 
L’un des premiers animaux mentionnés dans la Bible est le serpent. Dans Genèse au chapitre 3, il 
est dit que « Le serpent était le plus rusé de tous les animaux des champs, que l’Eternel Dieu avait 
faits. » Il semblerait que Dieu ait doté chaque animal de facultés qui lui sont propres. À la création, 
« Dieu dit : Que la terre produise des animaux vivants selon leur espèces, du bétail, des reptiles et 
des animaux terrestres, selon leur espèce. » (Genèse 1 :24) 
Chaque espèce a reçu de Dieu des aptitudes que les autres espèces ne possèdent pas. En ce qui 
concerne le serpent, il a été créé rusé, c’est-à-dire astucieux et habile. L’habilité est une qualité 
très utile. Être habile permet de réaliser des tâches et des travaux avec précision et le moins de 
défaut possible. Quand on est habile, on gagne également du temps et on peut aussi réaliser des 
œuvres avec astuce. 
Cependant il faut faire attention à ne pas utiliser nos qualités de la mauvaise manière. C’est le cas 
du serpent dans le jardin d’Eden, qui mentira à  Ève avec ruse et astuce, pour qu’elle désobéisse à 
Dieu. Le serpent fut sévèrement puni pour cela : il devait désormais manger de la poussière et 
ramper. 
C’est ce qui arrive toutes les fois où nous utilisons nos talents pour que nous les mettions à son 
service et au service de nos prochains à faire le bien. Ainsi faisant, nous éviterons la punition 
divine, et nous ferons la joie de ceux qui nous entourent. 
 
Ma prière : Seigneur Dieu, merci de m’avoir créé avec des aptitudes et des talents. Aide-moi à les 
utiliser pour te servir et faire du bien à mes semblables, au nom de Jésus, Amen ! 
 
 
 
 

Ericka et Mario DOLCE 
 

 

 

158



 

28 juin 

L’Eternel fit venir un grand poisson pour engloutir Jonas, et Jonas fut dans le ventre du poisson 
trois jours et trois nuits. Jonas 2 :1 
 
 

Nous continuons dans notre série sur les animaux de la Bible. T’est-il déjà arrivé d’aller à 

la pêche ? C’est une activité qui demande du savoir-faire et beaucoup de patience, car ça ne mord 
pas toujours à l’hameçon. Aujourd’hui, nous parlerons d’animaux aquatiques. 
La mer comprend pas moins de 28 000 espèces de poissons, sans compter celles qui ont disparues. 
On y trouve également plus de 86 espèces de cétacés, c’est-à-dire de mammifères marins, tel que 
le dauphin et l’otarie. Les animaux vivant dans l’eau se trouvent depuis les sources des montagnes 
jusqu’au plus profond de la mer. Leur poids varie entre moins d’un gramme et plusieurs tonnes, et 
leur taille de moins d’un millimètre à plusieurs dizaines de mètres. 
Habituellement, lorsque nous entendons parler de poissons, c’est souvent en tant qu’aliment, 
dans les assiettes. Mais que se passe-t-il quand les rôles sont inversés ? Il ne s’agit plus d’avoir le 
poisson dans le ventre mais d’être dans le ventre du poisson. C’est ce qu’a vécu le prophète Jonas. 
L’histoire de Jonas est sans doute, l’une des histoires bibliques les plus connues. À cause de sa 
désobéissance à Dieu, Jonas prit un bateau en direction de Tarsis, mais les matelots finirent par le 
jeter à la mer car une tempête, envoyée par Dieu, menaçait de faire échouer leur embarcation à 
cause de lui. C’est ainsi que Jonas se retrouva à l’eau, condamné à mourir noyer. Mais Dieu envoya 
un grand poisson qui l’avala. 
Certains pensent que c’était une baleine ou un cachalot. Mais chose étonnante, il passa trois jours 
et trois nuits vivant dans le ventre du poisson ; pendant ce temps il se repenti et pria Dieu. 
Incroyable, mais vrai ! Alors que ce poisson pensait avoir fait une belle prise pour son déjeuner, la 
Bible nous dit qu’il n’a pas digéré Jonas, mais l’a vomi là où Dieu l’avait décidé, à Ninive. 
Alors que tout était perdu pour Jonas, Dieu utilisa un grand poisson pour lui donner une seconde 
chance. Dieu fait de même pour tous ses enfants qui se retrouvent dans des situations périlleuses 
à cause de leur désobéissance. Si tu te retrouves en situation de danger à cause de tes mauvais 
choix, ne désespère pas, mais prie Dieu, il saura déployer des moyens inimaginables pour te 
sauver. 
Désormais quand tu penseras aux poissons, rappelle-toi que Dieu est toujours prêt à t’accorder 
une nouvelle opportunité, une seconde chance, au-delà de tes erreurs, pour que tu choisisses de 
mieux faire. 
 
Ma prière : Seigneur, rend-moi obéissant afin que j’accomplisse toujours ta volonté, et que je sois 
toujours en sécurité. 
 
 
 

Ericka et Mario DOLCE 
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29 juin 

Et les deux ailes du grand aigle furent données à la femme, afin qu’elle s’envolât au désert, vers 
son lieu, où elle est nourrie un temps, des temps, et la moitié d’un temps, loin de la face du 
serpent. Apocalypse 12 :14 
 
 

As-tu déjà observé un aigle ? Il est considéré comme le deuxième animal le plus rapide du 

monde car il peut voler jusqu’à 320 km/h et peut voir une proie à plus 3 km. L’aigle est le symbole 
utilisé par bon nombre d’organismes et de pays, car il représente les idées de grandeur, de force 
et de prestige. Dans les Pyrénées, l’aigle royal construit son nid sur les parois de falaises 
rocheuses, entre 800 et 2 000 mètres d’altitude. Ainsi placé, son nid est le lieu parfait pour que ses 
petits soient à l’abri des prédateurs. 
Grâce à des ailes puissantes qui peuvent mesurer jusqu’à 2,80m d’envergure, l’aigle peut s’élever 
à près de 6 000 mètres d’altitude et d’un seul battement atteindre la vitesse de 90 km/h, ce qui le 
met rapidement à l’abri du danger. 
La Bible nous parle également de l’aigle à bien des endroits. Dans Apocalypse 12 :14 nous voyons 
que deux ailes d’aigles sont données à une femme pour qu’elle s’envole au désert, vers un lieu où 
elle serait nourrie. Cette femme est en danger, car elle est poursuivie par un serpent, le diable.  
Bien sûr, ce sont des images utilisées dans la prophétie biblique. Dans ce récit, la femme 
représente l’Eglise, ce que Dieu a de plus cher sur terre. Les ailes d’aigle qui lui sont données 
permettent sa fuite rapide face à ce danger et sa mise à l’abri, dans le désert, « loin de la face du 
serpent. » Le désert est le symbole du nid sécurisé de l’aigle. 
Ce passage nous apprend combien Dieu aime son Eglise, et comment il met à sa disposition des 
moyens efficaces pour mettre à l’abri ses enfants. Il créa l’aigle avec la capacité de voler loin du 
danger. Dieu est notre Père céleste, et c’est ainsi qu’il accorde à ses enfants la sécurité en les 
éloignant rapidement du danger, afin que nous soyons protégés et nourris par lui. Mieux que 
l’aigle, Dieu voit tout ! Voudrais-tu laisser Dieu te mettre en sécurité et te mettre à part pour son 
service ? 
 
Ma prière : Seigneur je te prie de me mettre en sécurité là ou toi seul peux me trouver. Au nom de 
Jésus. Amen ! 
 
 
 
 

Ericka et Mario DOLCE 
 

 

 

 

 

 

 

 

160



 

30 juin 

Voici, je vous envoie comme des brebis au milieu des loups. Soyez donc prudents comme les 
serpents, et simples comme les colombes. Matthieu 10 :16 
 
 

Tu as certainement déjà fait l’objet de réprimande, comme la plupart des enfants ; ou 

encore, tes parents t’ont peut-être donné des conseils pour t’aider à sortir de situations 
regrettables, ou bien pour t’éviter de t’y retrouver. Parfois, ce sont des conseils pour le choix de 
tes amis, ou encore concernant ton comportement à l’école ou au lycée. Peut-être même 
concernant ton attitude à l’église ou chez la famille. Des fois, tu as eu le sentiment qu’ils faisaient 
une montagne de ce qui te semblait n’être rien. 
Alors que Jésus prévoyait d’envoyer ses disciples en mission, il leur donna un conseil : « Voici, je 
vous envoie comme des brebis au milieu des loups. Soyez donc prudents comme les serpents, et 
simples comme les colombes. » En prenant ces animaux en illustration, Jésus voulait expliquer à 
ses disciples la difficulté de leur mission. En réalité, face à un loup, un agneau n’a aucun moyen de 
défense, si ce n’est la fuite. Il est préférable que l’agneau évite le loup. 
Le conseil de Jésus est donc très pertinent : être « prudents comme les serpents, et simples 
colombes. » La prudence est une attitude qui peut sauver la vie ; elle permet de se maintenir à 
tout moment en sécurité. Mais alors, en quoi peut aider la simplicité de la colombe ? 
La colombe peut vivre dans de nombreuses régions et supporter un vaste panel de climats, de la 
sécheresse au désert à l’humidité des tropiques, en passant par le froid et la tiédeur. Elle 
s’acclimate très bien aux milieux ruraux comme urbains. Cette simplicité qui lui permet de 
s’adapter à des milieux diamétralement opposés est ce que Jésus souhaite voir en ses disciples, car 
ils étaient appelés à rencontrer tout type de personnes dans bon nombre de milieux. Leur 
simplicité les aiderait à s’adapter en toute situation. 
Par ailleurs, on pourrait opposer l’extravagance à la simplicité. Ce qui est extravagant attire les 
regards et l’attention, et ne passe pas inaperçu. L’extravagance pourrait mettre les disciples du 
Christ en danger car leur prédication dérangeait. 
 
Ma prière : Seigneur donne-moi d’être prudent en tout temps, mais aussi d’être simple afin 
d’accepter et de m’adapter à toutes situations dans ma vie. 
 
 
 
 
 

Ericka et Mario DOLCE 
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1er juillet 

Le hérisson, la grenouille, la tortue, le limaçon et le caméléon. Lévitique 11 :30 
 
 

En 1984, dans une tentative de défaire tous préjugés sur tortues, Kevin Eastman et Peter 

Laird créent la série d’aventures « Tortue Ninja », relatant comment la ville de New-York est 
protégée contre les criminels par quatre tortues mutantes. Etonnant ! N’est-ce pas ? Mais il n’en 
est pas ainsi des tortues dans la vraie vie. 
Les tortues forment un ordre de reptiles, comptant 343 espèces de recensées, dont la 
caractéristique principale est d’avoir une carapace. 
Celle-ci est composée d’un fond plat appelé le plastron, d’une dossière arrondie, nommée la 
coquille. Ces deux parties, latéralement réunies par deux ponts osseux, laissent des ouvertures à 
l’avant et à l’arrière pour laisser passer la tête, les pattes et la queue. 
Chez la tortue terrestre, la carapace est particulièrement massive et peut représenter deux tiers 
de son poids. Elle lui permet de stocker le calcium, de réguler sa température interne, mais surtout 
de se protéger, comme le ferait une armure contre les agressions externes. 
Tout comme la tortue, nous avons besoin d’une armure qui nous protège des assauts du malin. 
Fort heureusement, dans Ephésiens 6 :10-18, Paul présente l’armure que Dieu met à notre 
disposition afin que nous soyons à l’abri des attaques de Satan. Il parle ainsi de la ceinture de la 
vérité, des chaussures de l’évangile, de la cuirasse de justice, du bouclier de la foi, du casque du 
salut et de l’épée de l’esprit, c’est-à-dire la parole de Dieu, et la prière afin d’être en sécurité. 
Dieu dans son grand amour a mis à disposition de tous ses enfants une carapace afin d’être 
protégés des différentes attaques venant de l’extérieur. Parce-que Dieu t’aime, il te dit 
aujourd’hui : Veux-tu le faire confiance ? Veux-tu accepter cette carapace spirituelle, mon 
armure ? Acceptes-tu de la porter ? 
 
Ma prière : Seigneur, toi qui es fort au combat, donne-moi ton armure afin que je résiste aux 
attaques de l’ennemi, au nom de Jésus. Amen ! 
 
 
 
 
 

Ericka et Mario DOLCE 
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2 juillet 

Va vers la fourmi, paresseux ; Considère ses voies, et deviens sage. Proverbes 6 :6 
 
 

T’es-tu déjà arrêté pour observer attentivement des fourmis ? 

Il en existe environ 14 000 espèces dans le monde, mais aujourd’hui nous nous arrêterons sur les 
fourmis ouvrières.  
Ce sont des insectes sociaux formant des colonies, appelées fourmilières, parfois extrêmement 
complexes, contenant de quelques dizaines à plusieurs million d’individus. 
Elles sont chargées du ravitaillement et n’hésiteront pas à se déplacer jusqu’à une centaine de 
mètres de la colonie pour cela. Dès qu’une ouvrière éclaireuse a trouvé de la nourriture, elle laisse 
alors une trace odorante qui permet aux autres ouvrières de la suivre, d’où le défilé en rang 
ordonné et en longue file indienne que tu as peut-être remarqué parfois. 
Auparavant, les Hommes travaillaient durs pour subvenir à leur besoins ; dans les usines, dans les 
champs… Ils devaient également parcourir de longues distances en marchant afin de se déplacer. 
Aujoud4hui nous avons la technologie présente partout ; que nous travaillions dans un champ, 
dans une usine ou encore que nous nous déplacions d’un endroit à un autre. Celle-ci est même 
utilisée afin de remplacer l’Homme au travail dans certaines industries. Elle est tellement présente 
aujourd’hui qu’elle affecte le comportement humain, de sorte que les dernières générations sont 
considérées comme « les générations du moindre effort ». 
Dans le siècle présent, beaucoup d’hommes pensent qu’il ne faut pas grand-chose pour avoir du 
succès. Or, proverbes 6 :6 nous rappelle que comme la fourmi, nous sommes appelés à œuvrer 
sans relâche, à persévérer dans le travail aussi dur soit-il, et à collaborer avec les autres. 
Aujourd’hui, Dieu t’appelle à travailler fidèlement pour sa cause. Es-tu prêt ? Es-tu prêt à délaisser 
la paresse et à persévérer dans la mission que Dieu te confie ? Es-tu prêt à collaborer avec lui ? 
Dieu veut qu’avec ta persévérance à œuvrer, tu aies du succès dans tes entreprises. 
 
Ma prière : Seigneur, aide-moi à être un travailleur sage et persévérant pour ta gloire, au nom de 
Jésus, Amen ! 
 
 
 
 
 

Ericka et Mario DOLCE 
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3 juillet 

Et l’un des vieillards me dit : Ne pleure point ; voici, le lion de la tribu de Juda, le rejeton de 
David, a vaincu pour ouvrir le livre et ses sept sceaux. Apocalypse 5 :5 
 
 

Être le plus remarquable n’est pas toujours chose facile. Parfois, se fondre dans la masse, 

pour passer incognito est préférable. Mais comment passer inaperçu quand on pèse 250 kilos, 
qu’on mesure deux mètres, et qu’on a une crinière imposante dorée, aussi touffue que 
majestueuse ? Ce n’est pas par hasard que le lion est considérer comme le roi des animaux. À vrai 
dire, le lion est le seul félin à posséder une crinière. Mais à quoi sert-elle ? 
Tout d’abord, elle permet de le différencier de la femelle, car elle se développe à la puberté. Elle 
lui permet de se faire remarquer par la femelle courtisée, mais aussi à se protéger lors des 
combats contre des rivaux. En effet, les lions se livrent à de violents combats, parfois mortels, pour 
obtenir le droit de s’accoupler avec une femme. Le vainqueur obtient généralement ce droit. Pour 
cette raison, le lion est souvent utilisé comme symbole de victoire. 
La Bible présente le Christ comme étant le Lion de la tribu de Juda ; le rejeton de David – c’est-à-
dire le Messie, celui qui sauve – celui qui a vaincu le diable, pour obtenir le droit d’ouvrir le livre et 
ses sept sceaux. Ce livre, selon les spécialistes de la Bible, serait le livre de vie qui contient le nom 
de tous les rachetés du Christ, c’est-à-dire, l’Eglise, l’épouse de Christ. Parce que le Christ à vaincu, 
il a le droit de s’approprier son épouse. 
La victoire de Christ, nous donne l’assurance que nous pourrons faire l’objet de ses plus tendres 
affections, et qu’il nous protégera, car nous lui appartenons. 
 
Ma prière : Seigneur, merci d’avoir donné ta vie et vaincu le mal et pour que je puisse vivre bientôt 
avec toi pour toujours. 
 
 
 
 
 

Ericka et Mario DOLCE 
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4 juillet 

 J’ai mis devant toi la vie et la mort, la bénédiction et la malédiction. Choisis la vie, afin que tu 
vives toi et ta postérité. Deutéronome 30 : 19 
 

 

Sandrine avait 12 ans lorsqu’elle s’est faite baptisée, convaincue que c’était le moment de 

donner sa vie à Jésus. Mais voilà, adolescente elle désirait vivre autre chose, faire comme tous ses 

copains de classe, manger ce qu’elle voulait, faire ce qu’elle voulait sans interdit. Aussi, elle 

commença à mentir à sa mère pour pouvoir sortir et faire des choses qu’elle savait contraires à ce 

que Dieu attendait d’elle. 

Sa conscience lui reprochait son mauvais comportement mais très vite son désir d’indépendance 

reprenait le dessus ; après tout, elle n’était pas hors la loi. Elle voulait vivre tout ce que les jeunes 

de son âge vivaient ; « Il n’y a rien de mal à cela » se disait-elle pour tenter d’avoir bonne 

conscience. Mais elle savait très bien que c’était faux et qu’elle ferait bien d’arrêter de suivre 

aveuglément ses copains de classe. 

Un soir, alors qu’elle était endormie, elle fit un rêve. Elle se voyait sur une haute montagne, 

entourée des frères et sœurs de l’église. Et soudain, dans le ciel, une grande lumière jaillit et l’on 

vit Jésus qui descendait du ciel sur les nuées, entouré d’une multitude d’anges. Lorsqu’Il arriva à 

hauteur de la montagne, il tendit la main et fit monter, une à une, chacune des personnes 

présentes sur cette montagne en leur disant « C’est bien, bon et fidèle serviteur, entre dans la joie 

de ton Maitre » ; et tous poussaient des cris de joie. Sandrine se tenait encore sur la montagne 

lorsque la nuée commença à s’éloigner. Prise de panique, elle regarda autour d’elle et ne vit plus 

personne. Elle était toute seule, plus aucun ami. Elle s’écria « Seigneur tu m’as oubliée, je suis là». 

Mais tous fixaient le ciel et ne l’entendirent pas. Alors, Sandrine s’élança et s’accrocha 

désespérément à la nuée. Et la voilà se balançant dans les airs. Elle se réveilla le lendemain matin, 

intriguée par ce rêve dont elle se rappelait les moindres détails, à l’exception du visage des 

membres d’église qui étaient avec elle. Sa mère lui demanda : « Je te trouve bien pensive 

aujourd’hui ? Qu’y a-t-il ? » 

Sandrine resta silencieuse un moment puis dit : « Maman, lorsque Jésus reviendra, y aura- t-il des 

personnes qui seront presque sauvées ? » 

Maman répondit « Non, Sandrine, le Seigneur aura pris soin d’avertir tout le monde afin que 

chacun se repente avant qu’il ne revienne ; ou l’on sera sauvé ou on ne le sera pas. Il n’y aura pas 

de compromis ». Sandrine comprit que le Seigneur utilisait ce rêve pour la prévenir. Il était temps 

pour elle de choisir. Elle décida ce jour-là de choisir la vie, de choisir Jésus. 

Ma prière de ce jour : Seigneur, il n’est jamais trop tard pour te suivre. Aujourd’hui je choisis la vie 

que tu m’offres en obéissant à ta parole. 
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5 juillet 

De loin l’Eternel s’est montré à moi : Je t’aime d’un amour éternel, c’est pourquoi je te conserve 
ma bonté. Jérémie 31 : 3 
 
 

Depuis son plus jeune âge, Amandine a appris à connaitre Dieu en allant à l’église avec sa 

mère. Elle participait de bon cœur à tous les programmes pour lesquels on la sollicitait. Elle avait 

aussi des amis et c’était pour elle un plaisir de les rencontrer le sabbat et au club des éclaireurs. 

En grandissant, elle s’est rendue compte que, malgré tout le cœur qu’elle mettait au service du 

Seigneur, elle ne le connaissait pas. Elle écoutait avec attention les expériences des autres à 

travers le bulletin des missions. Oh ! Combien elle souhaitait, elle aussi, faire ce type d’expérience 

remplie de foi !  Seigneur, disait-elle à chaque fois qu’elle priait, je veux faire une expérience 

particulière avec toi et te rencontrer, montre-moi que tu existes vraiment. 

Comme elle était toujours souriante et obéissante, sa mère ne se rendait pas compte que peu à 

peu, elle se désintéressait de l’église, somnolait durant les sermons qui  l’intéressaient de moins 

en moins. Elle était plus attirée par les activités que lui proposaient ses amies du lycée. Elle s’est 

même mise à mentir à sa mère pour pouvoir sortir avec ses amies. 

Elle continuait malgré tout à prier et à faire cette prière au Seigneur : « Je veux faire une 

expérience particulière avec toi et te rencontrer, montre-moi que tu existes vraiment ». Elle avait 

deux vies, celle à l’église et celle à l’extérieur avec ses amis qui l’incitaient de plus en plus à faire 

des choses peu recommandables. Devenue adulte, Amandine souffrait tellement qu’un soir, elle 

décida de mettre fin à ses jours, persuadée que Dieu l’avait oubliée après tout ce qu’elle avait pu 

faire. 

Elle se trompait. Dieu avait gardé précieusement sa prière : « Seigneur, Je veux faire une 

expérience particulière avec toi et te rencontrer, montre-moi que tu existes vraiment ». 

Alors qu’elle s’apprêtait à passer à ‘acte, elle entendit une voix douce qui lui disait : « Amandine, je 

t’aime d’un amour éternel, tu as de la valeur pour moi, s’il te plait ne fais pas ça et reviens à moi ». 

A l’instant même, un calme et  une paix envahirent son cœur, ce qui la poussa  à chanter et à 

pleurer de joie. Amandine compris qu’elle venait à son tour de faire son expérience avec Dieu. Il 

lui avait fait savoir, de la façon la plus douce qui soit, qu’Il existait et qu’Il l’aimait, elle, Amandine. 

Et depuis lors, Amandine reprit le chemin de l’église avec cette joie et cette paix qui ne l’ont plus 

quittée, même face à des situations difficiles. Elle sait désormais que Dieu est avec elle et qu’Il ne 

l’abandonnera jamais. 

Toi aussi, l’Eternel t’aime d’un amour éternel ; quoi que tu fasses, il sera toujours prêt à te le 

montrer car tu as de la valeur à ses yeux. 
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6 juillet 

C’est par la grâce que vous êtes sauvés, par le moyen de la foi. Et cela ne vient pas de vous, c’est 
le don de Dieu. Ephésiens 2 : 8 
 

 

« Vilain petit chat, quand vas-tu t’arrêter de faire des bêtises ! » s’exclament Ludyvine 

et sa mère. Depuis que son beau-père a ramené ce chaton à la maison, il enchaine bêtises sur 

bêtises. Impossible pour les deux femmes de le caresser, Grisou le chat, surnommé Moustique par 

Ludyvine, sort ses griffes. Oh là là ! Il a toujours faim et sait se faire comprendre. Toute la journée 

on n’entend que lui, « Miaou, miaou ! ».  Et le voilà qui passe entre les jambes de Ludyvine et de 

sa mère, manquant les faire tomber. Quand on lui donne à manger, si ce n’est pas de son goût 

alors ça recommence, miaou, Miaou.  Puisque l’on refuse de lui donner autre chose, Grisou le chat 

décide de se servir lui-même. Voyons voir ce qui sent si bon sur la table. Et le voilà debout sur ses 

pattes arrières qui se met à tirer la nappe de la table vers lui. « Vilain  chat ! » crie maman, « Que 

cherches-tu à faire !? ». Grisou fait mine de se détourner, l’espace d’un instant, puis revient à la 

charge. Son autre activité préférée, chasser les oiseaux qui viennent chercher de quoi se nourrir 

par la fenêtre de la cuisine. Oui mais il faut sauter sur l’évier, à proximité de la gazinière où se 

trouve le repas que maman a pris soin de cuisiner. La tentation est trop forte, et hop !, Grisou 

saute sur l’évier, renifle le repas au passage et fusille du regard l’oiseau ; et hop !, il passe par la 

fenêtre pensant pouvoir l’attraper, en vain, faisant tomber au passage un verre ou deux. La 

réaction de maman ne se fait pas attendre. Mais malgré toutes ses maladresses et les punitions 

qui s’ensuivent, le pauvre Grisou ne rate jamais une occasion de se faire remarquer. 

Un jour, exaspéré par les réactions de maman, le beau-père de Ludyvine s’écrie : « Mais qu’avez-

vous toutes les deux contre ce chat ?! Vous ne l’avez jamais aimé, depuis que je l’ai ramené à la 

maison. Puisque c’est ainsi, je vais partir avec lui et je le lâcherai en pleine nature, ainsi vous aurez 

la paix ».  Maman et Ludyvine se regardent, étonnées : « Mais qui t’as dit que nous ne l’aimions 

pas ? Il est hors de question que tu l’emmènes où que ce soit », s’écrie maman, « …c’est notre chat 

et nous l’aimons. Ce sont toutes ses bêtises que nous n’apprécions pas mais lui, il fait partie de 

notre famille ». Et tout le monde se met à sourire. 

Il en est de même pour Dieu, Il nous aime même si nous ne le méritons pas, même si nous faisons 

parfois des bêtises. Il nous aime. C’est notre mauvais comportement qui l’attriste. Son amour pour 

nous est immérité ; Dieu nous aime et veut nous sauver. N’est-ce pas merveilleux ? 

 

 

Célina ALBERI 

 

 

 

 

167



 

7 juillet 

 Jette ton pain sur la face des eaux, car avec le temps tu le retrouveras. Ecclésiaste 11:1 
 
 

As-tu déjà observé les fourmis ? Leur façon de se comporter ? Les Fourmis sont des 

insectes sociaux, elles communiquent entre elles par différents moyens. 

Elles utilisent le son, le toucher, la vue et surtout la communication chimique (l’odeur). Quand une 

fourmi trouve une source de nourriture intéressante, elle en rapporte une petite quantité au nid, 

en laissant derrière elle une traînée de phéromones, une odeur particulière, pour marquer son 

chemin. Ses copines tenteront ensuite de suivre ce chemin pour retrouver la source de nourriture. 

Jamais l’idée ne leur viendrait de ne pas partager leur trouvaille avec leurs congénères.  

Dans la Bible, dans le livre de 2 Rois au chapitre 7, il est rapporté l’histoire de quatre lépreux. 

Leur ville, Samarie, était assiégée par l’ennemi. Aucune nourriture n’y entrait n’y n’en sortait. Au 

bout de quelques mois de siège, le peuple commença à avoir faim car il n’y avait plus rien à 

manger. Alors les quatre lépreux, pour échapper à une mort certaine, décidèrent de se rendre 

dans le camp ennemi pour tenter leur chance et trouver de quoi survivre. Mais au petit matin, 

quand ils y pénétrèrent, à leur grande surprise, le camp était vide. Plus personne ! L’Eternel Dieu 

avaient fait fuir les ennemis qui, morts de peur, n’avaient rien emporté avec eux. Les quatre 

lépreux, tout heureux de leur chance inespérée, se mirent à fouiller et trouvèrent beaucoup de 

bonnes choses à manger ainsi que des trésors en or et argent. Ils mangèrent, mangèrent jusqu’à 

satiété. Ils prirent ensuite quelques trésors et allèrent les cacher. Mais en route, ils se dirent l’un à 

l’autre « Nous n’agissons pas bien. Cette journée est une journée de bonne nouvelle. Si nous 

gardons le silence, nous en serons punis. Allons au palais royal pour informer le roi ».  

Voilà le comportement que Dieu attend de ses enfants. Tout comme la fourmi ou alors ces quatre 

lépreux, nous devons partager ce que nous avons, partager notre pain, notre goûter à l’école, les 

vêtements en bon état qui sont devenus trop petits pour nous, notre savoir, notre sourire, la 

Parole de Dieu. Dieu nous bénit et nous devons être, en retour, une bénédiction pour ceux qui 

nous entourent, en partageant. Avec le temps, tu verras d’autres bénédictions encore plus 

grandes que le Seigneur t’accordera, ainsi qu’à ta famille, à cause de cette toute petite action que 

tu auras choisi de faire de bon cœur. 

Ma prière du jour : Seigneur, aide-moi, dès que l’occasion se présente, « à partager mon pain avec 

celui qui a faim, et  à accueillir les pauvres ; si je vois un homme nu, à le couvrir,  et à ne pas me 

détourner de mon prochain ». (Ésaïe 58:7 ). 
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8 juillet 

L’Eternel est près de tous ceux qui font appel à Lui, de tous ceux qui font appel à Lui avec 
sincérité. Psaumes 145 : 18 
 

Trey, un jeune garçon de 7 ans prie avec des officiers de police locaux, lors des 

manifestations qui ont lieu dans sa ville aux Etats-Unis, pour  protester contre la mort brutale de 

Georges Floyd, un homme noir américain. Touché par les évènements, il s’est donné comme 

mission de prier avec tous les policiers qui le souhaitent. En posant sa petite main sur les épaules 

musclées d’un policier, on l’entend murmurer ces paroles, les yeux fermés : « Dieu, s’il te plait, 

protège ces policiers et leurs familles et leur ville, Amen ». 

Cette simple prière a suffi  pour toucher le cœur de milliers de personnes y compris de ses 

parents.  

Lorsque nous prions, le Seigneur sait d’avance ce dont nous avons besoin. Mais alors, pourquoi 

prier, s’il sait déjà tout ? Notre Dieu veut simplement que, par nos prières, nous ayons le désir de 

rentrer en contact avec lui, de lui parler et de lui confier, comme à un ami, tous nos soucis et nos 

demandes. Il aime nous voir venir à Lui avec un cœur sincère. Parce que Lui, il n’attend pas que 

nous fassions le premier pas, Il vient toujours à nous pour parler à notre cœur ;  Il nous dit lorsque 

nous faisons des choses bien ou pas, Il nous pousse à demander pardon, à aimer notre prochain, 

et c’est encore Lui qui nous pousse à Le prier.  

Par nos prières sincères,  nous  montrons à Dieu que nous l’aimons et nous poussons d’autres 

personnes à prier et à Lui faire confiance, dans les bons comme dans les moments difficiles, tout 

comme Trey, le petit missionnaire de 7 ans.  

Prie pour ceux qui t’entourent, prie pour ta famille, prie pour tes amis, prie pour ton église ; prie 

lorsqu’une situation difficile se présente, prie pour ceux qui vivent dans le monde, prie pour les 

personnes qui n’ont pas la même chance que toi, de vivre dans un pays en paix, qui ne mangent 

pas à leur faim, qui sont malades. Prie pour dire « merci Seigneur ». Mais surtout, prie pour que 

Dieu puisse changer ton cœur et qu’Il le remplisse d’amour pour Lui et pour ton prochain. Voilà le 

but véritable de la prière. Prie donc sans cesse et sois une lumière à l’endroit où tu te trouves. 
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9 juillet 

Car mes pensées ne sont vos pensées, et vos voies ne sont pas mes voies, dit l’Eternel. Esaïe 55 :8 
 

 

« Je reconnais que tu peux tout, et que rien ne s’oppose à tes pensées, Seigneur ! » s’est 

exclamé David en voyant les résultats de son examen, « Mention bien ». C’était pour lui inespéré. 

Durant l’année scolaire, il avait travaillé un peu plus que les autres car il y avait deux matières, 

dispensées uniquement le samedi, auxquelles il n’assistait pas. Il travaillait seul ses cours que lui 

remettaient ses camarades.  De plus, il devait préparer un dossier pour faire une présentation à 

l’oral. Cette note était déterminante et éliminatoire s’il échouait.  

Il avait travaillé dur pour finir et remettre son dossier dans les délais. Mais la veille au soir, il n’en 

pouvait plus, il était à bout de force, plus rien se semblait vouloir sortir de son cerveau. Impossible 

de se relire et d’organiser son travail. Il essaya jusque tard dans la nuit mais rien. Le lendemain, il 

se remit au travail, mais en vain ; cette fois, tout se mélangeait dans sa tête et l’heure avançait 

bien trop vite. Dégouté, il ferma d’un bruit sec son ordinateur et s’adressa au Seigneur « Je n’en 

peux plus, j’abandonne » et il sortit s’aérer un peu. 

Il informa qu’il ne se présenterait pas à l’oral et qu’il reviendrait l’année prochaine passer cet 

examen.  Il était le seul à avoir abandonné si près du but. Il avait fait tant de sacrifices ! Même 

ceux qu’il avait encouragés, alors qu’ils étaient sur le point d’abandonner, avaient déposé leur 

dossier. Tant pis ! Il essaya de faire bonne mine mais au fond, il était tout simplement dégouté. Le 

lendemain de leur passage à l’oral, l’une de ses camarade l’appela au téléphone : « Toi David, tu as 

abandonné ! Toi qui nous a encouragés, je n’arrive pas à y croire ?! Non, tu dois te battre ! Tout 

n’est pas encore perdu. Envoie un message et demande à passer l’oral avec deux autres camarades 

qui étaient malades, je suis sure que l’on va te l’accorder ».  

David réfléchit longuement, après avoir raccroché. Il se mit devant son ordinateur, l’ouvrit et 

s’adressa à Dieu : « Seigneur, je sais que tu es le Dieu de l’impossible, si tu permets qu’avant 

minuit je finalise mon dossier, alors je ferai cette demande ». A sa grande surprise, les idées lui 

venaient naturellement, sans forcer, à tel point qu’il finit son dossier bien avant minuit. Le 

lendemain, il appela avec beaucoup d’appréhension. Non seulement on l’autorisa à passer 

l’examen mais il le réussit « haut la main ». 

Il comprit que le Seigneur avait envoyé une messagère, en la personne de sa camarade, pour lui 

parler parce que c’était cette année, et non l’année suivante, que Dieu avait résolu de lui accorder 

la réussite. 

Fais confiance à Dieu en tout temps et tu verras les projets de bonheur, qu’il a formés pour toi, 

s’accomplir. « Recommande ton sort à l’Eternel et Il agira ». 
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10 juillet 

Le royaume des cieux est semblable à un trésor caché dans un champ. Celui qui l’a trouvé le 
cache et dans sa joie, va vendre tout ce qu’il a, et achète le champ. 
Le royaume des cieux est semblable à un marchand qui cherche de belles perles. Il a trouvé une 
perle de grand prix, il va vendre tout ce qu’il a pour acheter cette perle précieuse. 
Matthieu 13 : 44-46 
 

 

T’est-il déjà arrivé de perdre un objet très important pour toi ? Tu le cherches partout, 

vraiment partout dans la maison. Mais personne ne l’a vu ou ne l’a touché. Ton cœur bat à tout 

rompre. Alors tu te remets à le chercher, encore et encore. Les jours passent, tu ne fais que penser 

à cela et à l’endroit où tu aurais bien pu le mettre ; où l’as-tu vu pour la dernière fois, ne l’aurais-tu 

pas prêté à un ami ? Alors, tu remets ta chambre sens dessus dessous pour le retrouver jusqu’à ce 

que …enfin le voilà, bien caché dans un de tes sacs. Quelle joie ! Tu cours, tu sors de ta chambre et 

tu racontes, à qui veut l’entendre, ton bonheur d’avoir retrouvé ton trésor. 

Il en est de même de la Bible, la Parole de Dieu. Incroyable ! Et pourtant si ! Que tu le croies ou 

non, c’est un trésor précieux, plus précieux encore que l’or ou les diamants ou même qu’un gros 

billet de cinq cents euros ! Lorsque tu lis la Bible, elle t’apprend à connaitre Dieu, le créateur de 

toute chose et de toute vie. A travers les histoires, les poèmes et les prophéties où Dieu révèle à 

ses messagers les grands évènements de l’histoire de notre monde, tu découvres le grand Amour 

de Dieu pour toi et pour tous les êtres humains. C’est vraiment passionnant, l’histoire de David, ce 

jeune garçon qui a affronté un géant parce qu’il ne supportait pas de l’entendre insulter le Dieu de 

l’Univers, son Dieu d’amour. Ou encore, Joseph, vendu par ses frères, qui est devenu un homme 

très important à cause de sa fidélité et de son honnêteté. Il y a aussi l’histoire de Moïse, qui a été 

sauvé par une princesse et qui, par la suite, a quitté le palais royal où il vivait pour accomplir la 

mission que Dieu lui-même lui avait réservée. 

Et la vie de Jésus, lorsqu’il vivait sur cette terre ; son grand sacrifice, par Amour pour chacun de 

nous, tous les miracles qu’il a accomplis et le bonheur qu’il offrait à tous ceux qui croyaient en Lui !  

Ce bonheur est aussi à ta portée, si tu acceptes de croire en Lui et d’obéir à ses commandements, 

contenus dans sa précieuse parole, la Bible. Plus tu la liras et plus tu te sentiras encore plus 

heureux que si tu avais trouvé de l’or ou de l’argent. « Heureux ceux qui écoutent la parole de Dieu 

et qui la gardent.» Luc 1 : 28 
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11 juillet 

Venez à moi, vous tous qui êtes fatigués et chargés, et je vous donnerai du repos...  
Matthieu 18 :28 
 

 Tu te demandes peut-être si Jésus avait un restaurant ? Non, ce n'était pas sa mission, 

même si la Bible rapporte qu'en deux occasions au moins, il a nourri des milliers de personnes. 
Il y a une autre façon de comprendre le mot restaurateur, et c'est cette façon-là qui nous intéresse. 
As-tu trouvé ? Oui, il s'agit de cette activité qui consiste à remettre les choses en bon état. Cela 
peut être des tableaux, des meubles, des constructions... qui ont été abîmés par le temps, l'usure, 
les mauvais traitements... Le restaurateur enlève toutes les traces de dégradation, répare ce qui 
est cassé, pose des matériaux qui correspondent à l'objet pour qu'il redevienne comme il était 
supposé être lors de sa réalisation... Il le remet à neuf ! C'est un travail long et délicat. Ceux qui le 
font sont des passionnés, des personnes qui aiment les beaux objets. 
Qu'est-ce que Jésus remettait en bon état ? Oui, les gens ! Toutes sortes de personnes : des 
enfants, des adultes, des garçons et des filles, d'ici ou d'ailleurs... 
Cela s'appelle des guérisons. Combien de miracles de guérisons connais-tu ? 
Par tous ses miracles, Jésus voulait montrer qui est Dieu. Un Dieu aimant, qui souhaite le bonheur 
de Ses enfants. Un Dieu tout-puissant aussi, capable de donner ce bonheur. Il voulait aussi nous 
faire comprendre qu'avec Dieu dans notre vie, nous devenons meilleurs... libérés du mal. 
Parfois, la vie abîme bien des enfants, des adolescents, des adultes à cause de la violence de 
certains, de leur manque de respect, de leurs abus. Au lieu de protéger, certains agressent. On est 
blessé, meurtri, malade... On souffre, on a perdu le sourire, on a même envie de mourir. 
Jésus, le restaurateur, nous montre que nous pouvons avoir une nouvelle chance, que nous 
pouvons vivre une nouvelle vie. Il est passionné de nous et aime nous voir heureux et épanouis. 
Peut-être te sens-tu abîmé, triste, sans aucun intérêt pour la vie, « nul et bon à jeter » ou peut-
être connais-tu quelqu'un dans ce cas, ne désespère pas. Jésus le restaurateur est là ! Il est là pour 
toi ! 
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12 juillet 

Je suis venu afin que mes brebis aient la vie et qu'elles soient dans l'abondance. Jean 10 :10 
 
 

Sagina venait d'entrer au collège. Elle était pleine de vie, souriante, chantante, parlant et 

riant avec camarades et enseignants. Puis, vers la fin de l'année scolaire, sans que l'on comprenne 
ce qui s'était passé, elle a changé. Elle ne riait plus, ne voulait plus chanter, se refermait sur elle-
même.  
Quand ses enseignants essayèrent de comprendre ce qui n'allait pas, elle ne répondait pas 
ouvertement, mais elle était pleine de colère et disait qu'elle voulait mourir. C'était terrible !  
Mais ce qui était le plus terrible, c'est ce qui était arrivé à Sagina. Cette petite fleur qui 
s'épanouissait, apportant de la joie autour d'elle, avait été la proie d'un proche de sa famille. Il se 
permettait sur elle des gestes qu'il n'aurait pas dû poser... Sagina se sentait souillée, honteuse, 
blessée. Elle était en colère mais ne savait comment le dire et comment dénoncer son agresseur. 
Heureusement, ce qu'elle subissait a fini par être compris et ses parents l'ont mise en sécurité et 
ont enclenché la justice. 
Aujourd'hui, Sagina est épanouie et active autour d'elle, rendant service et faisant du bien. Parce 
que Sagina a su bénéficier de la restauration que Jésus donne. Comment cela ? 
Le restaurateur, si tu t'en souviens, est celui qui donne une nouvelle chance, une nouvelle vie aux 
objets abimés, vieillis, cassés. Il commence par ôter toutes les traces, les marques, les parties 
cassées, abîmées... Cela demande du temps et peut être « douloureux » (pas pour un objet bien 
sûr) car il faut raboter, couper… Une chose est sûre, c'est qu'on ne peut pas commencer une 
nouvelle vie avec les éléments toujours dégradés. Comment, dans la vie, les enlève-t-on ? 
1. En en parlant. Reconnaître la blessure, la douleur. Ne pas la dire c'est la garder en soi et 
continuer de souffrir. 
2. En faisant œuvrer la justice : le coupable doit être puni, la victime doit être reconnue et 
soignée. 
3. En pardonnant. Pardonner n'est pas oublier, ni justifier le mal. C'est se libérer des 
sentiments négatifs suscités par le mal qu'on a subi. C'est accepter cette partie de sa vie et être en 
paix malgré tout. 
Jésus, le restaurateur, agit particulièrement sur les points 1 et 3 (le 2 viendra de la part des 
hommes d’une part et plus tard de la part de Dieu, pour ceux qui ne se sont pas repentis). Il est le 
premier à qui tu peux parler, tu peux tout lui dire, il peut tout entendre. Et il t'aidera à te défaire 
des sentiments négatifs qui peuvent continuer de polluer ta vie. 
Personne ne devrait avoir à subir les agressions d'un prédateur. Aucun enfant, aucun adolescent. 
Malheureusement, notre monde est encore ce qu'il est, et cela peut encore se produire. Dans ces 
cas-là, souviens-toi toujours que Jésus est le restaurateur par excellence. 
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13 juillet 

En Jésus-Christ nous avons, par la foi en lui, la liberté de nous approcher de Dieu avec 
confiance. Ephésiens 3 : 12 

 
 

Es-tu chrétien ? Mais sais-tu ce que cela signifie ? 

Dans le monde il y a de nombreuses religions. Trois grandes monothéistes, c’est-à-dire qui croient 
qu’il n’y a qu’un seul Dieu. Ce sont le Judaïsme, le Christianisme et l’Islam. En dehors de ces 
religions, il y a d’autres croyances telles que l’Hindouisme, l’animisme… 
Une religion oriente tout le fonctionnement d’un être humain. Avoir une religion, ce n’est pas 
simplement se rendre dans une église ou un temple ou tout autre lieu de culte, c’est surtout croire 
que ses croyances doivent se concrétiser dans tout ce que l’on est, dans tous ses choix de vie. 
Alors être chrétien c’est quoi ? 
A la maison, nous avons deux chats. Ils sont frères. Leur maman a disparu alors qu’ils n’avaient 
que quelques semaines. Elle les avait si bien cachés qu’on ne savait pas où ils étaient. Ce n’est que 
poussés par la faim qu’ils sont sortis de leur cachette. Mais comme ils ne nous avaient pas été 
présentés, ni nous à eux, ils avaient peur de nous. Même si nous voulions leur faire du bien, ils se 
méfiaient et nous fuyaient… Mais à force de douceur, de nourriture, ils ont fini par nous laisser les 
approcher, puis les caresser et jouer avec eux. Ils ont fini par nous faire confiance. Et aujourd’hui, 
ils comptent sur nous pour leur nourriture, nous suivent et se frottent contre nous, apprécient nos 
caresses et les réclament… Ils n’ont plus peur, ils sont devenus nos amis. 
Être chrétien, c’est choisir d’être ami de Dieu. Avant, on était comme ces chatons, effrayés, seuls, 
méfiants… Mais Dieu nous a amadoués et on s’est laissé approcher au point de lui faire confiance. 
Etre chrétien, c’est voir en Dieu un ami personnel ; il est réellement présent, ce n’est pas un ami 
imaginaire. Il écoute, aide et donne de la sagesse. Cette amitié donne du courage pour affronter 
toutes les difficultés. Cela se fonde sur ce que Jésus a vécu avec Dieu lorsqu’il était sur la terre. Les 
expériences vécues par d’autres personnages aussi confortent dans la réalité de cette relation 
personnelle avec Dieu. 
A cause du péché, il aurait dû y avoir séparation entre Dieu et nous, mais grâce à Jésus, cette 
séparation a été annulée. Dieu s’est approché de nous et nous également, nous nous approchons 
de lui. C’est cela être ami avec Dieu. C’est cela être chrétien. 
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14 juillet 

Réjouissez-vous plutôt et soyez à toujours dans l'allégresse, à cause de  ce que je crée ; car je crée 
Jérusalem pour l'allégresse et son peuple pour la joie. Esaïe 65 :18 
 
 

 J'ai passé mon enfance en Région Parisienne et je garde des souvenirs très particuliers 

des 14 juillet. C'est la fête nationale des français qui célèbrent la prise de la Bastille, au cours de la 
révolution qui renversera la monarchie (un système dirigé par un roi) et donnera le pouvoir au 
peuple. Il me semble bien que toutes les nations du monde ont un jour où leurs habitants 
célèbrent la fierté nationale. 
Aujourd'hui, le 14 juillet, on voit à la télé tout un long défilé sur les Champs Elysées d'une 
représentation de la force militaire française : dans des chars, des voitures, à moto, à cheval, à 
pieds, en avion, en musique et en parole... Une force qui peut faire peur. 
Mais le souvenir de mes jeunes années n'a rien à voir avec l'armée et la puissance de feu. Je vois 
des lampions et toutes sortes de jolies décorations dans les rues, des spectacles, des barbes à 
papa, plein de gens dans les rues tout sourire et des enfants installés sur les épaules de leurs pères. 
J'entends beaucoup de bonne humeur, je sens de bonnes odeurs et je vois de jolies couleurs. 
Des années plus tard, étudiante, j'ai voulu revivre un 14 juillet et je suis sortie en fin d'après-midi. 
Il y avait énormément de gens dans les rues et beaucoup d'excitation, de la joie, un sentiment de 
liberté (les transports étaient gratuits, des bals à différents coins de rue) et de fraternité (les gens 
n'avaient pas peur les uns des autres, ils se parlaient joyeusement, même sans se connaître). Il y a 
comme une trêve, un oubli des problèmes et des difficultés de la vie. On veut juste se souvenir de 
la joie d'être français, d'être libres, égaux et frères. 
C'est drôle comme un même événement peut être perçu différemment selon l'endroit où tu te 
trouves. C'est normal, me diras-tu ! Bien sûr. En regardant à la télé, on voit ce que d'autres ont 
choisi de montrer et cela reste distant, froid, extérieur à soi. Tandis que lorsqu'on y est soi-même, 
on ressent l'atmosphère, les émotions... C'est plus intéressant d'être un vrai participant plutôt 
qu'un simple spectateur, n'est-ce pas ? 
Sais-tu que les chrétiens aussi auront une super célébration ? Ils célébreront la fin de l'empire du 
mal et leur totale libération. Ils célébreront l'intronisation de Jésus comme Roi et l'établissement 
de la Nouvelle Jérusalem, le nouveau royaume où tous seront libres, égaux et frères ! 
Là aussi, il y aura deux points de vue : celui éloigné, des spectateurs effrayés et épouvantés ; et 
celui proche, des participants qui seront remplis de joie, qui danseront, chanteront et mangeront 
au cours de la fête... 
Quel point de vue préfères-tu ? Spectateur ou Participant ? Peur ou joie ? C'est maintenant que 
cela se décide : tu dois être là où cela se passe ! Cela se passe avec Dieu, chaque jour. 
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15 juillet 

L’enchantement ne peut rien contre Jacob, ni la divination contre Israël ; Au temps marqué, il 
sera dit à Jacob et à Israël quelle est l’œuvre de Dieu. Nombres 23 :23 
 
 

« Sabrina, gentille sorcière », « Salem », « Harry Potter » et j’en passe… J’imagine que 

certains de ces films ou séries ne te sont pas inconnus. A une époque, et encore maintenant, 
c’était vraiment divertissant de s’adonner à la magie, de connaître des sorts et de frayer avec le 
monde de l’occulte… Dans les livres et les films comme dans les jeux, les enfants et les adolescents 
sont initiés « en douceur » au monde satanique. L’idée, c’est qu’on n’a pas à avoir peur de lui ou 
qu’il n’est pas si mauvais. 
Mais lorsqu’on est enfant, on a souvent peur du diable et des manifestations sataniques. Est-ce 
simplement une question d’âge ?  
Ne t’y trompe pas, le diable est réellement mauvais. Ne pas avoir peur de lui ne doit pas le 
transformer en une distraction, ou un objet avantageux à manipuler… Satan n’est pas un jeu et il 
n’est pas notre ami ! 
Pourtant, c’est vrai, nous pouvons ne pas avoir peur de Satan. 
Je me souviens qu'au collège, un camarade avait raconté comment son père haïtien, avait été la 
cible d'une manigance vaudou de la part d’une jeune femme qui souhaitait le charmer. Afin qu’il 
tombe amoureux d'elle, elle lui avait fait boire une mixture particulière. Mais cela n’a eu aucun 
effet sur lui car c’était un jeune homme qui craignait Dieu. Quelles que soient les attaques qui lui 
ont été faites, rien n’a abouti parce qu’il était sous la protection divine. Parce que dans le monde 
invisible, Dieu aussi agit ; et parce que Dieu est totalement plus puissant que le diable.  
Dieu avait dit cela à Balaam, lorsqu’un roi cherchait à nuire au peuple de Dieu ; et c’est une 
promesse divine que tu peux retenir. Nombres 23 : 23 
Jésus, homme, après ses 40 jours et nuits de jeûne et de prières, a expérimenté les attaques de 
Satan. A plusieurs reprises, il a essayé de le faire tomber mais sans succès car, même si Jésus était 
faible physiquement (de faim, de fatigue, de peur), il était fort spirituellement et 
émotionnellement car il était uni à Dieu et il comptait sur Dieu. 
Tu dois savoir que tu peux être victorieux, tout comme Jésus. Quoi que ce soit qu'on fasse contre 
toi, rien ne t'atteindra tant que tu es uni à Dieu. Tout est là.  
Tu peux ne pas avoir peur du diable, non pas parce qu’il est inoffensif ou gentil (ce qui est 
totalement faux, je le répète), mais parce que Celui qui est avec toi est plus fort que lui ! 
Dieu est-il avec toi ? Ou encore es-tu avec Dieu ? 
Attention aux influences, à ne pas détourner ton regard de Jésus... Ne t'aventure pas dans des 
domaines qui ne reconnaissent pas Jésus. C’est toi qui décides de faire de Jésus ton bouclier en 
ayant recours à la prière, à la méditation de sa parole. 
Dans toutes tes activités, relations, loisirs... toujours, assure-toi que Jésus est avec toi. Tu n’auras 
même pas peur ! 
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16 juillet 

 
 

Car c’est par la grâce que vous êtes sauvés, par le moyen de la foi. Et cela ne vient pas de vous, 
c’est le don de Dieu. Ce n’est point par les œuvres, afin que personne ne se glorifie.  
Ephésiens 2 : 8,9  

 
 

Si l’on te demande quel est le verset le plus connu de la Bible, tu diras sans doute Jean 3 : 

16 « Car Dieu a tant aimé le monde qu’Il a donné Son fils unique, afin que quiconque croit en Lui, 
ne périsse pas, mais qu’il ait la vie éternelle. » 
C’est un verset merveilleux pour lequel nous pouvons continuellement dire merci à Dieu. Il 
présente le projet divin, son intention : Dieu permet à n’importe qui d’être sauvé du péché et de 
vivre heureux pour toujours, grâce à Jésus. Ce verset est incontournable. 
J’aimerais partager avec toi un autre passage qui me parait tout autant important, parce qu’il me 
semble être le complément du premier verset. Il s’agit d’Ephésiens 2 : 8,9. 
Imagine une pièce de monnaie : sur une face tu as Jean 3 : 16, l’intention de Dieu ; sur l’autre, 
Ephésiens 2 : 8,9, la participation de l’homme. 
Souvent nous avons le sentiment qu’il nous faut faire quelque chose pour obtenir le salut. On 
reçoit cet enseignement depuis des siècles. Si tu fais ceci ou cela, Dieu te sera favorable. Si tu ne 
fais pas ceci ou cela, Dieu te punira… 
Les versets d’Ephésiens 2 : 8,9 nous font comprendre que tout est grâce, c’est-à-dire que Dieu me 
fait un don. Ce que je veux ou peux faire ne pèse pour rien dans mon salut. Si je suis sauvé(e) c’est 
une grâce que Dieu me fait, une faveur, un cadeau parce qu’Il est bon. Ce n’est pas parce que 
j’aurais fait quelque chose de bien, de juste, de méritant. Rien ne vient de moi. C’est juste parce 
que Dieu l’a bien voulu. Ce que je fais de bien ne va pas m’assurer une place auprès de Dieu. Ma 
place y est parce qu’Il l’a décidé, parce qu’Il m’aime, parce qu’Il est bon. 
Ceci nous place tous au même niveau : les plus forts ne sont pas plus avantagés que les plus faibles 
(tu comprends mieux le « quiconque » de Jean 3 : 16 ?). Notre seule participation finalement, c’est 
d’y croire. Croire que Dieu m’aime et est bon pour me sauver, qui que je sois, croire qu’il a 
vraiment réservé ma place auprès de Lui, qui que je sois. 
Cela correspond au « afin que quiconque croit » de Jean 3 : 16. Croire ce n’est pas faire, réaliser, 
fabriquer, mettre la main à la pâte… ; croire c’est accepter, adhérer et se laisser conduire par celui 
en qui on croit. 
Il y a quelques temps, mon père m’a demandé d’arranger quelque chose dans sa maison. Je lui ai 
donné mon accord. Mais étant occupée à autre chose, je ne l’ai pas fait immédiatement. Quand je 
suis arrivée pour le faire, je me suis rendue compte qu’il avait déjà commencé. A-t-il cru en ma 
parole ? Non, puisqu’il l’a fait à ma place… 
Ne travaille pas à la place de Dieu, crois simplement en Sa parole et laisse-Le agir en toi. 
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17 juillet 

L’orgueil d’un homme l’abaisse ; mais celui qui est humble d’esprit obtient la gloire.  
Proverbes 29 :23 

 
 

Connais-tu bien les rois de la Bible ? Le premier roi fut Saül, ensuite vint David… 

Connais-tu aussi le roi Ozias ?  
Il est devenu roi à 16 ans, c’est assez jeune. Aujourd’hui à cet âge, on se dit qu’on est assez grand 
pour prendre ses propres décisions, on veut faire ce qu’on veut. Effectivement, on peut faire ce 
que l’on veut, mais c’est mieux de le faire avec Dieu. Ozias avait compris cela. Et il est resté fidèle à 
Dieu pendant son règne de 52 ans ! Il a eu un règne prospère, a connu de grands triomphes, a bâti 
des choses intéressantes pour son peuple… Il a réussi son règne ! 
Malheureusement, il y a un « mais ». 
Vers la fin de sa vie, il a vécu quelque chose d’assez particulier, de triste même. Il s’est sans doute 
dit qu’il réussissait parce qu’il était meilleur que d’autres, qu’il était une bonne personne qui 
méritait d’avoir du succès. Que c’était normal pour lui de connaître la situation qu’il vivait. Bref ! Il 
s’est mis à développer de l’orgueil, de la propre suffisance, de la satisfaction de soi. Il a cru que 
tout lui était possible, que tout lui était permis. C’est très bien d’être sûr de soi et d’oser 
entreprendre.  Là où cela devient dangereux et néfaste, c’est quand cette trop haute opinion de 
soi devient de la présomption et que l’on se croit au-dessus des lois. C’est ce qui est arrivé à Ozias. 
Il se sentait si bon, si proche de Dieu, si béni qu’il a cru qu’il pouvait même faire le travail des 
prêtres qui étaient consacrés pour ce travail spécial. 
Dans le système du temple de l’Ancien Testament, seuls les prêtres avaient le droit d’entrer dans 
le lieu saint et d’offrir les sacrifices de parfum. Le reste du peuple, même le roi, ne circulait que 
dans le parvis. Ozias, était si sûr de lui, qu’il outrepassa son droit et entra dans le lieu saint pour 
offrir des parfums. Certes, il le faisait dans un désir d’honorer Dieu, mais il avait oublié qu’on 
honore Dieu d’abord en lui étant obéissant (1 Samuel 13 :9, 13).  
Lorsque les sacrificateurs lui ont fait la remarque que ce qu’il faisait n’était pas bien, il s’est mis en 
colère. La sagesse aurait voulu qu’il reconnaisse qu’il avait été trop loin et qu’il demande pardon. 
Mais lui, le grand roi Ozias, faisait tout bien, n’est-ce pas ? Comment aurait-il pu s’humilier et 
reconnaître qu’il avait mal agi ? Il s’est donc mis en colère et, malheureusement pour lui, il a été 
instantanément frappé de la lèpre. Quelle honte ! Quelle tristesse ! Il avait certainement oublié 
qu’il se trouvait, non devant des hommes, mais devant Dieu ! 
Mais cela ne serait pas arrivé s’il était resté humble. 
Savoir garder sa place, dans l’humilité, est la clé de la vie. Même lorsque l’on connaît un incroyable 
succès, il faut savoir rester humble. 
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18 juillet 

L'Éternel fit venir un grand poisson pour engloutir Jonas, et Jonas fut dans le ventre du poisson 
trois jours et trois nuits. Jonas, dans le ventre du poisson, pria l'Éternel, son Dieu. Jonas 2 :1-2 
 

Le 26 mai 2013, un remorqueur d’une trentaine de mètres, le Jascon 4, fit naufrage au 

large des côtes africaines du Nigéria, lors d’une forte houle. Le navire coula avec à son bord douze 
membres d’équipage. 
Plus de deux jours ½ après, le 28 mai 2013, un navire arriva sur place avec des plongeurs devant 
repêcher les corps des douze hommes, tous présumés morts. Un plongeur fut envoyé pour 
explorer, équipé d’une caméra, l’épave du navire reposant, couché à l’envers, par 30 mètres de 
fond. 
En pénétrant dans une pièce, une main saisit celle du plongeur ; on entend alors le plongeur et le 
coordonnateur l’assistant depuis la surface, s’exclamer ébahis « He’s alive, he’s alive ! » (« Il est en 
vie, il est vivant ! »).  
Je t’invite à regarder cette vidéo émouvante et extraordinaire, accessible en ligne. 
On découvre alors un homme, Harrison (Odjegba) Okene, ayant de l’eau jusqu’au torse, dans une 
poche d’air au fond du navire, avec pour seule nourriture des boissons gazeuses (eau et sucre), ce 
qui lui a permis de survivre pendant soixante-deux heures, soit près de trois (3) jours.  
Ce cuisinier nigérian de 29 ans se préparait à mourir de façon horrible car, humainement parlant, il 
ne semblait y avoir aucune issue. D’ailleurs, peu de temps avant l’arrivée du plongeur, Harrison 
priait et récitait un psaume.  
L’équipe mit un casque de scaphandrier à Harrison et après l’avoir fait sortir de l’épave, il fut placé 
dans une chambre de décompression avec ses sauveteurs.  
Harrison put rejoindre sa famille quelques jours après. Harrison proclame que c’est Dieu qui l’a 
gardé en vie et a permis qu’il soit délivré des profondeurs et du ventre du navire. 
Ce sauvetage  miraculeux nous rappelle que rien n’est impossible à Dieu, même dans des 
situations désespérées.  
Cela rappelle aussi l’épisode de Jonas, avalé par un grand poisson. Il s’agissait peut-être d’un 
requin-baleine, le plus gros poisson du monde, ou plus vraisemblablement d’un cachalot !  
En effet, ce cétacé pouvant dépasser les 20 mètres de long est un habitué des grandes 
profondeurs. Le cachalot plonge régulièrement chasser entre 400 et 2000 mètres de profondeur. 
Jonas fait allusion à ces descentes en profondeur et à son sauvetage :  
« Je suis descendu jusqu'aux racines des montagnes, Les barres de la terre m'enfermaient pour 
toujours; Mais tu m'as fait remonter vivant de la fosse, Éternel, mon Dieu! » Jonas 2 :7 
Que ce soit pour Jonas ou Harrison Okene, seul Dieu pouvait leur conserver la vie durant trois (3) 
jours au fond de la mer puis les en faire remonter vivants à la surface. 
Pour l’anecdote, Jonas devait prêcher aux cent-vingt mille habitants de Ninive afin de leur 
préserver la vie et, petit clin d’œil du Seigneur, Ninive était une grande ville de trois (3) jours de 
marche ! 
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19 juillet 

…afin que nous ne soyons plus des enfants, flottants et emportés à tout vent de doctrine, par la 
tromperie des hommes, par leur ruse dans les moyens de séduction. Ephésiens 4 :14 
 
 

Il y a bien longtemps, un enfant prénommé Gilbert réclamait un canot pneumatique à son 

père. Ce dernier, lui-même pêcheur plaisancier et connaissant bien les dangers de la mer, le lui 
refusa et lui déconseilla même de monter à bord de ceux-ci.  
Sauf qu’un jour de vacances (où son père était au travail et où sa mère était restée s’occuper de sa 
grand-mère souffrante), Gilbert alla à la plage, au Moule en Guadeloupe, sous la surveillance de 
son grand-père ainsi que d’oncles et tantes et en compagnie de plusieurs de ses cousins. Arrivé sur 
la plage, un des cousins, prénommé Radjiv* et âgé comme Gilbert d’environ 7 ans ½, mit à l’eau 
…un canot pneumatique !  
* Prénom modifié 
Après avoir vainement « tenté de résister à l’appel du grand large » (ou du moins, celui du lagon 
protégé par la barrière de corail), Gilbert désobéit à l’ordre de son père et monta finalement à 
bord de l’embarcation de son cousin. Tous deux commencèrent alors à goûter pleinement aux 
joies de cette balade nautique. Ah, l’ivresse de voguer en toute liberté sur les flots, le visage 
fouetté par les alizés.  
Mais au bout de quelques minutes, les deux cousins réalisèrent qu’ils s’éloignaient trop vite et ils 
pagayèrent de toutes leurs forces pour revenir à contre-courant. Peine perdue ! Le courant les 
entraînait loin de la plage et emportait leur esquif vers la passe, c’est-à-dire en direction du large, 
à l’extérieur de la barrière de corail, vers l’Atlantique !  
Sur la plage, quand on réalisa que les deux enfants étaient en difficulté, le courant les emportait 
trop rapidement pour pouvoir les rattraper à la nage. Radjiv et Gilbert eux-mêmes étaient 
conscients du danger encouru. Voyant que leurs efforts pour pagayer étaient vains, Gilbert eut 
une idée. Il sauta à l’eau, saisit le cordage entourant le canot et tenta de nager tout en tirant le 
navire durant quelques dizaines de secondes. Mais Radjiv, paniqué, n’essayait même plus de 
pagayer et cette tentative se solda par un échec, hélas ! 
Tous deux constatèrent avec effroi qu’inexorablement, le canot continuait sa route… vers le large.  
Trop souvent, nous agissons comme ces deux enfants. Pour paraphraser l’évangéliste Luc dans le 
livre des Actes des apôtres, « nous nous croyons maîtres de notre destin » et nous larguons les 
amarres qui nous retiennent à l’ancre solide et ferme qui nous maintient en sécurité au port.  
Très vite la tempête nous malmène, les flots nous ballotent et les vagues nous submergent. Pour 
éviter de nous retrouver dans une telle situation, Paul nous exhorte  « à marcher d'une manière 
digne de la vocation qui vous a été adressée, en toute humilité et douceur, avec patience, vous 
supportant les uns les autres avec charité. » Ephésiens 4 : 1b, 2 
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…la navigation devenait dangereuse …C'est pourquoi Paul avertit les autres, en disant: O 
hommes, je vois que la navigation ne se fera pas sans péril et sans beaucoup de dommage, non 
seulement pour la cargaison et pour le navire, mais encore pour nos personnes. Le centenier 
écouta le pilote et le patron du navire plutôt que les paroles de Paul. Actes 27 :9b-11 
 
 

Tout semblait perdu mais il restait une issue : abandonner le canot et regagner le rivage à 

la nage. Seul hic ! Bien que sachant nager, aucun des deux garçonnets n’avait jamais nagé au-
dessus de telles profondeurs ni sur une aussi longue distance ! 
Gilbert se "résigna" à abandonner son cousin et nagea en direction de la plage. Au bout d’un 
temps qui lui parut une éternité, après avoir manqué de boire la tasse, il parvint à atteindre le 
rivage.  
Ce n’est qu’alors qu’il tourna la tête et aperçut son cousin continuant à dériver sur l’eau tandis 
qu’un de ses oncles, courant sur une caye, parvint finalement à attraper le canot. Radjiv était 
sauvé ! Lorsqu’encore essoufflé et agenouillé sur la plage, Gilbert redressa la tête, il aperçut, 
debout juste au-dessus de lui, sa tante, la mère de Radjiv !  
La tante de Gilbert ne lui reprocha même pas d’avoir laissé son fils seul sur le canot mais l’accusa 
d’avoir provoqué la dérive du canot en plongeant pour tenter vainement de tracter l’esquif vers le 
rivage. Gilbert se dit alors en lui-même qu’au lieu de parvenir à cette conclusion fort 
« pertinente », sa tante aurait mieux fait de leur venir en aide.  
Tout comme Gilbert qui n’écouta pas les recommandations de son père, nous avons parfois 
tendance à agir ainsi vis-à-vis de notre Père céleste. 
Il y a près de deux mille ans, un petit groupe d’environ deux-cent soixante-seize hommes vécut 
une expérience similaire à celle des deux cousins :   
« Un léger vent du sud vint à souffler, et, se croyant maîtres de leur dessein, ils levèrent l'ancre et 
côtoyèrent de près l'île de Crète. Mais bientôt un vent impétueux, qu'on appelle Euraquilon, se 
déchaîna sur l'île. Le navire fut entraîné, sans pouvoir lutter contre le vent, et nous nous laissâmes 
aller à la dérive. »  Actes 27 :13-15 
Paul réprimanda gentiment cette petite troupe puis leur assura qu’en dépit des circonstances 
défavorables, Dieu les délivrerait (Actes 27 :20-26).  
Des marins expérimentés, des soldats aguerris et des prisonniers endurcis réalisent qu’ils sont 
incapables de se sauver par eux-mêmes ! Ils se croyaient maîtres de leurs desseins (projets) et de 
leur destin… et ils réalisent qu’au final, ils ne maîtrisent plus rien !   
Paul et les deux-cent soixante-quinze autres passagers et membres d’équipage parvinrent tous 
sains et saufs sur les rives de l’île de Malte, après que le bateau s’y soit échoué à quelques 
encablures.  Ce même Dieu, un jour, rappellera à la vie ceux de ses enfants qui sont décédés. 
Garde courage ! Demeure fidèle, par la grâce de Dieu. Maranatha ! 
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Ne t'ai-je pas donné cet ordre: Fortifie-toi et prends courage? Ne t'effraie point et ne 
t'épouvante point car l'Éternel, ton Dieu, est avec toi dans tout ce que tu entreprendras.  
Josué 1 :9  
 
 

Connais-tu l’île Tromelin ? C’est un îlet d’1km² (1700 m de long sur 700m de large), perdu 

dans l’ouest de l’Océan Indien, à environ 535 km au nord de la Réunion et à 450 km à l’est de 
Madagascar. Cette île corallienne, est entièrement plate, sans source d’eau et son point culminant 
n’excède pas 6 mètres de haut. On y trouve de nombreux oiseaux de mer et tortues marines.   
Au XVIIIe siècle, Tromelin fut le théâtre d’évènements tragiques.  
En effet, dans la nuit du 31 juillet au 01er août 1761, une frégate dite négrière, dénommée L’Utile, 
de la Cie française des Indes orientales, fit naufrage sur les récifs entourant l’île de sable (c’est-à-
dire Tromelin) avec à bord plus de trois cents personnes dont cent quarante-deux hommes 
d’équipages ainsi que cent soixante hommes, femmes et enfants embarqués à Madagascar et 
emmenés comme esclaves vers l’île Maurice (appelée, à l’époque, île France).  
Au cours du naufrage, une vingtaine de marins et près d’une centaine d’esclaves enchaînés à fond 
de cale périrent. Ainsi, cent vingt-deux hommes d’équipage et une soixantaine d’esclaves 
parvinrent à gagner l’île et vécurent ensemble durant plusieurs semaines.  
En trois jours, les survivants creusèrent un puits de 5 mètres de profondeur pour trouver de l’eau 
potable. Au bout de deux mois, les cent vingt-deux hommes d’équipage embarquèrent sur un 
radeau de fortune, non sans avoir promis au préalable aux esclaves de revenir les chercher.  
Après quatre jours de navigation, l’équipage parvint à rejoindre Madagascar d’où il fut transféré 
sur l’île Bourbon (la Réunion) puis sur l’île France (l’île Maurice).  
Mais les autorités françaises refusèrent de secourir les esclaves.  Abandonnés à leur sort, ceux-ci 
durent s’organiser afin de survivre sur cet îlot quasi désertique. 
Après deux tentatives de secours avortées, en 1773 (c’est-à-dire au bout de douze ans !) puis en 
1774, une autre tentative des naufragés de quitter l’île en 1775 échoua (les sept personnes qui 
tentèrent de le faire disparurent en mer) ! 
Le 29 novembre 1776, soit quinze ans et quatre mois après le naufrage, les survivants, sept 
femmes et un bébé de 8 mois, furent enfin secourus par la corvette La Dauphine, commandée par 
le chevalier de Tromelin (qui donna son nom à l’île). Les huit survivants recueillis sur l’île France 
furent affranchis ; le petit garçon fut par ailleurs prénommé Moïse en référence au sauvetage. 
Contrairement aux humains, Dieu, lui,  tient toujours parole. Il reviendra un jour mettre 
définitivement fin à la souffrance. 
« Car c'est une prophétie dont le temps est déjà fixé, elle marche vers son terme, et elle ne mentira 
pas; si elle tarde, attends-la, car elle s'accomplira, elle s'accomplira certainement. » Habacuc 2 :3 
 
 

Olivier REGIS 
Sources :  
Max Guérout (GRAN), Thomas Romon (INRAP), Tromelin, l’île aux esclaves oubliés, CNRS, 2010  
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De nombreux taureaux sont autour de moi, des taureaux de Basan m'environnent. Ils ouvrent 
contre moi leur gueule, semblables au lion qui déchire et rugit.  Psaume 22 :13-14 

 

Sur l’île de la Guadeloupe, avec environ 70 000 têtes, le cheptel bovin est très important*.  

*A titre de comparaison, la Martinique possède un cheptel bovin ne comptant que 20 000 têtes, 

soit presque quatre fois moins que la Guadeloupe, pour une population humaine pourtant 

équivalente (moins de 400 000 habitants pour chaque île).  

Au sein de ce cheptel, on compte plus de 20 000 taureaux de race créole, appelés « bamous » qui 

sont impressionnants par leur gabarit et peuvent atteindre jusqu’à 850 kg ! Et les accidents 

mortels impliquant des taureaux ne sont pas rares ! 

Il y a bien longtemps, un jeune homme, prénommé Gilbert, avait la charge d’aller « attacher les 

bœufs » (« ay’i maré bef » en créole) du cheptel familial (quelques têtes), sur une des nombreuses 

savanes couvrant les plateaux et vallons de l’est Grande-Terre, en Guadeloupe. Le père de Gilbert, 

connaissant le caractère bagarreur d’un jeune taureau, mit en garde son fils et recommanda à ce 

dernier de ne jamais se séparer de la masse* lorsqu’il allait attacher les bœufs ! 
* La masse ressemble à un marteau géant, une sorte de maillet d’environ 5 kg. 

En effet, le fameux taureau avait chargé le père de Gilbert qui, pour se défendre, lui avait asséné 

un bon coup de masse sur une partie très sensible, à savoir le mufle. Le taureau associait donc la 

vue de la masse à l’extrême douleur ressentie. Gilbert, qui estimait qu’il était suffisamment fort 

pour maîtriser un jeune taureau d’à peine 500 kg, n’écoutait généralement pas son père et y allait 

à mains nues. A cet âge, ces jeunes gens, sentant leur force « herculéenne », aiment prendre des 

risques. 

En outre, Gilbert attachait des bœufs depuis son adolescence, d’où une certaine expérience ! Mais 

ce jour-là, devant l’insistance de son père, il emporta finalement la masse. 

Bien lui en prit ! Cette après-midi-là, ledit taureau s’échappa des mains de Gilbert pour foncer vers 

le lieu où avait été attaché, quelques heures plus tôt, un  « bamou » de 700 kg bien comptés.  

Ne le trouvant plus sur place mais ayant humé son odeur et cherchant l’affrontement, le taureau 

fit volte-face et chargea Gilbert qui se trouvait à moins d’une cinquantaine de mètres, au milieu de 

la savane, sans aucun arbre à proximité. Gilbert, se voyant sans échappatoire, comprit, en sentant 

son cœur battre à tout rompre dans sa poitrine, qu’il allait probablement allonger la liste des 

Guadeloupéens tués par leurs taureaux ! 

Viendra un jour, pour chacun de nous, où seul Dieu pourra nous sauver la vie ou nous sortir d’une 

situation délicate.   

« Je vous ai écrit, jeunes gens, parce que vous êtes forts, et que la parole de Dieu demeure en vous, 

et que vous avez vaincu le malin. » 1 Jean 2 :14 
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… et déchargez-vous sur lui (Dieu) de tous vos soucis, car lui-même prend soin de vous. Soyez 
sobres, veillez. Votre adversaire, le diable, rôde comme un lion rugissant, cherchant qui il 
dévorera. Résistez-lui avec une foi ferme, sachant que les mêmes souffrances sont imposées à 
vos frères dans le monde. Le Dieu de toute grâce, qui vous a appelés en Jésus-Christ à sa gloire 
éternelle, après que vous aurez souffert un peu de temps, vous perfectionnera lui-même, vous 
affermira, vous fortifiera, vous rendra inébranlables. 1 Pierre 5 :6-10 
 

Tandis que le taureau le chargeait, Gilbert (comme tout être humain conscient d’être en 

danger de mort) réfléchissait à une vitesse fulgurante ! Courir était inutile car il était trop loin du 

plus proche abri potentiel (arbre ou autre). Il était également vain de s’imaginer jouer au toréador 

parvenant à feinter les coups du taureau. De plus, Gilbert n’avait même pas son coutelas pour 

tenter de se défendre… mais même avec un coutelas en main, face à un taureau qui charge ?! 

Gilbert réalisait qu’il allait probablement être grièvement blessé ou même perdre la vie, foulé aux 

pieds et/ou le flanc percé ! 

C’est alors qu’il se souvint de la masse qu’il avait en main et la tendit en direction du taureau, en 

se préparant, sans conviction, à tenter d’esquiver la charge et/ou à frapper avec la force du 

désespoir. Le taureau stoppa net sa charge à quelques mètres à peine de Gilbert. Le taureau 

s’immobilisa, fixant des yeux la masse que Gilbert avait en main. Gilbert put alors récupérer la 

chaîne et attacher le taureau à son piquet. 

Gilbert n’oublia pas comment le fait d’obéir à son père lui sauva la vie ce jour-là ! Gilbert  n’eut 

aucun mérite dans cet épisode, si ce n’est d’obéir à son père et se fier dans le symbole de la 

victoire paternelle sur le taureau.  

Il en est de même dans nos difficultés. Nous devons nous confier en Dieu pour vaincre les 

problèmes, notamment ceux qui paraissent insolubles, en nous associant à sa victoire, comme le 

rappelle l’apôtre Pierre. C’est Dieu qui délivre et qui nous rends forts et inébranlables.   

Il y a environ deux mille sept cents ans, le royaume de Juda fut attaqué par un ennemi bien 

supérieur en nombre. Le roi Josaphat n’eut d’autre choix que de se tourner vers Dieu. La réponse 

du Très-Haut fut plus qu’encourageante : « Ainsi vous parle l'Éternel: Ne craignez point et ne vous 

effrayez point devant cette multitude nombreuse, car ce ne sera pas vous qui combattrez, ce sera 

Dieu… Vous n'aurez point à combattre en cette affaire: présentez-vous, tenez-vous là, et vous 

verrez la délivrance que l'Éternel vous accordera. »  2 Chroniques 20 :15b, 17 

Au final, les ennemis de Juda s’entretuèrent avant même d’attaquer Jérusalem. Sois assuré que 

Jésus « Christ (qui) est le même hier, aujourd’hui et éternellement » (Hébreux 13 :8) peut 

également nous délivrer. Dieu peut te délivrer face à une menace bien trop forte pour tes propres 

forces. 
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Ne rendez point mal pour mal, ou injure pour injure; bénissez, au contraire, car c'est à cela que 
vous avez été appelés, afin d'hériter la bénédiction. 1 Pierre 3 :9 

 

A l’âge de 9 ans, j’eus à souffrir de propos racistes à mon encontre (de la part de Français 

dits « de souche »). Quelques mois plus tard, une femme, militante d’extrême droite, déclara que 
les personnes d’origine afro-antillaise ou maghrébine n’étaient, à ses yeux, que des sous-hommes.          
En entendant cela, excédé, je conseillai, en créole, à cette charmante dame, de retourner à ses 
origines matrimoniales ! Je m’inspirai fortement de paroles interdites, entendues dans la bouche 
d’enfants à l’école et de passants dans les rues de Pointe-à-Pitre. 
Mal m’en prit ! En effet, ma propre mère, qui n’était pas très loin (et que je pensais, à tort, hors de 
portée sonore), m’entendit et je reçus ce jour-là une des plus belles gifles (au sens littéral du 
terme !) de mon existence.  
J’expliquai, en pleurs, à ma mère que cette femme avait insulté notre dignité d’êtres humains ! Je 
sous-entendais que, bien qu’ayant prononcé une parole prohibée, je ne méritais pas une telle 
gifle.  
La réponse de ma mère, en créole, m’a marqué (bien heureusement, plus que la gifle) jusqu’à ce 
jour: « É mêm ! A pa on rézon ! An (Mwen) pa vlé tann’ vou jiré ! »  
Traduction : « Quand bien même ! Ce n’est pas une raison ! Je ne veux pas que tu prononces des 
injures ! » 
Elle poursuivit, toujours en créole : « Même si quelqu’un t’insulte ou fait quelque chose de mal à 
ton encontre, cela ne t’autorise pas à t’abaisser à faire de même. »  
J’ai tiré leçon de mon acte d’égarement, qui fut réprimé à juste titre, et surtout de l’attitude et des 
paroles de ma mère ce jour-là.  
Toujours à propos de gifles, symboliques et littérales, j’avoue que j’ai encore beaucoup de mal 
avec le texte biblique ci-dessous : 
« Mais moi, je* vous dis de ne pas résister au méchant. Si quelqu’un te frappe sur la joue droite, 

présente-lui aussi l’autre. » Matthieu 5 :39   * C’est Jésus-Christ qui parle ici. 

Une méditation intitulée « Sortir de la symétrie de la violence » (tirée de l’ouvrage Aube nouvelle 
de l’auteur chrétien Thierry LENOIR) m’a aidé à mieux comprendre ce texte. 
Que Dieu te fortifie. Rappelle-toi que si la vie semble trop souvent nous donner de sacrées gifles, il 
arrive parfois que ce soit pour notre bien et notre instruction.  

« Car le Seigneur châtie celui qu'il aime, Et il frappe de la verge tous ceux qu'il reconnaît pour ses 

fils. Nos pères nous châtiaient pour peu de jours, comme ils le trouvaient bon; mais Dieu nous 

châtie pour notre bien, afin que nous participions à sa sainteté. Il est vrai que tout châtiment 

semble d'abord un sujet de tristesse, et non de joie; mais il produit plus tard pour ceux qui ont été 

ainsi exercés un fruit paisible de justice. » Hébreux 12 :6, 10-11. 
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Oui, je tiens beaucoup à toi, tu es précieux et je t’aime... Esaïe 43:4 (PDV) 
 
 

Suprémaciste (ou suprématiste), raciste, xénophobe. Ce sont des mots que tu as peut-être 

déjà entendus à la télévision et qui veulent dire à peu près la même chose. Un suprémaciste est 
une personne qui considère que sa couleur de peau,  sa nationalité et son origine sont supérieures 
à celles des autres. Il existe des suprématistes blancs, des suprématistes noirs, des suprématistes 
hindous, etc. En fait dans chaque pays, et peut-être même dans chaque région, il y a des gens qui 
se croient supérieurs aux autres. Ces derniers temps, il y a beaucoup de discussion à propos de la 
couleur de peau des hommes et des femmes de la Bible. Mais ce n’est pas de cela dont nous allons 
parler. Aujourd’hui nous parlerons de diamant. 
As-tu déjà vu des diamants ? Ce sont de belles pierres précieuses parmi les plus rares et les plus 
chères du monde. On  les retrouve sur les couronnes des rois et des reines, et sur d’autres bijoux. 
On pense souvent qu’il n’y a que des diamants blancs mais en fait il en existe de toutes les 
couleurs1. Par exemple, savais-tu qu’il existe des diamants verts ? Ce ne sont pas des émeraudes. 
Les émeraudes sont des pierres précieuses de couleur verte, mais ce ne sont pas des diamants. Les 
diamants verts sont de la même nature que les diamants blancs, sauf qu’ils sont verts. Il y a des 
diamants de toutes les couleurs : des diamants blancs, des diamants verts, des diamants bleus, des 
diamants jaunes, des diamants rouges, des diamants violets, des diamants roses, des diamants 
bruns et des diamants noirs. On pourrait continuer la liste. En plus, dans une couleur de diamant, il 
y a plusieurs nuances. Il y a donc une grande diversité de couleurs et de nuances de diamants. Et ils 
sont tous précieux.  
Imagine qu’un bijoutier possède des diamants de toutes les couleurs, de toutes les formes et de 
toutes les tailles. Penses-tu qu’il va laisser certains diamants de côté ? Bien sûr que non ! Il va  
s’occuper de chaque diamant et va créer un bijou adapté à chacun, pour  que chaque diamant soit 
mis en valeur. Chaque diamant doit être taillé et poli pour rentrer (on peut dire pour s’incruster) 
dans le bijou qui lui convient. Le bijoutier aime ses diamants. 
Dieu est comme un bijoutier et quand il te regarde il voit un magnifique diamant. Que tu sois noir, 
blanc, rouge, jaune, quel que soit ton âge ou ta situation, tu es un diamant. Bien sûr, comme tout 
diamant, tu auras besoin d’être taillé et poli. Mais ce qui compte le plus, c’est que Dieu, le grand 
bijoutier, t’aime et tu es précieux à ses yeux. 
Tu ne me crois pas ? 
 
Relis le verset d’aujourd’hui et tu verras. 
 
 

Sébastien REGIS  
 
Source : 
1 https://www.futura-sciences.com/ « Pourquoi existe-t-il des diamants de différentes couleurs ? » 
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Et pourquoi vous inquiétez-vous au sujet des vêtements ? Observez comment poussent les fleurs 
des champs : elles ne travaillent pas, elles ne se font pas de vêtements. 
Pourtant, je vous le dis, même Salomon, avec toute sa richesse, n’a pas eu de vêtements aussi 
beaux qu’une seule de ces fleurs. Matthieu 6: 28,29 (français courant) 
 
 

Ce texte est très connu et je l’ai entendu dès mon enfance à l’église. J’entendais souvent 

dire que la beauté simple des fleurs est préférable à l’aspect sophistiqué des vêtements des grands 
de ce monde. Mais j’ai toujours été un peu perplexe face à ce passage.  
En effet, que voulait dire Jésus quand il déclare que les vêtements de Salomon ne sont pas aussi 
beaux que les fleurs des champs ?  Après tout, la Bible déclare que Salomon, en plus d’être 
l’homme le plus sage du monde, fut l’un des plus riches du monde. Ses vêtements devaient être 
beaux et luxueux. Alors comment expliquer que les fleurs soit plus belles que les plus beaux habits 
de Salomon ? 
J’ai eu une partie de la réponse il y a quelques temps. Lors d’une émission radio1, j’ai entendu 
qu’on avait découvert que certaines fleurs des champs avaient une caractéristique remarquable. 
Ces fleurs ont la particularité de renvoyer la lumière du soleil et de produire un halo bleu autour 
d’elles2, 3.  Qu’est-ce qu’un halo ? C’est un cercle de lumière. Ce halo bleu est invisible pour nous, 
mais il est visible pour des insectes polinisateurs comme les abeilles. Si nous avions la même vision 
que les abeilles, lorsque nous regarderions ces fleurs, nous verrions un joli cercle de lumière 
autour d’elles. Et si quelqu’un voulait reproduire le même effet que ces fleurs, il lui faudrait créer 
un vêtement rempli de pierres précieuses. Il faudrait coudre sur ces vêtements des pierres 
précieuses comme le saphir bleu, le saphir violet, la tanzanite, l’aigue marine, l’améthyste, le 
diamant bleu et le diamant violet (et oui, il n’y a pas que des diamants blancs, il y en a de toutes 
les couleurs, même des diamants noirs, mais c’est une autre histoire...). Si tu veux, tu peux 
demander à tes parents de regarder ces différentes pierres précieuses sur le web. En tout cas 
même pour le riche roi Salomon, cela prendrait du temps et coûterait beaucoup d’argent pour 
avoir un tel vêtement serti de pierres précieuses. Ce qu’a dit Jésus est donc vrai. Ecoutons 
maintenant la fin de son discours sur les fleurs : 
« L’herbe est aujourd’hui dans les champs, et demain on la jettera au feu. Et pourtant, Dieu l’habille 
de vêtements magnifiques. Vous qui n’avez pas beaucoup de foi, vous pouvez être sûrs d’une chose: 
Dieu en fera au moins autant pour vous ! » Matthieu 6: 30 (Parole de vie) 
 
 

Sébastien REGIS  
 
 
Sources : 
1 « La tête au carré », France Inter 
2 Disorder in convergent floral nanostructures enhances signalling to bees, E. Moyroud et al. , Nature 550, 469-474, 2017 
3 Sciences et Avenir, « Des fleurs produisent un "halo bleu" attirant les abeilles », 2017 
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Il faut obéir à Dieu plutôt qu'aux hommes.  Actes 5: 29 
 
 

Etre différent, ce n’est pas toujours facile. 

Un jour, une maman  a déclaré : « Je veux bien limiter l’utilisation des écrans par mon enfant, mais 
je ne voudrais pas que les autres se moquent de lui... ». 
Parfois, lorsque l’on choisit de faire quelque chose, ce n’est pas parce que cela nous fait du bien, 
mais c’est parce que les autres le font. Comme si notre bonheur et notre salut dépendaient de ce 
que les autres pensent de nous. Mais revenons aux écrans. Aux Etats-Unis, la plupart des 
ingénieurs et des créateurs des technologies liées aux écrans, interdisent à leurs enfants d’utiliser 
des écrans et surtout des portables. Ils payent même beaucoup d’argent pour inscrire leurs enfants 
dans des écoles privées où il n’y a ni ordinateur, ni aucun autre écran1, 2.  Ces parents sont l’élite de 
l’informatique c’est-à-dire les meilleurs dans le domaine de l’informatique, mais ils cherchent 
avant tout le bonheur de leurs enfants et ne s’occupent pas des paroles des autres. 
Quand j’étais étudiant, un ami m’a parlé d’une réunion où quelqu’un s’est levé dans l’assemblée 
pour dire : « Mes frères et sœurs, certains de nos jeunes qui partent en Europe pour faire des 
études se mettent en couple avec un personne du sexe opposé et vivent ensemble sans être 
mariés. ». Une autre personne a alors dit : « Il vaut mieux cela que quelque chose de pire ! ». 
Certains disent que vivre ensemble sans être marié, ce n’est pas si grave parce que « tout le monde 
le fait ». Tu es jeune et tu veux plaire à Dieu. Et certains camarades se moquent de toi parce que tu 
veux rester fidèle à Dieu et faire ce qui lui plaît. Accroche-toi à Dieu et n’abandonne pas tes 
principes, même si le monde entier se moque de toi. Quand j’étais jeune, j’ai décidé de rester 
fidèle à Dieu et de ne pas avoir de rapport sexuel jusqu’à mon mariage. Plusieurs personnes se 
sont alors moquées de moi. Mais je suis resté ferme grâce à Dieu car c’est lui qui me guidait.  
Aujourd’hui, je suis heureux car j’ai épousé une femme merveilleuse et je constate que j’ai évité 
plein de difficultés en restant fidèle aux principes bibliques.  
Tu vois, il vaut mieux que l’on se moque de toi plutôt que de te faire du mal en désobéissant à 
Dieu. Et si tu as lâché sa main et que tu t’es fait du mal, ou que tu as fait du mal aux autres, Dieu 
est toujours là pour te tendre la main, te pardonner et te guérir. 
 
Fais-lui confiance. Ecoute-le plutôt que d'écouter les autres. 
 
 

Sébastien REGIS  
 
 
Sources : 
1 Envoyé Spécial, France 2 (10/09/2020) « Ma vie sans portable » 
2 « Lire, écrire, compter, coder. », F.  Bardeau et N. Danet, 2014, édition Fyp 

 
 
 
 
 

188



 

28 juillet 

C'est comme l'huile précieuse qui, répandue sur la tête, descend sur la barbe, sur la barbe 
d'Aaron, qui descend sur le bord de ses vêtements. Psaume 133:2 
 
 

La vie à deux est un peu comme une belle mécanique dont nous serions les engrenages... 

Il y a des petits et des gros engrenages, de toutes les formes et de toutes les couleurs. Ce qui est 
sûr, c'est qu'aucun engrenage n'est parfait, ils ont tous des défauts : leurs dents ne sont pas 
uniformes ; soit elles sont abîmées ou cassées, soit trop lisses ou trop pointues. Parfois il manque 
carrément des dents...  
Lorsque l'on cherche un engrenage pour faire sa vie, on a toujours le choix : on se rend compte que 
plusieurs engrenages peuvent s'adapter à nos dents et qu'avec chacun d'eux on arriverait à lancer 
la machine. 
Dieu peut et veut nous aider dans ce choix, mais en dernier ressort, c'est à nous de décider car 
nous avons été créés libres. 
Parfois on se rend compte -avant de s'engager pour la vie- que l'on aura vraiment du mal à 
effectuer ses rotations avec l'engrenage avec lequel on est, mais on préfère fermer les yeux et se 
dire que "ça ira après"... 
Lorsque l'on s'engage, la machine est lancée... 
On ne sait pas toujours qui entraîne qui : tantôt c'est l'un des engrenages, tantôt c'est l'autre, 
parfois ce sont les deux en même temps ; l'essentiel étant qu'ils soient synchronisés... 
Parfois, il arrive qu'un grain de sable ou un petit bâton se coince – accidentellement ou par 
malveillance – entre les deux engrenages, et perturbe ou arrête la mécanique... 
Il y alors deux possibilités : soit on se chamaille pour savoir qui, des deux engrenages, a provoqué 
cet incident, soit on cherche le grain de sable, on le retire, puis on essaie de voir comment il est 
arrivé là, pour que cela ne se reproduise plus. 
Mais même quand il n'y a rien qui se glisse entre les deux engrenages, ceux-ci peuvent finir par ne 
plus fonctionner correctement. En effet, les frottements, le temps et l'air humide finissent par 
rouiller nos deux engrenages qui grincent et ont du mal à fonctionner: ils peuvent même 
s'arrêter… 
C'est pourquoi tous les jours, il faut les enduire tous les deux avec une huile spéciale, pour leur 
permettre de bien fonctionner. Cette huile, c’est l'amour divin. 
Cela demande beaucoup de temps, d'attention, une vigilance constante et parfois bien des soucis. 
Mais lorsque cette belle mécanique fonctionne bien, c'est toute la famille qui en bénéficie !!! 
 
Aujourd’hui, si tu veux, tu peux demander à Dieu de déverser son huile spéciale dans ta vie afin 
que tu sois heureux(se) et que ton bonheur continue et grandisse dans ton mariage et jusque dans 
la vie éternelle... 
 
 

Sébastien REGIS 
 
 
 

189



 

29 juillet 

C'est pourquoi l'homme quittera son père et sa mère, et s'attachera à sa femme, et ils 
deviendront une seule chair.  Genèse 2:24 
 
 

J’étais stupéfait par cette réponse. A l’époque, j’étais un jeune adulte célibataire, et 

j’assistais à une réunion à l’église où il était question de mariage. Une sœur d’âge mûr prit la parole 
pour expliquer qu’être célibataire est plus intéressant qu’être marié et qu’éduquer des enfants, en 
tant que parent célibataire, donne de meilleurs résultats que de les éduquer dans une famille avec 
un père et une mère. Une autre fois, une autre personne a affirmé que la vie à deux est très 
difficile et que souvent, dans le couple, un des conjoint profite alors que l’autre souffre (il faut 
préciser que cette personne n’a jamais été mariée). Cela m’a surpris, mais plus je grandissais, plus 
je me rendais compte qu’une partie de la communauté des croyants adultes ne croit pas au 
bonheur dans le mariage. Peut-être parce que ces personnes ont connu de la souffrance au sein de 
leur couple ou parce qu’ils ont vécu leur enfance dans un foyer en souffrance. Toujours est-il que 
cela m’a surpris et me surprend encore. 
Il est vrai que dans l’église il y a souvent des couples qui ont des difficultés graves. Mais laisse-moi 
te dire que si tu es jeune et que tu observes les couples mariés dans l’église, tu en verras aussi 
certains (peut-être peu mais il y en a toujours) qui sont heureux dans leur mariage. 
Bien sûr, avoir une vie de couple harmonieuse ne s’obtient pas en un jour et ne veut pas dire qu’il 
n’y a pas de souci et de tension. Comme l’avait déclaré un psychologue mexicain, lorsque l’on 
marche avec Jésus dans son couple, on a une famille qui n’est pas parfaite mais qui est heureuse.   
Alors toi, le bonheur dans le mariage chrétien, tu y crois ou tu n’y crois pas ? 
Laisse-moi te parler d’un être qui y croit. 
Il s’agit des trois personnes de la trinité qui ont créé l’univers : le Père, le Fils et le Saint-Esprit. Lors 
de la création, Dieu a déclaré qu’il n’était « pas bon que l’homme soit seul » et il a créé un être, une 
femme, semblable à lui. Le texte précise ensuite que « l'homme quittera son père et sa mère, et 
s'attachera à sa femme, et ils deviendront une seule chair » (Genèse 2 : 24). D’accord, diront 
certains, mais c’était avant l’arrivée du péché et depuis c’est la misère dans les couples ! 
Mais quand Jésus vint sur terre, après des siècles de péchés, il déclara à nouveau : « “C’est 
pourquoi, l’homme quittera son père et sa mère pour s’attacher à sa femme, et les deux 
deviendront un seul être.” Ainsi, ils ne sont plus deux mais un seul être. » Marc 10 : 7,8 
 
Si Dieu croit encore dans le mariage, pourquoi ne pas lui faire confiance pour te guider pour avoir 
un mariage heureux ? 
 
 

Sébastien REGIS  
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30 juillet 

Instruis l'enfant selon la voie qu'il doit suivre ; Et quand il sera vieux, il ne s'en détournera pas. 
Proverbes 22:6 
 
 

Le titre de cette méditation peut te paraître bizarre, car naître dans une famille chrétienne 

est un bienfait. En tout cas, c’est ce que répondraient certains adultes chrétiens. Pourtant quand 
j’étais enfant et adolescent, je me souviens avoir eu avec mes frères de grandes discussions avec 
notre père. Dans notre vision de jeunes, notre père avait la vie idéale : il était né dans une famille 
chrétienne, puis avait délaissé la foi dans sa jeunesse et enfin, quelques années après avoir fondé 
un foyer, il était revenu à l’église. C’était génial : goûter aux plaisirs du monde, puis revenir au 
Seigneur pour bénéficier de sa grâce, c’était gagner sur tous les plans. Et la vie de ceux qui se sont 
convertis lors de leur vie d’adulte était encore meilleure : profiter à fond dans sa jeunesse, faire 
« ses expériences », puis goûter les joies éternelles au retour du Seigneur dans un âge avancé, 
voilà qui est parfait. 
Seulement, la vie n’est pas aussi simple.  
J’ai entendu une fois une personne qui prêchait au moment du culte et qui disait combien elle était 
inquiète pour les jeunes de l’église. Cette personne disait que le mot « conversion » n’avait pas 
beaucoup de sens pour des enfants qui sont nés et ont grandi dans l’église. Pour un adulte qui n’a 
pas connu la foi dans sa jeunesse, il y a clairement un avant et un après « Jésus-Christ ». Et 
l’exemple le plus frappant dans la Bible est certainement Paul. Mais la Bible donne aussi des 
exemples d’enfants qui ont grandi dans la foi et qui étaient heureux de grandir, puis de vieillir avec 
Dieu. Il y a de nombreux exemples dans l’ancien testament mais laisse-moi t’en donner un dans le 
nouveau testament. Il s’agit de Timothée. Voici que lui dit Paul :  
« Dès ton enfance, tu connais les saintes lettres, qui peuvent te rendre sage à salut par la foi en 
Jésus Christ. » 2 Timothée 3:15 
Alors tu vois, tu peux connaître Dieu et être transformé dès ton enfance ou ton adolescence. 
Maintenant voyons ce qu’a dit Salomon, qui a marché avec Dieu puis l’a abandonné, avant de se 
repentir : 
« Je me suis appliqué à connaître ce qui est sage et ce qui est insensé, ce qui est intelligent et ce qui 
est stupide. J’ai compris que cela aussi c’est courir après le vent. » Ecclésiaste 1 :17  
« Et j'ai vu que la sagesse a de l'avantage sur la folie, comme la lumière a de l'avantage sur les 
ténèbres. » Ecclésiaste 2: 13 
Finalement, puisque tu entends parler de Jésus depuis ton enfance, laisse-moi te poser une 
question :  
Faut-il devenir une décharge publique avant de connaître Jésus pour le laisser nous transformer ? 
 
A toi de répondre. 
 
 

Sébastien REGIS  
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31 juillet 

La corde à trois fils ne se rompt pas facilement. Ecclésiaste 4:12 
 
 

Connais-tu les "ponts vivants" du Meghalaya en Inde ? 

Le  Meghalaya est un état montagneux de l’Inde et l’un des endroits les plus humides du monde1. Il 
y a de nombreux torrents et pour pouvoir se déplacer de village en village, les habitants de cette 
région, qui s’appellent les Kashi, ont trouvé un moyen original pour traverser les différents cours 
d’eau. Sans machines de construction et sans matériaux moderne, ils ont créé des « ponts de 
lianes ». En réalité, ce ne sont pas des lianes mais des racines aériennes (qui descendent du haut 
vers le bas à partir des branches), c’est donc un pont de racines. Ce n’est pas le seul endroit où l’on 
trouve ce type de pont. Par exemple, dans certaines régions de Côte d’Ivoire, du Gabon ou de 
Guinée en Afrique, on trouve des ponts tissés avec des racines. Mais la particularité de ces ponts 
vivants du  Meghalaya, c’est que les racines utilisées pour faire le pont ne sont pas coupées et 
séparées des arbres. Les racines sont tressées lentement mais sûrement, sans être coupées. La 
plupart de ces ponts sont construits selon le principe suivant :  
1. on plante deux arbres ayant des racines aériennes (des arbres à caoutchouc) sur chaque rive du 

cours d’eau à franchir.  

2. on construit une structure en bambou entre les troncs.  

3. on étire les jeunes racines aériennes pour les accrocher à la structure en bambou et les tresser 

les unes aux autres  

Il faut au moins 20 ans pour construire ce type de pont vivant. Mais une fois qu’il est en place, les 

racines des arbres, bien nourries par l’eau et l’humidité, grossissent et se fortifient de plus en plus. 

Contrairement à la plupart des ponts modernes, les ponts vivants deviennent de plus en plus 

solides en vieillissant et ils résistent bien aux intempéries. 

Pour avoir un mariage heureux et former un couple solide, il faut du temps et de la patience. Tu es 

très jeune et tu n’es pas encore marié, mais les choix que tu fais aujourd’hui peuvent solidifier ou 

fragiliser ton futur mariage. Assieds-toi chaque jour aux pieds de Jésus et tu seras comme un arbre 

planté près d’un courant d’eau... Et quand tu auras rencontré le conjoint qui aime Jésus, prends le 

temps qu’il faut pour discuter avec lui et construire une structure pour vous aider à vous 

approcher l’un de l’autre, et à rester accrochés tous les deux à Jésus. Alors plus le temps passera, 

et plus votre union sera forte. 

 

Enracine-toi dès aujourd’hui dans la Parole de Dieu ! 

 

 

Sébastien REGIS  
 

Source : 
1 https://www.brut.media « Les "ponts vivants" du Meghalaya » 
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1er août     Apprends à sourire même quand il y a un trou dans ton parapluie 

« Il arrêta la tempête, ramena le calme, Et les ondes se turent. » Psaume 107 : 29 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

2 août       Demain est une toute nouvelle page vierge. Dessine quelque chose de beau dessus 

« Je vous donnerai un cœur nouveau, et je mettrai en vous un esprit nouveau; j'ôterai de votre 
corps le cœur de pierre, et je vous donnerai un. » Ezéchiel 36 : 26 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

3 août          L'amour est la colle qui maintient la famille ensemble 

«Enfin, soyez tous animés des mêmes pensées et des mêmes sentiments, pleins d'amour fraternel, 
de compassion, d'humilité. » 1 Pierre 3 : 8 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

4 août         Même les « petites personnes » peuvent faire de grandes choses   

« Je puis tout par celui qui me fortifie. » Philippiens 4 : 13 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

5 août     Sois un bon travailleur  

« Par le fruit de la bouche on est rassasié de biens, et chacun reçoit selon l'œuvre de ses mains. » 
Proverbes 12 : 14 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

6 août        La meilleure chose à faire à quelqu'un qui t'a blessé est de lui faire quelque chose de gentil  

« Mais je vous dis, à vous qui m'écoutez: Aimez vos ennemis, faites du bien à ceux qui vous 
haïssent. »  Luc 6 : 27 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

7 août         Apprendre à perdre est la première étape pour devenir un bon gagnant  

« Nous donc aussi, puisque nous sommes environnés d'une si grande nuée de témoins, rejetons 
tout fardeau, et le péché qui nous enveloppe si facilement, et courons avec persévérance dans la 
carrière qui nous est ouverte. » Hébreux 12:1 
 
 

Guylaine MUSQUET 
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8 août 

 

Soit donc que vous mangiez, soit que vous buviez, soit que vous fassiez quelque autre chose, 
faites tout pour la gloire de Dieu. 1 Corinthiens 10 :31 
 
 

Le cours des arts plastiques est une heure où l'on dessine, l’on colorie, l’on peint, l’on 

colle, on fait de la poterie ou encore l'on apprend des techniques. Ce matin-là, afin d'introduire son 

cours, le professeur des arts plastiques demanda, à chaque élève, de présenter à la classe une 

activité qui devait durer une minute. Un élève lut un court texte pendant une minute, un autre se 

présenta, un autre fit un origami (pliage de papier afin d'effectuer un animal, un objet...). 

Cependant, quand ce fut le tour d'une élève que nous appellerons Claudine, elle demanda à toute 

la classe de se lever, d'incliner la tête et elle pria pendant une minute. 

Chaque élève avait la même quantité de temps, une minute, mais ils ont tous utilisé le temps qui 

leur était imparti comme ils le désiraient. 

Tous les jours, Dieu a une grande classe de plus de 7 milliards d'habitants à qui il confie 24 heures. 

Quotidiennement, il nous donne 24 heures soit 1 440 minutes ou 86 400 secondes. En plus de 

nous donner du temps, il pourvoit gratuitement à l'air afin de respirer, au soleil afin de nous 

réchauffer et permettre aux plantes de grandir. 

N'étant pas des robots, nous sommes libres de disposer, de gérer ou d'utiliser les 1 440 minutes 

comme nous le désirons. Nous avons le choix entre aimer ou détester, aider ou détruire, obéir ou 

désobéir, progresser ou régresser, apprendre quelque chose de constructif ou négatif, jouer à des 

jeux ludiques ou des jeux violents, manger un repas équilibré ou se nourrir de fast-food, lire un 

livre ou regarder des vidéos instructifs ou obscènes, entretenir une relation avec Dieu ou négliger 

de le connaitre 

Le conseil de Dieu est simple : « Soit donc que vous mangiez, soit que vous buviez, soit que vous 

fassiez quelque autre chose, faites tout pour la gloire de Dieu. » (1 Corinthiens 10 :31) 

Tout ce que nous faisons doit être pour la gloire de Dieu. Quand nous sommes petits, nos parents 

ou nos enseignants nous disent ce que nous devons faire ou pas, mais au fur et à mesure que nous 

grandissons, que cette question soit le principe afin de faire nos choix " Est ce que je rends gloire à 

Dieu en mangeant, jouant, écoutant, lisant, en faisant cela ?". Rendre gloire à Dieu, c'est lui faire 

plaisir. Rendre gloire à Dieu, c'est imaginer Dieu pouvoir participer avec nous dans l'activité dans 

laquelle nous sommes engagés. 

Que peux-tu faire en une minute ? Soit quelque chose qui rende gloire à Dieu, soit quelque chose 

qui ne rende pas gloire à Dieu. 
 
Prière : Tout au long de la journée, aide-moi à continuellement te rendre gloire dans mes pensées, 

mes paroles, mes actions ou mes choix. 

 

 

Nahomie DAUBE
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9 août 

L'herbe sèche, la fleur tombe; Mais la parole de notre Dieu subsiste éternellement. Esaïe 40 :8 

 

 

Bjr, cv?, cool, kk, mrc, sDv, LOL, LMAO, Dr, Rt, a+... les mots abrégés qui précèdent font 

partie d’un message échangé entre deux adolescents. Afin de comprendre, ces ensembles de 
lettres qui sont des mots, amusons-nous à redécouvrir la langue française 2.0. « bjr » représente le 
mot “bonjour”, « cv? » se substitue à la question “ça va?”, « sDv » indique l'exression “si Dieu 
veut” ; « mrc », avez-vous deviné ? C'est “merci.” 
Il y a quelques années de cela, les messages n’étaient pas instantanés comme Whatsapp ou 

messenger, il fallait écrire sur du papier lisiblement et avec le moins d’erreurs d’orthographe que 

possible. Le courrier n’était pas électronique mais matériel et distribué par le facteur. 

Avant les courriers en papier, on utilisait les parchemins : la peau d'animal séchée sur laquelle l’on 

peut écrire. Quant à la feuille de papyrus, c’était un support d'écriture obtenu grâce à la 

transformation des tiges de la plante Cyperus papyrus. Il existait le métier de messagers, des 

hommes qui  avaient le devoir de transmettre le message oral qu’ils avaient reçu. 

Plus les nouvelles technologies progressent, plus les moyens de communication ou d’échanger des 

messages évoluent. 

Depuis la création du monde, Dieu utilisa plusieurs moyens afin de parler à ses créatures. Dieu 

partagea son message en parlant directement aux hommes (voir Luc 3 :22), ou au travers d‘un 

animal (voir Nombres 22 :28), ou au travers des prophètes (voir Amos 3:7, Actes 21 :10-11), ou 

encore au travers des visions (voir Actes 18 :9) ou de son fils Jésus (voir Jean 1 :14). Dieu utilise 

plusieurs moyens pour communiquer à ses créatures, cependant la parole de Dieu est éternelle. 

« L'herbe sèche, la fleur tombe; Mais la parole de notre Dieu subsiste éternellement » nous dit 

Esaïe 40:8. 

Les moyens de communication ont peut-être progressé, mais la parole de Dieu sera toujours 

d’actualité. La parole de Dieu ne sera jamais obsolète. La parole de Dieu n’a pas besoin de mise à 

jour car « Dieu est le même, hier aujourd’hui et éternellement » (Hébreux 13:8). Ainsi, quand le 

prophète Esaïe écrivit, il y a plus de deux mille cinq cents ans, que Dieu nous aime d’un amour 

éternel, c'est pour cela qu'il nous conserve sa bonté (Jérémie 31 :3), ce message est encore valable 

pour nous aujourd’hui, lecteurs du 21ème siècle. Dieu a des milliers et milliers de messages à te 

transmettre, il te donne rendez-vous dans sa parole. Lis la Bible le plus souvent que possible, ainsi 

tu découvriras les messages de Dieu pour toi. 

 

 

Nahomie DAUBE
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10 août 

Ne refuse pas un bienfait à celui qui y a droit, quand tu as le pouvoir de l‘accorder. Ne dis pas à 
ton prochain: Va et reviens, demain je donnerai! Quand tu as de quoi donner. Proverbes 3 :27-28 
 
 

As-tu déjà été quelque part ne sachant où aller, vers qui te tourner et où te renseigner? 

Parfois il est encore plus difficile quand on est dans un pays étranger car on ignore les habitudes et 

les traditions. On peut se sentir seul, perdu, ignorant ou incapable. Mais quand une personne vient 

nous aider, nous diriger ou nous accompagner, quel soulagement! Une femme que nous 

appellerons Madame H, fut l’héroïne d’un jour. 

Madame H est une femme d’un certain âge, qui est très discrète, qui ne parle pas beaucoup mais 

qui défia le regard de tous pour aider une jeune femme dans le besoin. Cette jeune femme était 

étrangère et ignorait les habitudes du pays. On lui avait donné une tâche très importante à 

accomplir dans un mariage. C’est avec joie qu’elle accepta. Cependant, c’est le jour J, devant des 

centaines d’invités, qu'elle se rendit compte que dans ce pays, on ne faisait pas comme dans son 

pays d’origine. Que faire ? Stresser ? Paniquer ? Pleurer ? Partir ? C’est à ce moment que madame 

H fit son apparition. Sans hésiter, sans s’occuper du regard des autres, elle aida la jeune femme en 

détresse. Quel soulagement! 

Nous pouvons tous être des mesdames et des messieurs H, il n’y a pas besoin d’être un adulte, une 

femme, avoir beaucoup de diplômes ou d’être populaire. Quel que soit ton âge, quel que soit ta 

classe à la maternelle, au primaire, au collège ou au travail, où que tu sois, aide ceux qui sont en 

détresse. Il y a ceux qui ont peur de demander, ceux qui sont en situation de handicap, ceux qui 

vivent dans des situations précaires, peut- être un camarade de classe qui n’a pas compris la leçon 

ou un ennemi qui ne t‘aime pas. Mais Jésus nous conseille « Aimez vos ennemis, bénissez ceux qui 

vous maudissent, faites du bien au à ceux qui vous haïssent et priez pour ceux qui vous maltraitent 

et qui vous persécutent » (Matthieu 5 :44). 

“Chaque parole de bonté, chaque prière en faveur des opprimés et des souffrants, chaque acte 

d’amour est transmis devant le trône éternel. Les anges enregistrent fidèlement les actions des 

hommes.” (Service chrétien p.270) Ton voisin, ta petite sœur, ton camarade de classe, ton église, ta 

ville, le monde a besoin de toi. Tes mains, ta bouche et tes pieds peuvent aider quelqu’un ; es- tu 

prêt à agir comme madame H aujourd'hui? 
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11 août 

L`Éternel agira en ma faveur. Éternel, ta bonté dure toujours, N`abandonne pas les œuvres de 
tes mains! Psaumes 138 :8  
 
 

Quand on est petit, ce sont les parents qui choisissent pour leurs enfants l'établissement 

scolaire : école publique ou privée, école laïque ou école confessionnelle, école adventiste. 

Cependant, à l'adolescence, le jeune est amené à faire des choix que l'on appelle « l'orientation - 

cursus général ou cursus professionnel ». Souvent, ce qui influence le choix des élèves : les notes, 

les appréciations des professeurs, les amis ou les parents. Cependant, les appréciations des 

professeurs comptent pour beaucoup. 

Parfois, tu aspires à un métier mais tes notes dans les matières concernées ne sont pas bonnes. 

Parfois, tu souhaites intégrer une classe préparatoire mais tes parents pensent que tu n'es pas 

assez discipliné. Peut-être souhaites-tu te présenter à un concours mais un ami pense que tu n'es 

pas "assez fort." Que faire ? Abandonner ton rêve ? Te lamenter ? Persévérer ? Travailler un peu 

plus ? 

Pourquoi ne pas demander à Dieu quel est son plan pour ta vie ? Le conseiller d'orientation, le 

médecin ou le patron peuvent avoir un avis concernant ton avenir. Mais sais-tu que les pensées de 

Dieu dépassent, surpassent les pensées des humains. Autant les cieux sont élevés au-dessus de la 

terre, autant les plans de Dieu sont élevés au-dessus de nos plans. 

Nul ne sait quels sont les plans de Dieu à l’égard de ces jeunes en apparence inintéressants. Par le 

passé, Dieu a accepté que des personnes, qui n’étaient guère prometteuses ni attirantes, 

accomplissent de grandes œuvres pour lui. 

Rappelle-toi : Jacob était un menteur, David a commis un meurtre, Élie était capricieux, Moïse 

bégayait et Gédéon faisait preuve d'insécurité. Pourtant, l'Esprit de Dieu, en touchant le cœur de 

ces hommes, a éveillé des facultés en vue d’une action énergique. 

Le Seigneur a vu, dans ces pierres grossières et mal équarries, de précieux métaux aptes à résister 

aux tempêtes, à la chaleur et aux pressions. 

Dieu n’a pas le même regard que l’homme. Il ne se fie pas aux apparences, mais il sonde les cœurs 

et son discernement est juste. (Conseil aux éducateurs, aux parents et aux étudiants chapitre 11 p. 

78.) 

Dieu peut avoir de grands plans pour toi, mais tu devrais également travailler afin d’accomplir ce 

plan. La question ce matin : Qui contrôle ta vie ? Le maitre, le CPE, le chef de département, toi ou 

Dieu ? Dieu a de plus grands plans que tu ne puisses imaginer pour toi. La suggestion, laisse les 

commandes au maitre de l'univers. Crois que l`Eternel agira en ta faveur, que sa bonté durera 

toujours, et qu'il ne t`abandonnera pas car tu es l'œuvre de ses mains! 
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12 août 

Voici, je viens bientôt, et ma rétribution est avec moi, pour rendre à chacun selon ce qu`est son 
œuvre. Apocalypse 22 :12 
 
 

Qui aime attendre? Pendant la période du confinement, il a fallu attendre pour beaucoup 

de choses : attendre à la porte des magasins afin de faire les courses, attendre l'autorisation du 
Président de la République pour être déconfiné, attendre l'autorisation pour retourner au travail 
ou à l'école. Au 21ème siècle, il semblerait que les techniciens, les ingénieurs et les scientifiques 
font en sorte que nous puissions attendre de moins en moins : eau courante au lieu d'aller prendre 
de l'eau dans les mares ou les puits, les cuisines sont équipées de plaques électriques au lieu du 
feu de bois. 
Il est vrai que les inventions telles que le four micro-onde ou la machine à laver connectée nous 

permettent d'économiser du temps. Cependant il y a des éléments que la science ne pourra pas 

changer ; par exemple, une journée est faite de 24 heures, la croissance d'un fœtus sera toujours 

d'une moyenne de 9 mois, la révolution de la terre autour du soleil est d'environ 365 jours. 

Certains parfois souhaitent grandir plus vite, être majeur pour enfin partir de chez leurs parents. 

D'autres auraient voulu sauter des classes ou des étapes pour enfin travailler et avoir de l'argent. 

En tant que jeune chrétien (ne) quand nous voyons la souffrance qui existe dans le monde, nous 

avons envie que Jésus revienne tout de suite. Sommes-nous réellement prêt(e)s ? 

Dans Apocalypse, 22 :12, Jésus nous a fait la promesse, « Voici, je viens bientôt, et ma rétribution 

est avec moi, pour rendre à chacun selon ce qu`est son œuvre. » Cependant, cela fait deux mille ans 

qu'il a promis et il n'est toujours pas revenu. Alors que tu attends son retour, que fais-tu ? Doutes-

tu de sa promesse ? Partages-tu avec les autres la bonne nouvelle du retour de Jésus? 

L'attente du retour de Jésus n'est pas vaine. « Le Seigneur ne tarde pas dans l'accomplissement de 

la promesse, comme quelques-uns le croient; mais il use de patience envers nous, ne voulant pas 

qu'aucun périsse, mais voulant que tous arrivent à la repentance. » (2 Pierre 3 : 9). Sachant qu'à 

tout moment, il peut revenir, quoique tu fasses aujourd'hui, musique, jeux, lecture, pensées, 

conversations ou activités, vis en " jeune préparé" pour revoir ton sauveur. Nous ne savons pas 

combien de temps nous allons attendre Jésus, mais persévérons car ses promesses sont certaines 

et véritables. 
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13 août 

Ne vous y trompez pas: les mauvaises compagnies corrompent les bonnes mœurs.  
1 Corinthiens 15 :33 
 
 

Il y a un proverbe qui dit: "Dis-moi qui tu fréquentes et je te dirai qui tu es." Parfois cette 

phrase est applicable mais à d'autres moments non! Quand tu es nouveau dans un établissement, 

un quartier, un club de sport ou une église, tu ne connais pas tout le monde. De ce fait, tu peux 

sympathiser avec certaines personnes qui peuvent être nuisibles à ta personne. C'est cette leçon 

qu'apprit un jeune que nous appellerons Lloyd. 

Dans son nouvel établissement scolaire, il rencontra Ricardo avec qui il sympathisa. Comme tous 

les deux aimaient faire du sport, ils allaient en salle de sport ensemble. Ils s'entrainaient et 

aspiraient à avoir de beaux muscles. Un jour après l'entrainement, Ricardo invita Lloyd chez un 

ami, afin de se reposer avant de rentrer. Lloyd accepta, car il faisait confiance à Ricardo. 

Le groupe d'amis de Ricardo salua Lloyd et ils lui proposèrent de s'asseoir sur un pouf. Ils 

échangèrent pendant un moment, cependant, Lloyd ne se sentait pas bien, il avait l'impression 

qu'il devait rapidement quitter les lieux. Ricardo et ses amis essayèrent de le convaincre de rester, 

cependant Lloyd indiqua qu'il devait partir. Malgré l'insistance de Ricardo et de ses amis, Lloyd se 

leva précipitamment, quitta le groupe de jeunes garçons et rentra chez lui. 

Le lendemain, quand il alla à l'école, il remarqua l'absence de Ricardo. Quand il demanda pourquoi 

ce dernier était absent, on lui expliqua qu'un gang adverse avait fait une descente chez Ricardo et 

ses amis. Quelle ne fut pas sa surprise quand Lloyd découvrit que Ricardo faisait partie d'un gang. 

Finalement, "cette forte impression" qu'il eut la veille, qui l'incitait à quitter la maison des amis de 

Ricardo, était l'Esprit de Dieu, qui le pressait de partir. 

Cher(e) jeune, il est vrai que la Bible, dans Proverbes 13:20, dit: « Celui qui fréquente les sages 

devient sage, mais celui qui se plait avec les insensés s'en trouve mal ». Cependant, il peut arriver 

que tu ne saches pas qui est la personne avec qui tu sympathises, mais parce que Dieu connait la 

fin dès le commencement (Esaïe 46:10), il pourra faire le tri pour toi. 

Dieu nous invite à avoir et à être de bonnes fréquentations pour ceux qui nous entourent. Ce 

matin, parle à Dieu de ceux que tu fréquentes, demande-lui de te montrer ceux qui sont de bonnes 

ou de mauvaises fréquentations. 
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14 août 

Quand je marche dans la vallée de l'ombre de la mort, je ne crains aucun mal car tu es avec moi, 
ta houlette et ton bâton me rassurent. Psaume 23 :4 

 

 

Qui n'a jamais eu peur? Sans aucun doute, tous répondent négativement à cette 

question. La peur est un sentiment universel qui exprime un manque de sécurité, de contrôle ou 

de paix. On peut avoir peur de monter dans un avion, peur d'une personne, des cafards, du noir, 

des évaluations, de la réaction de papa ou de maman, des chiens qui aboient et bien d'autres 

choses. La peur s'exprime aussi différemment : on peut beaucoup transpirer, avoir les mains 

moites, manger en grande ou très petite quantité, dormir ou ne pas pouvoir dormir ou encore 

manquer de concentration. Que faire quand tu as peur ? Rappelles-toi du verset qui suit : « Quand 

je marche dans la vallée de l'ombre de la mort, je ne crains aucun mal car tu es avec moi, ta 

houlette et ton bâton me rassurent » (Psaume 23 :4). 

D'après ce verset il y a deux solutions à la peur: 1) la houlette 2) le bâton. La houlette est un outil 

de correction que les bergers utilisaient pour les brebis qui s'éloignaient du troupeau. Parfois tu as 

peur, car tu as fait quelque chose de mal : désobéissance, manque de politesse, retard... tu crains 

la réaction de tes parents, de ton enseignant ou ton ami. Une fois que tu as été corrigé... ouf ! Quel 

soulagement. La peur disparait. Le bâton est un accessoire qui permettait au berger de diriger les 

brebis. Le rôle du berger est de rassurer les brebis. La peur peut être aussi due à un manque 

d'assurance, par exemple tu ne maitrises pas une leçon, alors tu craindras l'évaluation. 

La bonne nouvelle ce matin, si tu as peur d'une correction ou si tu manques d'assurance, c’est que 

le Bon Berger Jésus, t'accompagnera et te permettra de traverser la difficulté qui t'effraie. 

N’aborde pas cette nouvelle journée comme une brebis perdue ; ton berger veux t’accompagner, 

te guider et de diriger où que tu ailles et quoique tu fasses aujourd’hui. 
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15 août 
 

Pour lui, il alla dans le désert [...], et demanda la mort, en disant : C'est assez ! Maintenant, 
Éternel, prends mon âme, car je ne suis pas meilleur que mes pères. 1 Rois 19 :4 
 
 

Je n'avais jamais subi un tel déversement d'insultes et d'accusations. Je venais de recevoir 

le mail d'un autre étudiant, en doctorat lui aussi, qui vidait son sac, visiblement trop longtemps 
enfoui. Son mail n'était que remontrances et reproches. Ses arguments n'étaient pas vraiment 
fondés, mais j'avais été profondément touché et j'étais submergé par des émotions négatives. Je 
ne me souviens pas de tous les détails, mais je sais que je priai intérieurement pour chasser ces 
sombres idées. Puis je me dirigeai vers mon bureau pour travailler un peu. J'étais à l'avant dernier 
étage d'une résidence universitaire et le bureau se trouvait au fond de la chambre, près de la 
fenêtre. Seul, en études, loin de ma famille et de tous ceux que j'aimais et qui m'aimaient.  
Alors que j'allais m'asseoir, j'entendis cette voix intérieure: « Saute par la fenêtre et tout sera réglé. 
Aller, saute... ».   
Je regardai le sol situé à plusieurs dizaines de mètres en bas... Puis je m'éloignai de la fenêtre 
quand le téléphone sonna. C'était ma bien-aimée (qui deviendrait bientôt ma femme) : quelques 
instants avant, je lui avais expliqué avoir reçu le fameux mail et elle rappelait pour avoir des 
nouvelles. Sans lui donner de détails, je lui dis que je broyais encore du noir. C'était une jeune fille 
calme, à la voix douce, mais elle me répondit énergiquement : « Arrête de penser à cela ! Tu ne 
vois pas que le diable essaye de te détruire par cette histoire ! Change d'activité pour oublier cette 
histoire ! La vie continue... ». Je remercie encore le Seigneur pour son appel ; en entendant ses 
paroles, c'est comme si des écailles étaient tombées de mes yeux : c'est vrai, j'avais été insulté et 
blessé par ces écrits, mais la vie continuait et il y avait des choses beaucoup plus importantes. Il 
était inutile de donner trop d'importance à un message dont les termes avaient certainement 
dépassé la pensée de l'auteur.  
Je tire tout de même quelques éléments de cette expérience où des pensées suicidaires m'avaient 
semblées proches et réelles: 
-la tentation de mettre fin à ses jours peut survenir à n'importe quel âge, à n'importe quel 
moment, et peut toucher n'importe qui, même les croyants. Cela peut t’arriver aussi. 
-Il faut nourrir quotidiennement sa foi et sa relation avec Dieu pour être secouru au moment 
opportun. Que tu sois un enfant ou un ado, passe du temps à lire la Bible. 
-il faut prier régulièrement pour ceux et celles que l'on aime (famille, amis), voire ceux que l'on 
n'aime pas, car ces pensées suicidaires peuvent faire basculer une vie en un instant, même pour les 
plus forts. 
 
Nul n'est à l'abri mais chacun peut recevoir le secours du Tout-Puissant. Remercions-le pour cela.  
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16 août 

J'enseignerai tes voies à ceux qui les transgressent, Et les pécheurs reviendront à toi. 
 Psaumes 51 :15  
 
 

« Je suis pétrie de faiblesses. » J'étais alors étudiant lorsque je reçu la lettre de cette 

étudiante chrétienne qui me racontait sa journée et, en parlant de ses activités de fin de journée, 
elle concluait avec l'affirmation ci-dessus. Mais ce n'est pas d'elle que je veux te parler aujourd'hui. 
Avec le recul, je constate que j'ai été béni et enrichi pendant mes années d'études (et je le suis 
toujours, merci Seigneur !). J'ai eu l'occasion, lorsque je finissais mon troisième cycle, de participer 
à un petit groupe d'étudiants chrétiens adventistes qui se réunissaient pour chanter, prier, méditer 
et saluer le sabbat. C'était des moments, de partage et de réflexion, très instructifs et les 
méditations se faisaient à tour de rôle. Ce jour-là, un jeune lycéen dirigeait l'étude. Le thème qu’il 
avait choisi était lié aux tentations. Sa conclusion nous laissa bouche bée : il terminait en 
expliquant que chacun avait des luttes et des tentations, internes et externes, et qu'à son niveau, il 
devait lutter contre des envies liées au sexe et à la pornographie.  C'est alors que ces mots 
s'échappèrent des lèvres d'un des garçons : « Ah bon ? Toi aussi ? ». Puis TOUS les garçons présents 
confessèrent qu'ils devaient aussi lutter avec ce problème. Je ne sais pas si les jeunes filles 
présentes ce jour-là comprirent ce qui se passait, mais pour tous les jeunes hommes de cette 
réunion, ce fut une révélation. C'est comme si chacun se disait intérieurement : « je ne suis pas 
seul à lutter. Ils ont aussi ce problème ». Nous avons donc décidé de nous réunir entre garçons, le 
lendemain même, dans une petite salle de l'église pour être tranquille. J'ai vécu alors un moment 
de confession sincère et profond comme jamais auparavant. Chacun avouait ses luttes, ses chutes, 
sa difficulté à résister. Certains affirmaient avoir presque gagné la bataille et d'autres confessaient 
qu'ils avaient encore du mal... Nous avons fini en priant ensemble, intercédant les uns pour les 
autres, implorant le Dieu du ciel de nous secourir.  
Dans l'assemblée, il est malheureusement rare de se montrer tel que l'on est.  
Bien sûr, Dieu est tout-puissant pour nous pardonner et nous délivrer, et ressasser les péchés du 
passé n'a rien de positif. Mais reconnaître que nous ne sommes pas des super-héros peut aider les 
autres, jeunes et moins jeunes, dans leur processus de guérison et de confession : se dévoiler est 
un risque à prendre, si nous voulons guérir et aider les autres à guérir. 
Quelque soit ton âge, tu dois lutter contre tes faiblesses et tes défauts de caractère. Mais Dieu est 
à tes côtés et son bras n’est pas trop court pour te sauver. 
N'oublie jamais : « Comme un père a compassion de ses enfants, l'Éternel a compassion de ceux qui 
le craignent. Car il sait de quoi nous sommes formés, Il se souvient que nous sommes poussière. » 
Psaumes 103 : 13, 14  
 
Dieu t’aime. Appuie-toi sur lui. 
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17 août 

Car nous marchons par la foi et non par la vue. 2 Corinthiens 5 :7 
 
 

C’est une histoire que j’aime beaucoup et je voudrais la partager avec toi. 

Depuis quelque temps, le grand-père de Binetou, Jongolo, vaquait à son occupation favorite : il 
écoutait la Bible dans une radio-cassette. Ce matin-là, pendant que Jongolo écoutait sa radio, les 
hommes du village se réunirent car il fallait préparer les cérémonies.  
Quelles cérémonies ?  
Les cérémonies qui devaient permettre à la pluie de tomber. Ces cérémonies étaient effectuées 
par une société secrète mais le chef de cette société était décédé. Il ne restait plus que Jongolo 
pour présider à ces cérémonies. Mais il posait problème le Jongolo là ! En effet, il écoutait la Bible 
et la traduisait dans sa langue. Et ce travail amenait des changements chez lui et tout le monde se 
demandait s’il accepterait la proposition des hommes du village. Comme ils s’y attendaient, 
Jongolo refusa en disant qu’il ne voulait plus obéir qu’à Dieu seul. Les villageois eurent peur et se 
dire que la pluie n’allait pas venir et arroser leurs champs. Puis un matin : 
-Les criquets, les criquets, ils arrivent ! 
Alors là, catastrophe ! Ils accusèrent Jongolo de ne pas avoir honoré leurs dieux avec les 
cérémonies. Mais celui-ci les rassura en leur disant que Dieu est le seul dieu, et qu’il s’occuperait 
de la pluie et des criquets. Effectivement, les criquets épargnèrent le village, la pluie tomba et les 
récoltes furent fantastiques. Et depuis, ce village n’invoque plus de dieux par des cérémonies 
secrètes et s’appuie sur Dieu pour tous les aspects de leur vie ». 
Et toi, que te dit Jongolo ? 
-Il dit que Dieu suffit à notre bonheur 
-Il dit que « nul ne peut servir deux maîtres car il faudra haïr l’un et aimer l’autre ou s’attacher à 
l’un et mépriser l’autre » (Luc 16 :13) 
-Il dit que l’amour de Dieu pour nous est grand. Nous n’avons pas besoin de nous appuyer sur 
quelqu’un d’autre ou quelque chose d’autre. 
Reste tout près de Jésus, lui sera toujours là pour toi. 
 
Papa d’amour, merci pour ton amour qui pourvoit à tous mes besoins, au nom de Jésus, amen. 
 
 

        Lydie POUMAROUX 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

203



 

18 août 

Voici, notre Dieu que nous servons peut nous délivrer de la fournaise ardente, et il nous délivrera 
de ta main, ô roi. Sinon, sache ô roi, que nous ne servirons pas tes dieux, et que nous n’adorerons 
pas la statue d’or que tu as élevée. Daniel 3 :17-18 
 

 

En lisant l’histoire des trois amis de Daniel, Schadrac, Méschac et Abed Nego, je me suis 

posée la question suivante : Qu’aurais-je fait à leur place ? 

Face à ce Roi arrogant, méprisant, suffisant, qui me menace de me jeter vivante dans une 

fournaise ardente parce-que je n’ai pas adoré la statue le représentant, et qu’il a érigée afin que 

tous l’adorent, lui qui se considère comme le maître de l’univers, aurais-je pu répondre avec 

autant d’assurance ? Aurais-je pu expérimenter ce « Sinon » que je traduis par « Même Si » ? 

Ces jeunes affirment au puissant Roi Nebucadnestar que sa statue ne représente rien, ne vaut rien 

devant le seul Dieu digne de louanges, de gloire et d’adoration. Ce Dieu qu’ils servent et sur lequel 

ils comptent, quelle que soit la situation vécue, et dont ils sont sûrs et certains qu’Il peut les 

délivrer, même si... Ils sont prêts à mourir pour défendre l’honneur de leur Dieu. 

Je te propose un challenge : Es-tu prêt(e) à expérimenter ce « Sinon/Même si » ? Face à 

l’adversité, à toute prière non exaucée selon nos désirs, à toute situation qui semble inextricable à 

vue humaine, es-tu prêt(e) à rester fidèle envers et contre tout ? 

Que la bonne main du Dieu de Schadrac, Mésach et Abed-Nego demeure sur toi. 

 

Seigneur, merci de nous donner la force qui nous aidera à expérimenter ce « Sinon/Même si » 

devant toute adversité au nom de Jésus, amen. 

 

 

       Lydie POUMAROUX 
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19 août 

Recommande ton sort à l'Éternel, mets-en lui ta confiance, et il agira. Psaume 37 :5 
 
 

En ce matin, je regarde fixement ma clé USB. Cela fait la seconde fois que je la place dans 

le port de mon ordinateur et j’attends… Pour la seconde fois, ce message apparait : ce 
périphérique n’est pas reconnu. 
Je suis sans voix pour le moment et si un collègue me regarde, il pensera que je suis tout 
simplement concentrée sur mon travail. Pourtant, mon cerveau fonctionne à cent à l’heure. Le 
dossier dont j’ai besoin est tout entier sur cette clef et à ma connaissance, je n’en ai pas d’autre 
copie. 
Que faire ? Je lance une prière vers le ciel, comme un appel au secours, en rappelant que j’ai 
besoin de ce dossier pour avancer dans mon travail. J’éteins l’ordinateur, je le rallume et 
j’introduis de nouveau la clef USB dans le port de l’ordinateur et …rien ! 
Je suis désespérée et je ne vois comment faire. Je réessaie sur un autre ordinateur mais toujours 
ce même message : périphérique non reconnu. Je commence à m’énerver et je sens les larmes 
monter. Puis j’entends la voix de Dieu me dire : « Calme-toi ma fille. Regarde la deuxième clé USB 
au fond de ta trousse ! » 
Moi de répondre : « Il n’y a rien de ce dont j’ai besoin sur cette clef ! ». Pourtant, je me sens 
poussée à le faire. Amen ! Non seulement cette clef fonctionne mais elle contient une partie de 
mon dossier. 
Puis je me sens poussée à fouiller dans un fichier, sur le bureau de mon ordinateur et doublement 
amen, la suite de mon dossier y est ! Tout en remerciant Dieu, je me suis dépêchée de tout 
remettre dans un seul dossier sur mon ordinateur. 
Ce jour-là, je compris que lorsque l’Esprit nous inspire, il faut agir. En effet, cette clé USB m’avait 
lancé des signaux mais je n’y avais pas prêté attention et je m’étais dit que j’aurais eu le temps de 
tout placer sur un disque dur externe. J’ai aussi compris et c’est le plus important, que Dieu se 
préoccupe de tous les aspects de notre vie, même de nos difficultés avec une clé USB. Il a répondu 
à ma prière, malgré mes doutes. 
A toi qui me liras, je veux te passer le message suivant : sois sûr(e) et certain(e) que Dieu est 
capable de t’aider en toutes circonstances. Fais-lui connaître tes besoins car il s’intéresse à tous les 
domaines de ta vie. 
 
Selon Philippiens 4 :6, « Permets Seigneur, que je te fasse connaître, en toute chose, mes besoins 
par des prières et des supplications avec des actions de grâce, au nom de Jésus, amen. 
 
 

         Lydie POUMAROUX 
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20 août 

Les mouches mortes infectent et font fermenter l’huile du parfumeur ; un peu de folie l’emporte 
sur la sagesse et sur la gloire. Ecclesiaste 10 :1 
 
 

Ecclesiaste… voilà un livre de la Bible que, je dois l’avouer, je ne relis pas souvent. 

Mais aujourd’hui ce verset m’a interpelé. Je me suis alors posé ces questions. Si je devais 
rapporter ce verset à ma vie, qu’est-ce que l’huile ? Que viennent faire les mouches là-dedans …et 
le parfumeur, qui est-il ? 
Tu le sais comme moi, l’huile c’est le Saint-Esprit. 
Les mouches alors ?  
Les mouches sont des insectes que l’on peut comparer à des éboueurs. Elles permettent de dater 
la mort de personnes assassinées ou retrouvées mortes. Elles détectent les détritus, elles sont 
vecteurs de maladies (choléra, typhus, maladie du sommeil). Il y a plusieurs catégories de 
mouches. 
Mais alors, me diras-tu, que représentent-elles pour moi, pour toi, dans nos vies spirituelles ? 
Figure-toi que j’ai compris que les mouches sont toutes ces pensées, ces actions, en apparence 
sans grande importance, qui s’accumulent mais qui à la longue nous détruisent. Nous parlerons 
alors de compromis. Tu sais ce qu’ils produisent en nous ces pensées, ces actions, ces compromis ? 
Ils étouffent petit à petit l’action du Saint-Esprit dans nos vies. 
Donc le parfumeur …c’est moi, c’est toi, c’est chacun de nous. 
Tu connais l’histoire de la mouche et du coche de Jean De La Fontaine. Dans cette fable, la mouche 
est présentée comme un être inutile, envahissant, collant. D’ailleurs on dit d’une personne 
persuadée de son importance et qui s’impose en gênant les efforts des autres qu’elle est la 
mouche du coche. 
Ne sois pas une mouche du coche. Ne laisse aucune mouche détruire ton huile, sinon ta sagesse 
en sera salie. Ton parfum ne doit pas changer alors fais attention aux mots que tu prononces par 
exemple. Cherche tes mouches et détruis-les avec l’aide de Dieu. 
N’oublie pas « que tout ce qui est vrai, honorable, juste, pur, aimable, vertueux, digne de louange 
soit l’objet de tes pensées » (Philippiens 4 :8). 
 
Notre Père, que je sois toujours en bonne odeur auprès de Toi et des autres, amen. 
 
 

Lydie POUMAROUX 
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21 août 

Demandez, et l'on vous donnera; cherchez, et vous trouverez; frappez, et l'on vous ouvrira. 
Matthieu 7 :7 
 
 

En lisant ce verset, je me suis rendue compte que l’accent est mis sur trois verbes 

d’action. 

Tout d’abord : demander. C’est quoi, demander ? Dans le dictionnaire, cela signifie prier, exiger, 

questionner. Il faut donc faire attention à ce que l’on demande, comment on demande et ceci en 

fonction de celui à qui on demande. Est-ce mon cœur qui parle ou simplement ma bouche ? 

Second verbe d’action : chercher. S’efforcer de trouver, tenter d’obtenir, réfléchir. Ici, j’engage 

une démarche et pour appuyer ma requête, je m’ouvre à mon vis-à-vis. 

Troisième verbe d’action : frapper. Donner un coup ou plusieurs en faisant du bruit, atteindre, 

heurter. Il faut que je trouve qui voudra me recevoir, me répondre. Il faut que je sache si on est 

disposé à m’ouvrir. 

Ce verset est pour moi une invitation à demander, à appuyer, à frapper avec persévérance afin de 

voir ma vie de prières transformée et afin d’obtenir ma réponse. 

Je te propose d’entrer dans cette dynamique et toi aussi, tu auras ta réponse et tu crieras : 

« Euréka ! J’ai trouvé celui qui veut m’ouvrir la porte de sa demeure, qui veut m’accueillir et 

prendre soin de moi ! » 

Et on te répondra : 

« Super ! Mais c’est qui ? » 

Et tu répondras : « C’est Jésus ! »  

Et tu ajouteras : « Tu sais qu’Il peut faire la même chose pour toi ? » 

Et moi je te dis : « Bonne chance avec Jésus ! » 

 

Merci Seigneur, de m’ouvrir la porte de Ta demeure, de m’accueillir et de prendre soin de moi, au 

nom de Jésus, amen. 

 

 

       Lydie POUMAROUX 
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22 août  Dieu utilise tes mains pour réaliser son œuvre 

« Car nous sommes ouvriers avec Dieu. Vous êtes le champ de Dieu, l'édifice de Dieu. »  
1 Corinthiens 3 :9 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 
 

23 août N'abandonne jamais, jamais, JAMAIS un ami 

« L'ami aime en tout temps, et dans le malheur il se montre un frère. » Proverbe 17 :17 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

24 août Si tu souhaites connaître quelqu'un, observe ses amis 

« Celui qui fréquente les sages devient sage, mais celui qui se plaît avec les insensés s'en trouve 
mal. » Proverbe 13 :20 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

25 août Même un peu de foi peut provoquer un grand miracle 

« Je vous le dis en vérité, si vous aviez de la foi comme un grain de sénevé, vous diriez à cette    
montagne : Transporte-toi d'ici là, et elle se transporterait ; rien ne vous serait impossible. » 
 Matthieu 17 : 20 

 
♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

26 août    Quand il n'y a personne pour te tenir la main, souviens-toi que Dieu te tient dans Sa main 

« Ma main le soutiendra, et mon bras le fortifiera. » Psaume 89 :21 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 

 

27 août Quand tu veux faire ce que Dieu souhaite que tu fasses,  
Il t'aide à le faire ! Demande-lui ! 

« Ne crains rien, car je suis avec toi ; Ne promène pas des regards inquiets, car je suis ton Dieu ; Je 
te fortifie, je viens à ton secours, Je te soutiens de ma droite triomphante. » Esaïe 41 :10 
 

♥♥♥♥ ♥♥♥♥ 
 

28 août Sois un bon perdant. Félicite le gagnant  

« La charité est patiente, elle est pleine de bonté; la charité n'est point envieuse; la charité ne se 
vante point, elle ne s'enfle point d'orgueil. » 1 Corinthiens 13 :4 
 
 

Guylaine MUSQUET 
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29 août 

On moissonne votre butin, Comme moissonne la sauterelle; On se précipite dessus, comme se 
précipitent les sauterelles. Ésaïe 33 :4 
 
 

En 2013, à Madagascar, un nuage s’étendant sur plus de 500 km2, constitué de plusieurs 

milliards de sauterelles en quête de nourriture, attaqua les diverses cultures du pays. Les 
sauterelles, qui habituellement sont solitaires, s’étaient rassemblées en régiments entiers et 
détruisirent tout sur leur passage, là où la nourriture était abondante.  
Elles pouvaient parcourir plus de 100 km par jour. Ainsi des champs de blé, de maïs, de riz, de 
canne à sucre et des pâturages furent entièrement moissonnés. Une véritable catastrophe pour le 
pays. Les scientifiques estiment que la quantité de nourriture et de végétation qu’elles 
ingurgitaient par jour s’élevait à près de 100 000 tonnes ; l’équivalent de plusieurs mois de récolte 
chez l’homme.  
Cette tragédie nous permet de comprendre la capacité accrue de moissonnage des sauterelles. 
Elles le peuvent quand elles se rassemblent et qu’elles font route ensemble ; étant unies, elles 
deviennent plus efficaces et plus fortes.  
La Bible nous invite, tout comme les sauterelles, à nous unir pour augmenter nos capacités, nos 
forces et notre champ d’action pour Dieu. Comme elles, nous devons aller aussi loin que nous le 
pouvons, à la recherche des hommes et des femmes, pour moissonner des âmes pour Dieu, c’est-
à-dire, présenter Jésus à ceux qui nous entourent afin qu’eux aussi donnent leurs cœurs à Dieu, et 
que leur âmes soient inscrites dans le livre de vie de Dieu. 
 
Ma prière : Seigneur, donne-moi un esprit d’équipe afin que, dans la collaboration avec mes 
semblables, je puisse être plus fort pour ton service.  
 
 

 Ericka et Mario DOLCE 
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30 août 

Tout ce que vous faîtes à l’un de ces plus petits de mes frères, c’est à moi que vous l’avez fait. 
Matthieu 25 :40 
 
 

As-tu déjà eu l’occasion de pratiquer une bonne action de façon désintéressée ? Ou alors 

à chaque fois que tu fais le bien, t’attends-tu à recevoir quelque chose en retour ?  

Lorsque j’étais à l’université, sur le point de passer mes examens, on m’a annoncé que j’avais un 

examen oral le samedi, jour du Sabbat. Mais pour ce faire, les étudiants devaient travailler en 

groupe pour se préparer et passer devant l’examinateur.  Mes camarades m’ont mis d’office dans 

un groupe, en espérant que j’allais faire une exception et accepter de participer à l’épreuve 

programmée le samedi.  Je les remerciai pour leur gentillesse mais j’ai refusé de participer à la 

présentation, préférant me voir attribuer la note de zéro plutôt que de transgresser le jour du 

sabbat.  En revanche, je décidai tout de même, à leur grande surprise, de les aider en travaillant 

avec mon groupe, à la préparation de l’épreuve, durant la semaine et en leur apportant mon aide 

pour leur permettre d’obtenir la meilleure note possible. Ils étaient étonnés de mon attitude mais 

ont accepté volontiers. Lorsque le samedi de l’examen arriva, je me suis rendue à l’église pour 

louer Dieu et j’ai prié de toutes mes forces pour que mes camarades réussissent l’examen malgré 

la sévérité connue de l’examinateur. 

Le lundi, on me fit part des résultats. Mon  groupe avait obtenu l’une des meilleurs notes, j’étais 

très contente pour eux et j’ai remercié Dieu de les avoir accompagnés. Je me suis rapproché de 

mes camarades, et je les ai félicités pour leur performance. Ils me regardèrent en souriant, et me 

dire : « Nous avons réussi, tous ensemble, sans exception.  Cette note est pour toi aussi, tu nous as 

beaucoup aidé ; sans toi, cela n’aurai pas été possible. Tu l’as fait, tout en sachant que pour toi, 

c’était le zéro assuré et tu ne nous as rien demandé en retour. Alors, lorsque l’examinateur nous a 

communiqué notre note, la classe entière a insisté pour qu’elle te soit aussi attribuée ». 

Tout ce que vous faites, faites le de bon cœur, comme pour le Seigneur et non pour les hommes. 

Et oui, lorsqu’une occasion se présente pour toi  de faire le bien, fais-le sans hésiter ! Et n’attends 

rien en retour, ni argent, ni merci, ni cadeau, rien. Agis avec joie, comme s’il s’agissait du Seigneur. 

Et c’est Lui qui se chargera de te bénir de la façon la plus inattendue qui soit.  

 

 

Célina ALBERI 
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31 août 

Élie était un homme de la même nature que nous : il pria avec instance pour qu'il ne plût point, 
et il ne tomba point de pluie sur la terre pendant trois ans et six mois. Puis il pria de nouveau, et 
le ciel donna de la pluie, et la terre produisit son fruit. Jacques 5 :17,18 
 

Jeudi 12 mars 2020, le président de la République Française a annoncé le début d’un 

confinement qui finalement, de 15 jours en 15 jours, a duré 2 mois. Dès l’annonce de cette 

nouvelle, les magasins ont été pris d’assaut, les produits tels les pâtes et le riz ont fait rapidement 

défaut dans les rayons de certains magasins, tant les caddies étaient pleins à déborder. Les queues 

ont commencé à devenir interminables. 

Ma famille et moi avions déjà pris la décision de consommer davantage de produits locaux, 

surtout ceux issus de notre jardin, ayant été sensibilisés, il y a quelques années de cela, par une 

conférence du Dr Henry JOSEPH.  Dans cette conférence, il rappelait que la Guadeloupe est classée 

au rang de patrimoine de l’humanité. Pourquoi ? Parce que depuis 1992, l’UNESCO a décerné à la 

Guadeloupe le titre de Zone de réserve de la biosphère mondiale, en raison de sa biodiversité 

exceptionnelle. En effet, en Guadeloupe, on retrouve des centaines de produits issus de 

l’agriculture bio. 

Nous avons donc fait de ce confinement, qui pour beaucoup était une contrainte, une 

opportunité.  Nous avons privilégié la consommation des ignames, malangas, bananes et Ka 

manioc déjà existants sur notre terrain. Puis, bénéficiant du temps de confinement, j’en ai profité 

pour nettoyer, replanter et agrandir notre jardin en doublant  la surface cultivée. 

Mon frère et mon voisin m’ont interpellé sur le fait que c’était le carême et que ce n’était pas le 

moment opportun pour planter ; il valait mieux attendre quelques semaines. Je leur ai rappelé que 

moi je plante, mais que c’est mon Dieu qui fait pleuvoir et qui fait pousser, et que je remettais tout 

cela entre ses mains (Philippiens 4 :19). 

Effectivement, durant les trois premières semaines, il n’a pas plu du tout, mais tout en plantant, je 

faisais monter des prières et des supplications vers Dieu, afin d’ouvrir les écluses des cieux pour 

nous envoyer de la pluie. Il était impensable pour nous d’arroser quotidiennement une telle 

surface, d’autant plus que nous étions en restriction d’eau ! Et Dieu a répondu à notre prière, en 

envoyant régulièrement de la pluie qui a fait du bien aux plantes ; on aurait dit que les plantes 

elles-mêmes rendaient gloire à Dieu pour cet arrosage régulier. Elles grandissaient, verdoyantes. 

Mes filles et mon épouse en étaient émerveillées. 

Ce fut une expérience enrichissante pour ma famille et moi car en plus de mieux s’alimenter, nous 

avions davantage de temps pour faire du sport, jouer de la musique, cuisiner mais surtout prier et 

méditer ensemble. 

Quoiqu’il arrive, je t’invite à toujours faire confiance à Dieu et le laisser te guider. C’est sûr, il agira 

pour toi d’une manière ou d’une autre. 

 

Manuel AGAPE 
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1er septembre 

Et mon Dieu pourvoira à tous vos besoins conformément à sa richesse, avec gloire, en Jésus-
Christ. Philippiens 4 :19 
 

 

Hier, nous avons vu comment Dieu a répondu à notre prière, en envoyant la pluie pour 

faire pousser les cultures que nous avions plantées durant le confinement. Dieu pourvoit toujours 

aux besoins de ses enfants. 

Dans la bible, plus de cent soixante-neuf versets bibliques font référence à la provision de Dieu 

pour nous.  

Lorsque nous cherchons le mot « pourvoir » dans le dictionnaire, nous trouvons ceci : pourvoir, 

c’est donner, mettre quelqu’un en possession de quelque chose qui lui est nécessaire ou qui peut 

lui être utile. Et effectivement, l’eau c’est la vie, dit-on. A travers cette expérience, Dieu nous a 

démontré qu’il tient ses promesses en donnant suffisamment d’eau aux plantes pour grandir et 

porter du fruit, porter de la semence. 

Mais Dieu promet, non seulement de pourvoir à nos besoins physiques mais aussi à nos besoins 

spirituels. En ce temps de confinement, où nous avons été obligés de rester à la maison et où nous 

voyions à la télévision, jour après jour, les dégâts causés par la covid-19, il y avait de quoi être 

troublés, avoir peur, se sentir déboussolés.  

Mais le temps abondant dont nous disposions, nous avons décidé de l’employer à l’étude de la 

parole de Dieu, afin de nous approprier ses promesses ; nous désirions que Dieu augmente notre 

capacité à recevoir ses bénédictions et le Saint-Esprit. Notre foi en a été fortifiée, et la paix du 

Christ a comblé nos cœurs et nos pensées. 

Te sens-tu troublé(e) par un problème qui te semble insoluble ? Es-tu anxieux (se), angoissé(e) ? 

As-tu peur en pensant à l’avenir ? Ce verset est pour toi : « Mon Dieu pourvoira à tous vos besoins, 

conformément à sa richesse, avec gloire en Jésus-Christ » (Philippiens 4 : 19). N’hésite pas à mettre 

Dieu à l’épreuve, et tu verras qu’il ne t’abandonnera jamais. 

 

 

Manuel AGAPE 
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2 septembre 
 

Que ce livre de la loi ne s'éloigne point de ta bouche ; médite-le jour et nuit, pour agir fidèlement 
selon tout ce qui y est écrit ; car c'est alors que tu auras du succès dans tes entreprises, c'est alors 
que tu réussiras. Josué 1 :8 
 

  Il est possible de réussir dans cette vie. Possible pour toi d’avoir du succès dans tes études 

et tes entreprises. Tu peux aussi réussir socialement.  

Dieu désire, en effet, faire de toi la tête et non la queue car il veut que tu sois lumière et sel pour 

ce monde. Mais pour cela, il te faut suivre sa recette du succès, dont l’ingrédient principal est le 

livre de la loi, sa Parole, la Bible. Considérons, maintenant, les éléments de cette recette. 

 

1) Que ce livre de la loi ne s’éloigne pas de ta bouche. 

Qu’est-ce que cela peut bien vouloir dire ? Lorsqu’un sujet te passionne, tu en parles sans cesse et 
tu es toujours désireux d’en savoir plus. La Bible déclare que : 
 « C’est de l’abondance du cœur que la bouche parle » (Luc 6 :45, Matthieu 12 :34). 
La parole de Dieu doit donc te passionner et faire partie de ton quotidien si tu veux réussir. 
 
2) Médite-le jour et nuit ! 
Une définition du verbe « méditer » dit ceci : préparer quelque chose par une longue réflexion. 

Ce n’est donc pas une activité superficielle. Voici quelques synonymes qui peuvent t’aider à le 

comprendre : approfondir, étudier, réfléchir, s’arrêter sur. L’homme moderne ne médite presque 

plus ou alors, en de rares occasions.  

Méditer, c’est chercher à être conscient de ce que tu vis, et rester connecté à Dieu, réalisant qu’au 
travers de sa Parole, il s’adresse à toi. Méditer le livre de la loi, c’est être en mesure, à chaque 
instant, d’avoir un regard critique sur ta vie, basé sur les principes divins.  
Cette connexion doit être à tout moment (jour et nuit) activée, un peu comme un GPS (« Global 
Positioning System » ; en français, « Système mondial de localisation ») qui, dans l’instant, peut 
recalculer un autre itinéraire lorsque tu t’es trompé.  
« Ta parole est une lampe à mes pieds et une lumière sur mon sentier. » Psaume 119 :105 

 

3) Agir fidèlement selon tout ce qui y est écrit 
Pour réussir ta vie et réussir dans tes entreprises, il te faudra dans un esprit de prière, rester 

connecté à Dieu, ton GPS : ton « Guide Pour le Succès » et suivre ses instructions.   

Cela, tu ne pourras le faire qu’en connaissant sa volonté, au travers de sa Parole et en te 

nourrissant de cette dernière, car : « L’homme ne vivra pas de pain seulement, mais de toute 

parole qui sort de la bouche de Dieu. » Matthieu 4 :4.  

Cher jeune, tu connais maintenant la recette du succès et comme pour Josué, avant toi, Dieu 

t’invite à l’appliquer pour que tu aies du succès dans tes entreprises et que tu réussisses ta vie. 

 

 

Kléber KALI 
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3 septembre 

Ne savez-vous pas que ceux qui courent dans le stade courent tous, mais qu'un seul remporte le 
prix ? Courez de manière à le remporter. Tous ceux qui combattent s'imposent toute espèce 
d'abstinences, et ils le font pour obtenir une couronne corruptible ; mais nous, faisons-le pour 
une couronne incorruptible. 1 Corinthiens 9 :24 
 

 

Le dimanche 15 juillet 2018, la France est devenue, pour la deuxième fois de son histoire, 

championne du monde de football. Pendant les quatre ans qui ont précédé ce jour, des équipes se 

sont affrontées et seulement trente-deux d’entre elles ont eu accès à la phase finale. On peut 

facilement imaginer les sacrifices consentis par les joueurs pour en arriver là. Et finalement, nous 

avons été témoins et nous avons même partagé, pour certains, la joie des vainqueurs. Ils avaient 

réussi, ils étaient devenus champions du monde et nous avec eux. Ils étaient allés au bout de leur 

objectif.  Leur joie était communicative. Mais selon les dires de certains de ses proches, Killian 

MBAPPE, bien que ravi, n’a pas fait preuve, comme ses camarades, de grandes démonstrations de 

joie, comme si ce trophée avait instantanément perdu de son éclat, aussitôt qu’il l’avait obtenu. Il 

s’est focalisé et remobilisé pour la prochaine « couronne corruptible » à remporter.   

L’apôtre Paul nous invite, nous aussi, à courir et au sacrifice, mais pour obtenir une couronne 

incorruptible, symbole de la vraie réussite. 

Quelle est donc cette couronne incorruptible, pour laquelle il est intéressant pour nous de lutter ? 

« Celui qui vaincra n'aura pas à souffrir la seconde mort. » Apocalypse 2 : 11b 

Cette couronne incorruptible, cette victoire définitive c’est la vie éternelle. 

Même si tu n’es pas champion du monde de football, quand bien même tu ne réussis pas dans 

certains domaines de ta vie, tu peux, quand même, avoir ton nom inscrit dans le livre de vie et être 

un vainqueur. 

La véritable réussite n’est pas liée aux succès ou aux victoires que tu pourrais obtenir dans ta vie, 

aussi éblouissants et prestigieux soient-ils, mais au fait que tu aies ta place dans la vie éternelle, au 

côté de Jésus et en la présence de ton Père céleste. 

 

 

Kléber KALI 
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4 septembre 

Celui qui est lent à la colère vaut mieux qu'un héros, Et celui qui est maître de lui-même, que 
celui qui prend des villes. Proverbes 16 : 32 
  

Si je te demande de me nommer des héros, il est plus que certain que tu me citeras des 

personnages qui appartiennent à l’univers DC Comics ou Marvel, comme Superman, Batman, 

Spiderman ou Iron Man. Et si je te demande de m’indiquer quelles sont leurs caractéristiques, je 

suis presque sûr que tu me dresseras le catalogue de leurs pouvoirs et faiblesses. Pourtant, ce qui 

fait, en réalité, un héros, ce ne sont pas ses pouvoirs mais ce sont ses valeurs. Le véritable héros 

est fortifié et motivé par ses valeurs. Il fait preuve de courage et de détermination. Jamais il ne 

fera de concession sur ce qui est juste. Il agira toujours en accord avec ce qu’il croit.  

Autrefois, on qualifiait les héros de valeureux car ils agissaient en faisant preuve de courage ou de 

bravoure. C’était donc des hommes de valeur.  

Nous pouvons, tous, être des héros. Tu peux être toi aussi un héros, si tes actes sont motivés par 

de nobles valeurs et si tu fais preuve de maitrise de toi-même.  

La crise du Corona virus, a permis de révéler que les héros sont plus nombreux que ce que l’on 

croit. Ils n’ont évidemment pas de super pouvoirs, mais un grand sens du devoir et du sacrifice. Ils 

ont de la compassion et de l’empathie pour l’autre. Ce sont tous ces hommes et femmes, héros du 

quotidien, personnels soignants, éducateurs, commerçants, hôteliers qui ont mis des chambres à 

disposition des soignants, etc. …, qui ont accompli leur mission pour le bien de tous.  

On a aussi entendu parler de cette jeune fille de dix ans, ancienne malade reconnaissante, qui 

chaque matin, à 7h 30, achetait des viennoiseries pour les offrir, pendant le confinement, au 

personnel qui l’avait, auparavant, soignée avec gentillesse et bienveillance. 

Nous sommes fascinés par les héros de fiction ; pourtant, les héros en chair et en os sont partout 

et il en existe un en particulier, bien réel et dont la puissance surpasse en tout point celle des 

héros sortis de l’imagination des hommes. Il s’agit de Jésus. Il est le Dieu Créateur, il a appelé 

l’univers et ce qui y est contenu à l’existence, simplement par sa parole. Il dit et la chose existe. Il 

n’a pas hésité, pour nous sauver, pour te sauver, à souffrir et alors qu’il était sur la croix, il a fait 

preuve de maitrise en n’utilisant aucun de ses « pouvoirs », face à ceux qui le maltraitaient, si ce 

n’est celui de son immense amour :  

« Père, pardonne-leur, car ils ne savent pas ce qu’ils font. »  Luc 23 : 34 

Tu peux, si tu acceptes l’amour de Jésus dans ta vie, être un véritable héros pour tous ceux qui 

t’entourent. 

 

 

Kléber KALI 
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5 septembre 

Etant partis de Troas, nous fîmes voile directement vers la Samothrace, et le lendemain nous 
débarquâmes à Néapolis. De là nous allâmes à Philippes, qui est la première ville d'un district de 
Macédoine, et une colonie. Nous passâmes quelques jours dans cette ville. Actes 16 :11-12 
 

Pendant quelques jours, je t'invite à suivre avec moi l'apôtre Paul et ses compagnons de 

voyage alors qu’ils se rendent dans la ville de Philippes en Macédoine. La Macédoine se trouve 
dans ce qui est aujourd'hui le nord-est de la Grèce. Tu peux regarder sur une carte, c'est tout près 
du nord-ouest de la Turquie. Et c'est d'ailleurs de là qu’ils viennent, de la ville de Troas. Le voyage 
de Troas vers la Macédoine se fait rapidement par bateau et c’est donc en peu de temps que Paul 
et ses compagnons y arrivent. Pourquoi la Macédoine et pas une autre région ? Paul et ses amis 
auraient pu aller ailleurs, mais c'est Dieu qui les a conduits jusque-là. Comment, me diras-tu ? Paul 
a fait un rêve où il voit un habitant de la Macédoine lui dire : passe en Macédoine, secours-nous. 
T'arrive-t-il de faire des rêves et d'avoir l'impression que Dieu les utilise afin de te parler, te dire 
quelque chose ? Comment, dans d'autres circonstances, sais-tu que ceci ou cela est la volonté de 
Dieu ? C’est très important pour toi de le savoir, car il nous arrive très souvent de confondre ce que 
nous souhaitons et ce que Dieu désire. Alors, comment fais-tu pour savoir si c'est la volonté de 
Dieu ? 

 
6 septembre 

Le jour du sabbat, nous nous rendîmes, hors de la porte, vers une rivière, où nous pensions que 
se trouvait un lieu de prière. Nous nous assîmes, et nous parlâmes aux femmes qui étaient 
réunies. Actes 16 :13 
 

Le sabbat est le jour où le groupe de prière de Philippes se réunit. Paul et ses amis savent 

qu'ils vont y trouver des personnes qui, comme eux, adorent Dieu. Que fais-tu le sabbat ? Est-ce un 
jour où tu as envie de rester couché(e) dans ton lit ? De t'amuser à plein de jeux avec tes amis ? Le 
sabbat nous dit la Bible dans Lévitique 23.3 est un jour de repos. Super ! Pas d'école, pas de travail, 
on s'arrête. Mais si on s'arrête, continue le texte, c'est pour pouvoir passer du temps avec Dieu. Le 
texte parle de convocation parce que tout le monde est appelé à être présent, mais il s'agit surtout 
d'un rendez-vous spécial avec Dieu. Il nous invite à passer du temps avec lui, mais aussi avec les 
autres, afin de l'adorer ensemble. C'est ce que Paul et ses amis veulent faire. Ils ne cherchent pas 
seulement des personnes à qui parler de Jésus, ils veulent aussi passer un moment de rencontre 
avec Dieu avec tous ceux qui, à Philippes, l'aiment. Chaque fois que tu vas au temple le sabbat ou 
que tes parents t'appellent pour faire le culte de famille, sois dans la joie. Tu es en train de faire 
plaisir à Dieu et tu te fais du bien. La Bible encore, au Psaume 133 nous dit que c'est super 
agréable de se trouver entre personnes qui aiment Dieu ! 
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7 septembre 

L'une d'elles, nommée Lydie, marchande de pourpre, de la ville de Thyatire, était une femme 
craignant Dieu, et elle écoutait. Le Seigneur lui ouvrit le cœur, pour qu'elle fût attentive à ce que 
disait Paul. Lorsqu'elle eut été baptisée, avec sa famille, elle nous fit cette demande: Si vous me 
jugez fidèle au Seigneur, entrez dans ma maison, et demeurez-y. Et elle nous pressa par ses 
instances. Actes 16 :14-15 
 

Parmi les personnes qui vont prier le sabbat près d'une rivière à Philippes, il y a Lydie. On 

ne sait pas grand-chose sur Lydie. Elle vient de la ville de Thyatire qui est au centre ouest de la 
Turquie d'aujourd'hui. Et elle est marchande. Elle vend des tissus rouges de très grande valeur. Elle 
a aussi une famille. Voilà. On connaît son origine, son métier et le fait qu'elle ait une famille. 
Qu’est-ce qu'on sait de toi ? Quand les autres parlent de toi, que disent-ils ? Si on demande à 
quelqu'un de te présenter, que dira-t-il, que dira-t-elle ? Il y a une chose de plus qu'on peut dire au 
sujet de Lydie : elle aime Dieu. La Bible nous dit qu'elle fait partie de ceux qui viennent prier près 
de la rivière, qu’elle adore Dieu, et que son cœur est ouvert à entendre la Parole de Dieu. Aimes-tu 
réserver du temps pour Dieu, que ce soit pour lire ta Bible, chanter, ou tout simplement discuter 
avec lui par la prière ? N'attends pas que tes parents te le proposent, le demandent, ou même te 
l'imposent. Dieu a de belles choses à partager avec toi, rien que toi. Alors, vas-y ! Il t'attend.    

 
 

8 septembre 

L'une d'elles, nommée Lydie, marchande de pourpre, de la ville de Thyatire, était une femme 
craignant Dieu, et elle écoutait. Le Seigneur lui ouvrit le cœur, pour qu'elle fût attentive à ce que 
disait Paul. Lorsqu'elle eut été baptisée, avec sa famille, elle nous fit cette demande: Si vous me 
jugez fidèle au Seigneur, entrez dans ma maison, et demeurez-y. Et elle nous pressa par ses 
instances. Actes 16 :14-15 
 

Pourquoi invites-tu tes amis à venir chez toi ? Pour fêter un anniversaire, jouer à un jeu 

sur ta console, regarder ensemble quelque chose ? Et surtout, pourquoi devraient-ils venir chez toi 
? Parce que tu es sympathique, parce que tu es populaire, parce qu'on mange bien chez toi, parce 
que chez toi c'est cool ? Tu sais, parfois on invite du monde chez soi juste histoire de montrer 
qu'on est super, qu'on a le dernier truc à la mode. Mais c’est centré sur moi et des fois ça devient 
un concours où si tu m'as invité pour me montrer comment c'est cool chez toi, il faut que je t'invite 
pour montrer que chez moi aussi c'est cool. Quand Lydie invite Paul et ses compagnons à venir 
habiter chez elle ce n'est pas vraiment pour sa maison. La raison qu’elle donne est surprenante : si 
vous pensez que je crois vraiment au Seigneur. Autrement dit, si chez moi vous êtes chez un enfant 
de Dieu, si chez moi vous vous sentez comme dans la maison de Dieu, venez et restez. Lorsque tu 
invites tes amis à venir chez toi, est-ce pour leur permettre d'être tranquillement dans la présence 
de Dieu ? Qui veux-tu mettre en avant, toi ou Dieu ? 
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9 septembre 

Comme nous allions au lieu de prière, une servante qui avait un esprit de Python, et qui, en 
devinant, procurait un grand profit à ses maîtres, vint au-devant de nous, et se mit à nous suivre, 
Paul et nous. Elle criait: Ces hommes sont les serviteurs du Dieu Très-Haut, et ils vous annoncent 
la voie du salut. Elle fit cela pendant plusieurs jours. Paul fatigué se retourna, et dit à l'esprit: Je 
t'ordonne, au nom de Jésus-Christ, de sortir d'elle. Et il sortit à l'heure même. 
Actes 16 :16-18 
 

Qui est cette jeune fille qui se met à suivre les apôtres partout où ils vont ? Le texte nous 

dit que c'est une servante qui avait un esprit de divination. Les gens venaient donc la consulter afin 
de savoir ce qui allait se passer, connaître l'avenir, être conseillés sur des démarches à 
entreprendre. Aurais-tu aimé connaître le futur, avoir une petite (ou grande) voix qui te dit ce qu'il 
faut faire ou ne pas faire ? Beaucoup de personnes encore aujourd'hui disent en être capables, que 
ce soit en lisant les lignes de ta main, en regardant dans une boule de cristal, en tirant des cartes, 
en te préparant un horoscope, etc. Mais sans avoir besoin d'arriver là, à ton niveau tu peux déjà 
être en contact avec ce genre de choses. Pense aux dessins animés ou aux films où le héros arrive à 
faire des choses grâce à une force ou à un esprit (qui n'est pas l'Esprit de Dieu). Pense à tous les 
tours de prestidigitation (cherche dans un dictionnaire ce que ça veut dire), de magie, les formules 
à répéter, ces coups de baguette, qui semblent n'être qu'un jeu. Mais un jeu avec qui ? Et une 
connaissance de quoi ? Jouer avec Satan à découvrir ce qui est caché. Ça ressemble fortement à ce 
qui s'est passé dans le jardin d'Eden. Quel mal il y a-t-il à manger juste un fruit ? Et beau en plus. 
Son résultat : la séparation d'avec Dieu. Si tu joues avec Satan, tu ne marches pas avec Dieu. Fais 
confiance à Dieu pour te donner et te dire ce dont tu as besoin. Pour le reste, laisse-le s'en 
occuper.   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Crédit photo : Pexels de Pixabay 
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10 septembre 

Comme nous allions au lieu de prière, une servante qui avait un esprit de Python, et qui, en 
devinant, procurait un grand profit à ses maîtres, vint au-devant de nous, et se mit à nous suivre, 
Paul et nous. Elle criait: Ces hommes sont les serviteurs du Dieu Très-Haut, et ils vous annoncent 
la voie du salut. Elle fit cela pendant plusieurs jours. Paul fatigué se retourna, et dit à l'esprit: Je 
t'ordonne, au nom de Jésus-Christ, de sortir d'elle. Et il sortit à l'heure même. Actes 16 :16-18 
 

Quand Satan dit la vérité, méfie-toi ! L'esprit qui parle à travers la jeune fille est un 

démon, un ange autrefois qui, à cause de sa révolte contre Dieu a perdu le désir de faire le bien, 
tout en gardant une partie de sa puissance. Et ce démon se met à dire quelque chose qui n'est pas 
habituel pour lui. Il reconnaît qu'il y a un vrai Dieu, il reconnaît ses serviteurs, il dit que ce qu'il faut 
faire pour être sauvés c'est ce que prêchent les apôtres. Bizarre n'est-ce pas que la jeune fille parle 
ainsi, elle qui travaille sous l'emprise de Satan. Si Satan se met à suivre les amis de Jésus et à dire la 
vérité lui qui est le père du mensonge il y a de quoi s'inquiéter. Si celui qui est connu pour être 
menteur dit : Jésus est Seigneur, que vont croire ceux qui entendent ? N'oublie pas que le but de 
Satan est de t'éloigner de Dieu, même s'il dit la vérité. Alors ici il cherche à montrer qu’ils sont 
associés, lui et les apôtres. Mais quel point commun il y a-t-il entre les ténèbres et la lumière ? Et 
c'est là que tu entres en jeu. Avec qui t'associes-tu ? Il nous faut être au contact de tout le monde 
afin d'apporter à tous la présence de Dieu, mais s'associer, s'unir, veut dire qu'on partage un 
certain nombre de valeurs. Heureux l'enfant, le jeune, qui n'écoute pas les conseils des gens 
mauvais, qui ne suit pas l'exemple de ceux qui font le mal, qui ne s'assoit pas avec les moqueurs, 
mais qui au contraire aime l'enseignement du Seigneur et le redit jour et nuit dans son cœur ! 
(Psaume 1 :1-2)       
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Crédit image : Smashicons 
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11 septembre 

Les maîtres de la servante, voyant disparaître l'espoir de leur gain, se saisirent de Paul et de 
Silas, et les traînèrent sur la place publique devant les magistrats. Ils les présentèrent aux 
préteurs, en disant: Ces hommes troublent notre ville; ce sont des Juifs, qui annoncent des 
coutumes qu'il ne nous est permis ni de recevoir ni de suivre, à nous qui sommes Romains. 
La foule se souleva aussi contre eux, et les préteurs, ayant fait arracher leurs vêtements, 
ordonnèrent qu'on les battît de verges. Après qu'on les eut chargés de coups, ils les jetèrent en 
prison, en recommandant au geôlier de les garder sûrement. Le geôlier, ayant reçu cet ordre, les 
jeta dans la prison intérieure, et leur mit les ceps aux pieds. Actes 16 :19-24 
 
 

Voici un bel exemple d'injustice. Paul a délivré la jeune fille du démon qui l'habitait et qui 

la faisait les suivre depuis plusieurs jours. Il l'a arrêté afin qu'ils puissent continuer plus 
tranquillement à parler de Dieu. Les maîtres de cette jeune fille pourraient dire merci à Paul du 
bien qu'il a fait. Pourtant on se rend compte qu'ils préféraient la voir esclave de Satan si cela leur 
rapportait de l'argent. Y a-t-il des choses pour lesquelles tu mets Dieu de côté ? Lorsqu'ils voient 
qu'à cause de Paul et de ses compagnons ils vont perdre beaucoup d'argent, ils les accusent devant 
le tribunal. Et ils ne vont pas dire la vérité. Et on va les écouter et mettre Paul et Silas en prison, 
dans le quartier de haute sécurité. Qui a été embêté ? Les serviteurs de Dieu. Qui a fait du bien ? 
Les serviteurs de Dieu. Qui a reçu les coups et a été ensuite jeté en prison ? Les serviteurs de Dieu. 
Comment réagis-tu lorsque tu penses que tu as été puni(e) injustement ? Quand des personnes 
méchantes font tout pour te rendre la vie difficile ? Quand tes parents, tes professeurs semblent 
ne pas croire qu'on ment sur toi ? Pour l'instant Paul et Silas n'ont pas ouvert la bouche. Si c'était 
nécessaire, pourrais-tu en faire autant ? 
 
 

Daniel Kancel 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Credit photo : klimkin de Pixabay 
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12 septembre 

Vers le milieu de la nuit, Paul et Silas priaient et chantaient les louanges de Dieu, et les 
prisonniers les entendaient. Actes 16 :25 
 
 

Paul et Silas ont été fouettés. On les a mis en prison injustement. On a menti sur eux. 

Maintenant c’est la nuit dans la prison à Philippes. Quelle journée ! Ils ont toutes les raisons d'être 
tristes, en colère, d'avoir envie de se venger. C'est ce qu'on voit beaucoup dans les dessins animés, 
livres, séries télé, cours de récréation, films. Pourtant, Paul et Silas, nous dit la Bible, priaient et 
chantaient les louanges de Dieu. Tu as bien lu, ils prient et ils louent Dieu. Essayons d'imaginer : 
Seigneur nous t'aimons, tu es le plus grand et le plus fort, nous sommes très heureux de te servir. 
Ils avaient pourtant mal, ils étaient peut-être fatigués, mais jusqu'au milieu de la nuit ils continuent 
ainsi. Comme si, plus ils souffrent à cause du nom de Jésus, plus ils sont motivés. Je vois aussi cela 
comme un besoin. Ce qu’ils vivent est décourageant, invite à baisser les bras, alors ils cherchent la 
présence de Dieu, son soutien, afin de pouvoir persévérer. Chaque fois que tu as envie 
d'abandonner, remercie Dieu pour ce qu'il t'a déjà permis de faire, et demande-lui la force pour 
continuer d'avancer.    

 
 

 
13 septembre 

 

Tout à coup il se fit un grand tremblement de terre, en sorte que les fondements de la prison 
furent ébranlés; au même instant, toutes les portes s'ouvrirent, et les liens de tous les prisonniers 
furent rompus. Actes 16 :26 
 

ADX Florence. Un lieu à l'entrée duquel il est écrit : « toi qui entres ici abandonne toute 

espérance ». Tu n'en as peut-être jamais entendu parler, mais si tu fais un tour sur internet, tu 
découvriras que c'est une prison aux Etats-Unis. Mais pas n'importe quelle prison. Une prison où 
tout a été fait pour que les prisonniers n'aient ni la possibilité, ni l'envie de s'en échapper. Les 
criminels les plus dangereux du pays y sont enfermés. Jusqu'à maintenant, personne ne s'en est 
échappé. Je te passe les détails du fonctionnement de la prison, parce que quelque chose 
m'intéresse encore plus que de savoir que le lit est en béton, ou que les prisonniers sont sous 
contrôle vidéo constamment. Je me demande, si Dieu a envie de libérer quelqu'un d'ADX Florence, 
qu'est-ce qui l'en empêcherait ? Bien sûr, j'ai la réponse : rien. Qui est plus fort, Dieu ou ceux qui 
construisent des prisons ? Tu n'as pas à t'inquiéter si on veut te faire du mal. Tout ce qui arrivera 
n'arrivera que parce que Dieu l'aura permis. 
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14 septembre 

 

Tout à coup il se fit un grand tremblement de terre, en sorte que les fondements de la prison 
furent ébranlés; au même instant, toutes les portes s'ouvrirent, et les liens de tous les prisonniers 
furent rompus. Le geôlier se réveilla, et, lorsqu'il vit les portes de la prison ouvertes, il tira son 
épée et allait se tuer, pensant que les prisonniers s'étaient enfuis. Mais Paul cria d'une voix 
forte: Ne te fais point de mal, nous sommes tous ici. Actes 16 :26-28 

Chaque situation est différente. Au début du livre des Actes, des disciples de Jésus sont 

mis en prison et pendant la nuit un ange les fait sortir en leur disant d'aller au temple pour 
continuer à prêcher. Un peu plus tard, Pierre sera de nouveau emprisonné, cette fois attaché à des 
gardes. Et là encore, un ange le fait sortir de la prison. Cette fois-ci, il n'y a pas d'ange qui vient voir 
Silas et Paul, mais avec le tremblement de terre, les portes sont ouvertes, ils sont détachés. Super ! 
Ils peuvent s'en aller ! Eh bien non. Ils restent tranquillement assis là. Parfois Dieu dit de s'enfuir, 
parfois il dit de rester là. Ce qui compte surtout c’est qu'à chaque fois Dieu leur donne l'occasion 
de parler de lui. Que ce soit à l'intérieur ou à l'extérieur de la prison. Peut-être que tu devrais te 
demander ce que tu peux faire pour servir Dieu avant de chercher à ce qu'il règle tous tes 
problèmes pour toi. Si Dieu te dit oui, profites-en pour être à son service. Si Dieu te dit non, 
demande-lui comment tu peux être à son service.    

 
 

 
15 septembre 

Alors le geôlier, ayant demandé de la lumière, entra précipitamment, et se jeta tout tremblant 
aux pieds de Paul et de Silas; il les fit sortir, et dit: Seigneurs, que faut-il que je fasse pour être 
sauvé? Actes 16 :29-30 

Imaginons que tu sois responsable d'une prison. Il y a eu un problème de sécurité, les 

prisonniers auraient facilement pu s'échapper, et tu te retrouves à discuter avec deux d'entre eux 
qui sont restés tranquillement dans leur cellule. Quelle serait ta première question ? Moi, je leur 
demanderais pourquoi ils ne se sont pas enfuis. Mais ce n'est pas la première question que le 
responsable de la prison va poser. « Que faut-il faire pour être sauvé ? » Il n'y a en apparence 
aucun lien avec ce qui vient de se passer, mais s'il vient voir Paul et Silas c’est qu'il a réalisé que ce 
qui vient d'arriver a à voir avec eux. Et il pose la question qui l'intéresse. Que faut-il faire pour être 
sauvé ? Le texte ne nous dit pas ce qu'il avait entendu des apôtres ni qu’est-ce qui fait qu'il pose 
cette question. Mais toujours est-il qu'il la pose. As-tu tellement envie de découvrir Dieu que tu es 
prêt(e) à tout pour cela ? Profites-tu des opportunités que tu as pour poser des questions, te 
renseigner, écouter ce que d'autres ont vécu ? Il meurt d'envie de savoir ce qu'il faut faire pour 
être sauvé. Et toi ?   
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16 septembre 

Paul et Silas répondirent: Crois au Seigneur Jésus, et tu seras sauvé, toi et ta famille. Et ils lui 
annoncèrent la parole du Seigneur, ainsi qu'à tous ceux qui étaient dans sa maison. Il les prit 
avec lui, à cette heure même de la nuit, il lava leurs plaies, et aussitôt il fut baptisé, lui et tous les 
siens. Les ayant conduits dans son logement, il leur servit à manger, et il se réjouit avec toute sa 
famille de ce qu'il avait cru en Dieu. Actes 16 :31-34 

Que faut-il faire pour être sauvé ? Crois au Seigneur Jésus et tu seras sauvé. On se 

demande souvent qu'est-ce que croire, mais aujourd'hui, nous allons nous poser deux autres 
questions : qu'est-ce qu'être sauvé et est-ce intéressant ? On pense souvent qu'être sauvé c'est 
vivre au ciel pour toujours à profiter, la belle vie, plus besoin de travailler ni d'étudier, en gros, des 
grandes vacances pour toujours. Mais être sauvé c'est déjà une façon de vivre maintenant : comme 
Jésus. Pendant l'éternité, on va apprendre de nouvelles choses, on va faire du jardinage, on va 
voyager, on va manger, on va construire, etc. Comme aujourd'hui, sauf que tous ceux qui seront là 
seront gentils, ne vont pas penser à eux en premier et vont chercher avant tout à louer Dieu et 
faire du bien aux autres. Il n'y aura pas de transformation de caractère par une baguette magique, 
c'est dès aujourd'hui que tu dois être gentil(e), ne pas penser à toi en premier, et chercher avant 
tout à louer Dieu et faire du bien aux autres. C'est ce qui intéressait le gardien de prison, et c'est la 
réponse à la deuxième question. N'est-ce pas intéressant de vivre une telle vie ? Mais il faut y 
croire. Veux-tu le vivre ?    

 
 

17 septembre 

  

Quand il fit jour, les préteurs envoyèrent les licteurs pour dire au geôlier: Relâche ces hommes. 
Actes 16 :35 
 

La nuit a été courte. Paul et Silas n'ont pas dormi. Le gardien de prison jusqu'à minuit, et 

les juges se sont réveillés tôt. Ces derniers envoient faire relâcher les apôtres. Pourquoi décident-
ils de les faire sortir de prison alors qu'en apparence, à part le tremblement de terre, rien n'a 
changé ? J'aime à penser que tout ce qui s'est passé a été dirigé par Dieu. Bien sûr que Paul et Silas 
sont innocents et ne doivent pas aller en prison. À mon avis pourtant, c'était le moyen que Dieu a 
utilisé pour que le gardien de prison soit mis en contact avec Jésus. Tu subiras à coup sûr des 
injustices dans ta vie, et elles te manqueront. Peut-être que tu en as déjà subies et que tu en 
souffres jusqu'à aujourd'hui. Mais l'injustice que tu subis peut être l'occasion que Dieu offre à 
quelqu'un de le rencontrer. Quoi ?! Es-tu prêt(e) à subir plus d'injustice si cela permet à la mission 
de Dieu d'avancer ? On ne court pas après elle, mais si Dieu permet qu’elle nous rattrape, c'est 
pour notre salut ou celui de quelqu'un d'autre. Alors, plutôt que te plaindre, demande au Seigneur 
comment il veut t’utiliser, même à travers l'injustice.    

Daniel Kancel 
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18 septembre 

Et le geôlier annonça la chose à Paul: Les préteurs ont envoyé dire qu'on vous relâchât; 
maintenant donc sortez, et allez en paix. Mais Paul dit aux licteurs: Après nous avoir battus de 
verges publiquement et sans jugement, nous qui sommes Romains, ils nous ont jetés en prison, 
et maintenant ils nous font sortir secrètement! Il n'en sera pas ainsi. Qu'ils viennent eux-mêmes 
nous mettre en liberté. Actes 16 :36-37 
 
 

La décision a été prise de relâcher Paul et Silas. Le gardien leur dit qu'ils peuvent partir en 

paix. Mais Paul et Silas ne sont pas d'accord. Ils ne veulent pas juste partir, mais que les juges 
reconnaissent qu'ils ont commis une injustice. Parfois on comprend mal Jésus quand il dit de 
tendre la joue gauche si on nous frappe sur la joue droite (Matthieu 5 :38-42), et on voit l'enfant de 
Dieu comme une serpillière qu'on peut piétiner, tordre, salir, comme on veut, et qui ne s'en 
plaindra pas. Nous voyons ici que si Paul et Silas se sont laissé faire, ils disent quand même qu'il y a 
une injustice et demandent que ce soit reconnu. Souvent, lorsque nous voyons qu'il y a une action 
contre nous, nous faisons tout pour ne rien subir et nous devenons comme un cactus agressif qui 
court après les gens. Entre la serpillière et le cactus, il y a sûrement assez de place pour toi. Dis ce 
qui ne va pas, mais accepte d'être maltraité(e) si c'est pour la cause de Dieu. Jésus nous a laissé un 
exemple. Quand on l'a giflé, il a fait quelque chose que tu peux lire en Jean 18 :22-23. Es-tu cactus 
ou serpillière ? Demande à Dieu de te rééquilibrer. 
 
 

Daniel Kancel     
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Crédit photos : balai serpillère : freepik ((www.freepik.com) – croisée : Steve Buissinne de Pixabay  – cactus : Nika Akin de_Pexels 
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19 septembre 

Les licteurs rapportèrent ces paroles aux préteurs, qui furent effrayés en apprenant qu'ils étaient 
Romains. Ils vinrent les apaiser, et ils les mirent en liberté, en les priant de quitter la ville. Quand 
ils furent sortis de la prison, ils entrèrent chez Lydie, et, après avoir vu et exhorté les frères, ils 
partirent. Actes 16 :38-40 
 
 

Acceptes-tu les excuses ? Sont-elles suffisantes pour toi ? Ne réponds pas tout de suite. 

Fais plutôt le tour de ta vie, de tes relations. Y a-t-il des personnes avec qui tu es fâché(e) ? Des 
personnes avec qui ça ne se passe pas bien ? A qui tu n'as pas pardonné ? Des personnes qui te 
font te sentir mal quand tu les aperçois ? Sois honnête avec toi-même. Nous restons longtemps à 
distance de certaines personnes parfois parce que nous pensons qu'elles n'ont pas assez payé pour 
ce qu'elles ont fait. Comme si les excuses ne suffisaient pas, et qu'on attend d'abord qu'elles soient 
bien punies et alors peut-être... Paul et Silas ont dit qu'il y a eu injustice, elle a été reconnue, ils ont 
été libérés, mais surtout ils ont une mission à continuer. Chaque fois que tu refuses des excuses, et 
que tu te bloques dans une relation, c'est la mission que Dieu t'a confiée que tu bloques. Au lieu 
d'avancer tu restes au même endroit, et tu recules même ! Paul et Silas continuent leur mission. 
Toi aussi tu as une mission au service de Dieu. Ne laisse rien t'empêcher de l’accomplir.  
 
 

Daniel Kancel 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Crédit image : pikisuperstar (www.freepik.com) 
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20 septembre 

Sonde-moi, ô Dieu, et connais mon cœur ! Éprouve-moi, et connais mes pensées !  
Psaumes 139 :23 
 
 

A l’époque, j’habitais au raizet (en Guadeloupe) et je vivais des moments difficiles dans 

ma vie personnelle. Mon couple était en grande difficulté et nous allions bientôt divorcer. 
Cependant, depuis deux ans, je faisais des études bibliques avec un pasteur et je sentais la 
présence de Dieu dans ma vie. Bien que je n’étais pas adventiste, j’avais toujours eu une relation 
avec Dieu à travers des prières simples et directes. Mais avec ce divorce, je me sentais perdu et 
désemparé. Un jour, des amis (qui n’avaient pas la même connaissance biblique que moi), 
m’invitèrent à les rejoindre pour me changer les idées. Ils m’avaient donné rendez-vous près d’une 
station-service, à côté d’une discothèque. Ces amis ne connaissaient pas vraiment Dieu, ni ce qu’il 
demande dans sa parole. Après mon arrivée près de la station-service, un de mes amis proposa 
d’aller faire un tour dans la boite de nuit, afin d’y rencontrer d’autres amis qui y étaient déjà, et 
pour s’amuser un peu. Nous nous sommes rendus devant la discothèque. Arrivés devant l’entrée 
de cette discothèque, nous faisions la queue. A proximité de cette discothèque, il y avait un SDF  
(un Sans Domicile Fixe), qu’on appelle aussi clochard. Il mendiait et demandait de l’argent aux 
clients de la discothèque. C’est alors que ce mendiant nous a pointé du doigt et a répété plusieurs 
fois en créole : « Ou pa ka compwan ! Isi dan a pa plas a-w ! » c’est-à-dire : «Tu ne comprends pas ! 
Ta place n’est pas dans un endroit comme celui-là ! ». Dans notre groupe d’amis, chacun se posait 
des questions car aucun d’entre nous ne connaissait ce SDF, et l’un disait à l’autre : « C’est pour toi 
qu’il a dit cela ! ». Finalement, alors que nous étions dans la file d’attente pour rentrer dans la 
discothèque, ce SDF s’est rapproché de moi et m’a clairement pointé du doigt en disant : « Sé baw 
an ka palé ! » (« C’est à toi que je parle ! »). Je fus surpris car je ne connaissais pas cet homme ! 
Mon cœur fut touché car je me souvins alors que Dieu peut utiliser n’importe qui pour avertir ses 
enfants. Je quittai rapidement mes amis, et je ne suis plus jamais retourné dans une discothèque. 
Par cet avertissement, Dieu me montrait qu’il m’aimait et qu’il avait d’autres projets pour moi. 
Dieu a un plan pour chacun d’entre nous dès notre naissance.  
Que ce verset : « Sonde-moi, ô Dieu, et connais mon cœur ! Éprouve-moi, et connais mes pensées 
! » (Psaumes 139 :23) soit ta prière quotidienne ! 
 
 

Jean-Michel DYVRANDE 
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21 septembre 

Parce que vous avez besoin de patience, afin qu'après avoir fait la volonté de Dieu, vous receviez 
[l'effet de sa] promesse. Hébreux 10 :36 
 

 Être patient. Voilà quelque chose de difficile, surtout lorsqu’on est jeune. Et pourtant, 

parfois, lorsqu’on veut aller trop vite, on peut avoir des ennuis. J’en ai fait l’expérience il y a 

quelques années. 

 J’ai passé mon année de troisième au collège Bèbèl de Sainte-Rose. J’avais la chance d’avoir mon 

cousin Adrien avec moi. Il était en classe de  quatrième mais nous passions tout notre temps libre 

ensemble.  

Un jour, alors que nous finissions à la même heure, nous nous étions donnés rendez-vous devant 

le portail pour faire la route ensemble. Nous aimions ces moments de liberté. Souvent, nous 

passions à la boutique pour acheter des glaces que nous dégustions sur le chemin.  

Malheureusement ce jour-là, parce que nous avions tardé pour sortir de classe, nous nous 

sommes retrouvés face au portail fermé du collège. Nous étions condamnés à rester une heure de 

plus dans l’établissement. Il nous fallait à tout prix sortir. L’envie de manger une bonne glace était 

insoutenable ; 

Après avoir longuement réfléchi, nous avons élaboré un plan d’évasion. Il nous suffirait d’aller tout 

au fond du collège, d’enjamber la barrière pour nous enfuir.  

Tels des agents secrets, nous nous sommes discrètement rendus sur le lieu de notre mission 

spéciale (Collège break). Nous voilà donc devant la grille. Adrien, qui était très agile a balancé son 

sac par-dessus le grillage. Comme un félin, il l’a escaladé jusqu’au sommet. Une fois en haut, il a 

sauté de l’autre côté. 

Mon tour est arrivé. J’ai atteint le sommet avec quelques difficultés. J’ai fait passer une jambe, 

puis l’autre. C’est au moment de sauter que s’est produit l’inattendu. J’ai sauté, mais je suis resté 

suspendu en l’air. Mon rêve s’était-il réalisé ? J’étais devenu un super héros ? Loin de là ! J’ai 

entendu un tissu se déchirer lentement et j’ai moi-même commencé à me rapprocher du sol. 

L’arrière de mon pantalon s’était accroché au grillage. Quand j’ai atteint le sol, j’avais perdu tout 

l’arrière de mon jean. J’ai d’abord senti la fraicheur du vent avant de me rendre compte que l’on 

pouvait sans difficulté voir mon slip, qui fort heureusement ne s’était pas déchiré.  

Parfois, nous ne sommes pas patients. Nous voulons que les choses aillent vite. Ce jour-là non 

seulement j’ai dû déambuler le slip à l’air en essuyant les moqueries de mes camarades, mais en 

plus j’ai été puni en arrivant à la maison. Il m’aurait suffi d’attendre une petite heure sagement 

assis à la bibliothèque pour me retrouver dehors avec mon cousin. 

Chers enfants, chers jeunes, Dieu, nous a fait des promesses. Parfois, elles mettent du temps à se 

réaliser, mais Il nous demande de nous montrer patients et d’attendre qu’elles s’accomplissent. 

Dieu tient toujours ses promesses ! Amen ! 

 

Sylvio PENSEDENT-ERBLON 
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22 septembre 

Oui, je vous avertis solennellement aujourd’hui, le ciel et la terre m’en sont témoins : je place 
devant vous la vie et la bénédiction d’une part, la mort et la malédiction d’autre part. Choisissez 
donc la vie, afin que vous puissiez vivre, vous et vos descendants. Deutéronome 30 :19 
 
 

OK. Avant que tu ne te dises : « encore un adulte du siècle passé qui va nous dire que les 

écrans sont mauvais et que c’était mieux avant », laisse-moi te donner trois faits.  
Premièrement, connais-tu l’origine du mot écran ? Le mot écran vient du mot escren qui était un 
« panneau servant à se protéger de l'ardeur d'un foyer » 1. Un écran était un outil qui protégeait 
des brûlures du feu tout en profitant de sa chaleur dans les pays froids. Aujourd’hui, un écran n’est 
plus un outil, c’est devenu un moyen de communication pour le travail, la culture mais surtout 
pour le divertissement.  
Deuxièmement, voici des éléments donnés par un docteur et chercheur en neuroscience : « La 
consommation du numérique sous toutes ses formes – smartphones, tablettes, télévision, etc. – par 
les nouvelles générations est astronomique. Dès 2 ans, les enfants des pays occidentaux cumulent 
chaque jour presque 3 heures d’écran. Entre 8 et 12 ans, ils passent à près de 4 h 45. Entre 13 et 18 
ans, ils frôlent les 6 h 45. En cumuls annuels, ces usages représentent autour de 1 000 heures pour 
un élève de maternelle (soit davantage que le volume horaire d’une année scolaire), 1 700 heures 
pour un écolier de cours moyen (2 années scolaires) et 2 400 heures pour un lycéen du secondaire 
(2,5 années scolaires). 
Contrairement à certaines idées reçues, cette profusion d’écrans est loin d’améliorer les aptitudes 
de nos enfants. Bien au contraire, elle a de lourdes conséquences : sur la santé (obésité, 
développement cardio-vasculaire, espérance de vie réduite…), sur le comportement (agressivité, 
dépression, conduites à risques…) et sur les capacités intellectuelles (langage, concentration, 
mémorisation…). Autant d’atteintes qui affectent fortement la réussite scolaire des jeunes. » 2 
Des sites web comme celui du CSA3 donnent le nombre d’heures conseillé devant les écrans en 
fonction de l’âge. 
Troisièmement, voici une déclaration d’Ellen White : « Une loi de notre nature intellectuelle et 
spirituelle veut que nous soyons changés par ce que nous contemplons. L’esprit s’adapte 
graduellement à l’objet qu’il admire. Il finit par ressembler à ce qu’il aime et révère. Mais l’homme 
ne s’élève pas au-dessus de son idéal de pureté, de bonté et de vérité. » 4 
Je te laisse donc avec deux questions : 
- quel feu se cache derrière ton écran : celui de Dieu ou un feu étranger ? 
- ce que tu regardes le plus (films, jeux vidéo ou réseaux sociaux), à quoi te fait-il ressembler ? 
 
A toi de choisir... 
 
 

Sébastien REGIS  
Sources : 
1 voir  http://atilf.atilf.fr/tlfi.htm 
2 Michel Desmurget, La Fabrique du crétin digital, 2019, Eds du Seuil 
3 https://www.csa.fr/Proteger/Protection-de-la-jeunesse-et-des-mineurs/Les-enfants-et-les-ecrans-les-conseils-du-CSA 
4 E. White, La tragédie des siècles, page 603 
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23 septembre 

Il en était de même de Jacques et de Jean, fils de Zébédée, les associés de Simon. Alors Jésus dit à 
Simon : « Ne crains point ; désormais tu seras pêcheur d’hommes. » Luc 5 :10 
 
 

Mon père aime pêcher. Tous les samedis soirs, il préparait son matériel tantôt pour 

pêcher au moulinet, tantôt pour pêcher au harpon. Il vérifiait si ces bas de ligne étaient 
correctement montés ou bien si son fil n’était pas emmêlé ou encore s’il avait de la lumière car à 
l’époque il s’éclairait à la lampe tempête. Puis, il auscultait le ciel : ce soir, était-ce clément ? 
Pleuvra-t-il ? La lune était-elle au rendez-vous ? La houle sera-t-elle forte ? Quand tout était prêt, il 
quittait la maison pour sa zone de pêche favorite. Il m’arrivait de le suivre et lorsque je le faisais, je 
restais sur la grève. Il m’allumait un feu et je restais là, au chaud, à regarder le ciel et les étoiles 
pendant qu’il s’éloignait pour pêcher. Il revenait au bout de deux heures, parfois sans rien dans sa 
besace, parfois avec quelques poissons pour le petit-déjeuner, parfois le dos tellement chargé de 
poissons qu’il ployait sous la charge. Quelle que soit la richesse de son panier, mon père était 
heureux.  
Et ça me rappelle cette histoire de Jésus. Alors qu’il était au lac de Génésareth et que la foule se 
pressait pour l’entendre, il vit au bord du lac deux barques d’où les pêcheurs étaient descendus 
pour laver leurs filets. Il monta dans l’une d’elles et demanda à s’éloigner de la rive. Et de la 
barque, il commença à enseigner. Lorsqu’il eut cessé de parler, il dit à Simon : « Avance en pleine 
eau et jetez vos filets pour pêcher. » Simon lui répondit qu’il n’avait rien pêché de la nuit mais que 
sur sa parole, il jetterait son filet. L’ayant jeté, ils prirent une telle quantité de poisson que le filet se 
rompait. Il fallut appeler l’autre barque pour les aider. Une fois le filet à bord, les deux 
embarcations étaient tellement remplies qu’elles croulaient sous le poids des poissons. Quand 
Simon et ses compagnons virent cela, ils prirent peur. Mais Jésus les rassura en leur promettant 
d’être des pêcheurs d’hommes.  
Mon père n’était pas croyant mais nous lui parlions de Dieu continuellement. Tous les soirs, il 
entendait les histoires de Jésus. Lorsque nous parlions de Jésus et de cette pêche miraculeuse, il en 
saisissait l’histoire. Lorsqu’il donna sa vie à Jésus par les eaux du baptême, ce fut une pêche 
miraculeuse. Il fit de mon père un pêcheur d’hommes. 
Lorsque Dieu entre dans votre vie, quelles que soient les richesses que vous possédez, il apporte 
un miracle encore plus grand dans votre existence, vous faisant déborder de toutes parts. Si vous 
voulez des miracles dans votre vie, laissez-le entrer dans votre vie. 
 
 

Mariel MORI 
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24 septembre 

En ce temps-là, Jésus se rendit sur la montagne pour prier, et il passa toute la nuit pour prier 
Dieu. Luc 6 :12 
 
 

Du collège à l’université, j’avais pris l’habitude de rédiger mes commentaires littéraires ou 

mes dissertations à minuit et des poussières. C’était d’intenses réflexions qui, à cette heure de la 
nuit et malgré la fatigue, se débloquaient. Peut-être le calme de l’obscurité et la lassitude étaient-
ils la raison de mes inspirations.  
J’avais pour habitude aussi de lire tard dans la nuit au grand dam de mes parents… et de mes 
professeurs. À cette époque, 24 heures n’étaient pas suffisantes pour étancher ma soif de lecture. 
Je lisais jusqu’à 4 livres par semaine. Le monde se jouait sous mes yeux à travers ces lignes 
dactylographiées en noir sur blanc. Imaginaire dans la réalité et réalité sur l’imaginaire, je puisais 
dans ces contes écrits une inépuisable respiration.  
Minuit et des poussières, c’était aussi se laisser porter par une musique entraînante, une mélodie 
au diapason des humeurs et des émotions. Tantôt rythmée, tantôt paisible. Il y a des sensations 
qui hérissent le poil où le palpable est à fleur de peau, ce que ni la lecture ni l’écriture ne peut 
apporter.  
C’était aussi dans la sérénité du soir que je méditais sur les vérités du monde, sur l’existence de 
Dieu, sur la vie et la mort, sur le salut de l’Homme et son impact sur l’Histoire. Philosopher comme 
plaisantait mon amie d’enfance.  
En ce temps-là, Jésus se rendait fréquemment sur la montagne pour prier Dieu. Il passait sa nuit 
dans de longues conversations avec ce dernier. Il racontait à son Père les maux de ce monde et 
recevait, en retour, ses mots d’encouragement. Il y puisait force et courage alors qu’il pleurait sur la 
condition de l’homme. Il était prompt à s’agenouiller pour le moindre défaut de ses compagnons, 
demandant le pardon de leurs péchés.  
Minuit et des poussières, il était à genoux pour mes fautes. Il priait pour moi. Il demandait que 
mes fautes soient pardonnées. Il faisait remarquer ce que je faisais de bien. Il me défendait quand 
je ne pouvais le faire. C’est ce que je me plaisais à me dire… Aujourd’hui encore, je le conjugue au 
présent et au futur.    
Rédigé ce jour à … minuit et des poussières. 
 
 

Mariel MORI 
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25 septembre 
 

Que votre cœur ne se trouble point. Croyez en Dieu, et croyez en moi. Jean 14 : 1 
 
 

Je viens d’apprendre cette nouvelle expression « Directives anticipées ». Savez-vous ce que 

cela désigne ? À quelques jours d’une opération chirurgicale, l’hôpital où je séjournerai me 
demanda de compléter un ensemble de documents dont l’un exigeait, la désignation d’une 
personne de confiance. Cette personne de confiance est en charge de témoigner de ma volonté 
lorsque je serai dans l’incapacité d’exprimer ma volonté pour tout ce qui concerne ma santé. 
J’aurais bien voulu indiquer le nom de Dieu ou de Jésus mais l’hôpital me demandait leurs numéros 
de téléphone et leurs courriels. Ce serait difficile dans ce cas de leur transmettre leurs 
coordonnées et donc j’ai dû désigner une personne physique. Autant, avec Dieu ou Jésus, je n’aurai 
pas eu besoin de détailler mes directives, autant me fallait-il de temps et de réflexions pour rédiger 
entre 4 et 6 pages de volonté. Des directives anticipées consistent à détailler par écrit mes 
consignes pour ma fin de vie afin d’anticiper le jour où je ne pourrai plus les exprimer de vive voix, 
par exemple à la suite d’un accident entraînant un état de coma prolongé et irréversible. 
Je vous avoue y avoir déjà pensé depuis que je suis adolescente. La nécessité de cette opération 
chirurgicale a réveillé cette part enfouie en moi de vouloir maîtriser même ma mort. Devoir l’écrire 
noir sur blanc et devoir la partager à la personne en qui j’ai le plus confiance a été la difficulté 
majeure. Avez-vous déjà vécu cela ? N’importe quelle phrase précédente ?  
Il y a plus de 2000 ans, Jésus se tenait à la table du banquet et préparait ses personnes de 
confiance, en l’occurrence ses disciples, sur sa mort à venir. Plus d’une instruction furent données 
avec moult détails pour que Sa volonté soit accomplie.  
« Que votre cœur ne se trouble point. » Imaginez-vous à cette réception, disciple de Christ. Il vous 
annonce sa mort prochaine.  
« Croyez en Dieu, et croyez en moi. » Il pourrait vous désigner personne de confiance et vous 
recevriez la responsabilité d’exprimer sa volonté. Car autant il croit en vous, autant vous croyez en 
lui. C’est une relation de mutuelle confiance. 
Deux millénaires plus tard, Christ est la personne de confiance par excellence pour nous. Il est celui 
sur qui nous nous reposons lorsque nous ne pouvons plus nous exprimer. Il est le porteur de notre 
vie sur la mort, il est le témoin de la vérité de Dieu en nous. Et comme Il l’a décidé, nous sommes 
aussi cette personne de confiance à l’instar des disciples que Christ a choisis afin de témoigner de 
sa volonté dans notre vie puis dans celles que nous touchons. Soyons cette personne de confiance 
qu’il attend de nous. 
 
 

Mariel MORI 
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26 septembre 

Que mon seigneur prenne les devants sur son serviteur ; et moi, je suivrai lentement, au pas du 
troupeau qui me précédera, et au pas des enfants, jusqu'à ce que j'arrive chez mon seigneur, à 
Séir. Genèse 33 :14 
 
 

La déclaration ci-dessus est faite par Jacob à son frère Esaü après leurs joyeuses 

retrouvailles. On sait que Jacob a passé la nuit en prière, qu’il a lutté avec un inconnu et qu’il a été 
béni par l’Eternel. Son frère Esaü, qui allait à sa rencontre avec une troupe de 400 hommes, 
accueille finalement son frère jumeau dans la joie et les larmes. Après cette nuit de lutte et de 
prière, Jacob est un homme transformé : son nom est maintenant Israël. Et cela va rejaillir sur 
toute sa famille.  
Alors que tout le monde est dans la joie, Esaü propose à son frère d’accélérer le pas pour atteindre 
sa destination.  « Ésaü dit : Partons, mettons-nous en route ; j'irai devant toi. » (Genèse 33:12). 
Dans une communauté, il y a toujours des personnes qui trouvent que l’on traîne trop, qui 
voudraient accélérer la cadence, qui pensent que tout le monde est au même stade, et qui ne 
voudraient pas perdre de temps avec des « enfantillages ». Mais la réponse de Jacob est 
pertinente et pleine de sagesse : «  Mon seigneur sait que les enfants sont délicats, et que j'ai des 
brebis et des vaches qui allaitent ; si l'on forçait leur marche un seul jour, tout le troupeau 
périrait. » (Genèse 33:13).  
 Oui les enfants sont délicats, oui ils sont fragiles, oui ils ont besoin de plus de soins et de patience 
que les autres.  Prendre soin des petits, les nourrir spirituellement et affectivement (car ces deux 
dimensions sont liées) est une tâche noble et indispensable.  
Toi qui lis ou qui écoutes cette méditation, tu es peut-être triste parfois parce que tu as 
l’impression que dans le programme de l’église, on oublie les petits et les ados. Mais à travers 
cette histoire, Dieu te montre qu’il tient compte de tes besoins et qu’il te connaît. 
Jacob donne la solution : « je suivrai lentement, au pas du troupeau qui me précédera, et au pas 
des enfants ». Avancer lentement, doucement, au pas des enfants et des ados, les guider, les 
accompagner, prendre du temps pour étudier avec eux, jouer avec eux, es écouter, partager : voilà 
la solution.  
Aujourd’hui, je t’invite à prier pour que tes parents et que tous les adultes que tu connais puissent 
agir comme Jacob ! 
 
 

Sébastien REGIS  
 
Sources : 
1 je remercie le frère Roseau, ancien responsable de l’éducation de l’Union des églises adventistes des Antilles et de la Guyane 
Françaises dont je me suis largement inspiré pour écrire cette méditation 
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27 septembre 

Gardez-vous de mépriser un seul de ces petits ; car je vous dis que leurs anges dans les cieux 
voient continuellement la face de mon Père qui est dans les cieux. Matthieu 18 :10 

 
 

Le ministère de Jésus sur terre a surtout été fait de bienfaisances et de bénédictions 

envers les hommes. Souvent Jésus a béni : des encouragements, des paroles de réconfort et de 
guérison sortaient de sa bouche. Pourtant, dans certains cas, Jésus a eu des mots très durs contre 
des êtres humains. Par exemple, Jésus constata et dénonça l’hypocrisie des pharisiens qui les 
menaient tout droit vers la perdition (Matthieu 23 :13-31, Luc 11 :42-54). Jésus fait une 
déclaration encore plus surprenante à propos des enfants : « Mais, si quelqu'un scandalisait un de 
ces petits qui croient en moi, il vaudrait mieux pour lui qu'on suspendît à son cou une meule de 
moulin, et qu'on le jetât au fond de la mer. » (Matthieu 18 :6, voir aussi Marc 9 :42). Si on reste au 
fond de la mer, on finit par ne plus respirer et on risque de mourir. Pourquoi la mort serait-elle 
préférable au fait de scandaliser, c’est-à-dire de provoquer la chute ou de faire volontairement du 
mal à un enfant ? 
L’explication se trouve dans la place que les enfants ont aux yeux de Jésus : ce sont des petits 
trésors, des perles de grand prix, des pierres précieuses représentant un énorme potentiel, et le 
fait de briser, d’écraser, bref de lui faire perdre ces chers petits ne peut rester impuni. C’est dire 
l’amour, l’affection que Dieu a pour les enfants.  
D’ailleurs il explique lui-même : « Gardez-vous de mépriser un seul de ces petits ; car je vous dis 
que leurs anges dans les cieux voient continuellement la face de mon Père qui est dans les cieux. » 
(Matthieu 18 :10). 
Dieu est donc au courant de tout ce qui arrive aux enfants car leurs anges gardiens sont tout près 
de Lui. Mieux : Il s’identifie à eux.  
En effet, Jésus déclare : « Quiconque reçoit en mon nom un de ces petits enfants me reçoit moi-
même ; et quiconque me reçoit, reçoit non pas moi, mais celui qui m'a envoyé. »  
(Marc 9 :37). 
J’ai eu la grâce de grandir dans l’église. Pourtant dès mon enfance, j’ai rencontré des adultes qui 
ont été blessants et parfois méchants alors que j’essayais en tant qu’enfant, de marcher avec Dieu. 
Certains de ces adultes sont encore à l’église, d’autres n’y sont plus. 
Aujourd’hui, je suis un adulte et en tant que parent je comprends mieux pourquoi Dieu veut 
protéger et aimer les petits. 
Alors si tu as mal dans ton cœur parce que tu as été blessé(e) par un adulte ou un autre enfant, 
souviens-toi que Jésus le voit et le comprend. Dis-lui tout ce que tu as sur le cœur et demande-lui 
de venir habiter en toi. Il a promis d’être avec toi tous les jours. Il t’aime. 
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28 septembre 

 

Si Dieu habille avec tant d’élégance la petite plante des champs qui est là aujourd’hui et qui 
demain sera jetée au feu, à plus forte raison ne vous vêtira-t-il pas vous-mêmes ? Ah, votre foi 
est encore bien petite ! Matthieu 6 :30 (Semeur) 
 
 

Certaines fleurs très rares comme des orchidées (l’orchidée Shenzhen Nongke par 

exemple) coûtent environ 200 000 euros. Certaines roses coûtent également très cher.  La plupart 
des hibiscus que nous connaissons coûte entre 2 et 10 euros. Mais certains spécimens peuvent 
coûter près de 100 euros ! Si une fleur qui va se faner au bout de quelques jours vaut autant 
d’argent, imagine quelle est ta valeur aux yeux de Dieu ! 
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29 septembre 

Bien plus, nous nous glorifions même des afflictions, sachant que l'affliction produit la 
persévérance, la persévérance la victoire dans l'épreuve, et cette victoire l'espérance. Romains 
5 :3,4 
 
 

Parmi les diverses variétés de maïs, il en existe une appelée le Zea mays everta. Cette 

variété est généralement plus petite que les variétés destinées à finir en salade dans nos assiettes, 
et sa coque est particulièrement dure. Tu connais certainement cette variété puisqu’il s’agit du 
maïs donnant le célèbre popcorn (de l’anglais « to pop » qui signifie « éclater », et de l’anglais 
« corn » qui signifie « maïs »). Le popcorn est apprécié pour son goût particulier par les petits et 
les grands. Il possède des qualités tellement exceptionnelles que l’on peut même l’utiliser pour 
protéger des objets fragiles dans un carton d’emballage. Il peut se consommer tel quel, salé ou 
sucré voire avec toutes sortes d’accompagnements plus ou moins bons pour la santé…Mais pour 
déguster ce fameux popcorn qui a un son et un goût si particuliers sous la dent, il faut que le maïs 
donnant du popcorn soit chauffé à une température suffisamment élevée pour que sa coque 
éclate. Sans feu, pas de popcorn ; et il ne viendrait à l’idée de personne de manger un bol de maïs 
popcorn cru : le risque de se casser les dents ou de s’étrangler avec des grains de maïs dur n’est 
pas négligeable. Pour apprécier le goût, la saveur et l’odeur d’un bon bol de popcorn, il faut le 
faire passer par le feu. De même, il nous faut parfois passer par le feu des difficultés et des 
souffrances pour développer certaines qualités qui ne peuvent être acquises autrement. Le verset 
d’aujourd’hui nous indique que l’affliction permet d’acquérir et de développer la persévérance, la 
victoire et l’espérance. Il ne s’agit pas de souhaiter l’affliction ou de faire semblant d’aimer  la 
souffrance: Dieu n’aime pas nous voir souffrir pet il ne faut pas chercher à se faire mal. Mais dans 
ces périodes de crise et de souffrance, il faut lever les yeux vers le ciel pour recevoir la force et la 
grâce nécessaires pour avoir la victoire par la foi.  
Il n’y a pas d’autres moyens pour faire du popcorn. 
Il n’y a pas d’autres chemins pour être victorieux. Mais Jésus nous laisse un message de réconfort : 
« Je vous ai dit ces choses, afin que vous ayez la paix en moi. Vous aurez des tribulations dans le 
monde ; mais prenez courage, j'ai vaincu le monde. » (Jean 16 :33)  
Que Dieu te soutienne aujourd’hui ! 
 
 

Sébastien REGIS  
 
Sources : 
1cette méditation est inspirée du « moment des enfants » réalisé par une jeune fille (dont j’ignore l’identité) lors d’un sabbat de 
septembre 2012 dans l’église adventiste du 7ème jour de Lungotevere, à Rome en Italie. 
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30 septembre 

Un fils sage fait la joie d'un père, et un fils insensé le chagrin de sa mère. Proverbes 10 :1 
 
 

Connais-tu la durée moyenne de la scolarité d’un élève en France (y compris les 

département et collectivités d’outre-mer) ? 
Cette durée était de 18,5 années, en comptant les années de maternelles.  Au niveau mondial, la 
durée de scolarisation d’un enfant de 5 ans est de 16,4 ans pour la France, 16,6 ans pour le 
Canada, 15,4 ans pour les Etats-Unis1. La durée de la scolarité est donc élevée dans les pays riches. 
A l’opposé, dans les pays les plus pauvres, elle est souvent inférieure à 5 ans.  
Ainsi, en France, on passe près de 20 années à l’école. On y apprend la vie en société, le civisme 
mais on acquiert surtout les bases et les spécialités pour avoir un travail. Près de 20 ans à 
apprendre un métier, pour réussir sa vie professionnelle. 
S’il fallait faire un choix entre la réussite de sa vie professionnelle et la réussite de sa vie conjugale, 
que choisirais-tu ? 
Nous passons plus de temps à apprendre pour travailler, que de temps à apprendre pour réussir 
son mariage. Mais, les écoles pour le mariage n’existent pas, me diras-tu. Il faut donc chercher des 
pistes pour former les enfants, les jeunes (et les moins jeunes) sur le choix d’un conjoint, sur le 
mariage, son fonctionnement, les principes de sa réussite, les facteurs favorisant son échec. Dieu 
lui-même parle souvent de mariage. Il invite les israélites à inculquer à leur enfants des principes 
pour le bon choix d’un conjoint (Exode 34 :15,16 ; Deutéronome 7 :3,4). Salomon qui a eu plus de 
1000 relations conjugales donne de précieux conseils pour le choix d’un conjoint, liant toujours ce 
choix au projet de vie avec Dieu. 
« Maison et richesse sont l'héritage des pères, mais une femme sage vient de l'Éternel. » 
(Proverbes 19 :14, Darby) 
« Ce qui fait le charme d'un homme, c'est sa bonté… » (Proverbes 19 :22) 
Il finira les Proverbes en demandant : « Qui peut trouver une femme vertueuse ? Elle a bien plus 
de valeur que les perles. », et en déclarant : « La grâce est trompeuse, et la beauté est vaine ; La 
femme qui craint l'Éternel est celle qui sera louée. » (Proverbes 31 :10,30) 
Un mariage heureux semble nécessiter de la sagesse. La sagesse (celle qui vient de Dieu) n’est pas 
automatique, Dieu la donne et il t’invite à la découvrir dans la Bible. Les parents, par leur 
enseignement et leur exemple, peuvent aussi avoir une grande influence dans ce domaine.  
Veux-tu avoir un mariage heureux ? 
Demande à Dieu de prendre tout ton cœur et tu seras heureux. 
 
 

Sébastien REGIS  
 
Sources : 
1 sources : ministère de l’Education nationale (France) / OCDE 
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1er octobre 

Voici, des fils sont un héritage de l'Éternel, Le fruit des entrailles est une récompense. Psaume 
127 :3 
 
 

Le psaume 127 est un psaume très connu. Dans le verset 3 que nous venons de lire, 

Salomon l’auteur du Psaume, indique que les enfants sont un don précieux de Dieu. D’après ce 
verset, les enfants sont un héritage. Sais-tu ce qu’est un héritage ? C’est un cadeau donné par des 
parents à leurs enfants. Dieu nous dit que les enfants sont des cadeaux qu’ils donnent aux parents. 
Attention : certains adultes n’arrivent pas à avoir des enfants. Il ne s’agit pas de culpabiliser ces 
personnes qui n’arrivent pas à avoir d’enfants. Dieu n’est pas un Dieu méchant et vengeur qui 
punit les hommes par la stérilité, la maladie ou la souffrance.  
Il s’agit de reconnaître que le miracle de la vie est bien cela : un miracle c’est-à-dire un cadeau de 
Dieu. Voici des explications sur la façon dont a lieu la procréation d’un enfant : au moment où les 
spermatozoïdes, les  cellules « mâles », arrivent dans l’appareil de reproduction féminin, ils sont 
loin d’être les bienvenus et sont considérés comme des envahisseurs à éliminer comme des 
microbes. Les sécrétions acides détruisent plusieurs centaines de millions d’entre eux ;  les 
survivants doivent ensuite passer par la glaire cervicale, véritable toile d’araignée piégeant 90% de 
ces survivants. Les plus vaillants se retrouvent ensuite nez-à nez avec les globules blancs qui feront 
un véritable carnage 1. Enfin quelques dizaines arrivent à leur but et un seul pourra réaliser avec 
l’ovule, la cellule « femelle », une fusion mystérieuse : un vrai miracle, celui de la vie.  
Les enfants sont donc un miracle et, d’après le psaume 127, un cadeau de Dieu. Oui tu as bien lu. 
Tu es un cadeau ! Plus précieux que l’argent ou qu’un jouet ou que le dernier smartphone le plus 
cher du monde.   
Tu n’es pas un accident, tu n’es pas une erreur : tu es un cadeau.   
Parfois, le jour de ton anniversaire, il y a de l’orage et à cause de cela ou  bien pour une autre 
raison, on annule la fête. Les circonstances sont alors compliquées et difficiles mais tu peux quand 
même recevoir un cadeau même s’il n’y a pas de belle fête. Et bien pour les enfants c’est la même 
chose : les circonstances autour de la naissance d’un bébé peuvent être difficiles, mais le bébé est 
un cadeau d’après Psaume 127 :3. 
Aucune naissance ne prend Dieu par surprise et aucun enfant n’est un poids pour lui. 
« Quand je n'étais qu'une masse informe, tes yeux me voyaient ; Et sur ton livre étaient tous 
inscrits Les jours qui m'étaient destinés, Avant qu'aucun d'eux existât. » Psaume 139 :16 
« Avant que je t'eusse formé dans le ventre de ta mère, je te connaissais... » Jérémie 1 :5 
Tu es un cadeau de Dieu. Dieu t’aime. 
 
 

Sébastien REGIS  
Sources : 
1 Science et Vie Hors-Série n°234 « Neuf mois pour venir au monde » 
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2 octobre 

Comme les flèches dans la main d'un guerrier, Ainsi sont les fils de la jeunesse.  
Psaumes 127 :4 
 
 

Hier ; nous avons parlé du verset 3 du psaume 127 et nous avons vu que tous les enfants 

sont des cadeaux.  
Le verset 4 utilise une autre image : les enfants sont des flèches dans la main d’un guerrier. Les 
parents sont des guerriers c’est-à-dire des soldats qui sont engagés dans une bataille. Dans une 
bataille il y a deux camps opposés, deux forces qui s’affrontent : il faut donc choisir son camp. Il ne 
s’agit pas d’une bataille entre les pays de notre planète. Il s’agit d’une bataille entre les forces du 
bien et les forces du mal, entre Jésus et Satan. 
Tu as peut-être déjà entendu parler de l’armure du chrétien décrite dans Ephésiens 6:10-18. On y 
parle du casque du salut, du bouclier de la foi, de l’épée de l’Esprit qui est la parole de Dieu. 
Mais savais-tu qu’il existe une autre arme dans ce combat ? Et cette arme, c’est toi ! 
Tu es une flèche. A l’époque de la Bible, la flèche était une arme redoutable car elle permettait de 
frapper un ennemi situé à bonne distance sans même se battre avec lui.  
Mais de même qu’une flèche ne choisit pas sa cible elle-même, de même, tu ne peux, quand tu es 
petit, choisir par toi-même la direction et la cible à atteindre. Ce sont bien tes parents, par 
l’éducation qu’ils te donnent, les valeurs qu’ils te transmettent, par leur exemple, et par leurs 
prières, qui choisissent la cible, bandent l’arc avec la force qu’il faut, et déterminent la bonne 
direction.  
Quand une flèche est lancée, il est très difficile de la rattraper : il fallait faire les choix quand elle 
était encore dans le carquois et sur l’arc…Bien sûr, un vent puissant, un projectile peut toujours 
essayer de faire dévier la flèche : est-ce un hasard si l’un des termes hébreux pour désigner le 
péché signifie manquer…la cible ?  
Mais Dieu est tout puissant et même si tes parents n’ont pas fait tout ce qu’il fallait, ou si un vent 
t’a dévié de ta trajectoire, Dieu peut te ramener vers la bonne cible si tu le lui demandes. 
 
Tu es une flèche. Choisis d’être avec Dieu et tu seras une arme puissante entre ses mains. 
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3 octobre 

S'il tombe, il n'est pas terrassé, Car l'Éternel lui prend la main. Psaumes 37 :24  
 
 

Il y a quelques temps, un frère de l’église faisant partie d’une association de randonneurs 

est parti faire un repérage dans la forêt tropicale (en Guadeloupe) en posant des balises. Malgré sa 
grande expérience, sur le chemin du retour, il a raté une des balises qu’il avait posée et il s’est 
égaré en s’enfonçant dans un marécage. Dès l’annonce de sa disparition, un mardi soir, de 
nombreuses prières s’élevèrent vers le ciel, pour demander au Seigneur de le protéger et de 
permettre qu’on puisse le retrouver. Au fur et à mesure que les jours passaient, l’angoisse 
augmentait dans la famille de ce frère et parmi tous les membres de la communauté, puisque plus 
le temps passe, plus les chances de retrouver une personne égarée diminuent. Des amis chrétiens 
et non chrétiens, des personnalités publiques, des randonneurs, des voisins ont participé aux 
recherches organisées par les autorités ou ont apporté leur soutien à la famille. Le lundi suivant, 
Dieu a répondu aux prières et a permis qu’on retrouve notre frère en bonne santé. Dieu a 
manifesté sa puissance et fait éclater sa gloire à travers cette histoire, mais pendant ces 7 jours de 
recherche, la famille et toutes celles et ceux qui priaient sont passées par de multiples émotions 
contradictoires.  
Nous en parlerons dans la prochaine méditation. 
Les membres de la famille de ce frère ont expliqué que chaque jour, ils s’appuyaient sur Dieu et, 
face aux heures d’attentes qui ensuite se transformèrent en jours, ils n’ont jamais perdu l’espoir 
de le retrouver. 
Dans la vie d’un chrétien, qu’il soit jeune ou qu’il soit plus âgé, il y aura forcément des moments 
où Dieu semble ne pas entendre nos prières ou semble tarder dans sa réponse. 
Dans la Bible, on trouve de nombreux exemples où la foi et la patience des enfants de Dieu ont été 
mises à rude épreuve, et l’exemple le plus célèbre est certainement celui d’Abraham. 
Abraham a reçu la promesse d’avoir une postérité (c’est-à-dire un enfant) à l’âge de 75 ans (voir 
Genèse 12 :1-7) et pourtant  ce n’est qu’à l’âge de 100 que son fils, Isaac est né. Pendant 25 ans, il 
a dû patienter. Imagine que tes parents te promettent de te donner un cadeau (une belle somme 
d’argent par exemple) mais qu’il ne te donne pas la date à laquelle tu vas recevoir ce cadeau. Tes 
jours d’attente deviennent des semaines, les semaines des mois, puis les mois des années. Chaque 
fois que tu rappelles cette promesse à tes parents, ils te disent : « Non, non, nous n’avons pas 
oublié.   Tu auras ton cadeau. » 
Tu vois, ce n’est pas facile, mais Dieu nous invite à lui faire confiance et l’aimer même s’il ne 
répond pas à nos prières comme nous l’aurions souhaité et de la manière que nous aurions aimé. 
Que Dieu te soutienne et te fortifie quoiqu’il arrive ! 
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4 octobre 

 

Vous aurez des tribulations dans le monde ; mais prenez courage, j'ai vaincu le monde.  
Jean 16 :33 
 
 

Hier nous avons parlé de ce frère qui s’était perdu dans la forêt et qui a été retrouvé au 

bout de 7 jours. Durant ces 7 jours, sa famille et tous ceux qui priaient pour lui sont passés par des 
d’émotions contradictoires. Laisse-moi t’expliquer pourquoi. 
Quelques jours après sa disparition et alors que personne ne savait où il était, une personne a 
envoyé un message sur les réseaux sociaux pour interpeller l’église de ce frère et toute la 
communauté qui priait. Cette personne affirmait qu’il n’était pas normal que Dieu n’ait pas 
répondu aux prières vu le nombre de personnes en prière, et vu le temps passé depuis le début de 
sa disparition. D’après cette personne, l’église locale et toute la communauté devaient se poser 
des questions sur l’absence de réponse de la part de Dieu. Cette personne avait certainement de 
bonnes intentions. 
Cependant, face à la souffrance que tu peux subir ou qu’une personne de ton entourage peut 
subir, il faut toujours rester prudent. En effet, l’absence (apparente) de réponse de Dieu ou le 
retard (apparent) de Dieu dans sa réponse ne peuvent pas être considérés comme des signes pour 
dire si nous marchons ou pas avec Dieu. Laisse-moi te donner deux exemples de la Bible : 
- lorsque Job fut dans la détresse, ni lui, ni son entourage ne connurent les raisons de sa 
souffrance. Nous savons que cela était dû au diable qui lui faisait du mal pour l’inciter à maudire 
Dieu, mais Job n’a pas eu d’explication sur la raison de sa souffrance injuste. Ce que nous savons 
c’est qu’il n’avait rien fait de mal. Pourtant ses amis bien intentionnés, l’accablèrent de reproches 
et le traitèrent de pécheur et de menteur. Ils avaient tout faux. 
- tu connais peut-être l’histoire de l’emprisonnement de Pierre et de sa libération par un ange 
envoyé par le Seigneur. Mais sais-tu que juste avant que Pierre soit emprisonné, un autre disciple, 
Jacques avait été arrêté et exécuté ? Pourquoi Dieu a-t-il délivré Pierre et laissé Jacques mourir ? 
Pierre était-il plus juste que Jacques ? Non, évidemment. Tout ce que l’on peut dire c’est qu’ils 
aimaient Jésus tous les deux et Jésus aimait chacun d’eux. 
Voici une déclaration d’Ellen White : 
« Nous désirons tous que le Seigneur réponde immédiatement et directement à nos prières, et nous 
sommes tentés de nous décourager lorsque ce n'est pas le cas. Mais Dieu est trop sage et trop bon 
pour nous exaucer de la manière et au moment que nous avons choisis. Il veut faire pour nous bien 
plus et bien mieux que de réaliser tous nos désirs. Nous pouvons avoir confiance en sa sagesse et 
en son amour. Ne lui demandons pas de nous exaucer selon notre volonté, mais selon la sienne. »1 
 
 

Sébastien REGIS  
 
Sources : 
1 E. White, Le Ministère de la Guérison, Page 198 
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5 octobre 

Mais examinez toutes choses ; retenez ce qui est bon. 1 Thessaloniciens 5 :21 
 
 

Depuis deux jours nous parlons de ce frère qui s’était perdu dans la forêt et qui a été 

retrouvé au bout de 7 jours. Hier nous avons vu que sa famille et tous ceux qui priaient pour lui 
sont passés par diverses émotions avec notamment un message sur le manque de foi et de 
consécration de ceux qui priaient pour lui. 
Ce frère s’est perdu un mardi et a été retrouvé le lundi suivant. Mais pendant le week-end 
précédant les retrouvailles, beaucoup de personnes ont reçu un message sur les réseaux sociaux 
annonçant que ce frère avait été retrouvé. Tu peux imaginer la joie qui a envahi les cœurs, puis 
l’immense déception quand plus tard, on s’est rendu compte que cette information était fausse. 
On peut supposer que ceux qui ont diffusé cette information étaient sincères mais visiblement, les 
vérifications nécessaires n’avaient pas été faites. 
Cela nous rappelle qu’il faut être prudent et faire très attention lorsque l’on reçoit une 
information avant de la diffuser à son tour. 
Une méthode simple et efficace pour vérifier si une information est vraie consiste à se poser les 5 
questions du journaliste : Qui ? Quoi ? Quand ? Comment ? Pourquoi ? 
Qui ? Qui a envoyé cette information et surtout qui est l’auteur de cette information ? Si le 
message est anonyme c’est-à-dire que la personne qui l’a écrit ou qui parle ne se présente pas, 
c’est déjà un indice sur le manque d’authenticité de l’information. 
Quoi? On parle du contenu de l’information. S’agit-il d’une étude sérieuse, d’un avis ou d’une 
opinion ? Parfois, certaines personnes pensent que parce que c’est sur les réseaux sociaux, « alors 
c’est vrai ». Mais le fait de recevoir une information sur les réseaux sociaux ou de la récupérer sur 
le web ne signifie pas qu’elle est vraie. 
Quand ? Depuis quand date l'information? Est-elle encore d'actualité? On se rend compte parfois 
qu’une histoire que l’on reçoit aujourd’hui existait depuis plusieurs mois ou plusieurs années, avec 
quelques modifications. Cela est un indice qui peut montrer que ce n’est pas vrai. 
Comment ? Comment l'information est-elle présentée? Le langage (orthographe, grammaire) est-il 
correct ? Si le texte a des fautes d’orthographe et qu’il est censé être un document officiel, on 
peut se poser des questions. 
Pourquoi ? Pourquoi l'auteur publie-t-il ces informations? Quelles sont ses raisons et ses 
motivations de l'auteur? Les buts sont-ils indiqués? Si l’auteur reste très vague sur ses motivations, 
alors il faut être très prudent par rapport à ce qu’il affirme. 
Pour finir, voici un conseil du Seigneur concernant son retour : 
«  Si donc on vous dit : Voici, il (le Christ) est dans le désert, n'y allez pas ; voici, il est dans les 
chambres, ne le croyez pas. Car, comme l'éclair part de l'orient et se montre jusqu'en occident, 
ainsi sera l'avènement du Fils de l'homme. » Matthieu 24 :23, 24, 26, 27 
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6 octobre 

Celui qui fréquente les sages devient sage, mais celui qui se plaît avec les insensés s'en trouve 
mal. Proverbes 13 :20 
 
 

Aujourd’hui et pendant quelques jours, je voudrais te présenter un danger dont la Bible 

parle et qui est d’actualité pour les jeunes, les adolescents et les enfants. C’est un sujet sérieux et 
si les Ecritures en parlent c’est bien parce que le danger est bien réel pour les enfants de Dieu. 
C’est Salomon qui présente cela dans le chapitre 7 des Proverbes. Tout le chapitre 7 est consacré à 
ce danger et je t’inviterai à le lire entièrement dès que possible. De quoi s’agit-il ? 
Il s’agit d’une mise en garde contre les personnes qui tenteront de te séduire pour abuser de ton 
corps et de tout ton être. Et détrompe-toi, les adultes comme les enfants peuvent être victimes de 
ces personnes. Le plus triste c’est qu’on trouve ces séducteurs et ces séductrices (qui sont en fait 
des prédateurs et des prédatrices) non seulement chez les adultes (qui sont censés être sages et 
honnêtes) mais aussi chez certains adolescents et même chez certains enfants. 
Le premier conseil de Salomon est le suivant : si tu as le privilège d’avoir des parents chrétiens, 
n’hésite pas à échanger avec eux et retiens tous les précieux conseils qu’ils te donneront pour 
marcher avec Dieu et éviter certains pièges et certaines souffrances de la vie (voir Proverbes 7:1-
5). 
Puis Salomon décrit une scène qu’il a eu l’occasion d’observer depuis sa fenêtre : « J'aperçus 
parmi les stupides, je remarquai parmi les jeunes gens un garçon dépourvu de sens. » (Proverbes 
7:7) 
Qu’est-ce que cela veut dire ? Salomon considère-t-il tous les jeunes, les ados et les enfants 
comme des personnes stupides ? 
Non bien sûr, mais il ne fait que confirmer deux proverbes populaires que tu connais peut-être : 
« Qui se ressemble s’assemble » et « Dis-moi qui tu fréquentes et je te dirai qui tu es ». Tu le sais 
déjà, on ne choisit pas sa famille mais on choisit ses amis. Si tu décides de fréquenter dans le 
voisinage, à l’école ou même à l’église, des enfants ou des ados qui sont rebelles, insolents et qui 
t’invitent à faire de mauvaises choses, tu finiras par leur ressembler. Attention, cela ne signifie pas 
qu’il faut se séparer des autres et  les regarder d’un air méprisant, mais être dans un groupe ne 
signifie pas faire tout ce que le groupe fait. Tu n’as pas choisi tes camarades de classe, mais tu n’es 
pas obligé(e) d’imiter ceux qui sont les plus désagréables ou les plus désobéissants. Le texte du 
jour est clair : si tu fréquentes des personnes sages, tu deviendras sages, si tu fréquentes des 
insensés tu auras des problèmes. Et lorsque tu fréquentes des personnes dont l’influence est 
mauvaise, tu peux facilement tomber entre les mains (ou plutôt les griffes) d’un prédateur ou d’un 
prédatrice. 
Demande à Dieu de te guider dans tes fréquentations. 
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7 octobre 

Le sentier des justes est comme la lumière resplendissante, dont l'éclat va croissant jusqu'au 
milieu du jour. La voie des méchants est comme les ténèbres ; ils n'aperçoivent pas ce qui les fera 
tomber.  Proverbes 4 :18-19     
 
 

Hier, nous avons commencé à parler du danger des personnes qui tenteront de te 

séduire pour abuser de toi. Cela est présenté dans Proverbes 7. L’un des premiers éléments est de 
bien choisir ses fréquentations car un mauvais choix peut nous entraîner à faire de mauvaises 
rencontres. Continuons la lecture de ce passage où un jeune homme va se faire piéger par une 
prédatrice :  
« Il passait dans la rue, près de l'angle où se tenait une de ces étrangères, Et il se dirigeait 
lentement du côté de sa demeure : C'était au crépuscule, pendant la soirée, au milieu de la nuit et 
de l'obscurité. » Proverbes 7 :8-9 
Que penses-tu de l’attitude de ce jeune ? 
On dirait que ce jeune cherche à découvrir le lieu où se trouve la séductrice. Curieux, non ?  
Ce n’est pas si curieux, si on se souvient des fréquentations de ce jeune homme. La Bible ne le dit 
pas clairement, mais comme il est précisé qu’il fréquente des « stupides » (Proverbes 7 :7), on 
peut supposer que certains de ses camarades « stupides » lui ont décrit cette femme comme une 
personne merveilleuse et pleine de charmes. Cela a peut-être éveillé sa curiosité et une envie de 
découvrir cette séductrice soi-disant merveilleuse. Lorsque l’on est jeune, on est souvent curieux 
de tout et c’est normal : on découvre la vie, la nature, la science et l’on veut comprendre le monde 
qui nous entoure. Mais il y a des curiosités qui sont malsaines et d’autres qui doivent être 
satisfaites dans un cadre et à un moment précis. 
Ce jeune homme s’est donc dirigé vers cet environnement inconnu et à la réputation douteuse. Il 
est dangereux de se placer sur le terrain de l’ennemi, et dans ce cas, on est certain de tomber dans 
ses pièges. 
Il y a un autre fait intéressant dans ce passage. Au verset 9, Salomon emploie quatre mots 
différents pour exprimer la même ambiance : crépuscule, soirée, nuit, obscurité. Pourquoi insiste-
il autant sur cette ambiance nocturne? 
Souvent, lorsque l’on veut faire quelque chose sans que personne ne le sache, soit on se cache 
pour le faire, soit on attend la nuit pour agir. 
Cette ambiance obscure décrite par Salomon correspond aussi à une obscurité spirituelle. Lorsque 
des humains tombent dans le péché, souvent on se rend compte qu’ils se sont dirigés petit à petit 
vers l’obscurité jusqu’à ce qu’ils tombent dans le mal. 
Même si tu te sens attiré par l’obscurité, ne te dirige pas vers les ténèbres spirituelles et morales, 
car le monde de la nuit spirituelle est beaucoup moins beau qu’il n’y paraît. Tu ne sais pas quel 
prédateur pourra fondre sur toi... 
Puisses-tu te laisser guider par Dieu et sa parole ! 
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8 octobre 

Une personne qui agit bien mais qui tremble devant un homme mauvais, ressemble à une source 
ou à un puits qu’on a sali. Proverbes 25 :26 (PDV) 
 
 

Aujourd’hui, nous continuons à parler du danger des prédateurs et des prédatrices que la 

Bible présente dans Proverbes 7. Hier, nous avons vu que nous ne devons pas nous trouver dans 
un endroit dangereux et malsain.  
Lisons le passage où la séductrice est présentée : 
« La femme est venue à sa rencontre, habillée comme une prostituée, la ruse dans le cœur. 
Elle était bruyante et sans pudeur. Ses pieds ne tenaient pas en place chez elle : tantôt dans la rue, 
tantôt sur les places, à tous les carrefours elle était aux aguets. » Proverbes 7 :10 - 12 (Segond 21) 
Une fois que le jeune homme se promène sur le territoire de la séductrice, celle-ci n’attend plus et 
se rapproche pour lui parler. 
Salomon dit que c’est une femme rusée : elle est intelligente et astucieuse pour tromper et piéger 
sa victime. Elle ne se gêne pas pour parler de manière vulgaire et bruyante. Le texte précise aussi 
que la séductrice est « aux aguets ». Cela signifie qu’elle surveille autour d’elle comme un animal 
qui observe et cherche une proie à dévorer, comme un animal qui chasse.  C’est le comportement 
d’un prédateur ou d’une prédatrice : il s’attaque aux plus vulnérables. 
Regarde bien la suite du texte : 
« Elle le saisit et l'embrassa, et d'un air effronté lui dit : Je devais un sacrifice d'actions de grâces, 
aujourd'hui j'ai accompli mes vœux. » Proverbes 7 :13,14. 
Cette femme a un geste déplacé et irrespectueux envers le jeune homme : elle l’embrasse alors 
qu’ils ne sont ni mariés, ni fiancés. Ils ne se connaissent même pas ! Le prédateur ou la prédatrice 
aura toujours un geste déplacé dont l’objectif est de violer l’intimité de l’autre. Si jamais un jour, 
un(e) inconnu(e) ou quelqu’un que tu connais, essaye de t’embrasser, de toucher ou de caresser 
une partie intime de ton corps (bouche, poitrine, organes génitaux, postérieur) même si tu es 
surpris(e), choqué(e) ou que tu as peur, n’hésite pas à repousser cette personne et dis-lui : 
«ARRETE TOUT DE SUITE, NE ME TOUCHE PAS ! ». Si tu ne réagis pas, il pourrait aller encore plus 
loin. 
Personne ne doit te toucher ainsi, que cette personne soit de ta famille ou non.  Tu es unique et 
précieux (se) pour Dieu, et Dieu ne veut pas que l’on fasse du mal à ses enfants. 
As-tu remarqué ce que la séductrice déclare après avoir embrassé le jeune homme ? Elle dit 
qu’elle a fait un sacrifice d’action de grâce. Quel mensonge ! Elle essaye de cacher ses mauvais 
agissements derrière la religion ! Le prédateur cherche à justifier son comportement et peut 
même dire que c’est lui la victime.  
Mais à travers ce récit, Dieu te prévient.  
Alors, face au prédateur, mets ta confiance en Jésus et sois fort. 
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9  octobre 

Soumettez-vous donc à Dieu ; résistez au diable, et il fuira loin de vous. Jacques 4 :7  
 
 

Aujourd’hui, nous arrivons au discours de la séductrice. Nous avons vu qu’un prédateur 

(ou un prédatrice) n’hésitera pas à violer ton intimité pour voir si tu réagis ou si tu te laisses faire. 
Même si tu as peur, ne laisse personne te toucher sans ton accord et si c’est le cas, n’hésite pas à 
crier haut et fort que tu n’es pas d’accord ; il faut dire : non ! 
Lisons les paroles de la séductrice: 
« Je devais un sacrifice d'actions de grâces, aujourd'hui j'ai accompli mes vœux. C'est pourquoi je 
suis sortie au-devant de toi pour te chercher, et je t'ai trouvé. J'ai orné mon lit de couvertures, de 
tapis de fil d'Égypte; j'ai parfumé ma couche de myrrhe, d'aloès et de cinnamome. Viens, enivrons-
nous d'amour jusqu'au matin, Livrons-nous joyeusement à la volupté. Car mon mari n'est pas à la 
maison, il est parti pour un voyage lointain ; il a pris avec lui le sac de l'argent, il ne reviendra à la 
maison qu'à la nouvelle lune. Elle le séduisit à force de paroles, Elle l'entraîna par ses lèvres 
doucereuses. Il se mit tout à coup à la suivre, comme le bœuf qui va à la boucherie, comme un fou 
qu'on lie pour le châtier, jusqu'à ce qu'une flèche lui perce le foie, comme l'oiseau qui se précipite 
dans le filet, sans savoir que c'est au prix de sa vie. » Proverbes 7 :14-23 
Nous l’avons déjà vu hier, un prédateur essaye toujours de justifier son comportement ; dans le 
cas présent, la séductrice affirme que son geste déplacé est lié à une attitude spirituelle (elle offre 
un sacrifice). Puis elle fait croire au jeune homme qu’il a de l’importance pour elle en disant qu’elle 
le cherchait et qu’elle l’a trouvé. Mais il n’est qu’une victime parmi tant d’autres (voir verset 26). 
Ensuite, elle donne deux arguments: 
- elle vit dans le luxe (tissus et parfums précieux) et ce jeune homme pourra profiter de ses 
richesses et des plaisirs sensuels 
- leurs actions seront sans conséquences mauvaises puisque son mari n’en saura rien. 
J’aimerais attirer ton attention sur le fait que la Bible dit qu’elle « le séduisit  à force de paroles ». 
Le diable ne s’avoue jamais vaincu, même lorsqu’on lui tourne le dos, et cela me rappelle deux 
personnages : 
- Joseph, qui, bien que tenté tous les jours par la femme de Potiphar (Genèse 39 :10), resta ferme 
et refusa de faire le mal. Il avait donné tout son cœur à Dieu. 
- Samson, qui fut harcelé tous les jours par Delila, et finit par céder et lui confia le secret de sa 
force (Juges 16 :16-19). Son cœur était partagé. 
S’il te plaît, mets en pratique ce verset : « A celui qui est ferme dans ses sentiments tu assures la 
paix, la paix, parce qu'il se confie en toi. » Esaïe 26 :3 
 
 

Sébastien REGIS  
 
 
 

245



 

10 octobre 

Que votre parole soit toujours accompagnée de grâce, assaisonnée de sel, afin que vous sachiez 
comment il faut répondre à chacun. Colossiens 4 :6  
 
 

Savais-tu que le mot salaire dérive des mots sel et saler.  

En fait, dans l’Antiquité, les légionnaires romains recevaient, en plus de leur solde (qui leur était 
versée sous forme de monnaie, de pièces appelées sesterces), un bloc de sel, ce qui en dit long sur 
le caractère précieux de ce condiment. 
Sur le plan sanitaire, l’excès de sel provoque diverses maladies mortelles dont, par exemple 
l’hypertension artérielle. 
 Mais le manque de sel, plus précisément le manque d’iode, est également dangereux et 
provoque, en particulier chez l’enfant, des retards de développement du cerveau (il en faut juste 
une très faible quantité pour y remédier). 
Le sel sert depuis la nuit des temps à donner du goût ainsi qu’à conserver les aliments mais une 
trop grande quantité ronge la peau, les membres et les organes des êtres vivants. 
La citation de Matthieu chap. 5 v.13 nous parle de cuisine mais pas uniquement : 
« Vous êtes le sel de la terre. Mais si le sel perd sa saveur, avec quoi la lui rendra-t-on? 
Il ne sert plus qu'à être jeté dehors et foulé aux pieds par les hommes » 
Aujourd’hui, dans les pays dits tempérés, le sel de moindre qualité n’est pas consommé mais il sert 
à déneiger ou à prévenir la formation de verglas.  Il est effectivement, dans ce cas, jeté au sol et 
foulé aux pieds sur les trottoirs ou par les pneus des véhicules sur les routes.     
En clair, le sel de qualité (comme celui de Guérande ou de Noirmoutier, sans vouloir faire trop de 
pub’) sert pour la cuisine, pas pour saler les routes et les trottoirs en hiver ! 
Certes, le sel ne constitue pas l’essentiel d’un repas ! T’a-t-on déjà invité à déjeuner en te disant : 
« Viens chez moi, j’ai fait un bon plat de sel ; on va se régaler ! »1 ? 
Non, bien sûr ! Mais le sel, à la fois condiment et exhausteur de goût, est néanmoins indispensable 
pour révéler le goût d’un plat, et il suffit d’une fine pincée. 
De même, il ne suffit pas de faire quelque chose de bien, de dire une vérité ou d’avoir raison.  Si 
cela est dit ou est fait sans affection, sans respect profond et sans sincérité, alors cela devient sans 
saveur, insipide.   
Connais-tu l’expression « le ton fait la chanson » ?  Tu peux tendre un verre d’eau à quelqu’un qui 
a soif. Mais si ce geste est hautain ou si le ton employé est méprisant ou agressif, ce verre aura un 
goût amer dans la bouche de l’assoiffé. Peut-être même refusera-t-il de le boire. 
Puissions-nous être ce sel, naturellement riche en iode et paré de toutes les vertus, pour donner 
du goût à nos propos et à nos actions. 
 
 

                                  Olivier REGIS 
 
Source : 
1 Plaisanterie entendue, personnellement pour la toute 1ère fois, dans la bouche de Guy VALLERAY, pasteur adventiste martiniquais, 
aujourd’hui à la retraite et ayant exercé notamment aux Antilles françaises et en Afrique. 
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11 octobre 

Le Dieu de toute grâce, qui vous a appelés en Jésus Christ à sa gloire éternelle, après que vous 
aurez souffert un peu de temps, vous perfectionnera lui-même, vous affermira, vous fortifiera, 
vous rendra inébranlables. 1 Pierre 5 :10 
 
 

Un Français nommé Jean-Luc LEZEAU1, alors expatrié aux Etats-Unis, relatait un jour 

l’histoire ci-après :           Une jeune 
fille faisait part à son père de son désir de tout laisser tomber par rapport aux difficultés qu’elle 
rencontrait à tous les niveaux. Le père, qui était cuisinier, après avoir écouté sa fille, invita celle-ci 
à le suivre près de la table de cuisine et derrière les fourneaux. 
Devant elle, il mit des carottes épluchées dans une marmite d’eau bouillante, des œufs frais dans 
une seconde marmite d’eau bouillante et enfin des grains torréfiés de café dans une autre 
marmite d’eau bouillante. 
Après quelques minutes, le père sortit chaque ingrédient des marmites et les déposa dans trois 
plats différents et demanda à sa fille de goûter chacun d’eux, ce qu’elle fit. Ayant apprécié la 
saveur de chaque ingrédient, elle demanda à son père la raison de cette « expérience ».  Il lui 
répondit ceci : 
Les carottes qui étaient dures ont été ramollies après ébullition.  
A contrario, l’œuf, qui était extrêmement fragile, s’est durci à l’intérieur de sa coquille au contact 
prolongé de l’eau bouillante.  
Les grains de café ont, quant à eux, donné du goût à l’eau bouillante, colorant et parfumant celle-
ci d’autant plus que leur séjour s’y prolongeait. 
Les trois éléments (carottes, œufs, grains de café) ont été soumis au même traitement (plongés 
dans l’eau bouillante) mais ils ont réagi de trois façons différentes. C’est essentiellement la 
structure des œufs et des carottes qui a été changée par l’eau.  
Seuls les grains de café ont modifié profondément l’élément extérieur à savoir l’eau bouillante. » 
Certains, face aux épreuves, se ramollissent et perdent toute vigueur. 
D’autres, au contraire, s’endurcissent et deviennent même insensibles face la douleur ou 
l’épreuve ; leur cœur finit par devenir dur comme la pierre. 
Enfin, puissions-nous plutôt faire partie de ceux qui, face aux épreuves, plutôt que de subir ou de 
réagir négativement, choisissent quand cela est possible, d’agir sur les circonstances et sur notre 
environnement, de préférence en bien. 
Ne te lamente pas si tu as le sentiment de réagir comme une carotte bouillie  ou un œuf cuit. C’est 
par la foi (et souvent progressivement) que l’on distille un bon arôme de moka ! Et une 
«métamorphose « culinaire » est toujours possible dans le bon sens ! 
 
 

Olivier REGIS  
 
Source : 
1 Jean-Luc LEZEAU, qui était alors responsable du ministère de la Gestion Chrétienne de la Vie à la Conférence Générale des 
Adventistes du 7ème jour, relatait cette histoire sur une émission diffusée aux Antilles françaises en septembre 2010 sur la chaîne 
télévisée 3ABN.  
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12 octobre 

Parce que tout ce qui est né de Dieu triomphe du monde, et voici la victoire qui triomphe du 
monde, c’est notre foi. 1 Jean 5 : 4 
 

Hier, il était question d’un père, cuisinier de son métier, et de sa fille. L’homme fit une 

démonstration à sa fille pour lui montrer qu’il ne fallait pas se décourager et qu’une 
« métamorphose culinaire » était toujours possible face aux difficultés! 
Dans un de ses chants intitulé « Le soldat n’est qu’un enfant » (Album « Pas si loin d’ici »),  la 
chanteuse québécoise Cathy Renzella interprète en fait un chant de victoire (dont elle est l’auteur 
des paroles en français) qui est aussi une prière de reconnaissance, dont voici un extrait:  
« Constamment, je gagne des batailles de gauche à droite 
Mais même les soldats peuvent être blessés au combat 
Les gens me disent bien courageux (se), faisant face à tout… 
… Ils ne savent pas que je cours vers Toi quand il n’y a plus personne 
[ ]…Les gens semblent bien étonnés qu’en Toi je peux tout 
Mais ils ne peuvent pas voir les ennemis qui m’amènent à Tes pieds  
Ils ne savent pas que je cours vers Toi quand tous m’abandonnent 
[ ]…Je dépose mon épée pour pleurer, parce que derrière cette armure, le soldat n’est qu’un 
enfant 
[ ]… Ce soldat est Son enfant » 
La Bible fait mention de deux vaillants marins-pêcheurs, un certain Jacques et son frère dénommé 
Jean, qui avaient tendance à « démarrer au quart de tour ». Autrement dit, ils étaient impulsifs et 
s’emportaient vite. 
Peut-être s’étaient-ils transformés comme les œufs bouillis et appartenaient-ils tous deux à la 
catégorie des « écorchés vifs », des « échaudés par la vie » ?!     Nous ne le 
savons pas précisément. Les Evangiles nous disent que Jésus-Christ, qui les avait choisis au nombre 
de ses disciples, les surnomma « fils du tonnerre ». 
Pourtant, Jésus les choisit tous deux, ainsi que Pierre, pour être les seuls disciples témoins de sa 
transfiguration sur une haute montagne (voir Matthieu chapitre 17 et Marc chapitre 9). 
Quelques années après, Jacques devint le premier martyr (le premier à être tué en raison de sa foi) 
au sein des apôtres.  
Quant à Jean, qui s’était apaisé et était devenu le disciple que Jésus aimait,  il est aussi connu 
comme étant l’apôtre de l’amour. Il fut par ailleurs le dernier survivant des douze apôtres et ce fut 
lui qui rédigea le texte ci-dessous, tiré d’une de ses lettres : 
« Je vous ai écrit ces choses, afin que vous sachiez que vous avez la vie éternelle, vous qui croyez 
au nom du Fils de Dieu. Nous avons auprès de lui cette assurance, que si nous demandons quelque 
chose selon sa volonté, il nous écoute. »  1 Jean 5 :13-14 
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13 octobre 

Pour ce qui est du jour ou de l'heure, personne ne le sait… 
…Prenez garde, veillez et priez; car vous ne savez quand ce temps viendra.  
Veillez donc, car vous ne savez quand  viendra le maître de la maison, ou le soir, ou au milieu de 
la nuit, ou au chant du coq, ou le matin.  Marc 13 :32a, 33, 35 
 

Plusieurs sources attribuent l’origine du mot « viennoiserie » au (2nd) siège de Vienne, la 

capitale autrichienne, par les Turcs Ottomans en 1683 (de juillet à septembre).  

Selon un des récits teintés d’une part de légende, une nuit, les sapeurs turcs qui essayaient de 

percer un tunnel sous les défenses de la capitale autrichienne furent entendus par les boulangers 

viennois qui travaillaient, eux, bien avant l’aube.  Les boulangers donnèrent l’alerte, permettant 

ainsi d’éviter la prise de Vienne qui reçut par la suite le renfort de troupes polonaises. Les 

assaillants turcs, pris à revers s’enfuirent et laissèrent sur place, entre autres choses, d’énormes 

quantités de grains de café.  

Pour commémorer cet évènement, un boulanger viennois eut l’idée de faire une spécialité en 

forme de croissant (tel celui figurant sur les drapeaux des troupes turques, de confession 

musulmane) qui prit, à l’étranger et en France, le nom de viennoiserie.   Certains disent 

d’ailleurs (selon une des versions de l’histoire) que c’est Marie Antoinette (fille de l’empereur et 

de l’archiduchesse d’Autriche) qui aurait introduit le croissant en France, et donc la viennoiserie, à 

son arrivée à Versailles un peu moins d’un siècle après.  

Cette anecdote nous interpelle sur le fait que nous ne devons pas somnoler en permanence car il y 
a toujours un ennemi (le mot « satan » signifie littéralement « l’adversaire » en langue hébraïque), 
qui essaye continuellement de saper nos défenses morales et spirituelles…  
Il espère que nous nous laisserons distraire par les occupations quotidiennes, et qu’il sera alors 
trop tard pour nous soucier réellement et efficacement de notre salut.  Lorsqu’on sommeille ou 
rêvasse un peu trop, on se fait surprendre par les personnes malveillantes en général ! Cela ne 
veut pas dire qu’il faille devenir insomniaque !  
Mais de même que tout ce que tu manges aura un impact (positif ou négatif) sur ta santé, tout ce 
que tu regardes, tout ce que tu lis et tout ce que tu écoutes vont avoir de l’effet sur tes pensées et 
tes décisions, que tu le veuilles ou non. 
C’est pourquoi, il te faut être prudent dans le choix de tes activités, des films et vidéos que tu 
regardes et de tes chansons préférées. Sinon quand tu réaliseras l’impact négatif que cela a sur 
toi, il pourrait être trop tard et les mauvaises habitudes bien installées ou les mauvaises décisions 
déjà prises. 
« Ce que je vous dis, je le dis à tous: Veillez. »    Marc 13 :37  
 
N.B : Méditation inspirée par cette anecdote historique du siège de Vienne, rappelée dans un ouvrage de méditations 
quotidiennes rédigées par un pasteur adventiste. 
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14 octobre 

…car le pain de Dieu, c'est celui qui descend du ciel et qui donne la vie au monde.  
[ ]…Jésus leur dit: Je suis le pain de vie. Celui qui vient à moi n'aura jamais faim, et celui qui croit 
en moi n'aura jamais soif…  Jean 6 :33, 35 
 

 

Nous avons déjà évoqué le rôle que jouèrent les boulangers viennois, en alertant les 

défenseurs, lors du siège de leur ville par les Turcs Ottomans en 1683.  Mais nous jouons tous, 

nous aussi, à un moment ou un autre, le rôle de boulangers spirituels auprès de nos prochains. 

Alors qu’il était tenté par Satan, pour ce qui touchait au fait d’assouvir sa faim et au domaine de la 

nourriture mais aussi de l’orgueil et de l’égoïsme,  « Jésus répondit: Il est écrit: L'homme ne vivra 

pas de pain seulement, mais de toute parole qui sort de la bouche de Dieu. »   Matthieu 4 :4 

Tout comme les boulangers veillaient pour préparer le pain, nous devons aussi nous tenir prêt 

pour distribuer chaque jour le pain de vie à ceux qui nous entourent. C’est un devoir que de 

partager avec eux ce pain de vie dont nous nous nourrissons. 

« Je suis le pain de vie. Vos pères ont mangé la manne dans le désert, et ils sont morts.  

C'est ici le pain qui descend du ciel, afin que celui qui en mange ne meure point.  

Je suis le pain vivant qui est descendu du ciel.  

Si quelqu'un mange de ce pain, il vivra éternellement… » Jean 6 :48-51a   

Mais pour partager le pain de vie, il n’y a pas que la prédication par les mots. Tu peux également 

être une source de réconfort et de joie, ainsi qu’un exemple, par tes actes (ce peut-être aussi en 

distribuant du pain ou une autre nourriture physique à ceux qui en ont besoin) qui doivent refléter 

le fait que ce pain spirituel (la parole de Dieu) est ta nourriture. 

«  Faites disparaître le vieux levain, afin que vous soyez une pâte nouvelle, puisque vous êtes sans 

levain, car Christ, notre Pâque, a été immolé. Célébrons donc la fête, non avec du vieux levain, non 

avec un levain de malice et de méchanceté, mais avec les pains sans levain de la pureté et de la 

vérité. » 1 Corinthiens 5 :7-8 

 

 

        Olivier REGIS 
 

 
N.B : Remerciements à Marie-Danielle ESSART dont une présentation (prédication) a inspiré cette méditation.  
Marie-Danielle, femme au grand cœur, enseignante d’histoire-géographie de son métier mais aussi grande 
boulangère/pâtissière et cuisinière amatrice, a nourri physiquement nombre d’étudiants guadeloupéens désargentés 
en Martinique (dont ton serviteur), avec ses pains complets aux raisins secs et ses succulentes pizzas mais aussi 
spirituellement, par son affection et sa maison ouverte à tous ceux qui en avaient besoin.  
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15 octobre 

Confie-toi en l'Éternel de tout ton cœur, et ne t'appuie pas sur ta sagesse;   
[ ]…Ne sois point sage à tes propres yeux, crains l'Éternel, et détourne-toi du mal:  
Ce sera la santé pour tes muscles, et un rafraîchissement pour tes os. Proverbe 3 :5, 7-8  
 

Sais-tu qu’aux Antilles françaises, les accidents vasculaires cérébraux (qu’on appelle AVC) 

et autres maladies cardio-vasculaires représentent la première cause de mortalité et, 

malheureusement, chez des sujets de plus en plus jeunes. 

Pour y remédier, en Martinique, le service hospitalier concerné s’est associé à la Sécurité sociale 

ainsi qu’à une partie des boulangers de l’île pour mettre au point la baguette santé.  

Si tu vis en Martinique, peut-être l’as-tu déjà goûtée ! Elle contient de la farine semi-complète 

(pour un meilleur goût, plus de fibres et de substances nutritives que la farine dite blanche) et 

juste ce qu’il faut de sel (souvent il y a trop de sel dans le pain et certains plats). J’ai eu l’occasion 

de manger cette baguette ; c’est vrai qu’elle est délicieuse. 

Il existe un autre pain, très connu en Martinique. C’est le fameux pain au beurre ! Il est souvent 

accompagné du chocolat (parfois appelé « chocolat de communion » ou « chocolat martiniquais ») 

fabriqué avec beaucoup de cacao. Un vrai délice !  Mais attention,  il ne faut pas en manger trop 

souvent car il est très gras et très sucré. Sinon gare aux artères et aux problèmes de santé ! 

En Guadeloupe, l’équivalent de ce chocolat, lors des anniversaires et des rassemblements festifs, 

c’est le fameux « chodo ». Là aussi, c’est un délice… dont il ne faut pas non plus abuser ! 

Pour être en bonne santé, il te faut donc manger ni trop gras, ni trop sucré, ni trop salé ! Quelque 

chose peut-être bon au goût mais mauvais pour ta santé ! En plus de cela, il te faut manger à des 

heures régulières et ne pas grignoter.  Il faut savoir manger pour vivre et non vivre pour manger ! 

De même que dans ton alimentation, dans tes activités aussi, il te faut trouver un équilibre entre 

ce qui est important, ce qui est secondaire et ce qui est nuisible.  

Le sage Salomon dit, au Psaume 127 :2 : « En vain vous levez-vous tôt et vous couchez vous tard, 

et mangez-vous le pain de douleur; Il (Dieu) en donne autant à ses bien-aimés pendant leur 

sommeil ». 

Ce n’est pas un encouragement à faire la grasse matinée tous les jours mais une invitation à faire 

les bons choix et donner à Dieu la première place dans ta vie 

Mieux que la fameuse baguette santé martiniquaise, Jésus-Christ nous propose le pain de vie : « Je 

suis le pain de vie. [ ]…Je suis le pain vivant qui est descendu du ciel. Si quelqu'un mange de ce 

pain, il vivra éternellement. » Marc 6 :48, 51a  

 

 

                Olivier REGIS 
 

 
 

251



 

16 octobre 
 

 

Il dit encore: A quoi comparerai-je le royaume de Dieu ? Il est semblable à du levain qu'une 
femme a pris et mis dans trois mesures de farine, pour faire lever toute la pâte. Luc 13 :20, 21 
 

S’il t’arrive de manger des pâtes, des frites, des hamburgers ou encore des « agoulous » 

et des « bokits » (spécialités culinaires, sous forme de sandwich, très prisées en Guadeloupe), tu 

connais (et tu apprécies) sans doute une des sauces qui accompagne ces plats et ces sandwichs : le 

ketchup. 

Savais-tu que cette sauce ainsi que son nom ne sont pas originaires des pays anglo-saxons (c’est-à-

dire d’Angleterre ou des Etats-Unis par exemple) comme on le pense souvent mais d’Asie (et plus 

précisément de Malaisie et de Chine). 

En effet, selon diverses sources, c’est au XVIIIe siècle que les marins européens, singulièrement 

britanniques, ramenèrent de Chine une sauce épicée. Cette sauce était faite à base de poisson 

mariné, de vinaigre, d’herbes et d’épices et portait le nom de « Ke Tsiap » (cela se prononce 

« ketsiap »). Ces deux mots signifient (d’abord en malais, d’après certaines sources, puis en 

mandarin, c’est-à-dire en chinois) : « saumure de poisson ». 

Afin de rendre cette sauce moins piquante ou moins acre, les Européens et les Nord-Américains y 

ajoutèrent notamment de la tomate, ce qui donna le fameux « tomato ketchup ». Autrement dit, 

dans cette sauce, seule la tomate est bien originaire du continent américain, en particulier du 

Mexique et ne vient pas d’Asie. 

C’est un peu comme les pâtes (dont les nouilles, les tagliatelles ou les fameux spaghettis) qui ne 

sont pas à l’origine un produit italien mais, là encore, asiatique… même si on ne sait pas trop si les 

pâtes furent inventées en Mésopotamie (la région « entre les deux fleuves », le Tigre et l’Euphrate, 

où se situait Babylone) ou en Chine. En tout cas, dans ces deux régions, on mangeait déjà des 

pâtes il y a environ 4000 ans !  

Revenons au ketchup ! Quand il contient (et c’est souvent le cas) trop de sucre et de sel, il est alors 

néfaste pour la santé s’il est consommé avec excès. Attention, l’excès en toutes choses nuit ! Trop 

d’épices et de condiments, cela  peut irriter la langue, les yeux mais aussi les intestins ou 

l’estomac. Mais un ketchup modéré en sucre et en sel donne du goût et relève notre plat de pâtes, 

voire notre assiette de fruit à pain ou d’ignames (Oui, oui, parfois il faut innover et varier un peu 

l’ordinaire).  

D’ailleurs figure-toi qu’en Guadeloupe, on fabrique et même on vend du ketchup à base de 

mangue ou de papaye. 

 Le fait de croire en Dieu, d’avoir la foi, doit faire une différence dans nos vies et celle des autres. 

« La foi, cette ferme assurance » (Hébreux 11) doit donner du goût à notre vie et à celle de notre 

entourage et elle nous soutient lorsque la vie peut nous sembler fade. 

 

 

Olivier REGIS 
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17 octobre 

De loin l’Eternel se montre à moi : je t’aime d’un amour éternel, c’est pourquoi je te conserve ma 
bonté. Jérémie 31 :3 
 
 

Lorsque j’étais enfant, j’ai fait la connaissance d’un grand cousin venu en vacances chez 

mon grand-père. Outre son accent « métropolitain », c’était un passionné de jeu d’échec. Et 
naturellement, il nous initia, mon grand frère et moi, à ce jeu demandant réflexion et stratégie. 
Aux échecs, l’objectif est de « capturer » le roi de l’adversaire, car ce roi est la pièce maitresse 
parmi l’ensemble des éléments. Bon. Soyons clairs : je n’ai jamais été un grand joueur d’échec ; j’ai 
souvent été battu par mon cousin, par mon grand frère et je n’ai jamais réussi à battre l’ordinateur 
de mon cousin…Mais ce jeu m’a marqué et lorsque j’entendis parler de « conflit cosmique » entre 
Dieu et Satan, je pensais alors à l’image d’une partie d’échec entre Dieu et Satan...Ce qui me 
gênait dans cette image, c’est que je me demandais quelle était ma position : étais-je un cavalier, 
une tour, ou pire, un simple pion ? Et qui pouvait être le roi pour qui Dieu et Satan luttaient? En 
tout cas, ce n’est pas très agréable d’être un simple pion, c’est-à-dire un caillou sans grande 
valeur…Les années sont passées et je pense encore à cette image, mais elle a quelque peu évolué 
dans mon esprit. Il n’y a pas un seul échiquier sur lequel nous serions tous des pièces ayant plus ou 
moins de valeurs. En fait chaque vie humaine est un échiquier et ces échiquiers sont tous 
entrecroisés les uns les autres. Et chaque être humain est un roi sur son échiquier (et il n’y en a 
qu’un seul par échiquier). Les parties sont donc complexes et multiples et les deux joueurs, Dieu et 
Satan, s’affrontent sur tous les échiquiers en même temps pour gagner les rois. Dieu est prêt à 
sacrifier le pion des biens matériels, la tour de la santé physique, le cavalier d’un bon métier…Mais 
il fera tout pour gagner ou sauver le roi et gagner la partie. Parfois le Diable casse, écrase le roi 
d’un des échiquiers, mais Dieu sait qu’il le ressuscitera à son retour. Dieu met en place toutes 
sortes de  stratégies qui semblent parfois injustes ou incompréhensibles, tout cela dans le seul but 
de gagner le roi, alors que Satan essaye de tout saccager s’il n’arrive pas à ses fins. Ainsi la 
motivation de Dieu est fondée sur Sa nature : Dieu nous aime et fera tout pour nous sauver.  Il l’a 
dit lui-même : « Je t’aime d’un amour éternel » (Jérémie 31 :3). 
Quel que soit ton âge, tu es un roi que Dieu veut sauver. Puisse Dieu gagner nos cœurs par son 
amour et sa tendresse ! 
 
 

Sébastien REGIS 
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18 octobre 

Aussitôt que Jésus fut hors de la barque, il vint au-devant de lui un homme, sortant des 
sépulcres, et possédé d'un esprit impur. Marc 5 :2 
 
 

L’histoire de la guérison du démoniaque du pays de Gadara est particulièrement riche en 

enseignement. D’abord dans le contexte du passage il est question de la puissance et de l’autorité 
du Christ : il calme la tempête (autorité exercée sur la nature) avant d’arriver dans le pays de 
Gadara, puis il guérira la femme ayant une perte de sang (autorité exercée sur la maladie) et il 
ressuscitera la  fille de Jaïrus (autorité exercée sur la mort). De plus, Jésus prouve qu’il est capable 
de purifier toutes les souillures : celle due à la présence des démons, celle due à la maladie, et 
celle due à la mort.  
La description du démoniaque semble fantastique, dans tous les sens du terme. Cet homme est 
devenu asocial : il n’arrive plus à communiquer avec les autres humains, et vit maintenant loin de 
ses semblables. Il ne vit plus comme un homme ; au contraire, il est dépeint comme une bête 
sauvage : il crie comme un animal, on tente de l’enchaîner comme un animal et on n’arrive pas à le 
dompter, comme un animal sauvage (Marc 5 :3-5). Mais ce qui montre le plus son état de 
démoniaque, et le distingue d’un « simple » état de folie, c’est la force extraordinaire qu’il 
possède, ou plutôt qui le possède : « … personne ne pouvait plus le lier, même avec une chaîne. 
Car souvent il avait eu les fers aux pieds et avait été lié de chaînes, mais il avait rompu les chaînes 
et brisé les fers, et personne n'avait la force de le dompter. » Marc 5:3,4. Une force surhumaine, 
un comportement de bête sauvage : la Bible prend le contre-pied des superhéros. Présents dans la 
littérature fantastique, au cinéma et dans tous les objets dérivés, la plupart de ces superhéros 
semblent maîtriser une superpuissance symbolisée par des bêtes sauvages (et souvent impures) : 
chauve-souris, tortue ou araignée génétiquement modifiées, glouton immortel, renard ou crapaud 
géants…Ces animaux sont censées être la source de leurs superpouvoir et sont donc 
symboliquement à leur service. Mais la Bible montre la réalité : le superpouvoir ne peut être 
maîtrisé, c’est lui au contraire, qui maîtrise l’humain et en fait son esclave. L’origine du 
superpouvoir est aussi démasquée : ce sont les puissances occultes, ici plus de 6000 démons, qui 
tirent les ficelles.  
Heureusement, le récit montre que le Christ est le véritable héros et libérateur : « Quand l'ennemi 
viendra comme un fleuve, l'Esprit de l'Éternel le mettra en fuite ». (Esaïe 59:19).  
Confie-toi toujours en Jésus : il agira pour toi et te défendra.  
 
 

Sébastien REGIS 
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19 octobre 

Comme il montait dans la barque, celui qui avait été démoniaque lui demanda la permission de 
rester avec lui. Marc 5 :18 
 
 

Nous avons vu hier que la guérison du démonique du pays de Gadara s’est fait dans un 

contexte où le Christ manifestait sa puissance et son autorité dans divers domaines. Pourtant en 
regardant le texte de plus près, on constate que dans cette histoire, Jésus n’impose pas son 
autorité arbitrairement mais répond positivement à la plupart des prières qui lui sont adressés. La 
première prière à laquelle Jésus répond positivement est celle faite par…les démons. En effet, 
Jésus ordonne à la légion d’ange de sortir de l’homme possédé et ceux-ci lui adressent par deux 
fois une prière : ils prient pour ne pas être renvoyés hors du pays (Marc 5 :10), et ils prient Jésus 
pour rentrer dans des pourceaux (Marc 5 :12). Et étonnement, Jésus répond positivement à cette 
étrange prière : « Il le leur permit » (Marc 5 :13).  
L’homme possédé est donc libéré de ces démons et retrouve la santé mentale et spirituelle. 
Le deuxième groupe qui adresse une prière à Jésus est composé des habitants du pays, il prie 
Jésus…pour qu’il s’en aille : « Alors ils se mirent à supplier Jésus de quitter leur territoire. » (Marc 
5 :17). Et là, encore, Jésus, le Tout-Puissant, répond positivement à cette prière inhabituelle, et 
remonte dans la barque pour quitter ce pays.  
Enfin, une dernière personne fait une prière à Jésus : il s’agit de l’homme qu’il vient de guérir. 
« Comme il montait dans la barque, celui qui avait été démoniaque lui demanda la permission de 
rester avec lui. » (Marc 5 :18). Peut-on formuler plus belle prière ? Rester en compagnie de son 
Sauveur, vivre avec lui, écouter ses paroles, mieux le connaître…En plus si Jésus a répondu 
positivement à deux prières faites par des gens qui ne voulaient pas de lui, alors certainement 
exaucera-t-il cette demande pieuse faite par un homme reconnaissant… 
Et bien non ! La seule personne qui fait une demande pleine de sagesse à Jésus se voit refuser sa 
demande ! Parfois, il est difficile de comprendre pourquoi Dieu ne répond pas positivement aux 
demandes de ses enfants, d’autant plus que ces demandes sont faites avec foi et selon ses 
directives. 
Mais la réponse de Jésus n’est pas capricieuse : si les gens du pays de Gadara ne veulent pas de lui, 
en invitant l’ancien démoniaque a témoigné autour de lui, le Christ leur donne une autre chance 
de le connaître.  
Parfois tu demandes quelque chose à Dieu et tu as la foi. Pourtant tu ne reçois pas ce que tu as 
demandé. Parfois, c’est toute ta famille qui prie pour que Dieu agisse en sa faveur. Et là non plus 
Dieu ne répond pas positivement. Mais sache que Dieu agit toujours pour le bien de ses enfants. 
Merci Seigneur de m’aider à comprendre que tes refus à mes prières sont parfois une offre de 
témoignage pour les autres. 
 
 

Sébastien REGIS 
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20 octobre 

Enfants, obéissez à vos parents, selon le Seigneur, car cela est juste. Honore ton père et ta mère 
c'est le premier commandement avec une promesse. Ephésiens 1 :6  
 
 

Nous vivons actuellement une période sans précédent. L’ange déchu, s’est arrangé pour 

influencer les éducateurs de ce monde. Apres avoir lancé la mode de l’enfant roi, un nouveau 
palier a été atteint.  Il n’est plus permis, sous peine d’emprisonnement, de corriger un enfant 
insoumis.  L’acte du parent sera qualifié de violence psychologique ou physique voire même  de 
torture et/ou d'acte de barbarie.  
Il n’est pas ici question de faire une plaidoirie pour les violences faites aux enfants. Néanmoins, 
nous assistons a une recrudescence d’enfants délinquants, irrespectueux, désobéissants à toute 
autorité. En face de leurs parents et éducateurs, ils brandissent ce fameux numéro  119 (allo 
enfant maltraité). 
Un enfant doit à ses parents l’obéissance, c’est le principe établi par Dieu. Il est entendu qu’un 
parent qui a la crainte de Dieu ne devrait pas demander à son enfant de poser des actes 
incompatibles avec les principes moraux de Dieu. 
Tant que tu dépends  d’eux et qu’ils s’occupent de toi, il y a obligation d’obéissance. Je me plaisais 
à dire à mes enfants : «  Tant que je finance, j’ai mon mot à dire ».  
La demeure familiale est aussi la tienne. Toutefois, tu ne possèdes pas  le même statut que tes 
parents. Ils ont financé la réalisation ou la location du logement. Comment peux-tu oser leur 
interdire l’accès de ta chambre? 
En tant qu’enfant, tu dois obéir,  faire ce qu'ils disent, volontairement, avec plaisir et  
immédiatement. 
En tant que jeune, les relations changent mais cela implique aussi que tu agisses en personne 
responsable. Tu découvres que tes parents ont eux aussi leurs faiblesses mais ce n’est pas une 
raison pour les dévaloriser et leur préférer les parents de tes amis. Bien souvent, ils ne peuvent te 
donner que ce qu’ils n’ont, eux-mêmes, pas reçu de leurs parents.  
Sans ignorer leurs faiblesses, apprends à  apprécier leurs qualités. 
 Honore-les en leur donnant la possibilité de s’exprimer sur les personnes que tu fréquentes, en 
particulier, sur celles qui feront partie de la famille,  tes parents ont leur mot à dire. 
Seigneur, aide-moi à regarder mes parents avec tes yeux. Aide-moi à  les apprécier et à les 
accepter. 
 
 

Jean-Claude BALTIMORE 
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21 octobre 

Ne vous tournez point vers ceux qui évoquent les esprits, ni vers les devins; ne les recherchez 
point, de peur de vous souiller avec eux. Je suis l'Éternel, votre Dieu.  
Lévitique 19 :31  
 
 

J’ai grandi dans une famille où tôt le matin, mes deux tantes, ma grand-mère et ma mère, 

se livraient à un rituel. Dans ce cercle, elles se racontaient : rêves et songes et  prenaient 
connaissance de leur horoscope du jour. Ma maman était l’animatrice avec comme outils : le 
manuel « la clef des songes » et le journal de l'horoscope. 
Jeune colporteur, un certain jour en attendant le bus, une vendeuse de pastèques me fit signe de 
m’avancer vers elle, j’obtempérai  sans intention d’en acheter. A ma grande surprise, elle me 
demanda si je voulais  bien l’aider à remettre les pastèques dans un grand sac. Elle le tint afin que 
moi j’y dépose  les pastèques. Soudain, elle me dit d’arrêter et de les retirer à nouveau du sac. Ceci 
étant fait, elle me remercia chaleureusement.  En fait, pour elle, mes mains avaient béni ses 
pastèques. Elles allaient être vendues rapidement. C’était là une forme de superstition.  
La superstition qu’est-ce ? C’est un comportement religieux irrationnel. Elle est considérée comme 
vaine et contraire à la raison humaine. 
Il est étonnant de savoir le nombre de jeunes qui, sous diverses formes, croient  en la superstition. 
Chaque jour, ils consultent l’horoscope, portent des amulettes protectrices, portent sur eux la 
Bible ou  dorment  avec elle sans jamais la lire, lisent des romans comme Harry Potter le célèbre 
enfant magicien, regardent des films d’animation dans lesquels cohabitent, magie, sorcellerie et  
satanisme. Ils sont les fans des chevaliers du zodiac et des Pokémons. Mais ces créatures 
surnaturelles, même en faisant du bien ne tirent pas leur puissance du Tout-Puissant. Elles sont 
maléfiques et ont pour maître le diable. Ces jeunes ignorent la vérité : Le seul libérateur qui 
délivrera durablement notre planète de l’imposture du mal, c’est Jésus. 
Il y a véritablement un grand danger à nourrir son esprit avec ce genre de récits. 
Seigneur, aide-moi à nourrir mon esprit avec des choses qui élèvent mon âme. 
 
 

Jean-Claude BALTIMORE 
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22 octobre 

David dit à son fils Salomon : « Fortifie-toi, prends courage et agis ! N’aie pas peur, ne te laisse 
pas effrayer, car l'Eternel Dieu, mon Dieu, sera avec toi. *Il ne te délaissera pas, il ne 
t'abandonnera pas avant que tous les travaux pour le service de la maison de l'Eternel soient 
terminés. 1 Chroniques 28 :28  
 
 

Abraham Lincoln, est l’un des personnages les plus célèbres de la planète. Il fut le 

seizième président des Etats Unis d’Amérique. Il proclama l’abolition de l’esclavage des afro-
américains.  Le droit de vote des femmes, c’est aussi lui. 
En quoi cet homme fut-il particulier ?  Son existence fut une succession d’échecs.  
Juges-en toi-même : Il naquit dans une famille pauvre, ne fréquenta l’école que deux ans, ne 
connut que de petits boulots, souffrait de ses nerfs et sa fiancée, puis un de ses fils moururent.  
Ces choses au lieu de le terrasser, le rendirent encore plus fort, plus déterminé à atteindre son 
objectif. Autodidacte, il devint juriste. Pour autant l’échec ne l’avait pas lâché. Il se présenta huit 
fois à diverses élections nationales et échoua chaque fois. 
Malgré tous ses échecs politiques répétés, il se présenta aux élections présidentielles. Pour sa 
première participation, contre toute attente, il fut élu, puis réélu. 
Sa capacité à affronter l’échec, refusant son verdict sur sa vie, lui permit de réaliser ses rêves. C’est 
ainsi que cet homme entra dans l’histoire. 
La défaite ne devrait pas t’abattre. L’échec doit être une occasion de considérer tes faiblesses et 
tes forces. Ainsi, tu pourras optimiser tes forces et atténuer tes faiblesses. 
Le fait d’être chrétien, ne t’ouvre pas toujours  les portes de la réussite.  Mais Dieu génère et 
générera en toi une confiance inébranlable en ta capacité à affronter l’échec.  
Dieu a le désir et le  plaisir de te voir réussir dans tes projets à la seule condition  qu’ils soient 
selon sa volonté. 
Alors ne te considère jamais inférieur aux autres. Ne te compare pas non plus aux autres. Tu peux 
en faire autant qu’eux et parfois même plus.  
Décide aujourd’hui de ne plus laisser l’échec empoisonner tes pensées, car c’est un mytho. 
Seigneur, aide-moi à transformer mes échecs en réussite.  
 
 

Jean-Claude BALTIMORE 
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23 octobre 

Car je connais les projets que j'ai formés sur vous, dit l'Eternel, projets de paix et non de 
malheur, afin de vous donner un avenir et de l'espérance. Jérémie 29 :11  
 

Je ne suis pas né avec la vocation d’être plus tard dans une profession précise mais plutôt 

d'en alterner plusieurs.   
Mes choix ? Prêtre catholique, architecte, dessinateur de mode, infirmier, acteur, écrivain, 
mannequin. Pétri de lecture de romans de guerre et en quête de sensation forte, je décidai : je 
serai soldat de métier.  
J’ai eu l’opportunité de réaliser tous ces métiers mais en fin de compte, je me suis retrouvé 
pasteur.  Comment est-ce arrivé ? 
Enfant, je fréquentais une église baptiste. Un missionnaire canadien, me dit un jour : « Quand tu 
seras grand tu deviendras missionnaire ». Je ne savais même pas ce que cela pouvait signifier et si 
c’était un métier.  
A douze ans, je quittai l’église catholique, le curé exigeant que je l’appelle « mon père ». Pour moi, 
c’était monsieur le curé.  
Passionné de cinéma, je reproduisais des costumes d’acteurs. Lors de saynètes, je jouais le plus 
souvent le rôle principal.  J’écrivais des poèmes et des petites nouvelles. A 18 ans, je commençai 
des études de dessins d’architecture. Je fus gravement malade pour mon Vingtième anniversaire. 
Lors d’un rassemblement évangélique, on présenta un jeune homme qui partait  comme 
missionnaire.  Dans mon cœur, je murmurai une prière : Seigneur, si je sors vivant de cette 
épreuve, je te consacre ma vie comme missionnaire. L’année d’après, je fis mon service militaire. A 
ma « libération », un capitaine me proposa de m’engager. Revenu à la vie civile, un centre 
hospitalier m’offrit l’opportunité de suivre une formation d’infirmier.  
Je n’ai pas fait ma profession de ces activités qui habitaient ma tête. 
A 23 ans je devins adventiste, et aussi Missionnaire Volontaire, (ancienne appellation de la 
Jeunesse Adventiste).  
Là je me suis dit, le pasteur canadien avait bien prophétisé, je suis Missionnaire. 
Lors d’une rencontre, le président d’une université adventiste me proposa d’étudier la théologie 
dans son établissement. Je sortis major de ma promotion, puis je deviens pasteur.  
Etait-ce le plan de Dieu pour moi ? 
J’ai été un bon pasteur, j’ai pourtant le sentiment d’avoir raté ma vocation. En réalité mon profil 
est plus celui d’un missionnaire.  
La voie choisie, ne fut pas incompatible avec mes valeurs. Je me suis réalisé et j’ai été au service de 
mon prochain.  
Dieu a prévu tous les détails de ta vie.  Pourtant, son plan n’est pas la réalisation forcée  d’un 
puzzle de ton existence. 
Non, Dieu t'a créé  libre. Il veut être dans ta vie comme conseiller, guide, informateur, consultant, 
coach. Tu restes seul responsable de tes choix. Le fait d’avoir raté ce que tu pensais être ta 
vocation, n’est pas forcément un échec.  
L’essentiel est de réaliser ta « vocation céleste » en Jésus-Christ. 

Jean-Claude BALTIMORE 
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24 octobre 

Il n'y a de salut en aucun autre ; car il n'y a sous le ciel aucun autre nom qui ait été donné parmi 
les hommes, par lequel nous devions être sauvés.  Actes 4 :12  
 
 

Nous avions décidé durant cette journée de vacances ensoleillée, de découvrir en famille 

la belle nature de notre archipel, en faisant une activité originale : le canyoning. Le canyoning est 
une activité sportive mêlant la randonnée aquatique en rivière et l’escalade. Ce jour-là, nous avons 
remonté la rivière du bassin bleu. Après avoir gravi plusieurs rochers se trouvant à proximité de 
deux chutes successives, les deux moniteurs nous ont annoncé que nous allions descendre en 
rappel ces deux chutes. La descente en rappel consiste à descendre à la verticale et en corde le 
long d’une paroi rocheuse, et dans le cas présent juste au-dessus d’une cascade. 
Aucun des participants n’avait jamais pratiqué la descente en rappel et tout le monde écoutait 
attentivement les instructions. Pour les droitiers, il fallait guider la corde avec la main gauche et 
tenir cette même corde avec la main droite (et inversement pour les gauchers). De temps en 
temps, avec la main droite il fallait laisser glisser un peu de corde pour descendre de quelques 
centimètres, mais il ne fallait jamais lâcher cette fameuse corde avec sa main droite. Lâcher la 
corde avec sa main droite signifiait perdre la seule chose qui empêchait de tomber dans le vide. 
Les moniteurs résumèrent cette technique en  disant : « En fait ta main, c’est ta vie ».  
Les uns après les autres, nous avons effectué notre première descente en rappel. Notre garçon 
adolescent descendit assez rapidement la première cascade d’une hauteur de 7 mètres environ. 
Puis sa petite sœur entama la descente. Tout se passa bien jusqu’à ce qu’elle lâche trop de corde 
et qu’elle se retrouve sur le derrière, le dos dans le vide. Mais elle avait continué à tenir la corde 
avec sa main droite et c’est ce qui lui permit de rester accrochée. L’un des moniteurs lui donna des 
indications pour se remettre debout et continuer la descente jusqu’au bout. Ce fut au tour de mon 
épouse. Elle était nerveuse et resta de longues minutes sans pouvoir descendre. Mais après avoir 
écouté les conseils des moniteurs (et nos encouragements), elle finit par commencer sa descente 
lentement mais sûrement. Elle aussi garda sa main bien accrochée à la corde. Finalement toute le 
monde apprécia cette belle activité et chacun profita de la belle nature : sauts dans la rivière, 
toboggans naturels et baignade rafraichissante.  
Dans notre course chrétienne, il nous arrive de tomber, d’être blessé ou de ralentir. Mais ne 
lâchons jamais la main de Jésus avec notre main : il est notre vie, il saura nous guider jusqu’au 
bout. 
 
Prière : Seigneur, marche avec moi, et garde ma main dans la tienne, quoiqu’il arrive. 
 
 

Sébastien REGIS  
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25 octobre 

Ouvre mes yeux, pour que je contemple les merveilles de ta loi !  Psaumes 119 :18  
 
 

Si tu es dans un club d’aventuriers, d’éclaireurs ou de JA, tu as certainement déjà 

participé à l’étude  d’un texte biblique et tu as peut-être entendu parler de la méthode inductive. 
Cette méthode consiste à poser des questions de plus en plus pratiques sur le sens du texte.  
Mais avant d’aller plus loin, je voudrais te rappeler que lorsque tu ouvres la Bible, la première 
chose à faire est de prier le Dieu des cieux pour t’aider à comprendre sa Parole. C’est ce que 
demande David dans le verset d’aujourd’hui.  Si tu ne demandes pas à Dieu de te donner son 
Esprit pour comprendre la Bible, tu pourrais passer à côté de son message pour toi.  
Maintenant, parlons de la méthode d’étude biblique que je voulais te présenter. Je l’ai découverte 
dans le guide du moniteur de la leçon des adolescents, la leçon SMS : Suivre Mon Sauveur1. Tu 
vois, même en étant adulte, on apprend des choses, surtout lorsque l’on cherche à enseigner aux 
plus jeunes.  
Voici l’idée de base de la méthode : lorsque nous étudions un texte, nous devons prendre 
conscience qu’au-delà du précepte (la règle pratique ou l’action particulière proposée dans le 
texte) et du principe (la règle ou le fondement valable quel que soit l’époque, le lieu ou le peuple) 
se trouve la personne (le caractère) de Dieu. 
Cette méthode nous permet de grandir dans notre relation avec le Seigneur.  
Souvent, quand on est petit, les parents demandent d’obéir sans poser de question. Mais au fur et 
à mesure que l’on grandit, on a besoin de réponses plus satisfaisantes qu’un simple « parce que 
c’est comme ça ! ». De même, quand nous grandissons, nous avons besoin de réponses plus 
satisfaisantes qu’un simple « parce que Dieu l’a dit ! ». Dieu aime lorsque l’on cherche à 
comprendre ce qu’il nous dit et que l’on cherche à mieux le connaître. Dans Deutéronome 6 :4-8, 
Dieu donne une méthode d’apprentissage aux parents à destination des enfants. Pourtant Dieu 
lui-même précise que les enfants poseront des questions et qu’il faudra y répondre (voir 
Deutéronome 6 : 20). 
Pour appliquer cette méthode on peut se poser les questions suivantes : 
1) Qu’est-ce que le texte me demande de faire ou de changer dans ma vie ? On cherche la règle 
pratique. 
2) Sur quelle vérité est fondée cette demande d’action ou de changement ? On cherche le 
principe. 
3) Qu’est-ce que cette vérité m’apprend sur le caractère de Dieu ? On cherche l’aspect de la 
personnalité de Dieu qui est mise en valeur dans le texte. 
Cette méthode nous permet de mieux connaître Dieu, et plus on cherche à connaître Dieu et 
comprendre son caractère, plus on apprend à l’aimer. 
Que la Parole du Seigneur soit toujours ton guide ! 
 
 

Sébastien REGIS  
 
Source : 
 1 Guide du moniteur SMS 1ier trimestre 2020 : le caractère chrétien (11 janvier 2020) 
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26 octobre 

Tu n'auras pas d'autres dieux devant ma face. Exode 20 :3 
 
 

Hier nous avons vu une méthode qui nous permet de mieux connaître Dieu à travers sa 

parole. La Méthode est la suivante : comprendre les préceptes et les principes, mais surtout 
connaître  la personne, Dieu, qui nous révèle son caractère et son identité. 
Voyons un exemple avec le verset d’aujourd’hui qui est le premier des dix commandements 
donnés  par Dieu : « Tu n'auras pas d'autres dieux devant ma face. » Exode 20 :3 
Nous allons essayer d’appliquer la méthode vue hier en nous posant les 3 questions : 
1) Qu’est-ce que le texte me demande de faire ou de changer dans ma vie ? 
Dans le texte c’est Dieu lui-même qui parle et il m’invite à ne pas avoir d’autres dieux dans ma vie. 
A l’époque d’Israël, on pensait que les dieux étaient territoriaux. Cela veut dire que lorsque l’on 
arrivait dans une ville (païenne), il y avait souvent un autel dédié au dieu de cette ville (ou de ce 
pays) représenté sous forme de statue. En plus du dieu de son pays d’origine, on adorait alors le 
dieu de cette ville. Ainsi, lors d’une guerre entre les israélites et les syriens, les syriens ont cru que 
le Dieu d’Israël était un dieu qui agissait uniquement dans les montagnes : « Les serviteurs du roi 
de Syrie lui dirent : Leur dieu est un dieu de montagnes ; c'est pourquoi ils ont été plus forts que 
nous. Mais combattons-les dans la plaine, et l'on verra si nous ne serons pas plus forts qu'eux. » 1 
Rois 20 :23 
Dieu ne veut pas être adoré en même temps que d’autres faux dieux. 
2) Sur quelle vérité est fondée cette demande d’action ou de changement ? 
Le principe de ce commandement est que rien ne doit prendre la place de Dieu. Aujourd’hui, dans 
nos sociétés, on n’adore pas forcément des dieux représentés par des statues de bois, de métal ou 
de pierres précieuses. Ce sont parfois des dieux immatériels qui tente de prendre la place de Dieu : 
l’amour de l’argent, la gloire, l’orgueil, le pouvoir, l’égoïsme. C’est pourquoi Dieu dit dans Osée 10 
:2 : « Leur cœur est partagé: ils vont en porter la peine. ». Le problème n’est pas seulement de 
tourner le dos à Dieu, le problème est de partager son cœur entre Dieu et d’autres dieux. 
3) Qu’est-ce que cette vérité m’apprend sur le caractère de Dieu ? 
A travers ce texte, Dieu veut que je comprenne qu’il est le seul vrai Dieu. Sa qualité principale se 
trouve décrite dans Esaïe 43 :11 : « C'est moi, moi qui suis l'Eternel, et hors moi il n'y a point de 
sauveur. » Si nous notre cœur est partagé entre l’Eternel et un autre dieu, il ne peut nous sauver 
réellement car nous l’empêchons de nous transformer totalement. 
Que l’Eternel règne sur ton cœur ! 
 
 

Sébastien REGIS  
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 27 octobre 

Mon fils, si des pécheurs veulent te séduire, ne te laisse pas gagner. Proverbes 1 :10 
 
 

Les gangs représentent un problème de plus en plus inquiétant. Ces gangs que l’on 

trouvait autrefois uniquement dans les grandes villes américaines, se retrouvent aujourd’hui 
même dans des petites îles comme les Antilles…Le phénomène des gangs est souvent lié au trafic 
de drogue, au racket et provoque parfois des affrontements entre bandes rivales. La Bible, dans sa 
sagesse, parlait déjà des gangs (même si ce mot ne s’y trouve pas) et mettait la jeunesse en garde 
contre ceux-ci : 
« Mon fils, si des pécheurs veulent te séduire, Ne te laisse pas gagner.  
S'ils disent : Viens avec nous ! Dressons des embûches, versons du sang,  
Tendons des pièges à celui qui se repose en vain sur son innocence […],  
Tu auras ta part avec nous, Il n'y aura qu'une bourse pour nous tous ! 
Mon fils, ne te mets pas en chemin avec eux, Détourne ton pied de leur sentier […], 
Et eux, c'est contre leur propre sang qu'ils dressent des embûches, C'est à leur âme qu'ils tendent 
des pièges. »  (Proverbes 1 : 10, 11, 14, 15, 18) 
Ainsi la parole de Dieu expliquait déjà le fonctionnement et la base des gangs. D’abord l’intégration 
dans un gang se fait par la séduction (verset 10) : on présente les avantages du gang sans parler 
des inconvénients. Ensuite le fondement même des gangs est dénoncé : le gang existe parce qu’il 
fait croire que le respect de la loi et de la société ne servirait à rien et ne rapporterait rien : 
l’innocence serait soi-disant vaine (verset 11). Le mode d’action est aussi précisé ; tout repose sur 
la violence : dresser des embûches, tendre des pièges, engloutir, répandre le sang (verset 11,12, 
16). Enfin, le lien du gang est présenté : une forme d’unité, de solidarité et de partage qui attire 
plus d’un jeune en quête d’un peu de soutien : il n’y aura qu’une bourse pour tous (verset 14).  Le 
sage Salomon met en garde contre cette tromperie : une forme de solidarité qui se base sur la 
destruction et le vol d’autrui ne peut être que basée sur le mal et la cupidité. Enfin, le sort des 
membres des gangs est dépeint : les pièges tendus le sont pour eux-mêmes, et ils finissent par 
verser leur propre sang (verset 18). Comme la Bible est pertinente et vraie ! 
Finalement pour éviter de se retrouver dans cette situation, mieux vaut ne pas suivre les membres 
du gang (verset 15) et se souvenir des sages conseils des parents (verset 8). 
Merci Seigneur de nous donner les indications pour ne pas nous laisser piéger ! 
 
 

Sébastien REGIS  
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28 octobre 

Et l'un des vieillards me dit : Ne pleure point ; voici, le lion de la tribu de Juda, le rejeton de 
David, a vaincu pour ouvrir le livre et ses sept sceaux.  Apocalypse 5 :5  
 
 

Connais-tu cette histoire racontée par les indiens d’Amérique?  

Un vieil indien  raconte à son petit-fils l’histoire de la bataille intérieure qui existe chez les humains 
et lui dit : « Mon fils, il y a une bataille entre deux loups à l’intérieur de nous tous. L’un est le mal : 
C’est la colère, la jalousie,  le mensonge, et l’arrogance. L’autre est le bien : C’est la bonté, l’amour, 
l’espoir, et l’humilité. » 
Le petit fils réfléchit puis demanda à son grand-père : Lequel des deux loups gagne ? 
Le vieil homme répondit : celui que tu nourris. » 
Dans la vie réelle et spirituelle ce ne sont pas des loups mais des lions qui se battent pour nous 
posséder.  
D’un côté, le diable rode comme un lion rugissant pour nous dévorer, nous égorger nous détruire 
par la séduction, la méchanceté, l’égoïsme.  
De l’autre, Jésus, le lion de la tribu de Juda, s’est donné pour nous et se bat pour nous donner la 
victoire sur le péché et le mal.  
Deux lions se battent. Lequel des deux lions gagne ? 
Celui à qui tu offres ton cœur. 
 
 

Sébastien REGIS 
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29 octobre 

Or, à chacun la manifestation de l'Esprit est donnée pour l'utilité commune. 1 Corinthiens 12 :7 
 
 

Salut ! Je m’appelle Nathan, et j’ai 13 ans. Je voudrais t’inviter à réfléchir sur les dons 

spirituels dont parle le chapitre 12 de 1 Corinthiens. Nous étudierons les 11 premiers versets de 1 
Corinthiens 12.  
Dans le premier verset Paul dit « Pour ce qui concerne les dons spirituels, je ne veux pas, frères, 
que vous soyez dans l’ignorance. ». Nous voyons dans ce verset que Paul dit aux Corinthiens : « je 
ne veux pas que vous soyez dans l’ignorance », cela veut dire que sûrement il y avait une confusion 
au niveau de ce point. Ainsi, Paul veut ici donner un enseignement. Dans le verset 2 il parle du 
culte aux idoles. En effet les Corinthiens étaient des païens avant de connaitre l’évangile. Ils 
pensaient certainement que l’adoration de Dieu était semblable à celle des idoles. Paul leur 
explique donc qu’il n’y a pas de similitudes car ils servent maintenant le Dieu vivant contrairement 
aux idoles muettes. Dans le verset 3, Paul commence son enseignement par le fait que quelqu’un 
qui est guidé par le Saint-Esprit ne peut pas maudire Jésus. Si c’est le cas, cela indique clairement 
qu’il est guidé par des esprits mauvais. Et ceux qui sont vraiment guidés par l’Esprit-saint 
confessent que le Christ règne sur leur vie. Du verset 4 au verset 6, Paul souligne 2 choses 
importantes : 
-Contrairement aux idoles attribuées à un domaine particulier (dieu de la pluie, guerre, nourriture, 
etc.), Dieu est tout puissant et il agit dans tous les domaines de notre vie. 
-Il mentionne la Trinité (le Saint-Esprit, le Fils, et le Père) qui est à l’œuvre. 
Au verset 7, Paul explique que les dons spirituels ne sont pas attribués pour glorifier  un être 
humain, mais pour la gloire de Dieu et pour le bien de la communauté. Du verset 8 au verset 11, 
Paul donne des exemples de dons qui sont générés par le Saint-Esprit. Dans la traduction littérale 
du grec l’apôtre insiste sur le fait que c’est l’Esprit-saint qui attribue tous les dons. Par l’image du 
corps, Paul montre que les trois personnes de la divinité travaillent en coordination. 
J’aimerais maintenant te poser une question : penses-tu que les dons spirituels ne concernent que 
les adultes ? Les enfants, les ados sont-ils exclus dans le partage des dons spirituels ? 
Si tu penses cela, alors lis ce texte : 
Gardez-vous de mépriser un seul de ces petits; car je vous dis que leurs anges dans les cieux voient 
continuellement la face de mon Père qui est dans les cieux. Matthieu 18 :10 
Si Jésus déclare que les anges des plus petits et des jeunes sont en constante relation avec son 
Père, ne crois-tu pas qu’ils sont précieux à ses yeux et qu’il les utilisera en leur accordant des dons 
spirituels ? 
 
 

Nathan REGIS 
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30 octobre 

Car, comme le corps est un et a plusieurs membres, et comme tous les membres du corps, malgré 
leur nombre, ne forment qu'un seul corps, ainsi en est-il de Christ. 1 Corinthiens 12 :12 
 
 

Salut c’est encore Nathan. Ce matin, nous continuons notre étude sur 1 Corinthiens 12, du 

verset 11 jusqu’à la fin. 
Dans le verset 12, Paul compare le Christ à un corps humain. Comme dans le corps, chaque 
membre est indispensable pour la bonne santé du corps : ainsi chaque membre d’église est guidé 
par l’Esprit, et est utile pour le bien-être de la communauté.  
Si tu vas à l’église, tu as peut-être déjà entendu des adultes qui disent qu’ils se sentent inutiles ou 
qui se demandent à quoi bon rester dans l’église.  Ou alors que les choses se déroulent bien, qu’ils 
soient présents ou non. Peut-être tes parents ont-ils déjà dit des choses semblables ou peut-être 
que cela t’est déjà arrivé de penser cela. Mais Dieu nous montre dans ce texte que chaque 
personne dans l’église à un rôle à jouer. 
Au verset 13, Paul fait un rappel concernant la provenance des dons en montrant encore qu’ils 
sont donnés par l’Esprit-Saint et qu’il y a diversité de dons et de receveurs. Dans les versets 14-17 il 
parle de l’utilité de chaque don pour montrer qu’il n’est pas nécessaire, ni sage de jalouser tel ou 
tel don. Puis dans les versets 19-24, Paul parle de la nécessité de chacun des membres. Ensuite 
dans les deux suivants, il parle de l’unité de l’église et montre que nous sommes responsables et 
dépendants les uns des autres. Au verset 27 il fait un rappel du verset 12. Notons qu’au verset 28, il 
parle d’un ordre de distribution des dons dans le temps et non d’un ordre d’importance. Et aux 
versets 29-30 il donne une importance égale de chaque partie du corps de l’église.  
Dans tout cela nous voyons que : 
-Les dons spirituels sont des dons qui proviennent de Dieu et qui sont là pour la gloire de Dieu.  
-Chaque don est utile et nécessaire au bon fonctionnement de l’église. 
-Nous devons travailler ensemble pour le bien de chaque membre et de l’église 
Pour finir, j’aimerais te poser une question : à ton avis quels sont les organes les plus importants du 
corps? Ceux qui sont visibles extérieurement, ou ceux qui sont internes et que l’on ne voit pas ? 
Par exemple si tu perds une main peux-tu continuer de vivre ? Tandis que si tu perds ton cœur ou 
ton foie, pourrais-tu vivre encore ? Ainsi, souvent dans l’église, les organes essentiels sont ceux qui 
sont à l’œuvre mais que l’on ne voit pas forcément, comme dans le corps humain. Ainsi, si tu as 
l’impression que personne ne voit ce que tu fais pour Dieu et que tu es transparent, souviens-toi 
que Dieu t’aime et veut t’utiliser pour ton bien et le bien des autres. 
 
 

Nathan REGIS 
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31 octobre    
 

Dès le ventre de ma mère je m'appuie sur toi; c'est toi qui m'as fait sortir du sein maternel; tu es sans 
cesse l'objet de mes louanges. Je suis pour plusieurs comme un prodige, Et toi, tu es mon puissant refuge. 

Que ma bouche soit remplie de tes louanges, que chaque jour elle te glorifie ! Psaume 71 :6-8 
  

Merci Papa pour cette nouvelle année que tu m’accordes (ou que tu accordes à…) 

Merci pour l’amour et l’affection de ma famille de mes amis.  Merci pour les cadeaux reçus. 
Merci de faire de moi ta fille ou ton fils bien-aimé en qui tu places toute ta confiance durant cette 
année au nom de Jésus, amen. 
  

  1er novembre      
  

Je te loue de ce que je suis une créature merveilleuse. Psaume 139 :14 

Je te loue pour la nature. Je te loue pour les oiseaux, pour les chiens, pour les chats pour 

tous ces animaux qui nous tiennent compagnie…ou pas. Je te loue pour ces merveilleux moments 
passés en famille auprès d’une rivière, devant un coucher de soleil qui rappellent ta majesté. Je te 
loue pour ce merveilleux jour mis à part pour toi et qui nous rappelle que tu es le créateur, 
l’Admirable, celui qui nous aime et qui pourvoit à tous nos besoins. Merci d’exister Seigneur et de 
m’avoir appelée à l’existence au nom de Jésus, amen. 
 

2 novembre     
 

En effet, Dieu a tant aimé le monde qu'il a donné son Fils unique afin que quiconque croit en lui 
ne périsse pas mais ait la vie éternelle. Jean 3:16 

 

Notre Dieu de bonté et de miséricorde merci de prendre soin du monde. Tu vois les 

inondations, les ouragans, les tremblements de terre mais aussi et surtout la méchanceté des 
hommes, celle qui fait qu’ils se battent et se tuent parfois, ils se font la guerre et ils n’aident pas 
ceux qui souffrent. 
Alors Seigneur que ta bonté s’étende sur toute la terre  et que tous les enfants battus, affamés, 
abusés trouvent des oreilles attentives et des mains qui les soignent. 
Merci Seigneur de nous aimer aussi fort au nom de Jésus, amen. 
 

3 novembre      
 

Toute l’Ecriture est inspirée de Dieu et utile pour enseigner, pour convaincre, pour corriger, pour 
instruire dans la justice, afin que l'homme de Dieu soit formé et équipé pour toute œuvre bonne 

2 Timothée 3:16-17 
 

Merci Seigneur pour l’Eglise, ton Eglise qui est le lieu où nous apprenons à te connaître. 

Fort(e) de ta promesse qui dit que là où deux ou trois sont rassemblés tu es au milieu d’eux 
(Matthieu 18 : 20), j’ose te demander de m’apprendre à vivre avec l’autre, à écouter la lecture de 
ta parole et à l’étudier, à apprendre à partager et à prier. Apprends-moi surtout à te connaître toi le 
seul vrai Dieu et celui que tu as envoyé Jésus-Christ et à vivre l’unité. 
Merci pour tout cet apprentissage Seigneur et permets qu’avec tout ce bagage nous puissions nous 
envoler sur le chemin de la vie et le chemin du partage de ton amour au nom de Jésus, amen. 
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4 novembre     

 
Je me couche et je m'endors en paix, Car toi seul, ô Eternel! Tu me donnes la sécurité dans ma 

demeure. Psaumes 4 :8 
 

Merci papa pour la belle journée passée avec toi. Elle n’a pas toujours été comme nous la 

voulions, et nous nous n’avons pas toujours été comme tu le voulais. Mais une chose est sûre tu as 
toujours été là. Merci pour cela. Tu n’as pas dit que tout serait facile mais avec toi j’ai accompli des 
exploits. Merci pour la nuit de repos que tu m’offres. Qu’elle fasse de moi quelqu’un de fortifié, de 
restauré et capable d’être debout, selon ta volonté pour affronter une nouvelle journée au nom de 
Jésus, Amen. 
 
 

5 novembre    

 
Ne dévie ni à droite ni à gauche et détourne ton pied du mal. Proverbes 4 :27 

 

Notre Père notre Dieu par la foi je marcherai en comptant sur Tes promesses. 

Par Toi je triompherai en tout temps de mes détresses. Même si je ne comprends pas toujours où 
Tu me mènes, ni la panique, ni l’impatience ne m’empêcheront de persévérer. Je ne ferai pas 
marche arrière et je ne prendrai pas de raccourci. Je compterai toujours sur Toi et je suivrai Ton 
chemin Papa, au nom de Jésus, Amen. 
 
 

6 novembre    

 
Je te fortifie, je viens à ton secours. Esaïe 41 : 10 

 

Papa, je crois en Ta puissance extraordinaire qui me rend victorieux (se) sur mes mauvaises 

habitudes. Aide-moi à mettre en place ce qu’il faut pour des changements dans ma vie afin que 
ton nom soit glorifié au nom de Jésus, Amen. 

 
 

Lydie POUMAROUX 
 

    
 
 

 

Crédit photo : Cottonbro (Pexel) 
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7 novembre 

L’Eternel parlait à Moïse face à face, comme un homme parle à son ami. Exode 33 :11  
 

 

Lorsque j’étais jeune, j’avais installé dans un coin de ma chambre, un lieu de prières, que 

j’ai appelé Béthel. J’y ai passé de longs moments en communication avec Dieu. C’est là, que je 
découvris que la prière n’était pas juste une liste de demandes.  C’est plutôt un moyen d’échanges 
privilégiés avec le Créateur.  Des fois, j’avais besoin d’une réponse rapide, claire et précise. Alors, 
j’entonnais ce chant : « Parle-moi, toi Seigneur à tes ordres je veux obéir ».  Je t’avoue avoir 
toujours entendu sa voix me parler. 
La quasi majorité des chrétiens, se pose la question sur le comment discerner la voix de Dieu.  A 
l’église certaines personnes disent « Dieu m’a parlé ».  
Certainement tu as entendu enseigner que Dieu répond par ces trois mots : oui, non, attends. Je 
trouve ça, très réducteur. Il me semble que son vocabulaire est plus large. N’est-ce pas qu’Il parle 
et comprend toutes les langues et dialectes de ce monde ?  Et puis, Dieu, est un être de 
communication. Il invite Job à exprimer son ressenti. Avec le peuple d’Israël, il entame maintes 
discussions. Dieu dans les textes bibliques, on le voit en quête de communication avec sa créature. 
Dieu parle, il me parle, il te parle. 
Oui Dieu parle, il n’y a pas l’ombre d’un doute. Un Dieu silencieux ne correspond pas à ce qu’il est.  
Sacrificateurs et prophètes étaient en constante communication avec lui. Le sacrificateur lui parlait 
en faveur du peuple. Quant au prophète,  il rapportait au peuple ses Paroles.  Il fut dit que Dieu 
parlait  avec Moïse face à face.  
L’enfant Samuel était au service du sacrificateur Héli, dans le temple. Il ne connaissait pas la voix 
de  l’Eternel. On peut grandir à l’église et ne pas connaitre la voix de Dieu.  
Un soir, Samuel entendit une voix l’appeler. Il se rendit évidemment auprès d’Héli. Le sacrificateur 
nia l’avoir appelé. La voix se fit entendre à nouveau aux oreilles de l’enfant. Héli comprit que 
c’était la voix de Dieu. Il désirait entrer en communication avec le jeune Samuel. 
Dieu désire te parler, mais cela demande du temps.  Dieu ne se révèle pas aux allants et aux 
venants, à  ces gens pressés qui lui parlent entre deux activités. 
Seigneur, apprends-moi à  parler avec toi et à t’écouter me parler.  
 

 

Jean-Claude BALTIMORE 
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8 novembre 

Ayant fait un fouet avec des cordes, il les chassa tous du temple, ainsi que les brebis et les bœufs; 
il dispersa la monnaie des changeurs, et renversa les tables. Jean 2 :15  
 
 

Je devais avoir six ans, mon oncle portait des lunettes noires. Ne voyant pas ses yeux, j’ai 

cru qu’il ne pouvait pas non plus me voir, qu’il était peut-être être aveugle ? 
Enfant très turbulent, je lui faisais des grimaces. A ma grande surprise, il me grondait. Je me 
demandais mais comment a-t-il fait pour me voir ? 
Nombre de jeunes chrétiens sont irrévérencieux lors des services religieux. Ils sont insensibles à la 
présence de celui qui a dit : « Car là où deux ou trois sont assemblés en mon nom, je suis au milieu 
d’eux ». 
Je me trouvais dans une classe de l’Ecole du sabbat. La monitrice nous invita à prier en cercle. Au 
beau milieu de la prière, un portable sonna. La propriétaire, sans gêne le sortit et échangea avec 
l’émetteur. 
Dans une autre église, c’est la monitrice même qui reçut un appel. Elle mit entre parenthèses la 
leçon pour répondre.  
Une autre fois, le pasteur était en train de faire son prêche, lorsque la sonnerie d’un téléphone 
cellulaire, vint troubler le silence religieux qui présidait l’instant. Il s’arrêta un instant et dit « mon 
frère j’espère que c’est un appel du ciel.». 
Ces adorateurs choisirent de se déconnecter du spirituel pour se connecter au séculier. 
Vous avez certainement lu dans les évangiles, l’épisode des vendeurs et adorateurs chassés du 
temple par Jésus ? 
Certains disent qu’il fut saisi d’une sainte colère... Il est certain qu’il fut indigné par ce qu’il voyait 
au point où, Jésus le non-violent, usa d’un fouet. Il chassa ces perturbateurs, criant : « Ma maison 
est une maison de prière ».  
En effet, l’église n’est pas un lieu de transactions et de bavardages. C'est le lieu de connexion 
privilégié entre les adorateurs et la sainte trinité.  
La question se pose sur notre insensibilité à la présence de Dieu. 
Certains adolescents ne vont plus à l’église avec Bible, cantique, et questionnaire. A la main ou 
dans un petit sac, juste le téléphone cellulaire. Oui je sais, on peut y trouver diverses versions de la 
Bible, le questionnaire, l’hymne et louange, et une somme d’informations théologiques. Mais est-
ce uniquement pour ça, ce tout en un ? Ne serait-ce pas aussi pour toi, une manière de te 
connecter ailleurs ? 
Seigneur, rends-moi par mon attitude, sensible à ta présence toutes les fois où deux ou trois sont 
rassemblés en ton nom. 
 

 

Jean-Claude BALTIMORE 
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9 novembre 

Mais, si quelqu'un scandalisait un de ces petits qui croient en moi, il vaudrait mieux pour lui 
qu'on suspendît à son cou une meule de moulin, et qu'on le jetât au fond de la mer. Matthieu 
18 :5  
 
 

Je traitais le sujet : les violences intrafamiliales et je fis une allusion sur les agressions 

sexuelles sur mineurs dans l’église. A la fin de l’activité, deux préadolescentes se dirigèrent vers 
moi, la démarche hésitante. Finalement elles me saluèrent avec une pointe de gêne. Visiblement 
elles avaient quelque chose à me dire. Quelques temps plus tard, j’appris que l’une d’elles avait 
subi des attouchements sexuels venant d’un adulte de l’église.  Elle se serait laissée faire, croyant 
que c’était un jeu. Quel mensonge.    
Je veux que tu saches que ton corps appartient à Dieu et à toi seul(e). Nul ne peut en disposer à sa 
manière. Tu dois pouvoir interdire à quiconque de te toucher sur tes parties intimes (seins, vulve, 
pénis, fesses…). Tu as le droit de dire non. Même le médecin ne devrait pas s’y attarder sans 
raison.  Si tu y vas pour un mal de tête, il n’y a pas de raison qu’il aille prospecter par là. D’ailleurs 
ni ton père, ton frère, ton cousin, ton oncle, le voisin, ni le frère de l’église, le pasteur, personne.  
« On ne touche pas ici », est l’intitulé d’un programme. Il est destiné à aider les enfants à se 
protéger des pédophiles. Tu peux le retrouver sur le net, en tapant « on ne touche pas ici ». 
Jésus est de ton coté, et il a prévenu ceux qui tenteraient de te maltraiter physiquement, 
psychiquement et sexuellement. Ecoute plutôt ce qu’il déclare en Matthieu 18 :6. « Mais, si 
quelqu'un scandalisait un de ces petits qui croient en moi, il vaudrait mieux pour lui qu'on 
suspendît à son cou une meule de moulin, et qu'on le jetât au fond de la mer. » 
N’aie pas peur de dénoncer cet attentat sur ta personne, malgré les menaces, les intimidations ou 
les cadeaux. 
Il y a un autre aspect que je voulais aussi aborder, en parlant de « jeu », ce sont les jeux 
homosexuels à l’adolescence. 
Des filles qui s’embrassent pour récupérer un bonbon, ou encore qui se caressent les parties 
intimes. C’est aussi vrai pour les garçons. Où est le danger ? Cela peut déclencher un goût pour des 
plaisirs homosexuels interdits par Dieu lui-même.  
Oui, certains disent, chacun est libre de vivre sa sexualité à sa manière. Je ne remets en question 
ni la loi, ni la préférence sexuelle d’un individu. Je dis simplement que, pour un grand nombre de 
chrétiens, le modèle demeure celui que Dieu le Créateur a instauré en Eden : Un homme et une 
femme. 
Seigneur, aide-moi à respecter mon corps et à le faire respecter. Si j’éprouve des attirances que tu 
désapprouves, aide-moi à les gérer selon ta volonté.  
 

 

Jean-Claude BALTIMORE 
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10 novembre 

Lorsque les vases furent pleins, elle dit à son fils: Présente-moi encore un vase. Mais il lui 
répondit: Il n'y a plus de vase. Et l'huile s'arrêta. 2 Rois 4 :6  
 

 

Adolescent, je fréquentais une communauté évangélique. Aux camps de jeunes, Il y avait 

une excellente cuisinière. Un jour, au déjeuner, elle nous avait préparé des haricots. C’était 
délicieux, au point qu’on demanda du rab. Elle de nous répondre : « les enfants, ce n’est pas 
possible, les pois sont comptés ». Nous étions morts de rire, au point que nous l’avions 
surnommée : « Sœur Les pois sont comptés » 
Il n’en est pas de même de Dieu quand il donne. C’est toujours une mesure bien secouée et qui 
déborde. Dans Ephésiens 1, il est question des largesses de Dieu.  
Le dictionnaire définit la largesse comme une disposition à être généreux.  
Déjà dans le désert, il y avait trop de cailles, trop de manne. A Cana, trop de vin dans les outres. 
Dans les filets de Pierre, trop de poissons.  Sur la montagne, trop de pains et de poisons dans les 
paniers. 
C’est en fait l’homme qui met une limite aux bénédictions de Dieu. Prenons pour preuve le récit 
« l’huile de la veuve ». 
Le prophète Elisée avait demandé à la veuve d’un « fils des prophètes », de réunir chez elle des 
vases. Il ne lui restait rien, ni  nourriture, ni argent, rien qu'un  un vase avec un peu d’huile. Le 
prophète allait transformer cette pauvre demeure, en « usine à huile ». Elle rassembla des vases 
ramenés par ses fils. Mais il arriva un moment où il n’y avait plus de vases, alors l’huile s’estompa.  
Dieu « …nous a bénis de toutes sortes de bénédictions spirituelles dans les lieux célestes en 
Christ! ». As-tu le nécessaire pour  les recevoir ? 
Notre Dieu est généreux, « Il fait ses largesses, il donne aux indigents… »  -  
Seigneur, merci pour tes bénédictions innombrables  qui se renouvellent chaque matin à mon 
égard. 
 

 

Jean-Claude BALTIMORE 
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11 novembre 

Or, les fils de Dieu vinrent un jour se présenter devant l’Eternel, et Satan vint aussi au milieu 
d’eux. Job 1 :6  
 
 

Comment aurait été notre monde s’il n’avait pas connu le péché ? Je ne cesse de me 

poser cette question. Notre monde est la seule brebis parmi les 100, qui a suivi le faux berger. Où 
sont les 99 autres ? Paissent-elles toujours dans leur Eden ? 
 La terre vit depuis plus de six mille ans, une situation tragique. C’est la conséquence du mauvais 
choix de nos premiers parents Adam et Eve. Ils ont préféré écouter la voix mensongère de Lucifer.  
Ainsi, ils ont bravé une interdiction dont la conséquence était clairement annoncée. Certes, ils 
connurent le bien et le mal, mais aussi la mort. Et pour autant, ils ne sont pas devenus Dieu. 
Certains pensent que l’omniscience de Dieu fut injuste. Il créa un couple de personnes tout en 
sachant qu’ils étaient incapables d’obéir à une loi qui allait déterminer leur devenir.  
Une lecture attentive la Bible, nous dévoile que nous ne sommes pas le seul monde habité.  
Les scientifiques de la NASA, travaillent depuis 1960 sur un programme nommé « l’exobiologie », 
science qui étudie les possibilités d’existence de la vie en dehors de la terre. Ils disent réelle la 
probabilité de mondes habités. Selon eux, il n’y aurait pas un seul univers mais plusieurs, d’où : 
Multivers.  
Je crois à l’existence d’autres mondes habités. Je les vois peuplés d’habitants qui n’ont pas connu 
le péché. C’est si rassurant pour moi de savoir que Dieu a d’autres créatures, qui n’ont pas 
succombées au discours de Lucifer.  
Helen White, dans sa vision des mondes1, écrit :  
« …Les habitants étaient de toutes tailles : nobles, majestueux, beaux. Ils portaient l’empreinte de 
Jésus et leurs visages exprimaient par une sainte joie la liberté et le bonheur qui régnaient dans ce 
lieu. Je vis deux arbres ; l’un ressemblait à l’arbre de vie. Le fruit des deux arbres semblait beau, 
mais les habitants ne pouvaient manger des deux, l’un leur étant interdit. ». 
Les habitants lui expliquèrent leur état constant de bonheur en ses termes :  
« Nous avons suivi strictement les commandements de Dieu, nous n’avons pas connu la 
désobéissance comme les habitants de la terre. » 
L’ange qui l’accompagnait lui dit : « personne ici n’a jamais goûté au fruit défendu, si les habitants 
le faisaient, ils tomberaient. ». 
Rassurant n’est-ce pas ? Puisque cela montre  que Dieu n’aurait pas demandé l’impossible à ses 
premières créatures.  
Prions Maranatha ! Viens Seigneur Jésus restaurer notre monde. 
 
 

Jean-Claude BALTIMORE 
 
Source : 
1 Premiers Ecrits 
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12 novembre 

Ignorez-vous que nous tous qui avons été baptisés en Jésus-Christ, c'est en sa mort que nous 
avons été baptisés ? Par le baptême en sa mort nous avons donc été ensevelis avec lui afin que, 
comme Christ est ressuscité par la gloire du Père, de même nous aussi nous menions une vie 
nouvelle. Romains 6 :3, 4  
 
 

Nombre de jeunes se font baptiser pour diverses raisons. Certains, pour plaire aux 

parents ou faire comme les copains. D’autres, afin de participer à la sainte cène, ou éviter l’enfer. 
A l’origine, c’est une pratique juive.  L’ablution était, une quête extérieure de sanctification et de 
purification du corps.  
Jean dit le baptiste, en fait une nécessité absolue pour la rémission des péchés.  Jésus en 
acceptant de se faire baptiser, le rend légitime. Plus tard, les chrétiens en feront une obligation 
pour accéder au salut, et une condition pour devenir membre de la communauté chrétienne.  
Qu’en est-il ?  
La signification du baptême est clairement dévoilée par l’apôtre Paul. Déjà ce mot est la traduction 
d’un mot grec (baptizô) signifiant immerger, plonger, baigner. 
L’immersion présente un ensevelissement, et la sortie de l’eau la résurrection. Ce rituel à un 
enseignement hautement spirituel. Ce geste dit : le néophyte est mort au péché et sa 
« résurrection », implique une rupture radicale avec son ancienne existence. Il commence une 
nouvelle en Jésus.  
En aucun cas, ce bain n’a de vertu magique. Il ne peut changer ma nature profonde. C’est en 
réalité, la prise de conscience d’une nécessaire conversion et sanctification. La conversion, 
prendra un certain temps. La sanctification, quant à elle, est l’œuvre d’une vie entière. 
C’est la réponse à l’invitation de Dieu : « marche avec moi ». 
Tu as déjà certainement entendu dire : « le baptême ne sauve pas ». Rien de troublant ou 
d’étonnant. Jésus est effectivement, le seul sauveur de l’humanité déchue. Il est écrit : « Car Dieu 
a tant aimé le monde qu’il a donné son fils unique afin que quiconque croit en lui ne périsse 
point ».  
Toutefois, Jésus ordonne le baptême « Celui qui croira et sera baptisé sera sauvé ». Ici il y à la fois 
une ordonnance et une bénédiction. Si le baptême ne sauve pas, il demeure la réponse à 
l’obéissance de l’exigence, de celui qui sauve. De ce fait l’acceptation du rite du baptême, 
contribue au salut, sans être le salut. 
Seigneur aide-moi à voir le baptême pour ce qu’il représente vraiment. Le signe extérieur de 
l’obéissance à ta Parole. 
 
 

Jean-Claude BALTIMORE 
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13 novembre 

Elisée lui dit: Que puis-je faire pour toi? Dis-moi, qu'as-tu à la maison? Elle répondit: Ta servante 
n'a rien du tout à la maison qu'un vase d'huile. 2 Rois 4 :2 
 
 

L’un des plus grands miracles de jésus est la multiplication des pains.  Rendez-vous  

compte,  il nourrit avec deux poissons et cinq pains, une foule estimée à plus de 4000 mille 
personnes.  
Les évangiles de Matthieu, Marc et Luc ne révèlent  pas l’identité  du donateur. Mais l’évangéliste 
Jean, fait mention d’un élément important. Les deux poissons et les cinq pains, étaient le don d’un 
adolescent. Il avait certainement amené son déjeuner, pour sa fratrie et lui. 
La remarque des disciples est d’un ton méprisant : « Que pourrait-on faire avec cette maigre 
pitance ? » 
Je les « réquisitionne », dit Jésus. Durant son ministère, le Maître a toujours accordé une attention 
particulière aux enfants et aux jeunes. Nul n’est écarté dans son service. Il est prêt à utiliser des 
faibles moyens, pour réaliser de grandes choses. Faut juste être disponible et disposé à faire don 
de soi.  
N’est-ce pas que Dieu a préféré se révéler à Samuel, l’enfant du temple, et pas au grand 
sacrificateur Héli. 
Au jeune Gédéon, l’ange dit «  Va avec la force que tu as ». Avec cette force mise au service de 
Dieu, il vint à bout de l’armée de Madian, symbole du diable. 
Qu’as-tu à donner à Dieu pour opérer un miracle dans la vie des autres ? Regarde bien, tu as 
certainement quelque chose, un don, un talent, un bien… Dieu peut et veut le sanctifier, le faire 
fructifier pour sa gloire. 
Une autre leçon se dégage de ce récit, Dieu malgré l’abondance n’aime pas le gaspillage. Les 
disciples vont à sa demande ramener le reste des pains et des poissons après la distribution. 
Seigneur, aide-moi à ne pas gaspiller pas le don, le talent ou le bien que je possède. Qu’il soit 
utilisé  avec sagesse pour ta cause. 
 
 

Jean-Claude BALTIMORE 
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14 novembre 

Alors survinrent d'Antioche et d'Icone des Juifs qui gagnèrent la foule, et qui, après avoir lapidé 
Paul, le traînèrent hors de la ville, pensant qu'il était mort. Mais, les disciples l'ayant entouré, il 
se leva, et entra dans la ville. Actes 14 :19-20 
 

Le 22 avril 2020, vers 18h, Michaël* était sorti faire sa marche quotidienne, comme à son 

habitude depuis le début du confinement. A un détail près: sa fille aînée et son fils, âgés 
respectivement de 15 ans et 6 ans ½, ne l’accompagnaient pas ce jour-là, ce qui était une première 
depuis un mois. 
*(Prénom d’emprunt) 
En tant qu’éducateur sportif, Michaël, âgé d’une quarantaine d’années (doté d’une musculature 
fort respectable et d’une grande taille) se devait de se maintenir en forme physique, à la fois pour 
des raisons de santé et par souci professionnel.  
Mais ce jour-là, sur le trottoir d’un rond-point de la ville de Montivilliers (près du Havre, en 
Normandie), surgit un chien menaçant : il s’agissait d’un imposant chien dit d’attaque, un 
American Staff (diminutif d’«American Staffordshire Terrier») !  
Ce molosse se jeta sur Michaël qui tenta de se défendre mais fut mordu sévèrement à la cuisse 
gauche ainsi qu’à l’avant-bras gauche.  
Michaël tenta de se protéger comme il le pouvait ; cependant, le chien saisit son pied gauche dans 
ses mâchoires et ne le lâchait pas.  
Ensanglanté, épuisé, souffrant des douleurs dues aux morsures, Michaël se dit en lui-même qu’il 
allait mourir car le chien semblait enragé.  
Il décida donc de se remettre entre les mains du Tout Puissant et cessa de lutter…  
C’est alors qu’une voiture arriva dans le rond-point ! Le passager, un retraité, voyant la scène, 
arrêta son véhicule et en sortit pour aider Michaël. Il tenta de tirer Michaël à bord de sa voiture 
pour le délivrer des crocs du molosse. Le chien desserra ses mâchoires de Michaël pour les 
refermer sur la cheville et le pied du sauveteur de Michaël.  
Ce courageux septuagénaire fut sérieusement blessé1 mais ils parvinrent tous deux à entrer dans 
le véhicule. Entre-temps, la police et les pompiers arrivèrent sur place car un témoin avait donné 
l’alerte. 
Même si Michaël et son courageux sauveteur garderont des traces probablement à vie, Michaël 
confiait à sa mère qu’il était reconnaissant à Dieu car ce jour-là, ses deux enfants ne 
l’accompagnaient pas comme à l’accoutumée. En effet, le chien aurait pu les blesser, malgré la 
présence de leur père.  
On ne comprend pas toujours pourquoi Dieu permet qu’un malheur se produise. Mais en lisant 
l’histoire de Job, on découvre que si Dieu ne nous protégeait pas, le diable se déchaînerait et ferait 
plus de dégâts. 
Certes, l’être humain domine sur les animaux mais il demeure fragile face à un molosse. L’homme 
est encore plus vulnérable face à un être microscopique tel qu’une bactérie ou un virus.  
C’est en Dieu seul que résident le salut et la vraie force. 
       
 

Olivier REGIS 
1 Neuf points de suture mais grâce à Dieu, son tendon ne fut pas sectionné. 
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15 novembre 

  

Tu es le Dieu grand, le puissant, dont le nom est l'Eternel des armées. Tu es grand en conseil et 
puissant en action... Tu as fait des miracles et des prodiges…  
Jérémie 32 :18b-19a, 20a 

 
 

En 2020, mon père, Gilbert REGIS, a pu fêter, grâce à Dieu, son 78ème anniversaire. Aîné 

d’une fratrie de 9 enfants, mon père a été retiré de l’école à 14 ans, afin d’aider à nourrir toute sa 
famille en travaillant aux côtés de mon grand-père, successivement comme tanneur, ébéniste et 
marin pêcheur (non professionnel, c’est-à-dire plaisancier). 
Jusqu’à ses 72 ans, mon père (qui parait beaucoup plus jeune) pratiquait encore la pêche de nuit 
en mer, sur son canot (c’est son loisir préféré), au grand désespoir de ma mère, très inquiète. Il lui 
arrivait encore, jusqu’à ses 75 ans, de partir dans des forêts de campêche et d’acacias avec sa 
tronçonneuse et son coutelas ; il n’hésitait pas non plus à grimper aux arbres (manguiers, poiriers 
des Antilles…) afin de les élaguer.  
En 2019, à plus de 77 ans, mon père a refait, aidé à plusieurs reprises par mon frère cadet 
Sébastien qui vit aussi en Guadeloupe, la toiture de la maison familiale. 
C’est aussi un véritable « Michel Morin » ayant construit le garage et des étables, faisant de la 
menuiserie, réalisant des travaux de maçonnerie, cultivant le dur sol calcaire de l’Est Grande-Terre 
et y plantant des clôtures sous un soleil de plomb, construisant un quai (avec des amis et 
coreligionnaires frères en Christ) dans la rade du carénage à Pointe-à-Pitre, réparant machine à 
laver, etc… 
Le même homme, qui est aussi très doué en mathématiques et féru d’histoire, n’omet pas de 
consacrer du temps à prier et étudier la Parole de Dieu.  
Mon père a toujours été un exemple pour moi et constitue, à mes yeux, le type même du héros, 
difficilement égalable. 
Cependant, le mythe de mon père, quasi invincible et exceptionnellement doué, se fissura lorsque 
j’avais 10 ans. Accompagnant mon père dans un hypermarché de l’île, il décida de tester la solidité 
d’une lampe à gaz. Effectivement, la lampe présentait un défaut, ce que nous découvrîmes quand 
durant l’essai, un éclat de verre vola directement dans un de mes yeux. Chose rare, je lus alors de 
l’inquiétude dans les yeux de mon père. Finalement, je lui fis confiance quand il prit ma tête entre 
ses mains, observa attentivement et souffla à plusieurs reprises dans mon œil jusqu’à ce que, 
l’éclat de verre sorte de la cornée. 
J’expérimentai ce jour-là, dans ma chair, le fait que tout homme, aussi doué et exceptionnel soit-il 
(et fut-il mon propre père), est faillible et peut commettre des erreurs aux conséquences 
dramatiques ou être impuissant face à certaines situations.  
Le Dieu de l’univers, lui, est infaillible et invincible. Rien ne lui échappe, aucune situation ne le 
dépasse. Il est le héros par excellence, omnipotent et omniscient. Appuie-toi sur lui ! 
« Quand je dis: Mon pied chancelle! Ta bonté, ô Eternel! me sert d'appui. » Psaume 94 :18 
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Car il ordonnera à ses anges de te garder dans toutes tes voies; ils te porteront sur les mains, de 
peur que ton pied ne heurte contre une pierre. Psaume 91 :11, 12 
 
 

En 1980, mon père, âgé de 38 ans, acheta un petit canot de pêche de 5,50 mètres de long 

qu’il baptisa « Salomon ». Quarante ans après, mon père a toujours ce même canot, Salomon. 
Quand j’étais enfant, mon père nous emmenait souvent, à bord de Salomon, passer de 
magnifiques journées sur différents îlets jalonnant les côtes guadeloupéennes (quelques années 
plus tard, il nous emmenait, mes frères et moi, pêcher de nuit en mer et je trouvais cela moins 
amusant). 
Notre destination la plus régulière était un îlot appelé « îlet Caret » (ou « Karet »), situé dans 
le Grand cul de sac marin.        Le Grand cul-de-
sac marin est une baie de 15 000 ha, située en Guadeloupe, entre les parties septentrionales des 
îles de Grande-Terre et Basse-Terre et, par son récif corallien de plus de 35 km, constitue le plus 
grand lagon des Petites Antilles. 
J’avais 9 ans lorsqu’un incident se produisit lors d’une de ces ballades. Nous étions 6 personnes à 
bord du canot et remontions un bras de mer appelé « la Rivière salée ». C’est en fait un détroit, 
long d’environ cinq kilomètres pour une centaine de mètres de large, séparant les deux îles 
principales de l’archipel guadeloupéen. 
Peu de temps après être passé sous ce qui était, à l’époque, l’unique pont mobile de la 
Guadeloupe, un bateau équipé de deux moteurs surpuissants nous dépassa, déclenchant dans le 
chenal une série de vagues latérales et soulevant vraisemblablement un gros objet affleurant à la 
surface qu’aucun de nous n’avait vu.  
Nous ne savons toujours pas s’il s’agissait d’un énorme bois flottant ou autre… mais en le heurtant 
dans le creux de la vague, le petit canot se souleva sur le côté, la partie bâbord de la coque 
presque complètement hors de l’eau, et manqua de chavirer.  
Je n’eus que le temps de constater que ma tête et mon bras droit effleuraient quasiment la 
surface de l’eau tandis mon frère cadet, assis sur le côté opposé du canot, était « suspendu » à 
environ un mètre d’altitude au-dessus de ma tête. 
Mon père, qui pilotait à l’arrière, fit alors contrepoids de toutes ses forces et empêcha le canot de 
chavirer. Nous continuâmes notre route, tout en reprenant notre souffle après cette belle frayeur.  
Ce jour-là, le Tout-Puissant permit à mon père de préserver sa famille en lui inspirant le bon 
réflexe et en nous épargnant de chavirer, par 9 mètres de profondeur, dans des eaux sombres. 
   
Dieu ne t’empêchera pas de passer par des épreuves ni de souffrir mais il sera toujours à tes côtés 
pour te soutenir et te délivrer.   
« L'Eternel s'avance comme un héros, Il excite son ardeur comme un homme de guerre; Il élève la 
voix, Il jette des cris, Il triomphe de ses ennemis. » Esaïe 42 :13 
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Au reste, fortifiez-vous dans le Seigneur, et par sa force toute-puissante. 
Revêtez-vous de toutes les armes de Dieu, afin de pouvoir tenir ferme … 
Ephésiens 6 :10-11a 

 
 

Connais-tu cette créature utile et mignonne comme tout, j’ai nommé…  la chauve-souris ? 

(dont certaines espèces sont appelées « guimbo » en Guadeloupe). 
Tu dois probablement te dire qu’en réalité c’est une bête laide et qui fait peur. 
Il est vrai qu’elles ne sont pas très jolies et « n’ont pas trop la côte », notamment à cause de trois 
espèces* en particulier mais aussi parce que les chiroptères (autre nom des chauves-souris) en 
général peuvent contribuer à véhiculer de terribles virus (en même temps, si certains humains ne 
les consommaient pas…) 
Il existe plusieurs espèces de chauve-souris, dont une majorité de frugivores. Certaines se 
nourrissent même de poissons qu’elles pêchent.  Mais l’un des aspects les plus bénéfiques des 
chauves-souris est qu’elles se nourrissent de moustiques.  Une seule chauve-souris peut engloutir 
jusqu’à 600 moustiques en une seule nuit ! 
Une autre caractéristique extraordinaire des chauves-souris, c’est leur système d’écholocation 
(fonctionnant comme un sonar ou un radar si tu préfères) qui leur permet, via les ultrasons 
qu’elles émettent, de se repérer et de percevoir tout objet ou animal (y compris un insecte) dans 
l’obscurité la plus complète et à pleine vitesse. 
Cependant, ce véritable sonar n’empêche pas quelques-unes d’entre elles de se faire capturer 
dans un filet à l’entrée de leur gîte (grotte, arbre, maison). Ce n’est pas que leur système 
d’écholocation ne le détecte pas, mais simplement, à l’approche de leur gîte, certains individus 
(parmi les chauves-souris) se fient à leur excellente mémoire des lieux et n’émettent plus 
d’ultrasons.  
A notre niveau, il peut nous arriver, parfois, d’avoir un excès de confiance en une de nos qualités, 
voire une certaine suffisance et de ne pas utiliser toutes nos facultés. 
A ce propos, sur un plan spirituel, l’apôtre Paul déclare : 
« C'est pourquoi, prenez toutes les armes de Dieu, afin de pouvoir résister dans le mauvais jour, et 
tenir ferme après avoir tout surmonté. Tenez donc ferme: ayez à vos reins la vérité pour ceinture; 
revêtez la cuirasse de la justice; mettez pour chaussure à vos pieds le zèle que donne l'Évangile de 
paix; prenez par-dessus tout cela le bouclier de la foi, avec lequel vous pourrez éteindre tous les 
traits enflammés du malin; prenez aussi le casque du salut, et l'épée de l'Esprit, qui est la parole de 
Dieu. Faites en tout temps par l'Esprit toutes sortes de prières et de supplications.» Ephésiens 6 
vv.13-18a  
Alors ne surestime pas tes forces et ne commets surtout pas la même erreur que certains 
chiroptères ! Sers-toi de toutes les armes spirituelles, sans exception, que Dieu met à notre 
disposition. Et ainsi, tu seras un vaillant héros de l’Eternel ! 
                      

 Olivier REGIS 
 

*(celles des vampires, qui sucent effectivement le sang, qu’on ne trouve pas en Guadeloupe ou en Martinique mais qui 
sont présentes en Guyane) 
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18 novembre 

Parce que tout ce qui est né de Dieu triomphe du monde ; et la victoire qui triomphe du monde, 
c'est notre foi. 1 Jean 5 :4  
 

Sans doute as-tu plusieurs copains mais peut-être juste un ou deux véritables amis. J’avais 

5 ans lorsque je fis la connaissance, au Gosier, en Guadeloupe, de celui qui deviendrait mon ami 
d’enfance, Gilles GERVAIS (1975-2016). Après son baccalauréat, Gilles a entamé des études de 
droit puis s’est tourné vers ce qui était sa passion depuis toujours, à savoir l’aviation.  
C’est ainsi qu’en 1996, à peine âgé de 21 ans, Gilles devint pilote professionnel.  Dans la foulée de 
sa licence française de pilote, il passa et obtint la licence américaine puis les qualifications 
spécifiques nécessaires pour atterrir sur plusieurs des pistes les plus petites au monde. 
Imagine-toi, les pistes des aéroports de Pôle Caraïbes (Guadeloupe) et Aimé Césaire (Martinique) 
mesurent chacune environ 3 000 mètres de long. 
Gilles, lui, atterrissait aussi sur la piste de Terre-de-Haut, longue de seulement 580 mètres (dans 
l’archipel des Saintes, à 12 km au sud de la Guadeloupe). Saint-Barthélemy (appelée Saint-Barth, à 
plus de 200 km au Nord de la Guadeloupe) ne lui faisait pas peur. Pourtant, l’atterrissage est 
réputé pour sa difficulté car la piste, longue de 640 mètres, est située entre une colline et une 
plage.          
Toujours en 1996, Gilles effectua, en tant que pilote professionnel, le 14e rallye de l’Aéropostale, 
sur les traces de Saint-Exupéry et des pionniers de l’aviation, et rallia Saint-Louis au Sénégal, 
depuis Toulouse, en survolant une partie du Sahara.     
En 2000, à peine âgé de 25 ans et outre ses fonctions de pilote, Gilles était déjà devenu instructeur 
de vol sur petits appareils et il intégra l’école de l’aviation civile afin de devenir pilote de ligne sur 
les gros porteurs.         
Gilles Joseph GERVAIS (1975-2016) demeure un exemple de courage, d’intégrité, de rigueur dans 
le travail et de ténacité face aux épreuves, à l’injustice et à des défis pouvant paraître 
insurmontables. En ce sens, il est à double titre un successeur d’Antoine de St Exupéry qui 
écrivait : « Fais de ta vie un rêve et de tes rêves une réalité ». 
Il y a plus de 3200 ans, aux portes du pays de Canaan, douze espions israélites faisaient leur 
rapport à l’assemblée des Hébreux. Dix d’entre eux passaient leur temps à souligner tous les 
obstacles, exagérant même certains points (en disant des géants : « Nous étions à leurs yeux 
comme des sauterelles ») pour conclure que la conquête du pays était impossible ! Seuls deux 
hommes, Josué et Caleb, avaient foi dans les promesses de Dieu (voir Nombres 14 v.6-8). 
Seule la maladie a brisé le rêve de Gilles. Cependant, rappelons-nous, pour Gilles comme pour 
ceux qui sont restés fidèles à Dieu : « C'est dans la foi qu'ils sont tous morts, sans avoir obtenu les 
choses promises... [ ] C'est pourquoi Dieu n'a pas honte d'être appelé leur Dieu, car il leur a 
préparé une cité. ». Hébreux 11 :13a, 16b  
 
 

               Olivier REGIS 
 

 
 

280



 

19 novembre 

Dans leur détresse, ils crièrent à l'Éternel, et Il les délivra de leurs angoisses [ ]… et l'Éternel les 
conduisit au port désiré. Qu'ils louent l'Éternel pour sa bonté, et pour ses merveilles en faveur 
des fils de l'homme! Psaume 107 :28, 30b-31  
 
 

Mon ami d’enfance, Gilles (Joseph) GERVAIS (1975-2016), est mort prématurément lors 

d’une journée d’août 2016.  
Durant sa carrière de pilote, il vécut une aventure marquante. Gilles avait quitté l’aérodrome de 
Saint-François à l’Est de la Guadeloupe pour un vol sur l’île franco-néerlandaise de Saint-Martin, à 
environ 280 km plus au Nord. Une fois sur place, il décida d’aller faire le plein de kérosène sur l’île 
d’Anguilla, petit territoire britannique dans la mer des Caraïbes, distant d’une dizaine de km, où le 
carburant coûtait moins cher. Une fois le plein fait, Gilles se dit qu’il avait le temps de pousser 
jusqu’à Porto Rico, territoire libre associé aux Etats-Unis faisant partie des Grandes Antilles, dont 
les côtes ne sont qu’à 300 km au Nord-Est d’Anguilla, soit juste un petit trajet d’environ une heure 
en avion. 
Mais l’appareil, que Gilles pilotait ce jour-là, n’était pas équipé pour voler aux instruments et il ne 
pouvait donc voler que de jour. Or, la nuit commençait à tomber et bien qu’étant sur le bon cap, 
Gilles n’apercevait toujours pas la moindre terre à l’horizon.  
Finalement la nuit tomba et Gilles se dit qu’il était en très mauvaise posture car ce type d’appareil 
disposant d’une autonomie limitée, l’issue s’annonçait tragique. Mais il maintint son cap. Et c’est 
là que le miracle se produisit, selon les propres dires de Gilles.  
Dans les ténèbres qui l’enveloppaient, une lumière scintilla à l’horizon, telle une lointaine étoile. 
Gilles se dirigea vers elle et, au bout d’un moment, plusieurs autres lueurs apparurent à l’horizon : 
c’était la petite ile de Tortola, une des îles Vierges britanniques, à 170 km à l’Est d’Anguilla, à mi-
parcours sur la route de Porto-Rico.  Gilles s’annonça dans l’espace aérien et put se poser sur la 
piste éclairée, avant que l’aéroport ne ferme ses portes à 19h sur cette petite île. Il avait trouvé un 
abri où se poser, même s’il dut dormir dans son avion. 
Le lendemain, Gilles rallia Saint-François en Guadeloupe après avoir parcouru les 400 à 500 km de 
route (selon l’itinéraire choisi) séparant l’île de la tourterelle (Tortola) de l’île papillon ou île aux 
belles eaux (la Guadeloupe).  
L’heureux dénouement de cette aventure nous rappelle les paroles d’un chant de David Durham : 
« Sans ta lumière, Seigneur, où irions-nous en ce monde ? Perdus au large, dans le brouillard, au 
gré du vent… [ ] Comme un phare dans la nuit, tu brilles sur tes enfants / Tu nous guides vers le 
port, auprès de ton amour ».   
Lorsque l’horizon paraît bloqué, quand l’avenir est sombre, maintiens le bon cap avec le Seigneur. 
Garde la foi en Dieu ! 
« Ta Parole est une lampe à mes pieds et une lumière sur mon sentier. » Psaume 119 :105  
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Moïse tendit son bâton vers le ciel et l'Eternel envoya des coups de tonnerre et de la grêle; la 
foudre s'abattit sur la terre. L'Eternel fit pleuvoir de la grêle sur l'Egypte. Exode 9 :23 (Segond 21) 
  
 

Au cours de l’histoire, des batailles, et même des guerres, ont été gagnées ou perdues en 

raison des conditions météorologiques.       
Ainsi, en août 1588, la terrible flotte de « l’invincible Armada » espagnole, qui prévoyait d’envahir 
l’Angleterre, avec près de 150 vaisseaux (navires), a-t-elle été en grande partie anéantie par un 
ouragan.  Le stratège français Napoléon fut vaincu à Waterloo en juin 1815, en partie parce qu’il 
avait plu à verse toute la nuit précédant la bataille (les canons s’embourbaient). 
Le 03 juin 1944, à 01h du matin, une jeune femme, prénommée Maureen Sweeney et fêtant le 
jour même son 21e anniversaire, effectuait des relevés dans la station météorologique de 
Blacksod, à l’ouest de l’Irlande et annonça une tempête devant arriver sur la Manche pour le 05 
juin à 05h du matin. 
Sur l’Atlantique Nord, les tempêtes arrivent généralement de l’ouest pour venir frapper la Manche 
et la mer du Nord. L’Irlande étant la terre la plus occidentale du Nord de l’Europe, cette région 
voyait donc arriver avec plus d’une dizaine d’heures d’avance les effets d’une tempête ou d’une 
accalmie.          
Or les Alliés (dirigés par les Etasuniens) s’apprêtaient à traverser la Manche pour débarquer le 
matin du 05 juin en Normandie avec au moins 5000 navires et 130 000 hommes (sans compter 
plus de 20 000 parachutistes).   
Sur la base des prévisions de Maureen, l’invasion fut retardée par le général en chef des armées 
alliées, l’Américain Eisenhower. 
Effectivement, la tempête fit rage toute la journée du 05 juin au point que les haut gradés 
allemands, stationnant sur les côtes françaises, partirent en permission car il paraissait impossible 
de traverser la Manche durant plusieurs jours dans de telles conditions.  Sauf qu’entretemps, le 04 
juin, Maureen et ses collègues avaient pu annoncer aux alliés une « fenêtre » d’accalmie qui 
durerait 12 à 24h le 06 juin. 
Voilà comment, une jeune fille consciencieuse permit aux Alliés de surprendre les Allemands lors 
du débarquement du mardi 06 juin 1944.  
Quand le peuple d’Israël a conquis le pays de Canaan, Dieu, qui avait utilisé 40 ans auparavant la 
météo pour les délivrer d’Egypte, a utilisé les phénomènes météorologiques pour leur assurer la 
victoire. Une pluie, non pas de grêlons, mais de pierres et une journée de 36 heures dont presque 
24h diurnes (plein jour). Rien n’est impossible à Dieu. 
« …l'Éternel fit tomber du ciel sur eux de grosses pierres …et ils périrent ; ceux qui moururent par 
les pierres de grêle furent plus nombreux que ceux qui furent tués avec l'épée par les enfants 
d'Israël. Et le soleil s'arrêta, et la lune suspendit sa course… [ ] Le soleil s'arrêta au milieu du ciel, et 
ne se hâta point de se coucher, presque tout un jour » Josué 10 :11-13 (extraits). 
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Source : « Juin 1944 : un jour de météo favorable » (documentaire, Irlande/France, 2019, 52 mn) 
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21 novembre 

Prenez-nous les renards, Les petits renards qui ravagent les vignes ; Car nos vignes sont en fleur. 
Cantiques 2 :15 
 
 

Connais-tu la Mimosa pudica ? Cela ne te dit peut-être rien, mais cette plante a un nom 

dans notre créole: Manzelle Marie. C’est une plante dite sensitive dont les feuilles se replient 
quand on les touche et pendant la nuit. Tu as dû certainement s’amuser à toucher ses feuilles. Il 
existe même une chanson créole à propos de cette plante. Mais si cette plante est vendue dans 
des magasins spécialisés dans les pays tempérés, elle est plutôt considérée comme une mauvaise 
herbe dans les jardins de nos îles, qu’elle envahit sans peine. De plus, à taille adulte, elle présente 
des épines qu’on n’apprécie beaucoup moins que les feuilles mobiles. Utiliser une 
débroussailleuse ou une tondeuse pour s’en débarrasser ne résout pas le problème ; au contraire, 
la plante a tendance à se multiplier. La seule solution est de déraciner entièrement la plante. 
De même, détruire les symptômes du  péché ne résout pas le problème, il faut attaquer le 
problème à la racine. 
Par ailleurs, la forêt tropicale de Guadeloupe était connue pour son silence apaisant, ponctué des 
chants mélodieux de divers oiseaux. Avec l’arrivée de la Fidicina mannifera, ce silence a disparu. 
En effet cette cigale du Brésil a débarqué, semble-t-il, avec des cargaisons de bois venant 
d’Amérique du Sud. Les cris stridents et incessants de ces insectes ressemblent au bruit des 
machines d’une scierie qui fonctionnerait du matin au soir. Un jour, alors que nous roulions sur la 
route qui traverse la forêt, mon beau-père et son beau-frère, originaires de la Martinique et en 
vacances en Guadeloupe, arrêtèrent leur véhicule et soulevèrent le capot ; ils pensaient que le 
bruit strident provenait du moteur de leur voiture : c’est dire le bruit particulier que produisent 
ces bestioles. D’autant plus qu’ici ces cigales n’ont pas leurs prédateurs naturels.  Heureusement 
la solution vient du ciel ; deux oiseaux de la faune locale, le pipirit (ou Tyran gris) et le gli-gli (petit 
faucon nommé Crécerelle d’Amérique) peuvent les attraper en plein vol et limitent ainsi leur 
prolifération1. 
De même, la solution pour détruire les petites sources impures qui envahissent nos cœurs ne se 
trouvent pas en nous-même mais viennent du ciel. Seul Dieu peut  purifier nos âmes. 
Jésus déclare : « En vérité, en vérité, je te le dis, si un homme ne naît de nouveau, il ne peut voir le 
royaume de Dieu. » Jean 3:3 
La seule solution à notre détresse intérieure nous vient du Christ.  
Demandons à Jésus de venir dans notre cœur à nouveau aujourd’hui. 
 
 

Sébastien REGIS  
 
Sources : 
1 voir document du parc national de la Guadeloupe :  
http://www.guadeloupe-parcnational.fr/IMG/pdf/plaquette_oiseaux_de_jardins.pdf   
et  le site de l’association Aeva : http://www.association-aeva.com/article-18946385.html 
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Les justes croissent comme le palmier, ils s'élèvent comme le cèdre du Liban. Psaumes 92:13 
 

 

Dans la Bible, les êtres humains sont souvent comparés à des arbres. Les arbres sont un 

symbole de force, de tranquillité et de résistance au temps. Mais on trouve aussi quelques textes 
où les humains sont comparés à des fleurs. Le plus souvent, cette comparaison entre l’homme et 
la fleur est faite pour souligner la faiblesse et la fragilité de notre espèce : la fleur finit par sécher 
et mourir. Cependant, dans le livre du Cantique des cantiques, les comparaisons entre l’humain et 
les fleurs sont faites pour mettre en valeur la beauté et la délicatesse (Cantique 2:1, 5:13). 
J’aimerais t’inviter à lire cette citation d’Ellen White (une des fondatrices de l’église adventiste) : 
« Personne ne peut, sans risque, occuper une position élevée. Comme la tempête laisse intacte la 
fleur de la vallée et déracine l'arbre au sommet de la montagne, ainsi les tentations féroces 
n'effleurent même pas les petits de ce monde et accablent ceux qui se tiennent aux premières 
places, dans le succès et la gloire. »1 
Face à un vent puissant, là où un arbre va résister en restant droit, une fleur va se laisser courber 
grâce à la souplesse de sa tige. L’arbre risque d’être déraciné ou d’être brisé par le vent. Une fois 
que le vent sera passé, la fleur pourra se redresser tranquillement au fur et à mesure. Il y a peu de 
temps j’ai découvert, que les palmiers dont parle le texte d’aujourd’hui, ne sont pas vraiment des 
arbres2. Ce sont des sortes de plantes géantes dont la tige devient dure. C’est comme si les 
palmiers avaient combiné les avantages des arbres et des fleurs : solides et forts comme des 
arbres, souples et flexibles comme des fleurs. Toi aussi, tu peux t’enraciner dans la Parole de Dieu  
pour devenir fort. Et face à un imprévu, tu peux rester flexible et humble pour ne pas être 
contrarié. Tu seras solide comme un arbre et souple comme une fleur... 
 
 

Sébastien REGIS 
 
Sources : 
1 E. White, Éducation, page 62 
2 wikipédia 
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Tu ne livreras aucun de tes enfants pour le faire passer à Moloc, et tu ne profaneras  
point le nom de ton Dieu. Je suis l'Éternel. Lévitique 18 :21 
 
 

Dans la Bible, le dieu païen Moloc, Moloch ou Molek, semble désigner une divinité à 

laquelle on offrait des sacrifices humains, en particulier des sacrifices d’enfants. Des recherches 
ont montré qu’à Carthage, en Tunisie,  un terme très proche, molk, désignait non pas une divinité, 
mais le sacrifice humain lui-même1. Quoiqu’il en soit, ces éléments confirment l’existence de ces 
pratiques interdites par la Parole de Dieu. 
« Satan “a été meurtrier dès le commencement” (Jean 8 :44). Aussi, dès qu’il eut établi son 
ascendant sur la terre, il incita les hommes non seulement à se haïr et à se tuer les uns les autres, 
mais, pour porter un défi plus audacieux à l’autorité divine, à faire de la violation du sixième 
commandement une partie de leur religion. 
Grâce à une conception pervertie des attributs de la divinité, les nations païennes en étaient 
venues, pour apaiser leurs dieux, à croire à la nécessité des sacrifices humains. D’horribles 
cruautés étaient alors commises sous diverses formes d’idolâtrie, notamment la coutume de faire 
passer les enfants par le feu en présence des idoles. Quand un enfant sortait sain et sauf de 
l’épreuve, on en concluait qu’il était agréé des dieux. Dès lors, on le tenait en grande estime, au 
point que ses crimes, si graves qu’ils fussent, n’étaient jamais punis. Mais si, en passant par le feu, 
il recevait quelque brûlure, son sort était scellé, et le courroux des dieux ne pouvait être apaisé 
qu’en sacrifiant sur un autel la vie de cet infortuné. Aux pires époques de leurs apostasies, les 
Israélites allèrent jusqu’à pratiquer ces abominations. »2 
Aujourd’hui, Dieu merci, ces pratiques ont disparu. Mais on peut se demander si Moloc n’apparaît 
pas sous d’autres formes : on est prêt à sacrifier ses enfants pour le travail, l’argent, son propre 
plaisir ou pire, sa propre perversité. De plus, si le test du feu a disparu, de nouveaux tests sont 
apparus. Je me souviens de cette histoire où un chef d’établissement appelle un parent pour lui 
signaler le comportement peu sérieux de son enfant. Et le parent de répondre avec dédain : « vous 
avez vu ses notes excellentes, alors pourquoi l’embêter ? ». Comme si le fait d’avoir des 
compétences intellectuelles, des qualités sportives, une certaine position sociale permettaient de 
commettre des méfaits qui ne seront jamais punis. La performance sportive, scolaire, esthétique, 
est devenue le nouveau Moloc.  
Puisse Dieu nous délivrer de l’emprise de Moloc et nous remplir de son amour pour aimer nos 
enfants.  
 
 

Sébastien REGIS  
 
Sources : 
1 voir notes de la Bible NBS, Lévitique 18:21 
2 Ellen White Patriarches et Prophètes, page 311 
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24 novembre 

Combien est précieuse ta bonté, ô Dieu ! A l'ombre de tes ailes les fils de l'homme  
cherchent un refuge. Psaume 36 :8 
 
 

Sais-tu qu’il existe plusieurs points communs entre une poule et une tortue marine ? 

Même si la première est un oiseau et la deuxième est un reptile, elles ont pourtant des éléments 
physiques similaires. D’abord la tortue, tout comme la poule, possède un bec. Ensuite, même si 
elle ne possède pas d’aile, la tortue marine a des pattes palmées qui lui donne l’impression de 
« voler » sous la mer, tout comme la poule est capable de voler. Les poules comme les tortues ont 
un rôle très utile quoique peu reconnu : les poules mangent les bestioles et petits insectes de 
toutes sortes, contribuant à diminuer l’invasion de ceux-ci dans les maisons, et certaines tortues 
mangent les méduses, contribuant à diminuer la prolifération de celles-ci dans les océans. Enfin les 
poules comme les tortues pondent des œufs. Cependant il existe une différence majeure entre ces 
deux animaux. En effet, bien que la tortue soit un animal extraordinaire, après la ponte, elle laisse 
ses œufs livrés à eux-mêmes. A l’éclosion les petits sont alors à la merci de nombreux prédateurs 
et leur seule force est leur grand nombre. La poule elle, reste près de ses œufs, les couve puis 
protège ses poussins quand ceux-ci sortent des œufs. Souvent elle rassemble ses petits sous ses 
ailes pour les protéger ou les réchauffer. La différence « d’éducation » entre les deux animaux se 
voit au niveau du nombre de bébés arrivant à l’âge adulte. On estime que pour des poules 
sauvages (comme la perdrix grise des pays tempérés), 40 poussins sur cent arrivent à l’âge adulte1 
alors que seul un bébé tortue sur mille2 atteint ce stage d’adulte.  
De même il existe des parents « poule » et des parents  « tortue ». Les parents tortue ont une 
vision très limitée de leur rôle de parent et laissent les enfants s’éduquer eux-mêmes, se corriger 
eux-mêmes et s’occupent d’eux très rarement. Les parents poule sont présents pour leurs enfants, 
cherchent le meilleur pour eux. Bien sûr il ne faut pas surprotéger ses enfants et ils doivent 
apprendre à faire les choses par eux-mêmes. Mas les fruits des deux éducations ressemblent 
souvent  aux pourcentages respectifs de survie des deux espèces. 
Comment sont tes parents ? Et toi, quel genre de parent voudrais-tu être ? 
Dieu, lui, a fait son choix. 
 « ...combien de fois ai-je voulu rassembler tes enfants, comme une poule rassemble ses poussins 
sous ses ailes [...] » Matthieu 23:37 
« Il te couvrira de ses plumes, et tu trouveras un refuge sous ses ailes [...] » Psaume 91:4 
Faisons le bon choix aujourd’hui. 
 
 

Sébastien REGIS  
 
Sources : 
1 Elisabeth BRO, thèse de doctorat en Sciences de la Vie et de la Nature (écologie), « Corrélats environnementaux du statut 
démographique de la perdrix grise en France », 1998 
2 Réseau des tortues marines de Guadeloupe,  www.tortuesmarinesguadeloupe.org/tortues.html 
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25 novembre 

Et le monde passe, et sa convoitise aussi ; mais celui qui fait la volonté de Dieu demeure 
éternellement. 1 Jean 2 :17 
 
 

Les bulles de savons ont toujours été un sujet d’émerveillement pour les yeux des petits 

et des grands. Leurs parois transparentes ayant des teintes irisées, leurs multiples formes, leur 
légèreté en font un spectacle fascinant. On en suit une, du regard, on la regarde virevolter, jusqu’à 
ce qu’elle éclate…Et puis plus rien. A moins d’avoir encore un peu de liquide pour souffler et en 
faire d’autres, on  retourne à ses occupations. A croire que les bulles de savon n’ont aucune utilité, 
si ce n’est de réjouir les regards, d’égayer les cœurs et de faire rêver le temps d’un instant.  
Par ailleurs, vous connaissez certainement le noyau d’une mangue. Les graines ou noyaux de 
mangue ont des formes diverses, dont certaines peuvent être comparées aux bulles de savon. Il 
existe de nombreuses variétés de mangue sous nos latitudes. Leurs chairs plus ou moins fermes, 
plus ou moins fibreuses, ayant des arrière-goûts subtils évoquant d’autres saveurs, sont  très 
appréciées. Et ce fruit possède des qualités exceptionnelles : c’est une très bonnes source de 
provitamine A et de vitamine C1. Mais pour avoir des mangues, il faut qu’il y ait un manguier. Et 
pour qu’il y ait un manguier, il faut qu’une graine de mangue soit plantée. La graine est 
indispensable pour le renouvellement des manguiers. De plus pour avoir des mangues il faut être  
patient : le noyau planté en terre germera mais il faut parfois attendre plusieurs années avant 
d’avoir le moindre petit fruit.  
S’il fallait choisir deux symboles pour représenter pour l’un le bien pour l’autre, le mal, que 
choisiriez-vous entre la mangue et la bulle de savon ? 
La bulle de savon peut certainement  symboliser le mal. Comme lui, il faut peu de chose et peu de 
temps pour la produire et elle est agréable à regarder ; en effet, contrairement à ce que certains 
affirment, le mal a quelque chose de beau, de séduisant : c’est bien pour cela qu’il nous attire. 
Mais une fois que la bulle a éclaté, il n’y a plus rien de bon, la seule solution est d’en produire une 
autre, puis une autre : il en est de même avec le mal. Le plaisir étant passé, il ne reste rien de bon 
et pour retrouver la sensation, il faut recommencer… 
Le bien, lui est comme le noyau de mangue : rien de vraiment attirant…Et en plus il faut être 
patient, attendre très  longtemps pour en récolter quelques fruits. Mais ces fruits sont d’une 
richesse et d’une saveur inégalées… 
Alors aujourd’hui que choisis-tu : la bulle de savon ou la mangue ? 
 
 

Sébastien REGIS  
 
 
Sources : 
1 voir CIRAD Antilles-Guyane, http://caribfruits.cirad.fr/fruits_des_antilles/mangue 
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26 novembre 

Avant que je t'eusse formé dans le ventre de ta mère, je te connaissais, et avant que tu fusses 
sorti de son sein, je t'avais consacré, je t'avais établi prophète des nations. Jérémie 1 :5 
 
 

Il y a quelques temps j’ai reçu un appel d’un collègue et ami qui en vint à me parler d’une 

personne que je qualifierai « d’inamicale ». Cette personne n’habite plus ici, mais à l’époque, elle 
avait dénigré mon travail de thèse, puis avait indiqué que j’avais un niveau insuffisant pour 
travailler à l’université. Elle avait aussi tout tenté pour empêcher mon recrutement en tant 
qu’enseignant-chercheur (j’ai dû passer plusieurs fois le même concours). Mon ami me disait que 
cette personne lui avait dit que les cours que j’avais mis sur internet pour les étudiants étaient 
remplis d’erreurs. Inutile d’indiquer que je n’étais pas très emballé par ces critiques. Après 
vérification, ces accusations n’étaient que pures calomnies. Ce n’est pas très réjouissant d’être 
calomnié.  
Mais dans le même temps, je me suis souvenu d’un fait marquant dans ma carrière. Alors que je 
venais de faire une présentation devant un groupe de doctorants et n’ayant pas encore été 
recruté, une dame, ancienne enseignante, et qui avait commencé un travail de recherche en 
sociologie, me prit à part. Elle me dit alors : « Sébastien, tu as en toi la fibre de l’enseignement. Ne 
laisse personne t’empêcher d’être à cette place… ». 
Etait-elle croyante ? Savait-elle que je rencontrais des difficultés à ce moment-là ?  
Toujours est-il que ses paroles, sans doute inspirées par Dieu, me firent le plus grand bien et 
m’aidèrent à tenir bon.  
Souvent, dans la Bible, plusieurs hommes et femmes, entendant l’appel de Dieu et y répondant, 
ont rencontré ensuite des ennemies qui ont tout fait pour discréditer leurs ministères et leurs 
réputations. Ainsi Michée a fait face à des faux prophètes qui prédisaient le contraire  de son 
message. Jérémie a entendu ces paroles de la bouche de l’Eternel : « Avant que je t'eusse formé 
dans le ventre de ta mère, je te connaissais, et avant que tu fusses sorti de son sein, je t'avais 
consacré, je t'avais établi prophète des nations. » (Jérémie 1 :5).  Pourtant un peu plus tard, Dieu 
lui indiquera : « Ils te feront la guerre…» (Jérémie 1 :19, 15 :20). Le fait d’entendre l’appel de Dieu 
dans nos vies ne nous dispense pas d’avoir des problèmes et de l’opposition au travail, à l’école ou 
ailleurs. Mais n’oublions pas les paroles de Jésus : « Vous aurez des tribulations dans le monde ; 
mais prenez courage, j'ai vaincu le monde. ». 
Que Dieu dirige ta vie et que tu gardes dans ton cœur la vocation que Jésus te donne, plutôt que la 
révocation que le diable te promet. 
 
 

Sébastien REGIS  
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27 novembre 

Car je l'ai choisi, afin qu'il ordonne à ses fils et à sa maison après lui de garder la voie de 
l'Éternel, en pratiquant la droiture et la justice, et qu'ainsi l'Éternel accomplisse en faveur 
d'Abraham les promesses qu'il lui a faites... Genèse 18 :19 

 
 

« La paix et la guerre commencent au foyer. Si vraiment nous voulons qu'il y ait la paix 

dans le monde, commençons par nous aimer les uns les autres au sein de nos propres familles. Si 
nous voulons semer la joie autour de nous, cherchons à ce que toute famille vive heureuse. » 
disait Mère Teresa 1. 
« C'est au caractère de la famille qu'est dû l'équilibre moral de la société. L'influence qu'exerce 
chaque foyer contribue à faire pencher la balance du côté du bien ou du côté du mal. » affirmait 
Ellen White 2. Elle rajoute ailleurs: « La jeunesse d'aujourd'hui détermine ce que sera la société de 
demain; l'avenir de nos enfants et de nos jeunes gens dépend de la famille où ils grandissent. » 3 
Ces deux femmes pieuses appartenaient à des confessions religieuses différentes mais elles 
arrivaient à la même conclusion sur la famille.  
Dieu aime les familles. Répétons-le avec une légère différence: Dieu aime MA famille. Même si elle 
n'est pas parfaite, et semble parfois insupportable, Dieu aime tous les membres de ma famille. Le 
verset d'aujourd'hui indique que lorsque Dieu appela Abraham, il se souciait aussi de sa famille (ou 
de sa « maison ») et de ses descendants.  
Quand Dieu interpelle et cherche à sauver un être humain, il veut sauver toute sa famille. Bien sûr, 
le salut est individuel, mais la découverte du salut au sein de la famille est un puissant moyen de 
transformation. Ainsi quand Dieu appelle Noé c'est toute sa famille qui en bénéficie (Genèse 6:8, 
18). Quand Josué fait son choix de vie, il inclut sa famille dans sa pensée (Josué 24:15). 
Dans le nouveau testament, le démoniaque de Gadara est invité à aller témoigner auprès de sa 
famille (Marc 5:19). Quand le geôlier de Paul et Silas demande ce qu'il doit faire pour être sauvé, 
ceux-ci inclut la famille de ce geôlier dans leur réponse (Actes 16:30,31). Lorsque Corneille reçoit la 
visite d'un ange, celui-ci parle aussi de sa famille dans l'offre de salut du Seigneur (Actes 11:13; 
14). Oui, Dieu aime et veut sauver les familles. Il n'est pas étonnant que le diable s'attaque aux 
deux cadeaux qu'il nous reste de l'Eden: la famille et le sabbat. La famille a d'ailleurs été donnée 
avant le sabbat et dans les 10 commandements donnés par Dieu, celui concernant le sabbat fait 
une large place au bien-être de la famille.  
Oui la famille est attaquée, mais Dieu veut la défendre et la protéger car il l'aime… 
 
 

Sébastien REGIS  
Sources : 
1 Mère Teresa. Une pensée par jour. Editions Médiaspaul 
2 Ellen White, Le foyer chrétien p 44, Editions Vie et Santé 
3 Ellen White, Le ministère de la guérison page 296, Pacific Press Publishing Association 
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28 novembre 

Moïse fit sortir le peuple du camp, à la rencontre de Dieu et ils se placèrent  
au bas de la montagne. Exode 19 :17 
 
 

Mamie sourit et répondit à Laurelyne : Tu veux vraiment le savoir ? Alors assieds-toi tout 

près de moi, je vais te raconter. 
-Tu sais Mamie a toujours été curieuse et a toujours beaucoup lu. Elle lisait de tout. Tu vas 
comprendre pourquoi c’est important. J’ai grandi dans une famille de catholiques pratiquants, 
surtout ma mère. Nous allions à la messe tous les dimanches et parfois le samedi. Ah les belles 
robes, les jolis nœuds dans les cheveux et les sucreries achetées à la sortie ! Que de souvenirs. 
Bref Mamie a fait sa 1ère communion, sa confirmation, sa renonce… Mais à mon adolescence, tout 
a changé et j’ai commencé à me poser des questions. 
-Qu’est-ce que tu as fait alors ? 
-Ben j’ai continué mes lectures, des encyclopédies, des documentaires…. Vois-tu à cette époque il 
n’y avait pas Google, Mozilla et on ne faisait pas que taper sa recherche sur internet pour avoir des 
réponses ! Je me suis surtout intéressée à l’histoire de l’Eglise et puis j’ai eu des amis de toute 
confession religieuse. 
-Ah bon, que veux-tu dire par confession religieuse ? 
-Oui, ils n’étaient pas catholiques comme moi. Il y en avait parmi eux qui étaient Témoins de 
Jéhovah, d’autres Evangéliques et même Musulmans. Mais bizarrement, je n’eus aucun ami 
adventiste ! Je grandis, je travaillai et dans le courant de l’année 1998, je déménageai et me 
retrouvai à Grand-Camp. Et tu sais quoi, mes voisins étaient (ils le sont encore) adventistes. C’est 
vrai qu’au départ je les trouvais particuliers : pas de disputes, de cris, des chants le vendredi soir et 
le samedi matin, ils partaient, pour aller où ? 
-Ah ! Ah ! A l’Eglise Mamie 
-Mais Mamie ne le savait pas encore ! Mais depuis ce jour où elle a su et compris pourquoi cette 
famille se comportait comme cela et jusqu’à aujourd’hui elle continue cette belle histoire d’amour 
avec son Dieu. Nous avons encore de la route à faire ensemble Lui et moi, je l’espère ! Nous 
conversons comme toi et moi à travers la lecture (toujours et encore) de sa Parole et de la prière. 
Je te souhaite à toi aussi de faire cette rencontre qui change une vie et répond à toutes les 
questions qu’une petite fille ou qu’un petit garçon curieux peut se poser ! 
Mamie te donne ces paroles qu’elle garde toujours en son cœur : paroles d’encouragement : 
Fortifie-toi et prends courage et d’engagement Moi et ma maison nous servirons L’Eternel. 
Toi qui liras cette conversation, j’espère qu’elle t’aidera à accepter Jésus dans ta vie et que tu 
pourras ainsi vivre de grandes et belles expériences avec Lui.  
Seigneur fortifie-moi et je serai ton serviteur (ta servante) fidèle. 
 
 

         Lydie POUMAROUX 
 
 
 
 

290



 

29 novembre 

Du reste frères, que tout ce qui est vrai, tout ce qui est honorable, tout ce qui est juste, tout ce 
qui est pur, tout ce qui est aimable, tout ce qui mérite l’approbation, ce qui est vertueux et digne 
de louange, soit l’objet de vos pensées. Philippiens 4 :8 
 
 

Née dans une famille catholique mais libre penseur, j’ai toujours pu m’intéresser à tous 

les domaines de la pensée philosophique et spirituelle. J’ai toujours été curieuse 
intellectuellement et la lecture est et restera encore un de mes passe-temps favoris. 
J’aimais particulièrement lire des roman policiers ou thrillers, des romans qui font l’apologie du 
meurtre et aussi de la sorcellerie : Stephen King, le maître ! Bien loin du Tu ne tueras point ou du 
Qu’on ne trouve personne chez toi qui soit devin ! 
J’avais donc comme d’habitude lu en une journée et une soirée un roman plein de fantômes et 
d’esprits maléfiques. Ce soir-là je terminai ma lecture sous mes draps malgré l’injonction de ma 
mère d’éteindre les lumières et de m’endormir. Trop passionnant je voulais terminer la lecture ce 
soir avec une lampe s’il le fallait. Après une prière rapide je me glissai sous mes draps, cette fois 
pour dormir. 
Dix minutes après avoir fermé les yeux, j’entendis une voix m’appeler. J’ouvris alors les yeux et je 
vis que la chambre avait changé d’aspect. J’étais à l’entrée d’un très beau champ de fleurs avec de 
jolis papillons et j’entendais des rires, Viens avec nous ! Tout d’abord je me contentai de regarder 
persuadée que je rêvais puis petit à petit je me sentis attirée vers ce superbe parterre de fleurs. A 
cet instant ma mère entra dans la chambre pour vérifier l’extinction des feux. Alors, subitement 
sous mes yeux effarés apparut le véritable tableau : c’était le décor sanguinolent et plein d’ombres 
menaçantes du livre que j’avais lu durant toute la journée-là. Je poussai un cri en me rendant 
compte que j’étais en fait en train de rentrer dans ce décor et ma mère en m’entendant crier me 
secoua pour me réveiller. Tout disparut, ma chambre redevint telle qu’elle était. Ma mère me 
rassura et lorsque je lui racontai ce que je venais de vivre elle me fit promettre de ne plus lire ce 
genre de livres. Elle resta dans la chambre jusqu’à ce que je m’endorme. Je suppose aujourd’hui 
qu’elle priait. De ce jour je n’ai plus lu de livres catégorie horreur ou thriller. 
Cher enfant, cher jeune, que ces romans et ces films ne soient pas ou ne soient plus de tes passe-
temps favoris. Tes valeurs chrétiennes y sont bafouées et ta relation avec Dieu en pâtira. N’ouvre 
pas de portes à l’armée de Satan et qu’elle n’ait pas accès à tes pensées. 
O Dieu d’éternité, puisse Ta parole être la seule source d’inspiration pour moi au nom de Jésus, 
amen. 
 

 

Lydie POUMAROUX 
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30 novembre 

Moi et ma maison, nous servirons l’Eternel ! Josué 24 :15 
 
 

Un jour de l’année 2010, plus précisément le 27 novembre 2010, je pris un engagement 

fort avec Dieu, celui de le servir tout comme Josué prit cet engagement avec l’Eternel. 
J’ai toujours cherché à connaître Dieu et à nouer avec lui une relation intime. En effet, catholique 
pratiquante, ma mère nous a inculqué une éducation religieuse forte. Mais je ressentais un vide en 
moi et je me suis tournée alors vers les Témoins de Jéhovah, les évangéliques et même les 
musulmans. Pourtant toutes ses recherches ne comblaient pas ce manque. 
Puis, un jour d’août 1998, je déménageai et je vins demeurer à Grand-Camp, un quartier de la ville 
des Abymes. Je suis devenue la voisine d’une famille d’adventistes, mais cela je ne le savais pas 
encore. D’ailleurs je ne connaissais pas les adventistes. 
Je me rendis rapidement compte que cette famille était différente. Tous les samedis matins, je les 
voyais s’en aller ; je les entendais chanter le vendredi soir et certains week-ends, la mère de 
famille portait un drôle d’uniforme ! 
Je décidai alors de sortir de ma réserve naturelle et je lui posai un jour la question pour un 
champion : que voulait dire les chants, le départ du samedi et l’uniforme ? Timide mais curieuse ! 
Elle m’explique alors qu’ils sont adventistes du 7ème jour et qu’ils observent le sabbat. J’entrepris 
des recherches sur le champ et il m’apparut comme une évidence que j’avais trouvé ce qui me 
manquait : le sabbat ! Dieu m’appelait enfin à la lumière. Je participai aux réunions d’un petit 
groupe qu’ils tenaient. Puis je me rendis à l’Eglise de temps en temps mais l’opposition 
grandissante de l’homme que j’ai épousé m’empêcha de prendre position tout de suite même si 
au début il ne voyait pas d’inconvénient à ce que je participe à quelques réunions. 
J’ai six enfants : ma fille fut la première baptisée de la famille. Après avoir suivi une série de 
conférences proposées par Dr Alanzo, je décidai d’unir ma destinée à Dieu en prenant le baptême. 
Quelques années plus tard mon dernier fils fit lui aussi alliance avec notre Père. 
Dès cet instant, c’est vrai que je connus de grandes difficultés mais je vis toujours Dieu à l’œuvre 
dans ma vie. Il m’a sauvé de l’opposition du père de mes 4 garçons. Je ne manque jamais de 
l’essentiel. Je me sens accompagnée, soutenue et au fond de moi j’ai cette certitude que Dieu ne 
laissera jamais Satan dire qu’il a eu avantage sur moi. Depuis j’œuvre au sein de son Eglise et j’en 
ressors fortifiée. 
Béni soit l’Eternel qui est l’auteur de tous les bienfaits de ma vie. 
Cherche la face de l’Eternel. Sers l’Eternel appuie toi sur lui et tu verras les écluses des cieux 
s’ouvrir pour toi. 
Merci Seigneur de m’avoir accepté dans ta grande famille au nom de Jésus, amen. 
 
 

         Lydie POUMAROUX 
 
 
 
 
 

292



 

1er décembre 

Je mettrai inimitié entre toi et la femme, entre ta postérité et sa postérité : celle-ci t’écrasera la 
tête, et tu lui blesseras le talon. Genèse 3 :15 
 
 

Aujourd’hui, nous sommes de sortie : panier de pique-nique, parasols, maillots de bain, 

masque de plongée, crème de protection…, bref tout le nécessaire pour passer une belle journée à 
la plage. 
Direction la plage de Sainte-Anne ! Arrivés à Sainte-Anne nous nous retrouvons devant un 
spectacle à couper le souffle : une mer calme, d’un bleu profond avec des reflets dorés, un soleil 
chaud, un vent léger qui caresse notre visage et un horizon qui nous appelle au voyage. 
Nous nous installons. Le premier arrivé dans l’eau sera le premier servi pour le repas ! 
Je reste assise sous un arbre qui me prodigue une ombre bienfaisante et tout à coup une pensée 
cauchemardesque traverse mon esprit et un film d’horreur se dessine dans mon esprit. Oui, je sais 
j’ai une imagination débordante. 
Je vois dans mon film catastrophe un pétrolier qui s’échoue pas loin du rivage. Tout de suite une 
flaque commence à s’étendre sur la surface de l’eau. Catastrophe, le pétrole du navire commence 
à se répandre dans la mer ! 
Les poissons remontent à la surface, le ventre à l’air. Les oiseaux s’engluent dans la masse noire et 
pour beaucoup prendre son envol devient t de plus en plus pénible. Mais les hommes aussi auront 
à souffrir de cette situation surtout les marins-pêcheurs !  
Pourtant quelque chose va se produire : le pétrole se mélange à l’eau. C’est la première émulsion. 
Puis il pénètre le milieu aquatique. C’est la seconde émulsion et à cet instant des bactéries 
marines vont se nourrir du pétrole et la flaque de mon film rétrécit au fur et à mesure. Fin du 
scénario ! 
Il faut que je vous dise que la plupart des bactéries qui sont des organismes vivants dotés d’une 
seule cellule sont inoffensives ou bénéfiques pour tout organisme vivant. 
J’ai alors fait un parallèle avec nos vies. Dieu a tout prévu. Dès la Genèse, il avait prévu un plan 
pour que le pétrole-péché puisse être détruit par la bactérie-Jésus qui nous offre ainsi une 
nouvelle vie avec Dieu. Quelle que soit l’étendue de la nappe de nos problèmes, de nos deuils, de 
nos frustrations, Il est là, il nous accompagne sur le chemin de l’éternité. Que cette bonne bactérie 
soit toujours avec toi ! 
Que par ton Esprit-Saint je sois nettoyé(e) du péché et que toute flaque malveillante soit éloignée 
de moi au nom de Jésus, amen. 
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2 décembre 

Ta parole est une lampe à mes pieds, une lumière sur mon sentie. Psaume 119 :105 
 

Si je te dis Game of Thrones, La Casa del Papel, the Crown, Dans leur regard, Chernobyl, 

Bojack Horseman, ou encore La Reine des Neiges, Toy Story 4, Le Roi Lion, tu penses aussitôt 
séries, films, Netflix n’est-ce pas ? 
Ecoute ! Je me suis rendue compte que si j’étais réalisatrice de films policiers, j’aurais à disposition 
un vivier d’histoires plus ou moins louches qui me garantiraient le succès à tous les coups. Mon 
inspecteur La Bavure ne pourrait même pas poser ses congés pour Noël ! (ne te fies pas à son nom 
c’est un fin limier !) 
Je vais te lister quelques titres qui te donneront, j’en suis sûre, l’envie d’intégrer à tes prochaines 
séances de ciné ces films, qui je l’espère, sortiront bientôt : 
Titre : Au début, un meurtre 
Héros : Adam le père, Eve la mère, Caïn et Abel les deux frères 
Résumé : L’histoire de l’humanité commence avec un meurtre. Caïn assassine son frère Abel. 
Comment en est-on arrivé là ? 
Titre : Du sexe au meurtre 
Acteurs : Le Roi David, Betschéba l’épouse d’Urie, Urie le militaire, Nathan le prophète 
Résumé : Un soir David se promène sur sa terrasse, terrasse qui surplombe un jardin avec piscine. 
Son regard est attiré par une belle jeune femme, nue qui se glisse langoureusement dans l’eau. 
David n’écoutant que l’appel de sa chair… 
Titre : Génocide d’état 
Protagonistes : Le Roi Xerxès, Esther la Reine, Mardochée l’oncle de la Reine Esther, Haman le 
Ministre du Roi 
Résumé : Tentative d’exterminer le peuple Juif du royaume du Roi Xerxès initiée par Haman, 
ministre du Roi. Mais tel est pris qui croyait pendre ! Pauvre Haman, brave Mardochée, sublime 
Esther 
Alors qu’en penses-tu avec ces trois titres déjà, je tiens mes films à gros budget, mes blockbusters 
comme dirait Steven Spielberg ! Et j’en ai plein d’autres…Celui qui devrait me rapporter le plus 
serait l’enquête de l’Inspecteur La Bavure pour trouver qui a donc ourdi ce complot qui a mené à 
la mort un dénommé Jésus ! 
Tu sais où je puise toutes mes histoires ? Eh oui c’est la Bible, la B.I.B.L.E, ce livre merveilleux qui 
nous parle de ce Jésus qui est venu sur terre pour sauver ce qui était perdu par amour pour nous, 
qui est venu par son sacrifice nous réconcilier avec Dieu. Mais c’est aussi ce livre qui nous permet 
de nous identifier aux protagonistes des histoires afin de mieux asseoir notre foi en Dieu, car pas 
trop différents de nous. 
Que ce livre plein de belles histoires, haletantes, passionnantes t’accompagne chaque jour, chaque 
instant de ta vie et que les promesses qui y sont contenues puissent t’aider à avancer sur la route 
66 ! 
Tendre père que Ta parole ne soit jamais loin de moi au nom de Jésus Amen 
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3 décembre 

Eternel Le matin tu entends ma voix ; Le matin je me tourne vers toi, et je regarde. Psaume 5 :4 
 

Il n’y a pas bien longtemps je lisais une citation qui demandait d’imaginer comment nous 

traiterions notre Bible si nous la traitions comme notre téléphone portable. 
En effet notre téléphone est toujours avec nous, même parfois dans les endroits les plus 
insoupçonnables ! Nous le consultons à tout moment, nous vivons comme si ce téléphone est 
notre respirateur artificiel et le prolongement de notre main. 
Grâce à ce téléphone nous avons accès à certaines applications que nous pouvons télécharger : 
Instagram, Facebook, Whatsapp, Duo, Telegramme, Messenger, Twitter, Zoom et aujourd’hui Tik 
Tok qui nous permettent d’échanger avec notre famille, nos amis, de nous amuser… 
Nous pouvons aussi, toujours grâce à ce téléphone, regarder les films et séries qui prennent 
beaucoup sur notre temps de sommeil sur des plateformes dédiées à la distribution de films 
comme Netflix. 
Il y a aussi des sites web qui hébergent des vidéos. Le plus connu Youtube est aussi un media social 
sur lequel des utilisateurs peuvent partager des vidéos en streaming. Les personnes qui regardent 
ces chaînes sont appelées des followers. Etant moi-même fan de tous ces moyens de 
communication, je me suis alors posée la question : Si Jésus était présent, maintenant, sur terre 
avec nous, aurait-il lancé sa chaîne Youtube ? 
Jésus, youtubeur…Il aurait fallu qu’il réalise et publie régulièrement du contenu vidéo sur sa 
chaîne. Mais alors aurait-il eu le succès phénoménal que rencontrent certains de ces youtubeurs 
tels Squeezie, Cyprien ou Norman pour ne parler que des Français ? 
Le contenu de ses vidéos t’aurait-il intéressé ou aurais-tu pensé que ce n’est que de la morale 
pour « lorsque je rentrerai dans ma vie d’adulte »? En effet, le contenu des vidéos postées par 
Jésus n’aurait certainement pas ressemblé à ces contenus qui peuvent être parfois sexistes et/ou 
racistes. Il aurait été amour et t’aurait donné des directives claires et précises pour ta vie ici-bas 
mais aussi pour ta vie éternelle ! 
Pourtant je crois que les Paraboles auraient eu du succès ! Qu’en dis-tu ? 
Alors, quel follower es-tu donc ? 
Je voudrais te rappeler que 
-la Bible, Parole de Dieu ne connaît jamais de panne de réseau. 
-Jésus, qui a tout payé à la croix pour nous, nous permet de disposer d’un crédit illimité et jamais 
le téléphone du ciel ne manque de batterie. 
Alors, un conseil : recharge-toi régulièrement à ce téléphone. Le matin dès ton réveil, le midi, le 
soir pour connaître un sommeil paisible. N’oublie jamais qu’aucun réseau social ne pourra 
remplacer Jésus ! 
O Dieu mets en moi un cœur disposé à t’entendre et à te suivre. Amen. 
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4 décembre 

Luc seul est avec moi. Prends Marc et amène-le avec toi, car il m’est utile pour le ministère 
2 Timothée 4 :11 
 

De sa prison, Paul, l’apôtre des Gentils, se sent découragé et abandonné. Il écrit alors à 

son fils adoptif et collaborateur Timothée afin que ce dernier vienne le voir. Il est affaibli et se sent 
bien seul car ceux qui venaient le voir régulièrement sont partis. Il y en a même qui ont perdu la 
foi. Cette lettre a sans doute aussi été écrite dans une prison à Rome au cours d’une seconde 
détention qui devait déboucher sur l’exécution de Paul. 
Paul pense alors à faire un testament peut-être et ne veut pas quitter ce monde sans passer le 
flambeau à un autre. Il réclame donc la présence de Marc, utile, précise-t-il, pour le Ministère. 
Mais qui est Marc ? C’est ce jeune homme qui a vécu dans une famille croyante, pratiquante et qui 
connaît Jésus (Actes 12 :12). C’est ce jeune qui a accompagné Paul et Barnabas lors de leur 
premier voyage missionnaire mais c’est aussi le jeune homme qui s’est enfui nu du Jardin de 
Gethsémané le soir de l’arrestation de Jésus (Marc 14 :51-52). 
Pourquoi insister sur le désir de Paul d’avoir Marc auprès de lui ? Marc avait donc accompagné 
Paul et Barnabas lors de leur premier voyage missionnaire mais, pris de peur, les avait quittés et 
était retourné dans sa famille. Paul avait été très déçu car il n’avait pas compris que trop jeune, 
Marc n’avait pas pu suivre le rythme imposé par ces deux missionnaires aguerris. Cette 
incompréhension le fit refuser une deuxième chance à Marc et Barnabas, pas du tout d’accord 
avec lui, ne partit pas en sa compagnie lors du voyage suivant mais repartit avec Marc. Plus tard, 
Paul se remit en question, se réconcilia avec Marc qui avait maintenant les capacités d’un grand 
missionnaire. 
Pourquoi cette histoire ? Très souvent dans ta jeune vie, tu rencontreras des personnes, membres 
de ta famille ou pas, à l’école, à l’Eglise, des personnes qui te rejetteront et te regarderont d’un 
œil bizarre. Mais ce sera encore mieux lorsque tu rencontreras une personne qui, comme Paul, te 
verra comme Dieu te voit, te valorisera et te montrera l’amour de Christ au travers de son attitude 
envers toi. Alors ne perds jamais ni ton courage, ni ta foi et garde toujours ta main dans sa bonne 
main et les yeux fixés sur lui. 
Que j’aie toujours les mots et les gestes adéquats pour chacun de ces enfants, de ces jeunes afin 
qu’ils gardent ce désir d’être missionnaires pour toi. Au nom de Jésus. 
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5 décembre 

Voici ce que je veux repasser en mon cœur, Ce qui me donnera de l'espérance. Les bontés de 
l'Eternel ne sont pas épuisées, Ses compassions ne sont pas à leur terme ; Elles se renouvellent 
chaque matin. Oh ! Que ta fidélité est grande ! L'Eternel est mon partage, dit mon âme ; C'est 
pourquoi je veux espérer en lui. Lamentation 3 :19-24 
 
 

L’espérance rend celui qui la cultive fort dans l’adversité. L’espérance implique un avenir, 

s’attend constamment qu’il se passe quelque chose. 
L’espoir à la capacité de créer les conditions endogènes à la survie.  Jésus a toujours semé 
l’espérance dans le cœur des blessés de la vie.  
En effet : « Les personnes qui ont un haut degré d’espoir éprouvent peu de difficultés 
psychologiques et ont une perception positive de la vie ». 
Espoir et désespoir sont des états opposés du psychisme. Ils se livrent un combat dramatique dont 
l’issue peut être soit l’actualisation de soi ou sa désagrégation.   
Devant la désespérance, il est nécessaire, de réactiver : 
- le sentiment que de posséder une valeur propre, et de compter pour quelque chose dans cette 
existence. 
- le sentiment d’avoir un sens et un but dans ta vie. 
- le sentiment de  faire partie d’une famille, et la capacité  de nouer des liens relationnels solides. 
- le sentiment que Dieu t’aime comme tu es et qu’il a un projet de paix et de bonheur pour toi. 
La foi chrétienne permet de vaincre désespérance et désespoir. 
 L’espérance rend possible de trouver en celui qui est la Réponse, la réponse à ce qui te semble 
aujourd'hui  sans solution. Dieu, demeure  l’essentiel de l’espérance du chrétien, donc l'essentiel 
de  ton espérance.  
« Si aujourd’hui tu vois tout en noir, souviens-toi que demain tu pourras voir le soleil ». « Dieu 
dans son amour et sa toute-puissance a toujours la juste mesure de force et de secours dont tu as 
besoin ». « Tant que Jésus prie pour toi, il y aura un nouveau lever de soleil dans ta vie ». « Sa 
lumière vaincra tes ténèbres, sa joie dominera ton chagrin, son espoir l’emportera sur ta 
résignation et sa fidélité triomphera de ta faiblesse ».  
Accroche-toi aux mains de Jésus en prière, car : « Ce n’est qu’en faisant l’expérience d’un amour 
plus fort que la mort qu’on peut surmonter définitivement l’attirance vers le suicide. » 
Seigneur devant la désespérance qui m'étreint, donne-moi d’espérer en toi et de pouvoir  croire 
que tu m'aimes. 
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6 décembre 

Je vous ai écrit jeunes gens parce que vous êtes forts et que la parole de Dieu habite en vous.  
1 Jean 2 :14 
 
 

Un navire voguant sur les flots en furie, ce n’est pas un problème. Mais quand les flots 

envahissent le navire, il y a danger. 
 L’église est un microcosme qui vit dans ce monde. On peut observer les structures de ce monde 
présent, dans certaines de ses pratiques. Nous sommes dans l’identification, toutes les fois que 
notre manière de faire vient des pratiques en usage dans le monde. 
 La singularité, demande de ne pas adhérer à des pratiques, si elles ne sont pas en conformité aux 
principes divins. C’est défendre l’église que nous chérissons contre ses détracteurs. C’est 
reconnaitre ses faiblesses, sans jamais « aboyer avec la meute ».  
C’est aussi faire l’apologie  du message que nous aimons et que nous prêchons, contre les 
réformateurs extrémistes, les libéraux du « tout permis », et tous ceux qui nous demanderaient de 
justifier notre foi. 
Pour marcher à la suite du frère ainé Jésus, il faut une mention indispensable sur ton CV : « 
Personnalité non-conformiste ».  
Ce singularisme a un prix. Il peut être parfois très élevé. Oser le singularisme en suivant les traces 
de Jésus,  génère forcément de la souffrance. 
Hébreux 11 offre toute une liste de personnalités non-conformistes. Par  la foi, elles ont résisté, 
bravé, dénoncé les structures du siècle dans lequel elles vivaient. A cette liste, on pourrait ajouter 
des femmes et des hommes tels que Martin Luther (excommunié), Marie Durand (emprisonnée), 
Martin Luther King (assassiné)… Bien d’autres ont payé de leur vie leur audace d’avoir osé la 
singularité. 
Il fut très vivement recommandé aux quatre jeunes hébreux de faire comme feront les autres. En 
dépit de tout et contre tout, ils restèrent singuliers. 
Singulier, c’est ce qu’a été Elie le prophète face aux sept cent prophètes de Baal et d’Astarté. 
Etre singulier en osant sortir de ta zone de confort et marcher dans les traces laissées par Jésus est 
un défi à relever. Déjà à douze ans dans le temple, il osa interpeller les prêtres leur montrant une 
autre Voie.  
Veux-tu devenir un jeune singulier comme Jésus? 
Seigneur aide-moi à quitter ma zone de confort, afin de suivre tes pas, sans broncher. 
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7 décembre 

Tu n'offriras en sacrifice à l'Eternel, ton Dieu, ni bœuf, ni agneau qui ait quelque défaut ou 
difformité; (…) Deutéronome 17 :1 
 
 

Un jeune m’a posé un jour cette question. J’aimerais faire un deal avec Dieu. Je lui donne 

une certaine somme en offrandes et dîmes. En retour, il devra faire fructifier mes affaires. Est-ce 
possible ? 
Vous avez certainement entendu parler de l’évangile de la prospérité. Pour faire court, ce sont des 
chrétiens en quête de richesses qui placent leur argent dans « la banque du ciel ». Ils espèrent 
ainsi, en retour recevoir des intérêts au centuple. 
En écoutant ce jeune homme, j’ai pensé au célèbre « fonds de placement de l’Ecole du Sabbat». Le 
fait de consacrer quelque chose à Dieu afin qu’il le fasse fructifier. La quasi-totalité des 
témoignages que j’ai entendus, étaient du genre : « j’avais une mauvaise santé, J’avais un arbre, 
ou un animal stérile, que j’ai mis au fond de placement et Dieu a fait un miracle. Alors, pourquoi 
ne pas lui consacrer aussi ta bonne santé, ton arbre fertile ou ton animal fécond, ce qu'il veut c'est 
voir grandir ta foi en lui. 
Tout appartient à Dieu, point besoin pour lui de faire de deal avec quiconque. Pas besoin non plus 
de ton argent, pour qu’il répande sur toi ses plus riches bénédictions. Lui offrir ce qu’on a de 
meilleur, ne pourra jamais égaler le meilleur qu’on a reçu de lui, la vie éternelle. 
Le vrai évangile de la prospérité, c’est de pouvoir gérer bien son existence, en suivant les conseils 
de la parole de Dieu. En tant que jeune vous avez un corps, les talents, du temps, des biens. Toutes 
ces choses devraient être utilisées de manière à honorer Dieu. Ces choses reçues de Lui, devraient 
servir au développement de notre caractère. 
En quoi est-il important pour toi jeune chrétien de bien gérer ta vie ? 
Cette gestion chrétienne se rapporte à ta responsabilité et l’usage que tu fais de tout ce que le 
Créateur t’a donné. 
Certes, tous nous n’avons pas reçu les mêmes quantités. Mais chacun a reçu  un corps, du temps, 
des capacités, et des biens. Ces choses reçues devraient être présentes dans une relation verticale 
avec Dieu, et horizontale avec l’autre. 
Ta prière ne devrait-elle pas être : « Seigneur apprends-moi à bien compter mes jours afin que 
j’applique mon cœur à la sagesse » ? 
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8 décembre 

Les œuvres de la nature humaine sont évidentes : ce sont l'immoralité sexuelle, l'impureté, la 
débauche, l’idolâtrie, la magie, les haines, les querelles, les jalousies, les colères, les rivalités, les 
divisions, les sectes, l'envie, l'ivrognerie, les excès de table et les choses semblables.  
Galates 5 :19-21 
 
 

Une phrase m’est restée d’un chant : « Jésus est mon doux sauveur, il a lavé mon 

cœur…). 
 Le sage a déclaré « Garde ton cœur plus que toute autre chose ».  
Jésus veut et peut nous laver le cœur de toutes les maladies spirituelles, physiques et psychiques  
(névroses, anxiété, inquiétudes, stress, obsession, culpabilité mauvais désirs, le doute, la 
jalousie...), affections, qui  à la fois, usent nos forces vitales et brouillent la communication entre le 
ciel et notre cœur. 
Seule une vie nouvelle, un lavage du cœur, peut donner la capacité de s’approprier des choses 
spirituelles. Ce changement de cœur, ce lavage doit s’opérer sinon, il ne résulte rien de salutaire 
du «  Jésus est un doux sauveur. » 
Notons les raisons qui poussent Jésus à vouloir laver mon cœur. Les préoccupations d’un cœur 
non lavé sont contraires à celui d’un cœur purifié. Il se laisse mener par ses instincts. Ce cœur est 
révolté contre Dieu. Il ne se soucie pas d’accomplir la volonté divine. Il ne veut, ni ne peut s’y 
soumettre.  
De ce cœur non lavé, proviennent ce que Paul nomme les « œuvres charnelles ». Elles sont 
opposées au « fruit de l’esprit ». Pour aspirer à ce dernier,  Jésus doit débarrasser mon cœur de 
ses impuretés.  
La marche avec Dieu n’est pas une simple amélioration de notre vie ancienne. C’est une 
transformation de ma nature. Un lavage complet de mon cœur. Dès lors, sa production est 
différente. Sur lui, est apposé le cachet du St-Esprit.  
Le fruit nouveau apparait : le fruit de l’esprit. Paul le définit comme étant tout à la fois : « (…) 
l’amour, la joie, la paix, la patience, la bonté, la bienveillance, la foi, la douceur, la maitrise de soi 
». Galates 5 :22).  
Tu te poses la question : comment d’un seul coup changer ? Se coucher ce soir et se réveiller avec 
un cœur transformé ?  
Il faut que ta réponse à la demande de Dieu : « Mon fils, ma fille donne-moi ton cœur » soit : Oui. 
Alors, point de crainte, « Celui qui a commencé en nous cette œuvre la mènera à son terme ». 
Jésus est-il ton doux sauveur, a-t-il lavé ton cœur ? 
« Heureux ceux qui ont le cœur pur car ils verront Dieu ». 
Mon doux Sauveur, je te donne mon cœur, lave-le je t’en prie. 
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9 décembre 

N'abandonnons pas notre assemblée, comme c'est la coutume de quelques-uns ; mais exhortons-
nous réciproquement, et cela d'autant plus que vous voyez s'approcher le jour. Hébreux 10 :25 
 
 

Mon ami et voisin insistait. Il voulait faire un peu de sport (j’en avais plus besoin que lui 

d’ailleurs) et finalement, même si la nuit approchait, nous décidâmes d’aller à Babin (en 
Guadeloupe), la plage la plus proche de nos habitations. A part nous, il n’y avait personne, sauf un 
sympathique pélican brun et quelques moustiques. Nous ne perdîmes pas de temps : tous les deux 
à l’eau, moi nageant le crawl, la tête vers le fonds de l’eau, mon ami nageant sur le dos. Tout à 
coup j’entends des cris ; j’arrête de nager et vois mon ami en train de faire des gestes vers le ciel 
tout en hurlant. Je lève la tête et vois le « sympathique » pélican brun, changer de direction et 
partir…En fait, l’oiseau fonçait sur moi en piquet et si ce n’était l’intervention de mon ami qui s’en 
était rendu compte, je serai quitte, au mieux pour une belle frayeur et un gros bobo dus au bec de 
l’oiseau, au pire pour une blessure sérieuse à soigner à l’hôpital. Je portais un tee-shirt blanc, et 
peut-être l’oiseau m’avait-il confondu avec un (gros) poisson retourné (certains poissons ont le 
ventre blanc) et en difficulté : une proie facile donc. Un biologiste m’a affirmé que c’est plutôt les 
mouvements que je faisais qui ont peut-être attiré des petits poissons et que le pélican 
s’intéressait surtout aux poissons. Toujours est-il que si j’avais été seul, j’aurais pu être blessé : 
heureusement mon ami m’avait protégé par son intervention ! Cela me rappelle qu’il y a quelques 
années, une brillante étudiante est décédée tragiquement. Championne de natation apnée, elle 
l’avait l’habitude de s’entrainer à son sport favori. Sauf que ce jour-là, elle a fait un malaise au 
fond de l’eau. S’il y avait eu du monde à proximité, elle aurait peut-être pu s’en sortir mais ce jour-
là, elle était seule et cela lui fut malheureusement fatal. 
Il en est du monde spirituel comme du monde physique. On peut être exercé et solide au niveau 
spirituel, mais si l’on n’appartient pas à une communauté, à une « assemblée » comme l’indique le 
verset d’aujourd’hui, alors en cas d’accident, personne ne peut donner l’alerte. Si tu penses vivre 
mieux ta relation avec Dieu en étant isolé et loin de tous, je t’invite à ré-étudier la question : cela 
peut être une question de vie ou de mort.  
Puissions-nous écouter la voix de Dieu nous parler aujourd’hui à travers sa parole et à travers ses 
autres enfants de l’assemblée. 
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10 décembre 

L'heure vient où quiconque vous fera mourir croira rendre un culte à Dieu.  Jean 16 :2  
 

 

Tu as certainement déjà entendu parler de terrorisme. Le mot « terrorisme »  vient du 

mot « terreur » qui signifie « peur ». Le terrorisme est l’ensemble des actes de violence, comme 
les attentats (c’est-à-dire le fait d’essayer de tuer des gens), les prises d’otages, les menaces, 
commis par une personne ou un groupe de personnes pour faire peur à un pays ou un autre 
ensemble de personnes1. Tu peux regarder sur le web avec tes parents une vidéo (voir 2) qui 
donne la définition du terrorisme. Les gens qui sont visés par les attentats sont parfois des 
personnes précises (militaires, policiers ou représentants politiques) mais le plus souvent les 
terroristes tuent des gens au hasard.  Certains terroristes font du mal aux autres au nom de leurs 
religions, d’autres le font à cause de leurs convictions politiques. Souvent, un terroriste tue des 
gens parce qu’il est persuadé que c’est bien. Certains terroristes affirment que c’est Dieu qui les 
pousse à tuer. 
Ce n’est pas ce que dit la Bible. 
Dans le verset d’aujourd’hui, Jésus prévenait qu’il y aurait des terroristes et qu’ils feraient du mal 
aux enfants de Dieu. Pourquoi des gens pensent-ils qu’en tuant quelqu’un, ils adorent Dieu?  
Plusieurs réponses peuvent expliquer cela, mais laisse-moi te donner un élément. L’une des 
raisons qui expliquent la motivation d’un terroriste, c’est qu’il confond sa propre volonté avec 
celle de Dieu. Voici deux versets où Dieu nous met en garde contre cela : 
- Et Dieu dit au méchant: Quoi donc! Tu énumères mes lois, et tu as mon alliance à la bouche, [...] 
Tu t'assieds, et tu parles contre ton frère, tu diffames le fils de ta mère. Voilà ce que tu as fait, et je 
me suis tu. Tu t'es imaginé que je te ressemblais; mais je vais te reprendre, et tout mettre sous tes 
yeux. (Psaume 51 :16, 20, 21) 
- Fils de l'homme, dis au prince de Tyr : Ainsi parle le Seigneur, l'Éternel : ton cœur s'est élevé, et 
tu as dit : je suis Dieu, je suis assis sur le siège de Dieu, au sein des mers ! Toi, tu es homme et non 
Dieu, et tu prends ta volonté pour la volonté de Dieu. (Ezéchiel 28 :2) 
Quand quelqu’un ne fait plus la différence entre sa volonté et celle de Dieu, alors même les 
méchancetés qu’il commet lui paraissent être bénies par Dieu.  
Pour éviter cela, soumettons-nous aux enseignements de Dieu dans sa parole et laissons-le nous 
guider par son Esprit, dans un esprit de prière.  
Et ne soyons pas terrifiés par le terrorisme. Notre Dieu veille, soit que nous échappions aux 
attentats, soit que nous en souffrions. Il est toujours avec nous.  Il connaît la fin des choses avant 
leur commencement. 
 
 

Sébastien REGIS 
 
Sources : 
1 voir définition du Larousse en ligne 
2  www.lumni.fr, Le Professeur Gamberge, "Le terrorisme, c'est quoi ?"  

 

302



 

 

11 décembre 

Ceux qui se confient en l'Eternel sont comme la montagne de Sion: elle ne chancelle point, elle 

est affermie pour toujours. Psaume 125 :1 

 

 

Après mes études, j’ai commencé à travailler en tant qu’enseignant dans un 

établissement secondaire adventiste. Parallèlement, je donnais des cours à l’université et c’est là 
que j’ai rencontré un jeune enseignant-chercheur originaire de la Roumanie, qui avait la double 
nationalité (française et roumaine). Après avoir discuté avec lui durant quelques entretiens, il me 
proposa de travailler sur un sujet de thèse et de préparer un doctorat. Je n’avais jamais imaginé 
qu’un jour j’aurais l’opportunité de préparer un doctorat, mais, après avoir prié, j’acceptai la 
proposition avec un peu de stress. Surtout, je me demandais comment expliquer à cet enseignant-
chercheur que j’étais adventiste du septième jour et que je n’étais disponible ni pour 
l’enseignement, ni pour la recherche pendant le sabbat. Après quelques hésitations, et après avoir 
à nouveau prié, je me décidai à lui présenter ma situation afin d’être totalement honnête avec lui 
et qu’il ne soit pas surpris par mon refus de travailler le samedi.  
C’est alors qu’il me répondit : « Ne t’inquiète pas. Tu sais, pendant les années de la dictature en 
Roumanie, il y avait une dame âgée adventiste qui faisait le ménage chez nous. Ma mère avait 
entièrement confiance en elle et elle savait qu’elle pouvait lui laisser la maison sans avoir de 
problème de vol. ».  
La dictature en Roumanie a été très dure1, et la misère pouvait inciter les plus pauvres comme 
cette femme de ménage, à dérober discrètement quelques objets dans les maisons qu’elle 
nettoyait, pour les revendre et nourrir sa famille. Mais cette dame âgée adventiste est restée 
honnête durant tout le temps où elle a travaillé chez la famille de cet enseignant-chercheur, alors 
qu’il n’était qu’un enfant.  
Je ne connais pas cette dame, je suppose qu’elle est déjà décédée. Mais c’est grâce à son 
témoignage que j’ai pu réaliser ma thèse avec un encadrant qui avait une vision très positive de la 
foi adventiste. J’espère la rencontrer lorsque Jésus reviendra pour lui dire toute ma gratitude. Je 
pense qu’elle n’a jamais imaginé que sa fidélité aux principes du Seigneur dans son travail de 
femme de ménage aurait aidé un jeune adventiste à faire une thèse de doctorat près de vingt ans 
plus tard, en Guadeloupe, à plus de 8000 kilomètres de la Roumanie.  
Si tu marches avec Dieu, tu ne sais pas quelles conséquences tes actions pourront avoir des 
années après, et peut-être à un endroit bien loin de chez toi. Le verset nous dit qu’un enfant de 
Dieu est comme une montagne. Une montagne est visible de loin et ne peut être détruite 
facilement. Marche avec Dieu, et ton témoignage sera comme une montagne qui servira de 
référence et de balise à ceux qui connaissent Dieu et à ceux qui ne le connaissent pas. 
 
 

Sébastien REGIS 
 
Sources : 
1 voir wikipédia: La république socialiste de Roumanie (28 juin 1965 – 22 décembre 1989) 
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12 décembre 

Voici, j'envoie un ange devant toi, pour te protéger en chemin, et pour te faire arriver au lieu que 
j'ai préparé. Exode 23 :20 

 

As-tu déjà visité ou entendu parler de Petite Terre ? Ce sont deux îlets qui se situent à 9 

km au sud-est de la Pointe des Châteaux, en Guadeloupe et à 12 km au sud de la Désirade. 
Les deux îles (Terre de Bas d’une superficie de 117 ha et Terre de Haut sur 31 ha) sont séparées 
par un étroit chenal aux eaux turquoise, d’environ 150 mètres de large. J’avais environ 10 ans 
lorsque mon père nous fit découvrir ces îles, à bord de son canot de pêche, avant que la 
fréquentation touristique n’y soit importante. Aujourd’hui, le nombre quotidien de visiteurs sur 
ces îlets est contrôlé. 
Les Amérindiens vivaient déjà sur Petite Terre avant l’arrivée des Européens. Plusieurs dizaines 
d’habitants y ont vécu jusqu’au milieu du XXe siècle. Un beau phare, construit en 1840, fonctionne 
toujours. Lorsque le phare a été automatisé en 1972, le gardien de phare et sa famille ont quitté 
l’île : c’étaient les derniers habitants (humains) de Petite-Terre. 
Les deux îlets de Petite-Terre1 sont situés au cœur d’une réserve naturelle créée en 1998 et 
comprennent une zone marine de 842 ha.        
Aujourd’hui, la réserve naturelle de Petite-Terre abrite de nombreuses espèces animales : des 
baleines à bosse, des grands dauphins, des requins-citron et d’autres tortues marines mais aussi 
beaucoup d’oiseaux sédentaires ou migrateurs. Parfois, c’est uniquement à Petite Terre que l’on 
trouve certains spécimens, très rares aux Antilles, comme la sterne arctique. 
On y trouve également environ 10 000 (dix mille) iguanes des Petites Antilles (Iguana 
delicatissima). Cela représente le tiers de la population mondiale de cette espèce d’iguane (et en 
fait la plus grande concentration mondiale), qui est menacée par divers dangers, dont 
l’hybridation avec l’iguane commun (Iguana iguana, très fréquent sur l’archipel des Saintes2).  
Petite-Terre est un archipel de deux petites îles mais a une importance capitale pour la faune 
(souvent menacée) des Antilles où, en ce lieu, elle est relativement préservée.  
Tout comme Petite-Terre est une réserve protégée, dominée par son phare qui perce les ténèbres 
dans la nuit et guide les marins, Dieu nous guide dans l’obscurité de ce monde vers le salut qu’Il 
nous a préparé.  
Laisse Dieu te conduire vers le salut éternel manifesté en Jésus-Christ à travers sa parole qui nous 
éclaire et nous indique le chemin à suivre. 
« Car mes yeux ont vu ton salut, salut que tu as préparé devant tous les peuples, lumière pour 
éclairer les nations, et gloire d'Israël, ton peuple. » Luc 2 :30-32 
                                          

 

Olivier REGIS 
Sources : 
1 Voir le site internet officiel www.reservepetiteterre.org et www.petite-terre.com            
2 Cet autre petit archipel, dépendance de la Guadeloupe et habité par 3000 personnes, se trouve à 11 km au Sud des côtes de la 

Basse-Terre. 
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13 décembre 

Moi Jean, votre frère, et qui ai part avec vous à la tribulation et au royaume et à la persévérance 
en Jésus, j'étais dans l'île appelée Patmos, à cause de la parole de Dieu et du témoignage de 
Jésus. Apocalypse 1 :9 
 
 

Connais-tu l’île de la Désirade ? Sais-tu d’où vient son nom ? En novembre 1493, la 2nde 

expédition de Christophe Colomb avait épuisé ses réserves d’eau douce avant de toucher au but. 
Colomb désirait tant voir enfin la terre qu’il baptisa la 1ère terre aperçue « la Desirada » (c’est-à-
dire « la désirée » en espagnol), ce qui a donné en français la Désirade. 
Mais cette île calcaire étant aride, il dut continuer sa route vers la Guadeloupe (pour accoster à 
Capesterre, quelques dizaines de km plus au sud-ouest), afin de pouvoir se ravitailler en eau 
douce. 
La Désirade, c’est une île magnifique de 11 km de long sur 2 km de large, avec de superbes plages, 
un plateau culminant à 273 m au-dessus du niveau de la mer et une population d’environ 1650 
habitants, résidant le long de la côte sud de l’île. La Désirade, au sein de l’arc antillais rappelle une 
autre île, très célèbre sur le plan historique et religieux: celle de Patmos, la plus petite île de 
l’archipel grec du Dodécanèse en mer Egée, au large des côtes de l’actuelle Turquie. 
Les points communs sont nombreux entre Patmos et la Désirade.  
Tout comme la Désirade, l’île de Patmos est assez petite (14 km de long), peu peuplée (environ 
3000 habitants) et son point culminant a environ la même altitude (269 mètres) que celui de 
Désirade. 
Par ailleurs, tout comme la Désirade est alimentée en eau potable (depuis 1991 par une 
canalisation sous-marine) depuis la Grande-Terre (située à une dizaine de km à l’ouest), l’île de 
Patmos est approvisionnée en eau potable depuis l’île de Rhodes. 
La Désirade fut choisie comme lieu d’isolement des lépreux de Guadeloupe dès 1725. Une 
véritable léproserie y fut construite en 1911 et fut fermée en 1954. L’île de la Désirade servit donc 
de lazaret durant plus de deux siècles. 
Quant à Patmos, elle fut choisie au premier siècle de notre ère par les empereurs romains pour 
servir de terre d’exil, une sorte de pénitencier insulaire (un peu comme Alcatraz aux Etats-Unis ou 
encore Robben Island en Afrique du Sud).  
Ce fut à Patmos que l’apôtre Jean, âgé et dernier survivant des douze disciples du Christ, fut exilé 
par l’empereur Domitien vers l’an 95 de notre ère. Cet empereur païen pensait ainsi réduire au 
silence ce disciple extrêmement influent qu’il n’avait pu tuer. Mais il se trompait !  
Jean écrit: « Je fus ravi en esprit au jour du Seigneur, et j'entendis derrière moi une voix   forte, 
comme le son d'une trompette, qui disait: Ce que tu vois, écris-le dans un livre… » 
Apocalypse (ou Révélation) 1 :10-11a 
 
 

               Olivier REGIS 
Sources : 
(Désirade & Patmos): CLG de la Désirade / DVD Archéologie en pays bibliques / Wikipédia 
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14 décembre 

Révélation de Jésus-Christ, que Dieu lui a donnée pour montrer à ses serviteurs les choses qui 
doivent arriver bientôt, et qu'il a fait connaître, par l'envoi de son ange, à son serviteur Jean, 
lequel a attesté la parole de Dieu et le témoignage de Jésus-Christ, tout ce qu'il a vu. 
Apocalypse 1 :1-2 
 
 

Depuis le littoral sud-est, la « montagne » de Désirade rappelle le panorama de la 

montagne de la Table surplombant la ville du Cap, en Afrique du Sud. C’est au large du Cap et de la 
montagne de la Table, sur la petite île (5 km²) de Robben Island (l’île aux phoques), qui servit aussi 
de léproserie (tout comme Désirade), que Nelson Mandela passa 18 de ses 27 années 
d’emprisonnement et ce fut en partie là qu’il y forgea son caractère.     
Nelson Mandela fut emprisonné sur Robben Island de juin 1964 à avril 1982 pour avoir lutté 
contre le régime raciste et ségrégationniste de l’apartheid. Il sortit de prison en février 1990 et 
devint le premier homme Noir président de la république sud-africaine en 1994. 
Lorsque l’empereur romain Domitien exila Jean sur Patmos, il espérait pouvoir limiter l’influence 
du vieil apôtre. L’apôtre Jean aurait pu, de son côté, se morfondre voire désespérer, en attendant 
la mort sur cette île aride. Ce fut pourtant là que Dieu lui révéla les évènements de la fin des 
temps. Ce fut à Patmos que Jean écrivit sa troisième œuvre littéraire et théologique majeure, qui 
constitue d’ailleurs, l’achèvement du livre et des croyances bibliques, l’Apocalypse (littéralement 
en grec ancien, la Révélation). 
Toi aussi, tu peux te sentir seul(e), incompris(e), harcelé(e) ou affaibli(e) par la maladie. C’est 
parfois dans ces moments-là qu’on finit par donner la pleine mesure des talents et des dons que 
Dieu nous a donnés ou met à notre disposition.  
Et si nous n’en avons pas la force, Dieu peut susciter une aide humaine, morale ou médicale. Mais 
Il peut aussi nous remplir d’une force mentale surhumaine pour nous relever. 
D’une terre aride comme Patmos ou la Désirade, le Dieu rédempteur peut susciter par sa parole 
« une source d’eau vive qui jaillit jusque dans la vie éternelle » Jean 4 :14. 
Jésus-Christ a utilisé un vieillard, âgé de plus de 90 ans, prisonnier et exilé à Patmos, l’apôtre Jean, 
pour rédiger l’Apocalypse afin de nous encourager et de nous faire la promesse de la vie 
éternelle :  
« Je connais tes œuvres. Voici, parce que … tu as gardé ma parole, et que tu n'as pas renié mon 
nom, j'ai mis devant toi une porte ouverte, que personne ne peut fermer. » Apocalypse 3 :8 
« Et l'Esprit et l'épouse disent: Viens. Et que celui qui entend dise: Viens.  
Et que celui qui a soif vienne; que celui qui veut, prenne de l'eau de la vie, gratuitement. [ ]…Celui 
qui atteste ces choses dit: Oui, je viens bientôt. Amen! Viens, Seigneur Jésus!  
Que la grâce du Seigneur Jésus soit avec tous! » Apocalypse 22 :17, 20-21 
 
 

          Olivier REGIS 
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15 décembre 

Simon Pierre leur dit: Je vais pêcher. Ils lui dirent: Nous allons aussi avec toi. Ils sortirent et 
montèrent dans une barque, et cette nuit-là ils ne prirent rien. Le matin étant venu, Jésus se 
trouva sur le rivage; mais les disciples ne savaient pas que c'était Jésus.     
Jésus leur dit: Enfants, n'avez-vous rien à manger?  Ils lui répondirent: Non. Il leur dit: Jetez le 
filet du côté droit de la barque, et vous trouverez. Ils le jetèrent donc, et ils ne pouvaient plus le 
retirer, à cause de la grande quantité de poissons. Jean 21 :3-6 
 

En novembre 2011, le prix Goncourt (prix littéraire) fut décerné à Alexis Jenni (professeur 

de SVT/biologie) pour son premier roman, L’Art français de la guerre. Il y traitait des guerres 
françaises de la décolonisation du XXe siècle dont notamment celles d’Indochine et d’Algérie.  
Après plus de sept ans de guerre pour tenter de se maintenir en Indochine, la France fut 
définitivement vaincue le 07 mai 1954 à la bataille de Diên Biên Phu, où les troupes du général 
vietnamien (et vietcong) Giap l’emportèrent sur un corps expéditionnaire français (d’environ 
15 000 hommes) assiégé durant plusieurs semaines. 
C’est également en 1954 que des pêcheurs martiniquais découvrirent un haut fond (aussi appelé 
« sek » en créole), situé à 40 km au Nord-Est de la Martinique et à environ 100 mètres de 
profondeur (entouré d’abysses, c’est-à-dire de fonds marins atteignant 2000 mètres de 
profondeur). 
Ce banc de sable naturel fut baptisé « banc Diên Biên Phu » en raison de l’époque de sa 
découverte concomitante avec la bataille. C’est une zone extrêmement poissonneuse qui se situe 
exactement au milieu de la ligne de partage des eaux territoriales des îles de la Martinique et de la 
Dominique. 
Jésus-Christ est le tacticien par excellence qui, bien qu’étant Prince de paix, surpasse tous les 
spécialistes de "l’art" de la guerre et nous conduira à la victoire. 
C’est aussi un orfèvre de l’art de la pêche (pêche d’hommes et de poissons) ; il connaît les 
meilleurs coins et les bancs poissonneux (au sens propre comme au figuré) où lancer les lignes et 
les filets des actions et intentions de notre existence. Il nous nourrit aussi bien que physiquement 
et spirituellement.  
« Les autres disciples vinrent avec la barque, tirant le filet plein de poissons, car ils n'étaient 
éloignés de terre que d'environ deux cents coudées. Lorsqu'ils furent descendus à terre, ils virent 
là des charbons allumés, du poisson dessus, et du pain.  
Jésus leur dit: Apportez des poissons que vous venez de prendre. Simon Pierre monta dans la 
barque, et tira à terre le filet plein de cent cinquante-trois grands poissons; et quoiqu'il y en eût 
tant, le filet ne se rompit point.»  Jean 21 :8-11 
    

 

        Olivier REGIS 
 

 
Sources : Patrice Roth « Multiples contentieux de basse intensité » in Espaces maritimes, Atlas Caraïbe, Université de 
Caen 
Michel Desse «Perceptions et pratiques territoriales des littoraux de la Caraïbe » in Etudes Caribéennes n° 3 déc. 2005 
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16 décembre 

… grâces soient rendues à Dieu, qui nous donne la victoire par notre Seigneur Jésus-Christ ! 
1 Corinthiens 15 :57 
 

  As-tu déjà pris le temps d’admirer les frégates ? Ces grands oiseaux (pouvant dépasser 

2,40 mètres d’envergure, c’est-à-dire du bout d’une aile à l’autre) de couleur noire, somptueux, 
aiment planer, tournoyer et virevolter bien au-dessus de nos têtes, notamment le long des plages 
et (surtout !) des ports de pêche des Antilles. Les mâles arborent une impressionnante poche 
gulaire (sous la gorge) rouge vif à la saison des amours.        
En réalité, le nom complet de nos frégates est « frégate superbe » ou encore « frégate 
magnifique » (Fregata magnificens), et ces oiseaux sont vraiment superbes ! Ils peuvent planer sur 
des dizaines voire des centaines de km. 
Mais si la Frégate vit et séjourne en Guadeloupe (ainsi qu’en Martinique), où elle « possède » des 
dortoirs dans la mangrove, elle n’y fait pas son nid ! Quand tu admires des frégates, sache qu’elles 
ne résident pas et ne nichent pas non plus sur nos îles. Elles proviennent en fait de colonies 
établissant leurs nids sur l’île de Barbuda (qui compte environ 2500 couples de frégates), au Nord 
de l’île d’Antigua (qui est elle-même au Nord de la Guadeloupe). 
Attention à ne pas confondre l’Etat d’Antigua et Barbuda avec l’île Etat de la Barbade, au Sud-Est 
des Antilles. 
La frégate, magnifique oiseau marin ne plonge jamais dans l’eau pour pêcher, contrairement au 
Pélican par exemple. Elle attrape les poissons nageant en surface ou même les petites tortues sur 
la plage ! La frégate est également grande amatrice des exocets, les fameux poissons-volants. 
 La frégate, oiseau marin, n’est pourtant pas adaptée pour aller dans la mer et si elle venait à y 
plonger ou même simplement à s’y poser, elle serait alors en grande difficulté pour reprendre son 
envol car son plumage est trop perméable et ses pattes, qui sont assez courtes sont en outre peu 
palmées. Cet oiseau doit alors être secouru. 
Il en est de même pour les enfants de Dieu ! Selon le Christ lui-même, dans sa prière rapportée 
dans l’évangile de Jean, ses véritables serviteurs bien qu’étant dans le monde, ne sont pas du 
monde :  
« …ils ne sont pas du monde, comme moi je ne suis pas du monde. Je ne te prie pas de les ôter du 
monde, mais de les préserver du mal. Ils ne sont pas du monde, comme moi je ne suis pas du 
monde.  Sanctifie-les par ta vérité: ta parole est la vérité. » Jean 17 : 14b-17 
Tous les êtres humains, y compris toi et ta famille, ainsi que tous ceux que tu connais, nous 
sommes tous, à un niveau ou un autre, immergés ou immobilisés à la surface des eaux du péché 
comme une frégate aux ailes trempées. Seul Dieu peut nous en délivrer et nous permettre de 
prendre notre envol vers une vie meilleure, vers une vie sanctifiée, pour parvenir à une vie sans 
péché. 

                

 

Olivier REGIS 
 

 

 

308



    

17 décembre 

Mais, comme il est écrit, ce sont des choses que l'œil n'a point vues, que l'oreille n'a point 
entendues, et qui ne sont point montées au cœur de l'homme, des choses que Dieu a préparées 
pour ceux qui l'aiment. 1 Corinthiens 2 :9 

 

  La Guyane, c’est un territoire magnifique adossé à la forêt amazonienne, arrosé par de 

multiples fleuves et rivières et aux côtes bercées par les flots de l’océan Atlantique. 
Si en 2020, le slogan touristique de la Guyane est « Guyane Amazonie, naturellement généreuse », 
en 2010 lorsque mon épouse et moi y avons séjourné, le slogan était « Guyane, personne ne vous 
croira ». Et effectivement, nous y avons vu et vécu des choses incroyables. Croiser de nombreuses 
personnes (à pied, en motocycle ou en voiture) avec leurs cages à oiseaux « picolettes » (des 
oiseaux au chant mélodieux pour lesquels on organise des compétitions de chant aviaire), c’est 
déjà inhabituel. Que de jeunes Saramaca (ethnie descendant d’esclaves marrons) nous proposent 
un gigot de tapir (ce grand herbivore étant pourtant une espèce protégée) au bord de la route, 
c’était assez inattendu (nous avons bien sûr décliné l’offre). Qu’en route vers Saint-Laurent et le 
grand fleuve Maroni, nous ayons croisé la route d’un groupe de travailleurs clandestins brésiliens 
(probablement des orpailleurs), ce n’était pas non plus au programme. 
Et le fait que nous ayons manqué d’écraser un petit caïman, non loin de Sinnamary, c’était tout 
simplement incroyable ! Récemment, c’est un jaguar qui s’est fait renverser par un véhicule sur la 
route ; tu as peut-être vu (ou verras) les images sur les réseaux sociaux. 
Il y a quelque chose d’émouvant à contempler les ruines du camp de la transportation (le bagne) 
de Saint-Laurent du Maroni ou à apercevoir l’archipel des îles du salut, au large de Kourou… 
Quelque chose de poignant à croiser le chemin des descendants Boni (autre ethnie Bushinengue 
ou descendante d’esclaves marrons), à contempler les grandes pirogues qui relient les deux rives 
surinamienne et guyanaise du Maroni, territoire qui nous rappelle tant l’Afrique subsaharienne… 
Ou de surprenant lorsque, du côté de Cacao, vous pouvez voir les Hmong ayant fui le Laos en Asie 
et arrivés en Guyane. 
Enfin les différentes tribus amérindiennes, premiers habitants de la Guyane et dont certains de 
leurs ancêtres avaient peuplé les îles des Antilles il y a plusieurs siècles. 
Malheureusement, la Guyane, mosaïque ou creuset de peuples [dont nombre de Saint-Luciens, de 
« Georgetowniens » (Guyana), de Guadeloupéens et Martiniquais et d’Haïtiens] et véritable terre 
d’opportunités est aussi gangrénée par la violence. Mais Dieu nous promet dans Apocalypse 21 
une terre plus surprenante que la Guyane, où il n’y aura ni pleurs, ni cri, ni douleur et où la mort 
ne sera plus. Un nouveau jardin d’Eden aux portes d’une cité d’or. 
« Mais maintenant ils en désirent une meilleure, c'est-à-dire une céleste. C'est pourquoi Dieu n'a 
pas honte d'être appelé leur Dieu, car il leur a préparé une cité.» Hébreux 11 :16   
          

Olivier REGIS 
 
 

Crédit photo : JL G de pixabay 
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18 décembre 

Ceux qui auront été intelligents brilleront comme la splendeur du ciel, et ceux qui auront 
enseigné la justice à la multitude brilleront comme les étoiles, à toujours et à perpétuité. 
Daniel 12 :3 
Oui, tu fais briller ma lumière; L'Éternel, mon Dieu, éclaire mes ténèbres. Psaumes 18 :28 
 

As-tu remarqué que dans les reportages télévisés sur la savane des pays d’Afrique 

subsaharienne (au sud du Sahara), on y voit souvent que la chaleur du jour semble rendre flou 
tout ce qui se trouve au niveau du sol.  
Chez nous aussi, en Guadeloupe, en Guyane, en Martinique, en Haïti ou à Saint-Martin, lorsqu’il 
fait chaud, une vapeur semble s’échapper du sol (prairie, savane ou route bitumée) pour rendre 
flou ce qui se trouve à une certaine distance sous notre regard. 
Autre chose, t’es-tu déjà demandé pourquoi les lumières des lampadaires paraissent tout à fait 
normales jusqu’à quelques centaines de mètres puis se mettent à scintiller comme des étoiles dès 
qu’on s’en éloigne de quelques kms. 
Tu le sais peut-être déjà, mais qu’il s’agisse du clignotement des lumières de la ville ou des 
lampadaires situés au loin, du scintillement des étoiles et des objets au ras du sol semblant bouger 
et se déformer comme dans une vapeur floue sous l’effet de la chaleur du jour, tout cela est dû 
aux turbulences atmosphériques, aux courants d’air chaud et à l’agitation thermique.  
Ainsi, la lumière émise par un corps traverse l’atmosphère ou l’air ambiant (et est donc 
légèrement détournée par les éléments ambiants au cours de son parcours, ce qui provoque le 
clignotement) avant d’arriver jusqu’à la rétine de l’œil.  
Pour faire court (sans jeu de mots), plus la distance est importante ou plus la chaleur est grande, 
plus la lumière est perturbée par l’air sur son trajet, provoquant ainsi le scintillement. 
Il en est de même pour l’espérance et la Parole que Dieu nous donne.  
La lumière divine brille bel et bien mais elle peut être altérée, à nos yeux, par les difficultés 
ambiantes qui déforment l’ampleur du problème ou la solution à apporter. 
On peut alors croire qu’on ne verra jamais la lumière au bout du tunnel de nos difficultés mais la 
source de lumière est bel et bien continue, en dépit des apparences, et elle finit toujours par nous 
atteindre ! Que Dieu fasse briller, à tes yeux, sa gloire jusqu’à son retour. 
« Dieu des armées, relève-nous! Fais briller ta face, et nous serons sauvés! » 
Psaumes 80 :7 
« Car Dieu, qui a dit: "La lumière brillera du sein des ténèbres!" a fait briller la lumière dans nos 
cœurs pour faire resplendir la connaissance… » 2 Corinthiens 4 :6 
Aujourd’hui, puisse Dieu faire qu’un sourire radieux illumine ton visage et brille sur ta face ! 
    

Olivier REGIS 
 
N.B : Pour aller plus loin, certains phénomènes physiques sont expliqués, entre autres sites web, sur celui de l’Union des 
Professeurs de Physique et de Chimie (UDPPC) www.udppc.asso.fr 
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19 décembre 

Fortifie-toi seulement et aie bon courage, en agissant fidèlement selon toute la loi que Moïse, mon 
serviteur, t'a prescrite ; ne t'en détourne ni à droite ni à gauche, afin de réussir dans tout ce que 
tu entreprendras. Josué 1 :7 
 
 

En lisant les différentes méditations de ce livre, tu as certainement remarqué que plusieurs 

auteurs ont parlé des smartphones. Ils ne sont pas obsédés par les smartphones, mais ils sont 
inquiets de voir les conséquences de son utilisation abusive. Cela ne concerne pas seulement les 
enfants et les adolescents. Beaucoup d’adultes ne savent pas maîtriser le temps passé devant un 
smartphone. Une personne m’a raconté qu’elle était au restaurant et qu’elle observait les autres 
clients. Une famille a retenu son attention. Le père, la mère et les enfants étaient réunis pour 
manger. On aurait pu s’attendre à voir des sourires, entendre des discussions et des éclats de rire 
lors de ce repas. Mais rien de tout cela : chaque membre de la famille était absorbé par son 
téléphone et même s’ils étaient physiquement réunis, aucun d’entre eux ne partageait ce moment 
avec l’autre. Comme c’est triste ! Manger ensemble devrait être un moment de partage et là, ce 
n’était qu’un simple temps de consommation d’écran et de nourriture. L’usage sans modération des 
écrans a des conséquences terribles sur l'équilibre de la famille. Mais il ne s’agit pas de jeter son 
téléphone à la poubelle (même si certaines personnes l’on fait et vont beaucoup mieux). 
J’aimerais te donner une piste pour mieux gérer ton portable, surtout lorsque tu es dans un moment 
de partage familial ou spirituel, ou tout simplement lorsque tu as besoin de rester concentré. Lors 
d’un documentaire sur les téléphones portables1, un scientifique a indiqué que pour ne pas être 
dérangé et absorbé par son portable, il faut simplement désactiver les notifications. Il existe 
plusieurs applications qui permettent de désactiver les notifications, sonneries, alertes des autres 
applications, surtout les notifications des réseaux sociaux. Cela permet de ne pas être dérangé 
toutes les minutes chaque fois qu’un contact envoie un message. « Mais si c’est un message 
important ? » me diras-tu ? Eh bien, à moins que tu ne sois policier, médecin ou pompier, les 
notifications que tu reçois ne sont presque jamais des urgences. Et puis imagine que tu sois à l’église 
en train d’adorer le Seigneur et de méditer sur sa Parole. Tu reçois une notification. Est-ce vraiment 
une urgence ? Si la personne qui t’a envoyé ce message court un grave danger, la meilleure chose à 
faire est de prier le Seigneur car il est tout-puissant et il connaît la fin des choses avant leur 
commencement. Le texte d’aujourd’hui nous invite à ne pas nous détourner de la Parole de Dieu. 
Alors veux-tu désactiver les notifications et mettre ton téléphone sur vibreur pour ne pas te 
détourner de la Parole ? 
 
 

Sébastien REGIS 
 
Source : 
1 Envoyé Spécial France 2 (10/09/2020) « Ma vie sans portable » 
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20 décembre 

Dites simplement « oui » si c’est oui, « non » si c’est non. Tous les serments qu’on y ajoute viennent 
du diable.  Matthieu 5 :37 (Semeur) 
 
 

Tu connais certainement le jeu du ni oui, ni non. On te pose des questions et tu ne dois 

jamais répondre par oui ou par non, sinon tu perds. Mais il y a des personnes qui elles, ne savent 
jamais dire non. J’ai connu dans mon travail deux personnes comme cela. Le premier ne disait jamais 
non quand on lui proposait quelque chose et il a fini par se retrouver en difficulté pour assurer tout 
ce qu’il devait faire. Le deuxième était à un haut poste de responsabilité et il promettait des choses 
à tout le monde. Le problème c’est que parfois les demandes étaient contradictoires, et cela a 
entraîné de grosses tensions dans le travail. Il semblerait que les personnes qui ne disent jamais 
« non » soient des personnes qui aient peur d’être rejetées par les autres. C’est un problème qui 
remonterait à leur enfance. 
Certaines personnes pensent qu’un chrétien ne devrait pas dire « non ». Attention : nous ne parlons 
pas de proposition malhonnête: voler, faire du mal aux autres ou à soi-même sont des propositions 
qu’il faut refuser. Nous parlons ici de certaines personnes qui pensent qu’un chrétien ne devrait pas 
dire « non » lorsqu’on lui demande un service. Pourtant la Bible ne dit pas cela. Lorsque l’ancien 
démoniaque de Gadara a été guéri par Jésus, il a demandé à Jésus de rester avec lui. Pourtant Jésus 
lui a dit « non » (voir Marc 5 : 18-19). Il avait un autre plan pour lui. Un jour, lorsque les disciples 
étaient en train de travailler pour aider les autres, Jésus a dit « non » au travail (voir Marc 6:30-32). 
Par exemple si un père de famille fait tellement de choses « spirituelles » qu’il n’a plus le temps de 
passer du temps avec sa femme, avec ses enfants, il ne fait pas ce que la Bible dit. La Bible dit : « Si 
quelqu'un n'a pas soin des siens, et principalement de ceux de sa famille, il a renié la foi, et il est 
pire qu'un infidèle. » 1 Timothée 5:8. 
Il faut donc avoir des priorités et dire « non » à certaines choses pour dire « oui » à l’essentiel. Jésus 
nous invite à réfléchir aussi à nos moyens et à nos ressources avant de dire « oui » ou de dire « non » 
à un projet ou à une proposition (voir Luc 14:28-30). Un pasteur chrétien propose, au lieu de se 
demander "est-ce que je peux le faire ?", de se demander  plutôt "est-ce que je dois le faire, si je 
prends en compte ma famille, ma santé, et mes priorités?"1. Sans être capricieux, même en tant 
qu’enfant ou adolescent, tu peux dire « non » si c’est pour rester sur ce qui est l’essentiel. 
 
 

Sébastien REGIS 
 
Source : 
1 Éric Célérier, Savoir dire non pour mieux dire oui! https://www.topchretien.com/ 
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21 décembre 

Je répondis : Ah ! Seigneur Éternel ! Voici, je ne sais point parler, car je suis un enfant. Et l'Éternel 
me dit : Ne dis pas : Je suis un enfant. Car tu iras vers tous ceux auprès de qui je t'enverrai, et tu 
diras tout ce que je t'ordonnerai. Ne les crains point, car je suis avec toi pour te délivrer, dit 
l'Éternel. Jérémie 1 :7,8 
 
 

Hier nous avons vu qu’un chrétien n’est pas quelqu’un qui dit oui à tout ce qu’on lui 

demande. On pourrait dire qu’un chrétien n’est pas un « béni-oui-oui », ni la serpillère de qui que 

ce soit. Mais cela ne veut pas dire qu’il faut dire non à tout ce que l’on te propose. Sinon tu risques 

de passer à côté d’occasions de découvrir de nouveaux talents insoupçonnés, de faire de belles 

rencontres ou encore d’avoir de belles opportunités. Tout est une question d’équilibre et de relation. 

C’est une question d’équilibre car face à une demande ou une proposition, il faut prendre le temps 

de voir les avantages et les inconvénients : « Celui qui réfléchit sur les choses trouve le bonheur [...] 

» Proverbe 16 :20. C’est aussi une question de relation car si tu marches avec Dieu, il te guidera dans 

tes choix pour les questions les plus simples comme pour les questions les plus difficiles: « Quel est 

l'homme qui craint l'Éternel ? L'Éternel lui montre la voie qu'il doit choisir. » Psaumes 25 :12 

Sais-tu que beaucoup de personnes que Dieu a appelées à son service ont commencé par lui dire : 

« non » ? Moïse a expliqué qu’il ne savait pas parler, Gédéon a dit qu’il était un moins que rien et 

Jérémie a dit qu’il n’était qu’un enfant. Mais Dieu ne s’est pas vexé de leurs refus, et il ne leur a pas 

tourné le dos. Dieu a été patient. Il les a écoutés et les a rassurés. Il a discuté avec eux. Et finalement, 

ils ont accepté la mission que Dieu leur proposait. Parfois tu as peur de monter sur la chaire pour 

présenter un poème ou un chant, ou alors tu ne voudrais pas participer à un programme parce que 

tu penses que tu vas t’ennuyer. Mais avant de dire « non », si tu aimes Dieu, demande-lui son avis. 

Certainement il te répondra d’une manière ou d’une autre. Et si Dieu t’appelle à une mission, il 

attendra que tu sois prêt car il te connaît et il sait où et quand il faut commencer. En tout cas, il est 

patient et il t’attend. 

Quand je suis face à un problème ou une question qui me perturbe, je demande au Seigneur de me 

donner un texte de sa parole pour savoir comment agir ou penser. Et, crois-moi, il me rappelle 

toujours un passage adapté à la situation. Mais j’ai bien dit que Dieu me rappelle un texte, puisque 

j’essaye de lire sa parole régulièrement. Apprends à connaître Dieu, et il te guidera. 

 
 

Sébastien REGIS 
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22 décembre 

Le Seigneur lui dit alors : Vous pharisiens, vous nettoyez soigneusement l’extérieur de vos coupes 
et de vos plats, mais à l’intérieur, vous êtes remplis du désir de voler et pleins de méchanceté. Luc 
11 :39 (Semeur) 
 
 

Qu’est-ce qu’un hypocrite ? On pourrait dire qu’un hypocrite est un menteur, qui dit ou fait 

des choses sans être sincère. Dans Matthieu 22 :15-19, Jésus dit que les pharisiens sont des 
hypocrites. D'après ce texte, on peut dire que l'hypocrisie est la méchanceté déguisée sous le 
manteau de la bonté et de la vertu, dans le but de tromper et de détruire l'autre. Un hypocrite est 
comme un prédateur qui utilise un camouflage ou un leurre pour attraper sa proie. Jésus ne peut 
donc supporter l'hypocrisie car elle est l'essence même du péché et s'appuie sur le mensonge. Dans 
Jean 8:4, il a d'ailleurs indiqué que le diable était le premier des hypocrites car il est le père du 
mensonge. 
Si tu n'aimes pas l'hypocrisie c'est une bonne chose car cela signifie que tu n'aimes pas le mensonge. 
Mais il faut se rappeler que nous avons tous à lutter contre nos mauvaises tendances et nous 
pouvons tous, jeunes et moins jeunes, mentir d’une manière ou d’une autre. On dit souvent que la 
jeunesse aime la franchise et ne supporte pas l'hypocrisie. 
Qu'est-ce que la franchise? 
D'après le dictionnaire une personne franche est une personne qui parle et agit ouvertement, sans 
dissimulation, comme elle pense. Dieu nous invite à être honnêtes mais est-ce qu’il voudrait que 
nous disions tout ce qui nous passe par la tête, sous prétexte que nous voulons être francs ? Agir 
ainsi c’est plutôt être impulsif. Il y a des gens qui disent : « Je ne veux pas être hypocrite alors je ne 
lui dis pas bonjour parce que ça ne va pas entre nous. » 
Je t’invite à lire ce que dit Jésus dans Matthieu 5:46-48. As-tu remarqué ce que Jésus déclare dans 
le verset 47: « Et si vous saluez seulement vos frères, que faites-vous d'extraordinaire ? Les païens 
aussi n'agissent-ils pas de même ? » 
Jésus ne nous conseille pas de devenir hypocrite, non, mais il voudrait que nous allions plus loin que 
la franchise pour atteindre...l’amour. 
Aimer ne veut pas dire accepter les méchancetés des autres et leur dire de nous faire encore plus 
mal, mais c’est faire et dire du bien, même si on a mal. Penons un cas pratique : tu es en face de 
quelqu’un qui t’a fait du mal. Tu as trois solutions : 
1) tu lui dis « Je t’aime » mais tu la détestes, c’est être hypocrite 
2) tu l’ignores ou tu lui dis : « Je te hais ! », tu es franc et ça s’arrête là 
3) tu lui dis : « je t’aime quand même » car ton cœur saigne mais tu veux aider cette personne 
Seigneur aide-nous à faire le bon choix et soutiens-nous ! 
 
 

Sébastien REGIS 
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23 décembre 

Jésus l’ayant regardé, l’aima…  Marc 10 :21 
 

J’assistais aux funérailles catholiques, d’une connaissance. Je trouvai le prêtre très singulier. 

Déjà son homélie était en créole mais elle était un vrai sermon. Il l’illustra par un fait divers. Un SDF 
en sa présence, demanda une pièce à un passant. Ce dernier le regard méprisant, l’invectiva, le 
traitant de chien, de drogué et poursuivit son chemin sans aucune compassion.  
Le prête fit remarquer à l’assistance que certains soi-disant chrétiens étaient à l’image de ce passant. 
Ils viennent, sans état d’âme participer à l’eucharistie. Pourtant, leur regard sur le miséreux est 
indifférent, méprisant et sans compassion. 
En l‘écoutant, deux pensées me vinrent à l’esprit : « Le scandale, c’est le regard sans amour que l’on 
jette sur l’autre » et « Aimer, c’est regarder l’autre avec les yeux de Jésus ». 
Un jeune homme riche et de bonne moralité, vint voir Jésus. Il lui présenta sa préoccupation 
existentielle. « Que dois-je faire pour avoir la vie éternelle ? ». L’évangéliste Marc dit : « Mais Jésus 
l’ayant regardé l’aima ». 
Selon le Petit Robert, « le regard : c’est l’expression des yeux quant aux sentiments, aux passions et 
aux états d’âme, que celui qui regarde laisse paraitre ». 
Le regard est un langage, il tisse la communication. Ici, existe une concentration intense d’émotions 
et de sentiments.  
Dans son ouvrage « le petit prince », Saint Exupéry fait dire au renard : « L’essentiel pour les yeux 
est invisible, on ne voit vraiment qu’avec le cœur ». 
C’est bien des yeux de l’être intérieur, dont il est question et pas du seul organe de la vue. 
Le regard de Jésus n’a jamais été le regard du basilic. Cet animal mythologique, pouvait tuer du 
regard. Non, dans le regard de Jésus se mélange empathie, pardon, amitié, valorisation, respect, 
accueil… et compassion. 
La compassion s’inscrit dans une démarche où l’on désire le bonheur de l’autre. Dans notre regard, 
il doit y lire que nous sommes conscients de son vécu. Notre compassion doit lui être 
inconditionnelle. 
Regarder avec les yeux de Jésus, c’est pouvoir plonger ton regard dans la vie de l’autre. Ne point 
t’arrêter sur les choses laides et répulsives. S’arrêter en priorité, sur les choses belles et de les mettre 
en lumière. 
Dans la parabole « le bon samaritain », le sacrificateur et le lévite, ont détourné leur regard sur 
l’inconnu laissé pour mort. Le samaritain l’ayant vu, s’arrêta. Il porta sur ce blessé un regard rempli 
de compassion. 
Ici il y a un problème, c’est un profane qui donne une leçon d’amour, aux serviteurs de Dieu. Parmi 
les trois passants, lui seul est porteur du regard de Jésus. 
Ton regard est-il celui de Jésus lorsque tu regardes l’autre, quel que soit l’autre ? 
Si ce n’est pas le cas, murmure cette prière : Seigneur Jésus, aide-moi à regarder l’autre, avec tes 
yeux.  
 
 

Jean-Claude BALTIMORE 
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24 décembre 

Et soudain il se joignit à l'ange une multitude de l'armée céleste, louant Dieu et disant: Gloire à 
Dieu dans les lieux très hauts, Et paix sur la terre parmi les hommes qu'il agrée ! Luc 2 :13-14 
 
 

 Tu as sans doute entendu parler de la Première Guerre mondiale, qu’on appelle aussi la « 

Grande Guerre », qui a duré près de 4 ans ½, entre juillet 1914 et novembre 1918et qui coûta la vie 
à plus de 10 millions de personnes au cours des combats. 
Au début de cette guerre, les Français et les Britanniques étaient alliés aux Russes face aux 
Allemands et aux Autrichiens qui eux, étaient alliés aux Turcs. A la fin de décembre 1914, une partie 
du Nord (dont la ville de Lille) et de l’Est de la France vivait sous occupation allemande et les 
adversaires se faisaient face dans des tranchées.  
La nuit du 24 au 25 décembre 1914, en plusieurs points de la ligne de front, des  soldats allemands 
et des soldats britanniques (dont les Ecossais) ainsi que des soldats français fraternisèrent. 
Autrement dit, au lieu de se tirer dessus comme ils le faisaient habituellement, ils se mirent à 
entonner à tour de rôle, depuis leurs tranchées, des cantiques de noël, à échanger des cadeaux ou 
des vivres. Un ténor allemand chanta pour ses compatriotes puis pour les troupes écossaises de la 
tranchée adverse qui l’avaient reconnu et applaudi. 
 En plusieurs endroits, ils improvisèrent une trêve pour enterrer les cadavres des deux camps. Non 
loin de la frontière franco-belge, il y eut même un match de football, le 25 décembre 1914, entre 
soldats ennemis (match remporté par les Allemands car il y avait parmi leurs soldats deux joueurs 
du Bayern de Munich). 
Ailleurs, une messe œcuménique de noël commune aux belligérants (c’est-à-dire les soldats des 
deux camps ennemis) fut même célébrée dans le « no man’s land », entre les tranchées ennemies. 
Il y eut également une photo de groupe prise avec soldats allemands et soldats alliés réunis.  
Enfin, par endroits, des soldats allemands vinrent se réfugier dans les tranchées franco-britanniques 
pour échapper aux bombardements des alliés… et inversement, des soldats alliés allèrent se réfugier 
dans les tranchées germaniques. Tout cela est attesté historiquement ! 
Un très beau film, sorti en 2005 et intitulé « Joyeux Noël », relate cette histoire véridique. 
Mieux que cette trêve et les fraternisations entre soldats adverses qui eurent lieu en décembre 1914 
(et en janvier 1915), le Seigneur nous propose d’espérer en lui car un jour, il mettra fin à la guerre (il 
le dit dans les livres d’Esaïe et de l’Apocalypse), à la souffrance et à la mort. 
En attendant, « Recherchez la paix avec tous, et la sanctification, sans laquelle personne ne verra le 
Seigneur. » Hébreux 12 :14 
 
 

         Olivier REGIS 
Sources :  
* Sites internet dédiés / * Film « Joyeux Noël » de Christian CARON en 2005 / * Yves BUFFETAUT, Batailles de Flandres et d’Artois 
1914-1918, « L’incroyable Noël de 1914 » paru en 1992 
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25 décembre 

« Jésus étant né à Bethléem en Judée, au temps du roi Hérode, voici des mages d'Orient arrivèrent 
à Jérusalem, et dirent: Où est le roi des Juifs qui vient de naître? Car nous avons vu son étoile en 
Orient, et nous sommes venus pour l'adorer » Matthieu 2 vv.1-2 
 

 

Tu connais sans doute l’épisode des visites rendues par les bergers et les rois mages à l’enfant Jésus 

dans la crèche, c’est-à-dire une étable, à Bethléem.  Mais que dit vraiment la Bible ? Les 
« trois rois mages » y sont en fait mentionnés comme étant des mages d’Orient. Rien n’indique qu’ils 
étaient rois et leur nombre n’est pas précisé. 
Le mythe des trois rois mages (dénommés par la tradition Gaspar, Melchior et Balthazar) est plus 
tardif et remonterait en fait à un manuscrit datant du  VIème siècle de notre ère (Excerpta latina 
Barbari, qui selon certaines sources serait en fait une traduction latine plus tardive d’un original 
grec)1.  
Plus étonnant, la Bible indique que les mages n’ont peut-être jamais mis les pieds dans la crèche (ou 
l’étable) mais que Marie et Joseph avaient quitté cet endroit malodorant, de la première ou du moins 
des premières nuits, pour une véritable maison ou à défaut un lieu plus adapté à un bébé.  
Seuls deux des quatre évangélistes, en l’occurrence Matthieu et Luc, mentionnent la naissance et 
l’enfance ainsi que la généalogie du Christ : 
 « Ils (les mages) entrèrent dans la maison, virent le petit enfant avec Marie, sa mère, se 
prosternèrent et l'adorèrent; ils ouvrirent ensuite leurs trésors, et lui offrirent en présent de l'or, de 
l'encens et de la myrrhe. »  Matthieu 2 :11 
En fait, la crèche a bel et bien existé mais ce furent uniquement les bergers (en tout cas ce sont les 
seuls visiteurs humains qui sont explicitement mentionnés dans l’étable) qui y allèrent pour voir le 
divin enfant. « Lorsque les anges les eurent quittés pour retourner au ciel, les bergers se dirent les 
uns aux autres: Allons jusqu'à Bethléem, et voyons ce qui est arrivé, ce que le Seigneur nous a fait 
connaître. Ils y allèrent en hâte, et ils trouvèrent Marie et Joseph, et le petit enfant couché dans la 
crèche. » Luc 2 :15-16 
Autre précision, la naissance de Jésus n’eut certainement pas lieu en période hivernale, et sûrement 
pas un 25 décembre (car les bergers ne sortaient pas leurs troupeaux durant les froides nuits en 
cette période de l’année en Palestine), ancienne date du solstice d’hiver. 
Nous te souhaitons de passer d’excellentes fêtes de fin d’année et/ou de nouvel an ! Et surtout, 
étudie ta Bible pour distinguer le vrai du faux, et faire la distinction entre le véritable récit biblique 
et la tradition humaine. Que Dieu te garde et te bénisse. 
 
 

         Olivier REGIS 
Sources : 
1 Excerpta Latina Barbari cité par Vladimir Polanco in Priorités, décembre 2011, p. 9 / site internet www.lexilogos.com  /  article « rois 

mages » sur wikipédia en français 
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26 décembre 

Délivre ceux qu'on traîne à la mort, ceux qu'on va égorger, sauve-les ! Si tu dis : Ah ! Nous ne 
savions pas !... Celui qui pèse les cœurs ne le voit-il pas ? Celui qui veille sur ton âme ne le 
connaît-il pas ? Et ne rendra-t-il pas à chacun selon ses œuvres ? Proverbes 24 :11-12 
 
 

Les requins blancs font peur (bien qu’il n’y en ait pas dans les eaux chaudes des Antilles et 

de la Guyane) à cause de certains films qui leur ont donné mauvaise réputation et aussi, il est vrai, 
à cause de quelques attaques parfois mortelles contre des surfeurs (qu’ils confondent avec des 
phoques à cause de la couleur de leur planche). Mais le requin blanc a disparu des eaux au large 
de la ville du Cap en Afrique du Sud, et on commence à s’inquiéter de la prolifération des phoques 
dans cette région. Certaines araignées font peur car elles ne sont pas toujours très belles et 
certaines sont dangereuses. Pourtant, à une époque, sur l’île de Madagascar, on avait tellement 
prélevé d’araignées tisseuses de soie (pour utiliser la soie comme fil de couture) que cette année-
là, il y a eu  une prolifération de moustiques et une importante épidémie de paludisme, une 
maladie transmise par les moustiques. Dans les pays tempérés, les renards sont considérés 
comme des animaux rusés et voleurs, dérobant un grand nombre de poules. Pourtant ils mangent 
surtout des rongeurs et aident à diminuer la quantité de rats. On a peur ou on n’aime pas ce qui 
est différent. Si dans ta classe, il y a un élève qu’on maltraite parce qu’il est différent, ne participe 
pas à ce harcèlement. Tu peux prendre la parole pour prendre sa défense ou demander à un 
adulte de venir pour faire cesser cela. Si tu es victime de harcèlement, le passage d’aujourd’hui te 
dit que Dieu voit tes souffrances et qu’il n’est pas indifférent. 
 
Il aime tous les enfants et les ados. Il aime aussi les renards. 
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27 décembre 

Et celui qui était assis sur le trône dit : Voici, je fais toutes choses nouvelles. Et il dit : Écris ; car 
ces paroles sont certaines et véritables. Apocalypse 21 :5 
 
 

Dans beaucoup de religions, les années qui passent sont considérées comme des cycles 

c’est-à-dire que ce sont des saisons et des phénomènes qui reviennent sans arrêt dans un ordre 
constant. Et souvent dans ces religions, la vie est aussi considérée comme un éternel 
recommencement. Comme si les choses ne changeront jamais quoique l’on fasse. Nous sommes à 
la fin de l’année et une nouvelle année arrive. Tu te dis peut-être que rien ne changera et que de 
toute façon, ce n’est pas la peine d’essayer quoi que ce soit puisque cela ne servira à rien. Mais 
laisse-moi te rappeler aujourd’hui que la vie telle que nous la connaissons va bientôt prendre fin. 
Tu as entendu parler de changement climatique, d’épuisement des ressources, de crise sanitaire 
mondiale ou encore d’instabilité politique. Mais ce n’est pas de ces choses que nous parlons ici. 
Nous parlons d’un jour, certainement plus proche que nous le pensons, où Dieu viendra et 
reprendra le contrôle de la planète Terre. Il ne faut pas avoir peur de ce jour, car ce sera un jour de 
joie pour tous ceux qui aiment Dieu.  Ce qu’il faut faire, c’est se préparer pour ce jour spécial. Et la 
préparation pour ce jour spécial consiste à accepter Jésus dans ton cœur et à le laisser diriger ta 
vie : « Celui qui a le Fils a la vie ; celui qui n'a pas le Fils de Dieu n'a pas la vie. » (1 jean 5 :12). Si 
Jésus vit avec toi et en toi, que tu t’en rendes compte ou pas, il y aura des changements dans ta 
vie. Cela ne veut pas dire que tout sera rose car tant que Jésus ne sera pas revenu, tous ceux qui 
choisissent de vivre avec lui auront des difficultés : « Souvenez-vous de la parole que je vous ai dite 
: Le serviteur n'est pas plus grand que son maître. S'ils m'ont persécuté, ils vous persécuteront aussi 
; s'ils ont gardé ma parole, ils garderont aussi la vôtre. » Jean 15 :20 
Tu vis peut-être des choses difficiles en ce moment où tu as vécu des choses tristes durant l’année 
écoulée. Mais quand Jésus reviendra, nous aurons des vacances éternelles ! Et imagine tout ce que 
l’on pourra faire : jouer avec des animaux comme des lions ou des baleines, découvrir des planètes 
inconnues, parler face à face avec Jésus, le prendre dans nos bras, écouter ses explications sur 
tout ce que nous ne comprenons pas actuellement. La vie n’est pas un éternel recommencement. 
Le texte d’aujourd’hui nous dit que Dieu a promis de tout changer. Accroche-toi à cette promesse 
quand les choses sont difficiles et quand tout va bien. Accroche-toi car Dieu tient toujours ses 
promesses. 
 
 

Sébastien REGIS 
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28 décembre 

Quand tu pries, entre dans ta chambre, ferme ta porte, et prie ton Père qui est là dans le lieu 
secret ; et ton Père, qui voit dans le secret, te le rendra. Matthieu: 6 :6 

 
 

Très jeune, encore en classes primaires et élémentaires, j’étais un bagarreur invétéré. À 

chaque sortie d’école, je participai malgré moi, à une bagarre. Il suffisait d’un mot déplacé, d’un 
regard décalé ou d’un geste un peu osé, et j’allongeais une gauche, suivie d’une droite. J’étais un 
gentil garçon le sabbat à l’église, mais un valeureux guerrier en semaine. Cette situation créait un 
grand conflit intérieur, et je priais sans relâche en demandant à Dieu son aide. Mais, j’avais parfois 
le sentiment que plus je priais et mieux je me battais. 
Quelques années plus tard, je me retrouvais à l’université. J’entamais des études en théologie. Un 
étudiant, je ne sais pour quelle raison, d’un regard décalé, m’a dit un mot mal placé. Mes doigts, à 
mon insu, se sont refermés ; je l’ai regardé ; un copain à mes côtés m’a dit : « Ésaïe, fonce ! Je fonce 
avec toi ! » Je lui ai dit : « Non ! Laisse tomber ! » 
Je me suis précipitamment rendu dans ma chambre. À genoux dans ma chambre, je priais et 
versais de chaudes larmes. J’ai remercié Dieu d’avoir transformé le bagarreur de j’étais, en un 
homme de paix. Je n’ai pas compris comment, ni réalisé à quel moment, Dieu avait modelé mon 
caractère, façonné ma vie et transformé mon cœur. Je me suis dit que : « la prière, ça marche ! » 
Aujourd’hui, je ne suis plus un bagarreur, mais je me bats pour rester fidèle à Dieu ; je ne suis plus 
un bagarreur, mais je me bats pour que moi et ma maison nous servions l’Eternel ; je ne suis plus 
un bagarreur, en effet, mais je me bats pour que la jeunesse fasse l’expérience du salut en Jésus-
Christ. 
Non, je ne suis plus un bagarreur car mon Père qui est dans les cieux, a entendu les prières que je 
lui adressais et il a changé mon cœur de pierre en cœur d’amour pour mon prochain. 
Tu peux, toi aussi, si tu le désires, faire la même expérience de la transformation de ton cœur, en 
faisant appel au Seigneur par la prière. 
 
 

Esaïe AUGUSTE  
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29 décembre 

Si quelqu'un est en Christ, il est une nouvelle créature. Les choses anciennes sont passées ; voici, 
toutes choses sont devenues nouvelles. 2 Corinthiens 5 :17 
 

Les enfants, les adolescents, les adultes et les personnes âgées : tout le monde a besoin 

d’être guéri et transformé par le Seigneur. Sais-tu que cette transformation doit se faire à différents 
niveaux ? 
En fait, on peut dire que cette transformation se fait au moins à 3 niveaux. C’est ce que nous 
verrons en lisant Ezéchiel 36 :25-27. Voici les 3 niveaux de transformation : 
1) Dieu veut nous pardonner et nous délivrer de nos péchés mais aussi de nos faux dieux. « Je 
répandrai sur vous une eau pure, et vous serez purifiés ; je vous purifierai de toutes vos souillures et 
de toutes vos idoles. » Ezéchiel 36 :25. Souviens-toi que ce texte s’adresse à des personnes qui 
connaissaient déjà Dieu. Et pourtant Dieu dit qu’il veut nous laver de nos péchés (les souillures) 
mais aussi de nos faux dieux (les idoles). Nous avons tous, petits et grands (oui, oui, même les 
grands) des tendances  qui nous poussent à mettre des choses ou des personnes au-dessus de 
Dieu. Mais Dieu a versé son sang pour nous laver, nous purifier et nous délivrer de tout cela. 
2) Dieu veut nous libérer de la vengeance et de l’incrédulité, et il veut nous apprendre à pardonner 
aux autres et à lui faire confiance. « Je vous donnerai un cœur nouveau, et je mettrai en vous un 
esprit nouveau ; j'ôterai de votre corps le cœur de pierre, et je vous donnerai un cœur de chair. » 
Ezéchiel 36 :26. Quand tu fais un câlin à ton papa ou à ta maman, tu sens que son corps est fait de 
chair. La chair est molle et plutôt douce alors qu’une pierre est dure. C’est pour cela qu’il ne faut 
pas envoyer des pierres sur quelqu’un car cela pourrait le blesser. Un cœur de pierre est un cœur 
dur, et Jésus a expliqué (dans le cadre du mariage) qu’un cœur dur ne pardonne pas (Marc 10 :2-9). 
À une autre occasion, Jésus a associé la dureté du cœur au manque de foi (Marc 16 :14). C’est bien 
de se sentir pardonné par Dieu mais cela ne sert à rien si l’on n’arrive pas à pardonner aux autres. 
Sinon, nous ne pourrons jamais les aimer réellement. Mais Dieu veut changer nos cœurs. 
3) Dieu veut être avec nous et en nous. « Je mettrai mon esprit en vous, et je ferai en sorte que 
vous suiviez mes ordonnances, et que vous observiez et pratiquiez mes lois. » Ezéchiel 36 :27. Si 
Dieu n’est pas dans notre cœur, nous ne pourrons jamais être libérés du péché, ni pardonner aux 
autres. Et ce qu’il veut c’est d’être tout le temps avec nous. C’est la seule personne qui peut être 
constamment avec nous. Et il veut être en nous. 
 
Veux-tu être transformé(e) ? 
 
 

Sébastien REGIS 
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30 décembre 

Ne vend-on pas deux moineaux pour un sou ? Cependant, aucun d’eux ne tombe à terre sans que 
Dieu votre Père le sache. Matthieu 10 :29 
 
 

Au début de l’année, je t’avais parlé du tyran gris, qu’on appelle pipirit en Guadeloupe. 

C’est un as de la voltige et il sait attraper des insectes volants et rampants, des lézards ou des 
petites grenouilles avec beaucoup  d’aisance. 
Ce jour-là, je passais la débroussailleuse et un pipirit était couché dans l’herbe. Un de mes enfants 
l’avait vu et pensait qu’il s’était envolé. Mais ce petit pipirit avait un souci de santé et il était resté à 
terre, invisible dans les hautes herbes. Peut-être qu’il avait attaqué une scolopendre qui l’avait 
piqué et que le venin commençait à le paralyser. Toujours est-il que je ne l’ai pas vu. Et en passant 
la débroussailleuse, je l’ai percuté de plein fouet. J’ai été surpris parce qu’en voyant son corps gris, 
j’ai cru qu’il s’agissait d’un rat. Mais bien vite j’ai compris qu’il s’agissait d’un oiseau. Il était 
maintenant blessé à l’aile. J’ai arrêté la débroussailleuse pour aller m’occuper de lui. Il n’a pas 
bougé et m’a regardé. Avec mes gants, je l’ai soulevé et je l’ai déplacé pour le mettre à l’ombre d’un 
arbre car le soleil était accablant. Les enfants sont venus s’occuper de lui. Ils lui ont apporté une 
coupe remplie d’eau pour le rafraîchir et pour qu’il boive un peu. Malheureusement, une demi-
heure plus tard, le petit pipirit mourait. Nous avions fait tout ce que nous pouvions pour le sauver, 
mais cela n’a pas suffi. Inutile de  te dire que ma famille était attristée. La mort et la souffrance 
touchent les animaux, tout comme les humains. Les enfants ne sont pas épargnés, les adolescents 
non plus et les adultes et les personnes âgées peuvent aussi souffrir et perdre la vie à n’importe 
quel moment. Cette année se termine, et peut-être as-tu connu des petits chagrins ou de grosses 
déceptions. Peut-être as-tu beaucoup souffert à cause de la maladie qui t’a frappé ou qui a frappé 
quelqu’un que tu aimes. Peut-être es-tu dans la douleur à cause d’un proche ou d’un ami qui a 
perdu la vie (on dit souvent qu’il s’est « endormi »). C’est normal que tu sois dans le chagrin. Mais 
sache que Dieu ne t’a pas abandonné. Quand nous pleurons il pleure avec nous, quand nous 
souffrons il est à nos côtés (Esaïe 57:15). 
Et bientôt, il viendra pour faire disparaître la souffrance, la maladie, et la mort (Apocalypse 21:4). 
Nous ne savons pas quand il reviendra exactement mais plus les choses vont mal dans le monde 
plus il est proche (Luc 21:28). Si Dieu n’est pas indifférent au sort des oiseaux, comme nous le dit le 
texte d’aujourd’hui, il est encore plus sensible quand nous souffrons. 
Quelles que soient les souffrances que tu as eues cette année, n’oublie jamais une chose : Dieu 
t’aime et il est toujours à tes côtés.  Oui, Dieu t’aime. 
 
 

Sébastien REGIS 
 
 
 
 
 
 
 

322



 

31 décembre  

« Gardons les regards sur Jésus. Il est le chef de la foi. C’est aussi Lui qui la rend parfaite. Il n’a 
prêté aucune attention à la honte de la croix. Mais il l’a soufferte à cause de la joie qu’Il 
envisageait. Puis Il s’est assis à la droite du trône de Dieu. ». Hébreux 12 : 2 
 
 

As-tu déjà vu un film au cinéma ? Pendant presque deux heures, tu es immergé dans 

l’histoire. Elle t’environne et te captive. Tout est fait pour que tu ne penses à rien d’autre : 
l’obscurité, la musique, la grandeur de l’écran… Puis les lumières se rallument et tu reviens à la 
réalité. Mais tu te sens encore porté(e) par l’atmosphère du film. Comment te sens-tu ? Tout 
sourire et/ou tout excité(e), tu commentes, tu voudrais revoir le film ? Ou, au contraire, blasé : tu 
ressors comme tu es entré(e), comme s’il ne s’était rien passé ? C’était « bof ». 
Aujourd’hui, 31 décembre, marque aussi une fin de séance. C’est la fin d’une année. Comment te 
sens-tu ? Plein d’allant, près à vivre d’autres expériences sur une autre période de 365 jours ? Ou 
blasé, « bof », tu suis simplement le système, sans rien recevoir et sans rien attendre 
véritablement ? 
Peut-être que le rythme qu’on te fait suivre – auto/travaux/dodo – te parait sans saveur, peut-être 
même inutile face à un avenir incertain. Ou tu te sens déjà fatigué(e) alors qu’on n’est qu’au début 
du 2ème trimestre. 
Quels que soient la nature du « film » que tu as eu cette année et l’état dans lequel tu te trouves, 
je voudrais te faire voir la bande annonce d’un super film qui sera bientôt à l’affiche ! 
Un enfant-Dieu insoupçonné, un enfant miracle qui, à l’âge adulte, a lui-même accompli des 
miracles. Un Dieu-homme, ami de tous, guérisseur, protecteur et sauveur pourtant, assassiné par 
ceux qu’il voulait sauver. Toutefois un mort qui devient vie. Un Dieu-serviteur qui devient Roi des 
rois et Seigneur des seigneurs. Un pendu qui devient vainqueur et qui revient parmi ceux qui l’ont 
pendu. Il revient en vainqueur, l’homme-Dieu méconnu, méprisé, trahi et tué mais ressuscité. Il 
revient environné de gloire, entouré d’une multitude, acclamé, adoré, exalté ! 
Tu connais le début de cette histoire ; la fin reste à vivre. Elle est pour bientôt ! 
Quoi que tu aies vécu – et que tu vivras – laisse-toi captivé(e) par cette histoire, la plus belle 
histoire, l’histoire de Jésus. Tout comme lui n’a prêté aucune attention à la honte de la croix parce 
qu’il voyait au-delà, il voyait la joie de la victoire, toi aussi, ne prête pas attention aux évènements 
maussades, inintéressants du film actuel et regarde au-delà, vois la victoire de ton ami Jésus, en 
gardant les yeux fixés sur Lui !  
Tu découvriras alors que toutes tes années sont de bonnes années parce que ce sont des années 
vécues avec Lui et qui te rapprochent de Sa victoire et de la tienne ! 

 
 

 
 

Guylaine MUSQUET 
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